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ESSIEURS, 


VOUS avez un droit inconteflable fur l'Ouvrage que 
je donne au Public, Vous-mênres m'avez fuggeré l'entre- 
prié ses niaverencouragé àen furmonter les difficulies, Je 


Vous ai lG une bonne partie de cette Traduétiow, e” (07,2 
Tome [. 


E PUNT R'E 
parure pl € Vous y intére[fer s c'eff done 


à ivre de recounoi[fence qué je Vous la confacre. Cependant 
je n'en diféenviens pas , il pourroir bien s'y méler auf 
un fècret mouvement d'amour propre. En publiant un 
Ouvrage de verre cpece, il eft narurel que l'on cherche 
de jules Eflimareurs de fon travail ; &3 où pourrois-je 
en trouver plus féremenr que dans une Compagnie comme 
La Vérre , à qui la leEture de lOriginal eff fi fanuliere, 
qui en connoit f parfaicemenc L'immenfe érudition € La 
richefe : mais qui fçair auf de quelles vénébres il ef 
enveloppé , € combien 41 eff difficile à bien rendre en 
aus Langue qui me fouffre rien d'obfèur ? 
Véritablement d'un auvre côré je devrois rédourer ses 
lumieres ; des yeux auf perçans que les tres décowvrens 
bien des manquemens ; des défaurs qui échappent au com 
mundes Lelleurs.Cerie grande capacité que jeV'ouscoinois, 
cf juflement ce qui doit me faire craindre de n'awoir pas 
remple roue œorre attente | @) fur-tour que Vous ne 
fèvez pas pleinémenr férisfairs des Remargnes dont j'ai 
axcompagné le Tesre. Je jai que des hommes confom 
me em tonr geure de Liviératuré ue [one pas aifir à 
coutemrer. L'an fjavans Antiguarre | qui #ignore rien 
de ce qui regarde les Monumens publics , les Iufériprions 
es les Médailles ,rrouvers que jai traité fuperficiellemenc 
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cette partie ; l'autre , profond dans la PAS 
dans l'Hifloire , dans la Geograplue sans ancienne que 
moderne | ne werrs dans ces Remarques rien qui fois fors 
digne de lui ; un ancre , qui à fait une étude partica. 
ditre de la Mythologie, m'accufers de beaucoup d'omif= 
Sous y un autre , qui pofftde à fond les Langues Orien. 
tales , penfèrs que je devois chercher dans ces Languer. 
di-mémes la clé de plufiturs Fables ; an autre enfin, 
accoutumé à confüleer Les Manaferus , @) à recutillir 
toures les cariantes , me blämers de w'avoir pas porté 
ce foin auffi loin que je le poncois ; @) tous auront rai. 
fon. Je l'avouë, MESSIEURS , ff Vous-mémes 
aviez mis La main à l'œwvre , il #y manqueroit rien ; 
mais je ne fuis pas univerfél, il s'en faut beaucoup ; je ne 
Vous préfènse mes Remarques que comme un effai, ou ff 
Vous voulez , comme une cffece de cannevas que 
mous remplirez mitux , quand il sous plaira. Faites 
concourir à la perfeftion d'un Jul Ouvrage les divers 
salens qui font partagez entre plufiours de Vous, réa- 
nifez-les enfèmble pour nous donner us bon Commentaire 
Jar Paufanias , cer Auteur le merire : Vous malriplie- 
rex à la werité les volumes ; mais auffi nous aurons 
daus un méme Livré un corps complet de ce que [en 
appelle Anriquirez Grecques ; car Vous /javex qu'elles 
si 
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fè trouvent roues dans ce Voyage biflorique de la Grace; 


on que du moins elles y ons une application naturelle, 
Cependant je johirai toujours de deux avantages; L'un, 
de Vous avoir acquitté d'une efpece de dette que Vous 
aviez contraflée ; car dès les premieres années de votre 
établifément , Vous vous étiez comme engagez à enrichir 
notre Langue d'une Tradu£Fion de Paufanias qui nous 
manquoir ; l'autre, de Vous avoir donné un témoignage 
public de la haute efime que j'ai pour votre Compagnie, 
Je Suis avec un égal refpett 


HESSIEURS, 


Votre très-humble & trése 
obéiffant lerviteur , 
Grsovx, 
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PRÉFACE 


PM L y à des Ouvrages fi recommandables 
par eux-mêmes , & qui méritent une 
1 INA cftime fi > Qu'il fuffic de les 
annoncer au Publie , pour leuratuirer fes 
yeux & fon attention : rel eft celui de Paufanias, 
Auf Alde Manuce , quand il imprima le Texte 
Grec de cer Auceur en 1516, fe contenta de mettre 
à la rêce une courte Préface , où il difoir fimplemenr 
qu'il donnoir au Public un tréfor de la plus ancienne 
& la plus rare érudition. J'ajouterai moi , que ce 
twrélor, qui jufqu'iei n'avoit été ouvert qu'à un perir 
nombre de Sçavans , je l'ouvre à tout le A sn 
le failanc paroïtre en Langue vulgaire , & en une 
Langue prefque aulli répanduë que l'étoic autrefois 
la Langue Grecque. Je donne à cer Ouvrage le Titre 
de Voyage Hiflorique de La Grrce , parce qu'en effec 
ce n'eft rien autre chofe. Non que je prétende 
empêcher qu'on ne dife à l'ordinaire ; Pan/awies dawr 
Les Atriques ; dans [és Corimchisques , dans fes Elraques, 
&c. mais comme tous ces Ticres ne préfenrenr à 
Lefpric rien de clair & de diftinét , je leur en fub. 
flicué un autre plus conforme à notre génie, &au- 
quel on pourra infenfiblement s'accourumer. Aurefte, 
par cette raifon-là même que l'Ouvrage de i 
derir en Gréc, & traduit tant bien que mal em 
EŒUT 
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Latin , n'elt connu que des Sçavans , qui à caufe 
d'une infiniré de recherches curieufes & fingulieres 
dont il eft plein , en on Faic leur Livre favori , je 
crois ne pouvoirme difpenfer de tracer iciunlegere 
idée de ce en contient , afin qu'à l'aide d'un plan 


général & de-quelques réfléxions , on le puiffe lire 
avec plus de plaifir & plus de fruir, 

Prémierement donc, c'eft un Voyage, & l'on elt 
aujourd'hui dans le goñe des V2 suiqu'à lire 
avec'avidiré ceux-mêmes qui fonc les plus chimés 
riques. Celui-ci bien différenr , eft écrir avec une 
veriré qui ne (çauroit être ere L'Auteur ÿ rend 
compte. de ce qu'il à vi dans la Grece, & à qui en 
rend-il compre* aux Romains au milieu de qui il 
vivoir, dont la plüparc avoient été en Grece aufi- 
bien que lui, & qui auroïene pô le démenrir ; sl 
avoir avancé quelque faufferé, Car alors les honnêres 
gens de Rome allaient à Athénes , je ne dis pes 
comme nous allons aujourd'hui en Italie , où à 
dres, mais comme on viene de Lyon ou de Bordeaux 
à Paris. Ce n'eft donc pas ici qu'il faut dire : 4 beau 
mentir quéienr de loin. Auf la bonne-foi de Pau- 
fanias fe fic elle fentir par vou. S'il parle d'une 
Scarué d'or & d'yvoire, haute de foixantepieds, Sratuë 
admirable; faire par Phidias, le plus grand Staruaire 
qu'il y eûe jamais; un moment après il parlera d'une 
autre qui étoir, dic-il, de rerre cuire, & d'un goûe 
antique & groffier, Voilà, ce mefeimble ; le langage 
d'un homme qui dir fmplement les chofes comme 
elles fone , & qui ne prétend ni exagérer, nidébirer 
du merveilleux, 

En fecond licu, c'elt un Voyage Hiftorique ; on 


—— 
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c tour à la fois un Voyageur curieux, & 
LA Ecrivain nd ; pbs inftruirde tout 
ce qui regardoic les divers Peuples dont il parle, 1} 
en poffédait là Langue, c'éroit la fienne propre, il 
connoiffoicleurs dieux ; leur religion , leurs ee | 
nies , leurs loix , leurs coucumes , leurs mœurs ; il | 
avoit là leurs Poëtes, leurs Hiltoriens, leurs Généa- 
lagiltes , leurs Géographes , on un mor leurs Anna. | 
les & leurs Monumens les plusanciens ; Annales & 
Monumens qui étoient alors fubfiftans ; qu'il cire à 
chaque page , & que le temps nous a ravis. De-là 
cerre quantité prodigieufe de ares , d'évenemens ; 
de particularirez qui nefe vrouvenc plus que dans 
cet Auteur , & qui le rendent précieux à rons ceux 
qui aiment l'étude des rems & de l'Antiquité, Car 
non feulement il décrie l'érar-préfenc des où il 
avoit sé ; mais ilrecherche l'origine des Peuples 
qui les-habiroient ; il nous donne la fuire des Rois 
qui y ont regné , la Généalogie des grands Perfon- 
nages qui y ont vécu , un dérail exadt de roux les 
Monumens qui s'y étoient confervés jufqu'à fon remsy 
& le plus fouvent de générarion en génération ik 
remonte juiqu'à certe fameule époque des Grecs , 
le déluge de Deucalion ; au-delà duquel ils ne con. 
nôifloienr rien , parce que cc déluge avoir changé 
toute la ice de leur Pays , & en avoir fair comme 
me térrenouvelle ; ainfilembraff-le plusvafte de 
fin qu'un Auveur profane pôr le propofer ; à quor 
Yon peue dire qu'il mer aurancd'art que d'érudinon: 
Chrayane à décrire le Pays le plus orné & le plus 
fécond en merveilles qu'ils eür alors dans le mon 
de , s'il avoit toujours parlé d'édifices publics , de 
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Temples, de Portiques, d'Aquédues, de Tombeaux, 
de Sraruës, de Trophées ; de Stades & de Théârres il 
auroit bien-tôr ennuyé fon Lecteur. Une pareille énu- 
mérationcaufe nécefliremenrde la faricré & du dé- 
ps ; Paufanias en a fenui l'inconvéaient , &ily remé- 
ie cnliant avec l'Hiftoirecout ce qu'il voir decuricux, 
& rour ce qu'il raconte ; laifon fi naturelle, que l'un 
femble êvre la fuite-de l'autre, En effce , parle-cil 
du rombeau d'un Héros ,où d'une ftaruë érigée en 
fon honneur , il nous dit qui étoir ce Héros , il dé- 
duic {à filiarion , il n'oublie pas mémefes defcendans; 
il nous apprend fes exploirs, fes vertus ; en un mot 
ce que l'Hilloire ou la æradition en publioienc; de 
forte que le raie luftorique done il peine le Héros, 
juitifie le monument érigé à fa gloire ; & que ce 
monument qui écoir la récompenfe de la vertu, de- 
yienc une preuve fenfible de la vérité du srate hifto- 
rique. Mais il nous fair connoîrre bien plus d'une 
chofe en mêmerems; car à l'occafion de cetre Sra. 
tuë , il nous apprend de.quel Ouvrier elle éroie, 
quel Maître cec Ouvrier avoireu,& quels Eleves il 
avoir formez; par lil mer fon Leéteur à portée de 
juger par lui-même du progrés des Arts dans la Gre- 
ce, & de voir, comme d'un coup d'œil, en-com- 
bien de, rems ils s'y évoienr perfeétionnez. Nous 
apprenons , par exemple, d'un côté, que Dipæne & 
Seyllis, ous deux Difciples d'un Dédale,& les plusan 
giens Sraruaires de réputationqu'il yaireu.en Grece , 
vivoienevers la 2 où 53° Olympiade ; & de l'aurre 
nous voyons que Phidias qui excella entre rous les 

autres, Aoriffoir en la 8 3°3 d'où il eftaifé de j 
parmi les Grecs la Sculpture fur porrée au plus baux 
poinr 
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poinrde ion en f' de trente Olym, ; 
La mil ans; Earoù elle fe maintine jui- 

a'auregne d'Aléxandre , la célebre époque du grand 
déla-des fciences & des beaux arts, après quoi les 
uns & les aurres commencérent à. décliner. Voilà 
comine la relarion de Paufanias toujours circonftan- 
ciée ,nous conduir à beaucoup de connoiffances cu 
rieufes & certaines , foit en matiere de goûr , foic 
en faie de Chronologie , ou de Géographie , ou 
d'Hiftoire , ou de Critique ; car toures ces parties 
fe rrouvenr également srairées dans fon ouvrage. 
Enfin c'eft le Voyage de la Grece, non de la 
Grece d'aujourd'hui , ou telle vw S & Weller 
l'onr décrite , pauvre , miférable , dépeuplée , gé- 
mi une cfpece d'efclavage, & qui n'of- 
fre plus aux yeux du Voyageur que des ruines fuper. 
bes , au milieu defquelles on la cherche fans la trou- 
ver ,en un mot l'image de la dévaftarion la plus 
affreule , & l'exemple déplorable des viciflirudes à 
quoi routes les chofes d'ici.bas fonc fujerres. C’eft de 
la Grece Aoriffanre que Paufanias nous donne la 
defcription , de la Grece lorfqu'elle éroir le féjour 
des Mules , le domicile des Sciences , le centre du 
bon goûr, le chéätre d'une infinité de merveilles , 
enfin le pays le plus renommé de l'Univers. Car il 
n'y à plus que des Barbares qui ignorent que les 
Lettres & les Arts apportez de Phénicie & d'Egypee 
en Grece , y crouvérent, sil faucarnfi-dire, unter- 
roir i heureux, qu'en peu de tems ils y firenc des 
u'on ne s r, fi nous n'en 
bep cs rues fhtiehees fie dans les écries 
des Grecs, foir dans les pierres gravées & les mé: 
€ 
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dalles, foit dans ces qui fervenr.encore 
Era ere tre Da Maires , & 
qui font le plus bel orsemen des Maions Royales, 
en même tems que l'admiration des Connoifieurs. 
L'Eloquence , la Poëfie , l'Hiftoire, la Mufique , 
l'Architcéture , la Peinture , la Sculprure la Gra- 
vure, vous ces Arts , femblables à ces Plantes qui 
ne vicnnent-qu'à regretien de. certains climats, & 
qui fe plaifentien d'autres , flcurirent prelque rour à 
coup dans la Grece , & yiertérencun vif éclat, qui 
fe communiquant de proche en proche;embellir bien- 
tôt l'Icalie ,& enfuire les autres parties de l'Europe ; 
car, Mér'notre-vanité es monmurcésuilieft certain 
pr nous tenons des Grecsroucesces belles connoif. 
lances ; comme les Romains leur en avoiene été re- 
cux-mémes. 

Mais, pour confidérer la Grece dans fon -véritæ- 
ble poine de vûé , quelle foule de Héros, de grands 
RS de Sages, de Philofophes , d'hommes 

extraordinaires en tout genre , cetre heureufe con. 
trée n'a-t-elle produire : D'un côté Hercule , 
Théfée , Ulyfle, Neftor, Codrus , Milriade , Cimon, 
Ariftide , Phocion , Ararus , Ariftomenc ms Eput 


de l'héroïfme ,, ou de <a quels exemi 

de coi D toits 
public, exéle sage 2 3. de modération & de 
e ; ces grands ne nous ont.ils point 
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lhiflez> On leur reproche que la vaine pan écoir 
l'ame de leursbelles adtions, & fous ce prérexre onob. 
feurcitleurs vereus,commes'il n'éroir donné qu'änous 
d'enavoir. Je fçaisce qu'un Chrénen doir penfer de 
la vertu des Payens , & je crois qu'il eft plus dan- 

xdel'ellimer trop, quedenel'eftimer pas affez, 
s, fans vouloir l'apprécier au jufte, & fans entrer 
dans une queftion qui n'eft pas de mon fujee; quand 
les hommes fonc bien , quelqu'en paille étre le mos 
tif ;n'eft-il pas vrai que la fociéré y gagneroujours 
infiniment? Neferoir-il pas à foubairer que les fem- 
mes, du moins par un noble-orgueil , fuffenr fages 
& inacceffibles à la galanreric, & que rour Géné: 
ral d'armée , rout Miniftre , par ce plaifie fecrer 
pu'ily a à bien faire, au défaur d'un motif plus pur, 
roujours rour ce qui dépend.de lui pour l'avan- 
mes de l'Etarz Un bel efpric du dernier fiécle a dir 
qu'iléroir auf honnête d'être glorieux avec foi 
même, qu'il étoir ridicule de l'êere avec les autres, 
Quel cit le fens de certe maxime ; fi ce n'eit que 
comme il-y a une forte gloire ;il y en a une audi 
quitefk bonne , qu'il eft urile d'avoir ,.& qui nous 
empêche de rien faire qui puiffe nous avilir à nos 
propres yeux # N'eft-ce pas même la différence qu'il 
y'a entre une perfonne bien née & une qui ne l'eft 
# Me fera-rail permis de dire ce que je penfe à 
meémble que l'on a op affaibli en nous ce de 
fir de gloire qui nous elt finarurel. A force de re 
battre que la réputarion n'eft que l'écho de mille 
voixconfufes , formées au hazard , & quecerte ef. 
pece d'immorcalité donc on joüiraprés la more, n'eft 
qu'une chimere, on a prefque étouffé en nous je ne 
éi 


xij P. KR 5.8 4 C2 
{çai quel fentiment d'élévation , qui pour fe fourenie 
a beloin d'écai , & à l'amour de la gloire on a faie 
fucceder la fimple crainte du déshonneur, Tel Off: 
cier pour venger un affronc fe battra en duél, & 
s'expolera volontairement à la mort , qui du reite 
eft un aflez mauvais Officier , & qui ne marchera 
qu'à-regret à l'ennemi ; c'eft craindre l'infamie , ce 
n'eft pas aimer la gloire. Je conviendrai donc ; fi 
l'on veur,, que l'amour de la gloire étoic le grand 
mobile des Grecs; mais il faut avoiier aufli que ce 
motif leur a fair faire de fi belles chofes , que 
leurs actions ; foic militaires où civiles , rappor- 
tées dans l'Hiltoire , & vûés de fi loin ; fonr encore 
un objer digne de notre admiration. 
D'ailleurs ; penfe-t.on quelle reffource & quel 
bonheur c'éroit pour ces petites Républiques , qui 
gcoient enrr'elles quelques crois cent licuës de 
ays , de commander à des peuples quisn'étoiene 
fenfibles qu'à la gloire : Elles n'avoient ni Domai. 
nes confidérables , ni Gouvernemens , ni grandes 
charges ; ni dignirez à faire efpérer: C'éroit fair d'el. 
les , fi on les eût fervies avec un efprit mercénaire: 
FREE leurs fujees en étoient bien éloi 
L'Etar s'appauvrir oit toujours récom 
fer le mérire , quelque pare qu'il für. L'Oficier, le 
Soldar , le Magittrar ; l'homme de lertres, le Pein- 
tre , le Sculpteur ; rour homme qui fe diftinguoir, 
étroit für de fa récompenfe, & de la forte de na 
ne qui flartoit Le plus foninclination & fon 
ne Sraruë de marbre où de bronze , une Inlcrip- 
tion , un rombeau ordonné par un décret publie, & 
élevé aux dépens de l'Evar , enfaifoit tous les Frais. 


EE 
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Delà cerre mulrirude d'excellens Ouvriers, qui en tra. 
vaillant à immortaliler les aucres, s'immortalifoient 
eux-mêmes par ces chef.d'œuvres dé leur Art , done 
quelques reîtes échappez au ravage des rems, fone 
encore aüjourd'hui fi précieux ; & de là en méme 
rems certe noble émulation que ne pouvoir man. 

uer d'excirer la vüé de rant de monumens publics 
digen au mérite & à la vertu. Tout Scatuaire vouloir 
évreun Praxitele ou un Lyfippe, & rout Général d'Ar- 
mée ne fe propoloit pas moins que d'écreun Milria- 
de ou un hémifhocle. 

Seroit.il donc impoñlible aux Princes de l'Euro 
d'allumer dans le cœur de leurs fujers le même dé- 
fir de gloire, & s'ils y réififfoient., quel avanca 
n'enretireroient-ils pas? Déchargez des récompenles 
onéreufes dontenx & leurs pee fenrenr le poids ; 
ils n'auroienc plus befoin de ranc de fubfides , ils 
feroienr aufli-rôr baiffer le prix des chofes néceffaires 
à la vie, on les auroir à bon marché comme autre. 
fois ; on feroit avec peu de bien ce que l'on ne 
fçauroit faire avec beaucoup , & libres des foins do. 
meftiques, les peuples rourneroienc infenfiblement 
leurs penfées du côré de l'honneur :nos Pouflins & nos 
le Bruns ; nos Girardons & nos Coëfvaux fe multi- 

ieroient , il fe formeroitun peuple d'illuftres Arci- 

capables d'animer la roile ,le marbre &le bron. 
ze; qui dans leur travail rouveroient & leur gloire 
& leur entretien. Leurs produétions ferviroient à dé- 
corer la Capirale & les Palais de nos Rois, qui par 
là deviendroienr comme un remple de mémoire con: 
facré au mérire, Cerre belle pañlion venant à e côm- 
rauniquer de la Cour à la Capitale, & des grands 

, ci 
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aux peries , embraferoir toures les profeflions. Dans 
l'épée , dans l'Eghfe & dans la robbe , ce feroie à 
qui mérireroit l'honneur d'une Statuë. Le luxe ; la 
saolleffe ; la rapine , la fraude ; l'ufure , ous ces 
vices fi honteux à l'humanité, romberoient dans le 
déeri & dans le mépris, moyen le plus {ür pour les 
bannir de la fociété ; Bo: is & Payfans , rous 
feroient Soldats dans le beloin , & bientôr nous au 
rions une il de lx Grece dans un Pays qui me 
paroîr affez fair pour lui reffembler, Car il ne nous 
manque qu'une étincelle de ce beau feu , pour ren. 
dre l'envic de bien faire , plus vive & plus générale 
qu'elle n'eft parmi nous. Quand on confidere-qu'une 
couronne d'olivier remportée aux yeux des Grecs 
affemblez à la barriere d'Olympie, mercoir le Vain- 
queur au comble de fes vœux , & qu'il n'y avoir 
poine de peines, de fueurs , de Éarigues &-de dan- 
ges dont il ne fe crûr bien payé par certe marque 
honneur ; on ne s'éronne plus qu'une nation fi 
avide de gloire de foirrenduë ficélebre. À quelles gens 
avons.wuus à faire # difoir Tigrane à Mardonius , 
ils me counoiffeur ni L'or ni l'argent , & ma cherchent 
que la gloire es la werm. Tigrane avoit raifon , ces 
à devoient érreinvincibles , aufli l'éroient-ils, 
vain Xerxés couvre leur Pays de fes bataillons 
& leursmers de fes vaiffeaux, en vain deux cens mille 
Gaulois ; comme unrorrenr qni a rompu fes digues, 
isondent la Grece ; l'une & l'autre puiflance ; les 
sr formidables qu'il y-eür alors dans le monde, 
hoüenc rour à rour contreune poignée de Grecs, 
br de Macédoine , 5l eft vrai , tailla en piéces 
les Grecs à la fameufe baraille de Chéronée. Alénn. 


De 
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dre fon fils du fond de l'Afie & des bords de l'Inde 
les contine par la rerreur de {on nom, & par le bruie 
de es Dr Après lui Antiparer & Caflander r- 
terent à la Grece des coups morrels; mais ces Prin. 
ces commandoienc des édoniens , & Îles Macé 
doniens écoienr Grees , d'où je conclus que les Grecs 
ne pouvoient érre vaincus que par leurs pareils ; jé 
veux dire , par des Grecs comme eux, où par les 
Romains , qui imbus des mêmes maximes penfoienc 
auffi noblement, & avoient la méme pallion pour 
la gloire ; encore fur le chapiere des Romains il y 
auroir bien des chofes à dire. 

1ls cédoienc aux Grecs la fupérioriré dans les Ares 

& dans les Sciences , & ils fe l'atcribuoienc ; eux, 
dans le grand'are de vaincre & de gouverner : c'é. 
roic fans doure avec raïon , puifqu'après tour ils 
avoient foumis la Grece à leur Empire. Mais fi les 
Grecs avoient agi de concert contre les Romains, 
comme précédemment contre les Perles & contre 
les Gaulois , je doute que Rome Für jamais venue 
à bouc de les foumertre. Deux cens mille Perfes dé. 
faies par neuf mille Achéniens à Marathon, & fepe 
cens mille hommes-arrêcez tout courr aux Termopy: 
les par rrois cens Lacedémoniens, qui n'en auroiene 
laiffé échapper nn feul , fi un fi perie nombre 
avoir pû {uffre à en exterminer un fi grand ; ces deux 
exploits, ste ne rien dire de beaucoup d'autres, 
montrent bien que les Grecs éroiene une Nation de 
Héros , donc il n'étoie pas aifé de criompher. Auffi 
Rome employa.r-elle contr'eux ; non la force, mais 
la rufe. 8 l'arnifice : fous prérexre dé les concilier & 
de Les pacifer , elle fomenta leurs jaloufies , leurs 
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défiances , leurs divifions , & lorfqu'elle les vie 
défunis , elle leva le malfque, & eut bon marché de 
ces mêmes Grecs qui avoienr humilié le Roi, 
& rendu rous fes forts inuriles. Quoiqu'il en foie, 
voilà de quel Pays , de quels hommes , & de quels 
atiles Poules enrretienc fon Leéteur. Or dans 
une matiere fi abondante , fi riche & fi variée, l'or 
dre qu'il obferve ef cel, 
Premiérement, à la différence de Strabon, de Pro. 
lomée & de Pline , il n'embraffe dans {a relation 
qu'une partie de la Grece, & les villes que fes Co- 
lonies occupoienr dans l'Afie Mineure ; il divife 
certe partie en dix Erats qui étoient autrefois indé. 
pendans les uns desautres, fçavoir l'Artique , la Co- 
rinchie , 1 Argolide , la Laconie , la Meffénie , l'E- 
nier nes aies 
autres petits Erats qui après s être maintenus où 
moins S'rée “+ Enfin réisis à d'autres 
confidérables ; (e erouvenr compris dans ceux où ils 
éroient fondus. En fecond lieu , il divile pareille. 
ment lon Ouvrage en dix livres , de force que cha- 
livre eft Le voyage & la defcniprion de chacun 
ces dix Erars de la Grece, à la du cinquié. 
me & du fixiéme livre, qui rous deux ne traitent 
ue de l'Ehde, comme le fecond lui leul com, 
rinthe & ,Argos. À l'égard des autres de 
la Grece , comme les Evoliens , les Acarnaniens , 
les Theffaliens , les Macédoniens, les Locriens , les 
Epirores , il n'en parle qu'incidemment & par occa- 
fion. Mais pour ceux qu'il fe propole de fire con. 
noître , on peur dire quil en. rraire avec rouciJe 
dérail d'un Hiftorien Stat ie 
chercher 
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chercher leur origine dans les rémsles plus reculez, 
iles (uit d'âge en âge depuis leur érabliffemenc dans 
la Grece juiqu'à fon rems ; il nous inftruie de leur 
Gouvernement , de leurs Guerres , de leurs Cola. 
nies ; il parcourt leurs Villes & leurs Bourgades , il 
marque leur potion , & leur diftance enrrel- 
les; enfin il n'omér rien de ce qu'il ya vû, & qui 
lui à paru digne de curiofité. Si dans a difcuflion de 
quelque poine d'Hiftoire ou d'Anciquité il embraffe 
un fentiment plurôt qu'un aurre, il cite toujours fes 

ts ; & fes garants fonc ordinairement les Hif: 
toriens & les Poétes les plus anciens , comme ou 
témoins des fairs qu'il difeute "ou plus proches: de 
ceux qui en avoienr été rémoins ; mais {ur.rour Ho. 
mere, doncon voir qu'il refpeétoir infiniment l'auto- 
rité: C'eft par certte-railon que la lcéture de Paufa- 
mias faie rant de plaifir à ces Sçavans qui ont rous 
les fiécles préfens ee quineveulencrien igno- 
rer de ce qu'il eft poffible de fçavoir, & qui fou: 
vent s'aurorifent de quelques faits , de quelques cir: 
conftances combinées enlemble ; pour former un ” 
fyftéme d'Hiftoire ou de Chronologie. Les aurres , 
je l'avouë , ne feront pas fort routhez des recherches 
profondes que fait cet Aureur, rantôr fur l'origine 
des Peuples , cantôr {ur les anciennes Généalogies, 
tantôr aufli fur ces points de Religion que graces à 
Dicu , nous trairons de Mythologie, & qui Éiloient 
autrefois le fond de la Théologie Payenne. 

La plûparc des hommes , même de ceux quicul. 
tivenc leur efpric par la leêture ; ne fe foucienr gue- 
res de-fçavoir par qui Athenes a éré fondée, ni quels 
Peuples ont les premiers habiré l'Atrique, ni de qui 
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defcendoir Thélée ou Codrus , ni comment 
& en quel tems le cule de Cérès ou de Bac- 
chus , ou d'Hercule, a été reg en Grece ;mais ces 
particularitez qui paroiflent ( indifférentes, le {ont 
+ elles en effec ? Toure connoiffance Hiftorique n'a-r- 
elle donc pas an enchaïînemenc naturel avec les con. 
noiflances du même genre : Er à l'égard de ces Fa- 
bles, de ces fuperitinions payennes qui nous font 
pitié dans les Ecrivains Grecs, les premiers Docteurs 
du Chriftianifme , S, Juftin Martir, Tatien , Théo. 
phile d'Antioche, Clément d'Aléxandrie, Jules Afri. 
gain , Eufcbe , ne les ont.ils pas recuëillies avec foin, 
& quel avanrage n'en ont-ils pas oiré contre l'Idola- 
trie , qu'ils combattoient avec fes propres armes 2 
Aujourd'hui il ne s'agit pas d'exhorer les Genuils à 
embrafler laReligion Chrétienne , comme lesy exhor. 
Loic autrefois — a d'Aléxandrie, il s'agir de nous 
affermir nous-mêmes. Qu'on life avec réfléxion 
‘Ouvrage de Paulanias , on y trouvera prefque à 
chaque un témoignage non fufpect de l'é- 
© garement des plus -hommes du Paganifme 
le chapitre de la Religion ; d'où l'on peurtirer 
vne co ên faveur du Chrifüianifme, par un 
raifonnément bien fimple & bien nararel. Les Peu. 
pes des plus éclasrez de l'Univers ces Grecs fioantez, 
deurs &: s mêmes @ leurs Philofopbes ont peufé pivoya- 
bleue de Le Divimiré « out alert los rire 
mass , et rendu les bounenrs divins à des dons 
als avaient faitenx.mémes L'Aporbéoft , © qu'ils acoiens 
nés fajezs à tontes les foibleffes bamaines ; douc l'homme 
par lui-même eff incapable de penfer comme il faut de 
Souverain étre à dune :l awosr befoix de La révélation à 
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donc la- œraye Religion «ff un dom de Dieu; donc 
da Religion Chrécienne ef da foule véritable, 
puifque éefl la feule révélée, la feule qui aix des 
tdées nobles œ) jufies de la Divinié. Ces réfléxions 
générales one louvenr plus perfuafives que des preu- 
ves fubtiles & méraphyfiques , qui ne fonc pas à la 

tée de rour le monde ; c'eft pourquoi les Peres 

de 1 Eglife en failoienr un f grand ufage contre les 
Gentils. Voilà done le fruie que l'on peur virer de 
la leéture de Paufanias , toute profane qu'elle eft, 
& c'elt celui que j'ai principalemencenvifagé , lorfque 
j'atencrepris de eraduire cer Auteur. Il me rete main. 
tenane à parler de l'Aureur même, & des éclairciffe- 
mens que jai crû néceffaires pour le faire encendre, 
Paulanias eft du nombre de ces Ecrivains que l'on 
ne cie que par et ur & dont la 

fonne elt ignorée ; à peine fçair-on de Pa 

étoir. Suidas parle de Ateurs de Ronde 
dont l'un , dit-il, étoie Licédémonien , connu par 
plufieurs Ouvrages hiftoriques, l'autre Cappadocien, 
de one Ar Célarée , conremporain d'Ariftide, & 
ue compte i quelques Sophiftes ou 
Rétro cétimats Le En à Sont ces deux 
Paufanias ne fçauroie être le nôtre, dont le langage 
eftlonien , non Dorien ;-& qui paroîc étranger à 
Sparre , comme dans vous les autres endrons de 
la Grece en Europe. Rélle donc que ce loir le: fe: 
cond, je veux dire celui qui étoir de Cappadoce, À 
quoi if y a auffi peu de vrai-femblance , comme je 
le'ferai voir dans une de mes remarques furle Cha 
pierer4t, de ta premiere Parrie des Eliaques où l'Au- 
teur padanc de Tantale & de Pélops, on nie peur dou 
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ter, dit-il , que l'un & l'autre n'ayent demeuré 
dans nos Contrées ; car ces mots, dans nos Contrées , 
que prefque rous les Interpretes ont entendu de Ja 
Grece, ne peuvent s'encendre que de la Lydie , le 
vrai Pays de ces Princes, D'un aurre côté il eft cer- 
rain que Paufanias écoir Grec d'origine, on fene mé- 
mequ'il parle des Villes Grecques de l'Afie Mineure 
avec une complaifance qu'infpire d'ordinaire l'amour 
dela patrie; je crois donc qu'il éroir de quelqu'une de 
ces Villes, & de la plus voifine du Mont Sipyle.; 
c'eft rour ce que l'on en-peut dire. Philoftrate ajoute 
que Paufanias avoir été difciple de cer Herode Atri- 
cus ; qui en fon remps fe rendic fi célebre par fon 
éloquence , par fes grands biens , & par le bon ufa- 
ge qu'il enr. Mais un fait plus conftanr , & que Pau- 
ias nous apprend lui-même, c'elt.qu'il vivoir. à 
Rome fous l'Empereur Hadrien &fousles Anronins. 
Ilcompre deux cent dix-fepr ans depuis le récablif. 
fement de Corinche jufqu'au tems où 1l écrivoic fon 
Voyagede la Grece; ornousfçavons ne Caflius 
& par les Médailles, que Corinche fuerepeuplée la 
derniere année de Jules Célar, & l'an de Rome fepr 
cent dix ; d'où il s'enfuic que notre Auteur écrivoic 
l'an de Rome neuf cenv vinge fepr ; qui-éroir la fei. 
time de l'Empire d'Anronin le Philofophe, Ceftle 
dernier Empereur dont parle Paufanias , ainfison a 
lieu de croire qu'il eft mort fous fon, regne. Mais 
fclon toure apparence il avoit fait plus d'un Ouvra- 
e; car outre que Philoftrare lui ateribuë des Orai- 
. ; Euftarhe ;: Etienne, de Byfance & Suidas le ci- 
rent à l'occafñon de quelquesmoms. de Villes on de 
Peuples, & nous donnent à entendre. que non-feu- 
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lement il avoir voyagé en Syrie , dans la Paleftine, 
& dans roure l'Afie, mais qu'il avoit publiéuneRe- 
lation de ces differens voyages, 

Quoiqu'il en foit, nous n'avons de lui que le 
Voyage Hiftorique de la Grece , Ouvrage qui cit 
écrire avec un détail, une éxaétitude , un fond d'é. 
ruditon que l'on ne trouve dans pas un aurre Voya. 
peur & qui peur à bon titre fervir de modele. Mais 
le file de cer Auceur eft un peu fingulier,, & fi ferré 

ue fouvenc la clarcé en fouffre ; ce que j'artribuë à 
caufes; l'une, qu'écrivanr pour les gens de fon 
tems, qui étoient au fait de ce qu'il racontoir , & 
qui l'entendoient à demi-mor , il.ne s'eft pas crû 
obligé de s'expliquer plus au long ; l'autre, que {on 
texte, par la négligence ou es 22 des Co. 
iltes ; et fi corrompu , fi rempli de fautes, qu'il 
éroirfouvencininrelhgible , fansle fccours d'un grand 
nombre de Sçavans qui one rravaillé comme à l'en. 
vi, les uns à le cornger , des aurres à l'éclaircir, Ec 
ce qui m'en fair juger ainf, c'eft que l'on y trouve 
beaucoup d'endroirs où l'Auteurnele.cede ni à Hé. 
rodote , ni à Thucydide. La Guerre Mefféniaque , 
par exemple, dans fon quatriéme Livre, & la Guerre 
des Gaulois dans fon dernier ; font deux aufli beaux 
morceaux d'Hiftoire qu'on en puifle Jire dans-quel. 
que Hiftorien que ce loir: En général Paulanias à 
cela de commun rpm) , es Jes autres 
grands Eccigains de l'Antiquité , que fon Ouvra 
elt par vou lèmé de vélésioe morales & fab s 
quinfone fort wéles pour la condaité de lx vie & 
pour les mœurs. À dire le: vrai 4 il.a aufli céla de 
commun avec eux, qu'il eftmélé de bien des chofes 
ii 
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À quoi nous ne prenons plus d'intérée, & qui même 
noùs paroiflenc d'une bi ic étrange , parce que 


le tems & le Chriftianifme one mis une grande dif 
férence entre notre façon de penfer & celle des An- 
ciens.Maisil en elt d'unLecteur,ou peu s'en faur,com. 
med'un Voyageur; l'un & l'autre ils doivent fe prêter 
aux mœurs & aux ufages desPays où ils{e cranfporrenc. 

Je n'entrerai poinc dans le décaildes diverfes Edi- 
tions de Paufanias; M. Fabricius m'a épargné ce foin , 
& je ne pourrois faire que le copier. J'obferverai 
feulement que ce fçavanc Allemand attribué à Vi- 
gencre uneFraduétion Françoife de Paufanias, qui 
Da jamais été du moins où ne la connoît point, 
& qu'il en omer ane lralienne, faice par Alfonle 
Bonacivoli , & imprimée à Manroué en 1593. Je 
Grois doncique Paufanias paroîc aujourd'hui rraduie 
ên notre Langue pour la premiere fois. Onconçoit 
ailémenc qu'un Ouvrage qui traire de-rems fi éloi- 
ghez , de qui renferme cour ce que l'Hiftoire Grecque 
&laMythologie ont de plus profond,demandoir beau. 
co sh Remarques ; pue uoi l'on auroit été arrété 
P à chaquemor. L'embarras étoie de prendre 
un juite milieu entre le trop &le rrop peu En efler 
qui voudroic appliquer à chaque endroit du Texte 
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à feront de leur » parce que je les ai puifées 
Le de très-fçavans es 20 que Calaubon , 
Meurfius , Kuhnus , & fur roue Méziriac & Paul 
ter de Grantemefnil , deux des meilleurs Critiques 
du dernier fiécle. Je dois aff beaucoup à quel 
Académiciens de l'Académie des Infcriptions & 

, dont les avis & les lumieres m'ont été 

fort utiles ; je les nommerois avec plailir , s'ils n'é- 
toient déja connus par une grande tion’ , je fuis 
même perluadé que fi l'Ouvrage tout entier avoir 
Pañlé par leur examen, ilen vaudroit beaucoup mieux, 
mais je n'ai pô leur en lire qu'une partie. Le Public 
jugera peur.être qu'un Voyage de là Grece comme 
ui de Paufanias, demandoit plus de Planches que 
Jon n'y en a mis, & vérirablemenr la plüpare de 
celles qui fonr dans les Anriquirez Grecques & Ro- 
maines de Dom B. de Montfaucon feroient fort à leur 
place dans la relarion de l'Aureur ; mais on a 
voulu épargner les frais de la ;&kRe- 
cuëil du fçzvane Benedi@tin peur fuppléer à ce dé. 
fau, Une Carte ere de la Grece & des Pays 
qu'elle occupoir dans l'Afe Minèure ,a paru plus né. 
ceflire; ceft pourquoi on'en à fait la dépenfe. 
Cette Carre , plus exaéte qu'aucune que l'an air vôë 
jufqu'ici, a éré dreffée fur les Mémoires du célebre 
Mude Lille, par M. Buache fon gendre & l'héritier 
defes grands ralens. On donne auffi le plan de la 
Barriere d'Olympie , & l'ordre de quelques Batail- 
les décrites par l'Aureury ces divers plans fonc de 
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l'invention de M. le Chevalier de Follard,donton con: 
noîc le génie & la fagacicé en certe matiere. Enfin 
on a pris la peine de faire une Table Alphabétique 
trés-ample de rour ce qui et conrenu non-feulemenc 
dans le Texte de Paulanias , mais même dans 
les Remarques, ce qui fera d'une commodité 
infinie ; car lorqu'on voudrz s'inftruire de quel. 
que poinr de Mythologie ou de l'Hiftoire Grec- 
que , en cherchant à la Table, on crouvera tout 
auffi.tôt la page où il en eft parlé , avec l'explica. 
tion qu'en donne ou l'Aureur même ou le Traduc. 
teur. Mais comme duranr le cours de l'impreffion il 
s'eft gliffé dans l'Ouvrage quelques faures d'orthogra- 
fe & quelques méprifes , particulierement CAR 
des noms propres , on prie le Leéteur de confulter 
quelquefois l'Errara, 
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crois qu'l eft bon de ce qui OL'1à. 
eft abc des Gaushoes dans »L34 
ch. 1, voici cooune il parle: Ler Gau  Panfaniss vous Ésns dense dlère, cles ln 
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prifonnier, & fon fils le racheta par le trairé dont je viens 
de parer. Quoiqu'il en foit , Lyfimaque de rerour en Thrace 
maria fon fils Agarhocle avec Lyfandra filie [1] de Ptolémée 
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encore atjourd'hul tur le bord de la mer , & y transféra les ha 
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coaune adtaebe, Les 6e 
Tome E 


ibper 
de _ de Mod l de Py 
royaume ca faveur 


nus aidé d'anc croupe 


Da chré meatrraet, é: On ne pour 
Log A le flo de 


Fe sal aan eË nuque N 
Et Épper 


PR mm 
ER 


Lo) Comet Heron me lu 


cs la mort de 
avec Helenus, 
mais 


en mourant {5 }ayane di 


rrhus, LS 
de bonne ,$'empara 


VotAaon pr i'ArrtIaur 
km in ausuels du Aeave 145 
mus alla cherel aus une yen Per 


où Ir Arius, il ua ce prince dansun combat 
n dns encore aujourd'hui le monument héroï: same 1 
, 


Piélus, il en Epire , & c'eft à lui plucôe vd 
4 Ér fils ann & fes pale do Fappriruene leur 


toujours été wi fu roi qu'au 
mp As à EE div don vor nie 
Er io. ne purent s'accorder qu'en par- 


tageant le royaume. rem) 

dre fils de N: REENT re ps e re 
np * , 

ot fils d’, mp Âge ab gent Le +5 | 


fañder rente de a fes cruautez. 1] et 
vertiéque a haine sa Es certe princelle les em. 
en cidar js he fifoiene mt&e 


5 es (4 tes cr dl 
IE bg ae nus du qu'elle s'eft audi apgrllée Æry- 


— 


TRE HE EHT Hi 
A EAN 
fie SE Rfetin HE IH RE ii 
5 HE Hi jh Fri E HHDIÉE dl h il 
Hipe BE fil RUE 
A nn 
‘ Lu se Hs 
RTE EE 


Voxacm DE L'ATTIQUE ? 
de Néoproléme rÉrR Pyrrhus, mais 
Ann que 1, à mou du Le à Dr 


quer des groupes , & c la mer Loniene pour venir ae XIL 


Ces après avoir 


Romains ; il y avoir eré invicé par les Tarentins, 
crade ça contre 


prié de Troye, & à (e Barer que defcendane d'Achille il 


| pourroir, avoir le même LA Le mp 


une Troyens. Dès qu'il eut pris 
renrif& pré de fon bp bos nombre de 
s de bäri de route efpéce, enfin 
écrits qui one pour vitre. . ges - 
qui û , des mémeires ices 
riensine fonr pas fore célébres ; mais je les lis, je ne 
me d'admirer & l'incrépidié de ce 
OPA AFS pré pnce va t 
s sil eur plutôt mis à la voile que les Ro. 
mains ne. fon FA 2 s É 


: Évenement 413 ans ava0t n'eft poinc du roux cercus qu'Enée ue 
ns  jermus venu en false. 

f: Laranie. C'évoiruncan- chart après avoir biéo éxamiot cevse 
opinion, ne l'a rouvée vullemmenc, 

ville dée, & en a pue Buñe 

Pécili , qui avoir ea pour dans one lcure à ML de Sogesiss 

de Neopto- qui ef à la fn du pranies pond 
Mérme fax roërdans Ce pays devant das traduite en vers Éançois, 


EL PausaAnias, Livre I 
fu fort de la mélée il vinr avéc des eroupes roures fraîches 
fondre ct À ha ru, rm en le, comnie 
ES ne s'y acréndolenc pole | encore avoit-ft fai proviion 


Alexandre eft le premier de rous les princer dé l'Europe LE et 
air ei des éléphant ; la défaite de Pit & la conquête 
Indes lui er Fes 3 aifément. Après frmore rm 
Eu fur-rour Anrigonus meurent auf ; Pyrrhus en 

A ues-uns dans le combar qui fe donna entre Démé- 
triur le Mais 1x premicre Fois que les les Romains en virent, 
ik füreor (aifis d'épouvenre , & ne pouvoient eroire que ce 
Füflene des animaux, À la vérité dans tous Les temps on a (çu 


les Macédoniens [s en À 
LUE han, fe A din. les 1 byens & les na- 


cotendu parler, je crois toi si mieux aimé décrire 

ps Le } POur mot qu 

Syracuie qi cn fe lever le iège {8 car qd 
des fuffénc de cous les barbares ceux qui en. 

que PRES 4 


tesdoient le da marine , comme écant [41P 
ps Ar phafeues villes de la Sicile , ponque 


Fe LT + conne Rhe 
fol gars ut GES me a Léa da 

4 CAN ES | Cases étant eme € ei 

LA de Ty, Les Éoe bou 


to) 
UE ventes lé villes Grece Sa dep y AE 
a, L'Aulor yete vil Grecqess pi? — 


maires de les 

| 
| Troye les ne _connuifloiene. pas 
| n'av F. pee er nRl Honée 


ES 


Vovach DE L'ArrTiqui. 4 
celai qui commandait les Grecs au combat de [1 } Platée 
Le ram fur pere d'un autre k 
2 un fils nommé , œil même qui à 
{2 fur tué en combattant contre Epaminundas le Gé. 
néral des Thébains, Cléombrote laidä deux fils, Agéfipolis &c 
Cléomene; le ier éränt mort (ans énfans, Cléomen fon 
frere Jui ! & eur auf deux fils, çavoir Acrorace 
droit l'aîné , & Cléonymele cader. Acrotäte mourut avanc 
pere Cléomene qui né lui furvécur que fort peu; mais il laide 
ua fils nommé , & la divifion fe mir otre lui & Cléo- 
7 eg mr nr 
cette loir em ro 
9 tre on rer pi 


patrie. 

Il faur remarquer que jufqu'au combar de Leuétres les La. 
gén SP pu ent où mode das à 
. = rene onu Ar am { te ; 
tant avoient b ied: aux[; 
rm de Léonidas ee à DU de Le 
En mg rent rep rm 

avoit pû fufôre à tuer ve f prodigieufe quantité d'hoss. 
mes ; & ce qui s'étoir à l'ile def 47 où des 
pr ro palé à l' fé) Sphañéde, 


avantage, école platôe ae ral de &c s'il faur inf 


coup plus confi PORTER  énsienes en ext. 
renr roure la gloire, Le croi coup leur fur par Dé. 
mérrius , lorfqu'il entra avec une armée dans leur pays com. 
ame ils s' t le moins. Se voyant donc attaquez pour 
Ÿ dure is par Pyrrbns , ils leurs forces avec 


_{u] 4 combat de Platér. Platée étoit … duûte de Léenidan, Cr ide guerre 
Ar Bue ms & ft Je plus mémerable & le plas beaux 


'Attique. M 

NA ess. Jus riad Mis terms À 0 en pour voir de 
um la fire ai ra splemmentpar- détail dans Liv, a, che 41. 
de pan de Plantes 1e Ps Etre r in 


cnenenaniles jet Mardomies feront bat rire 
rs de 
fan 


42 PausANIAS, Livae I 
celles des Mefléniens & des Argiens, & marchent 4 l'ennez 
mi, mais ils ne furcar pas plus heureux cerre fois-ci que ler 
aurres ; Pyrhus remporta la vidoire, peu s'en fallur même 
v'il n'encrâc dans Sparte & ne la prit, heureulement pour eux 
Usamufa à faire le dégâr dans la campagne, & à enlever cour 
ce qu'il REA me Dr 
pirer, & dermettre la ville en fourenir le fége, outre 
Frs ue Ds re + 
ils avoienc jé cette vil r des fort profonds, 
de ons ésbiguses Apr pllieusrancres: fisc d'ores 
D rame nes La nr os annee Vos a uen 
accès, 
ET OA RE 
rreles Lacédémoniens, Anti, ui avoir déja repris la pli 
des villes de Macédoing, tn nprn is mous 

milieu"du Pélopannele ; il fe douroic lien que Pyrrhus apres 
s'être rendu maître de Sparte & d'une partie du pays, au lieu 
de retourner en Epire, ne manqueroit pas de fondre fur la 
Macédoine ,"& il vouloir faire diverfion. Mais au momenc 
qu'Anti forroir d’ pour s° de Lacédé- 
mone, il vie Pyrrhus qui venait à lui, de forte qu'ils ne furene 


ue ce fur d'une tuile qu'une femme lui avoit j du haue 
HOT GE elle-mê- 
mme [a j qui avoie pris la figure de cette femme; voilà comme 
ae ere on oo Cha ÈS 
écrir l'hiftoire de ces peuples en vers, rapporte la même chofe; 
enfuire avercis par 1" ilk bârirentun remple à Cerès dans 
Argos au même lieu où Pyrrhus avoir éré tué, & l'on y voie 


1] Querérat Cerès elr-méme , dre. mention pour ne FE pas rendre fafoïæ 
AE pulpe da n 

cles ont wmouvéeréance parmi le peus (2) ÆrLencrer qui a éenit l'hifnirede 
in gene demmg «er Ce doi d' à 
les sccniditer, &les eme ef cire par Ecrivains, 

fuie & foot que obliges d'en faire du refle Fort peu coupes. 


Vovacr DE sg dd 
encore à eure. Ce qui me paroïr fingulier, ce que 


mort de la des Facides a être de rcon- 
lances Lam ra té ya toujours eu 
fi nous en croyons Homere, Ale- 

ares Mare Priam , & par À [Le fon fils fu 
Delphes par ordre de la [11 P ; celui.ci enfin 

mourut de la de au ral cas & des Are 


ss, “ny aa cle y eue Plus 
re Fun CR , l'aucre de P 
où il y a une ftaruê ; je vais raconter ce l'on 
dit de es en aux (6 fables que l'on débire 
C 

ARRARNUS une 
Ladder entre dela Puibie. C'ell-3 Et] Afair de eg 
dé a présresf£ d' Apollon, &e celle este. 

à Pit, de. Bts PS, Se eee 

a vécu ls LD ne À AO 


corume d'un Haälocien 1ln'y avoir foule fonessse, c'eft- 
NE bone 53 Läire tne Source, mai elle érole 
die. qui eff demeuré foct aù fi abornianse ouf canaux fs 
Ge D fe mn den nemria 
tpaux, C'ei à cafe de ects sante pere 
lee PDC LEMRTSE 


ÉDaope. En Entre les G so Fran Lori dif je plus aux 
Athenes la d'èrre rs Era 
en à LL ge Pos On ass des 
res les putenc aux s, On tient 
Se NE La] eut l'honneur 
Limite, & que là Chryfancis Jui à) l'enles 
sement de Ba lle ; qu'enfaite le grand Prêtre Troc ayant 


ére obligé de quitter Argos à caufe de la haine d' il 
fe retira en sr une femme d'Eleu , dont il 
ént deux fils, & ‘riptoléme ; voilà ce que difent les 


Argiens. Mais les Athéniens & tous les peuples de l'A 
font perdez a contraire que Tapuoleme ns fie de 

Jeus, & qu'il appric le premier aux nes l'arc de cultiver 
la terre & de faire venir le blé, Muféc dâns fes vers, fG les vers 
qu'on allegue fonc de lui, dit pes + cat de 


l'Océan & de la Terre, & peur croire que nos 
ayons q cho d' conce n BMnléEs Le 
taleme fils de D Pr sas 
rent avis À Cerès de | de fa fille, & que 


récompenfeleurapprie à femer du blé, Enfin Chanils(#)Athé. 


» rar ’ 
fee ; de Triugus Len 
Sora, anéieué Triproléme 
Dieu Ars ns aa ALI 
done née qu'ils prenaient au pied étoie 6 ancien 
Er cr pri 
Youx dé petites d'or où dr 


l'homme 5 qui of fair Yoapoart md- “exciter bâe noble 
nature Rage À lames Êrf . De 


Pour moi je voulois d'éclaircir ce point, & raconter en 
dérail cour ce que l'on voit à Athénes dans le remple de Ce- 
1ès; mais un ln j'ai eu, & que comme 
TR PRIE 
éres, je pañfe donc à des chofes d'une autre parure, & dont 
on donner connaiffance à cour le monde. 

la porte du , dans an endrair où il y a en 
core une ftacuë de Tri) , vous voyez une vache d'ai. 
rain dans l'appareil d'une victime que l'on conduir À l'autel. 
On remarque auffi Epiménide affis, de qui l'on raconte qu'é- 
tant us jour allé fe promener à la campagne, il entra dans 
ù accablé de fommeil il s'endormir, & ne ( ré. 


oO 
vcilla qu'au bour de ans; il s'occupa enfnite à faire 
vers, & par d'ucles expiations il délivre de La pefe pl 


Re 
Li LU 
de ; car Polymne SE CRUE dre Eee Le 


3] Adau mn LA sur vabébur, fragiomque mecsm 
[14e fm ré à'œue Fsbeus foin PRO L. 3, Oeué 


‘Athènes, 
Thaléras par le és Le 
roèmes&e, 4°. Que l'objerde [+] Thalétas parle méme mer. 


M ne ETvES Re 200 
— Friabe gui Corerû forms elle de vers, que de fo nom 
aigu areans, fab sjérm l'en sppellois ven 
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adreffa au Lacédémoniens dir qu'Epiménide éroir {1} 
vien, & T'halécas , On peu plus loin vous erou- 
vez le nemple[:]d'Euclée, bâri du butin fait fur les Perfes qui 
voient ms She nier Lee 22 tb vd 
Le, je vuis n'y en a point se 
por un ee y Va poele, i 
,ne s talens ni 
même des Elle aient qu avoir faires dc Artialéen : 
Re rom m8 re A ‘es 
3] tout fimplement nom & fa parie, E 
Lie Marion Sr consesnoe om 
ui ù Céram & de ce ue l'on nomme 
portique du Sr Le mé de de Vulcén | où jan me 
s que l'on ait mis une de Minerve, quand je penfe 
pars ren me Quant à la 
, elle a les yeux , ce que je crois fondé fur une fible 
à cours parmi les Libyens, car ils difenr que Minerve écoir 
de Neprune & de Triconis nymphe d'un marais, & que 
pour cela on lui donne des yeux pers Comme à Nepmine, Près 
de là vous avez le le de Venus Uranie! $ jou la ; 
les Affÿriens [6] ont honorée avant rous les autres peu 


fe. Platon 

seit bien rrompé en cet endroit c6- marque sdrmirablement La diffé 

pendant rien n'eft fimple que ce rence de l'une & de l'autre dans De 
annee Faire banquet; mais je dote que la Venes 

épitaphe comnience par apprendre Uranie de Platon foèt baie 


À la polheriné Go mom 8 fs partie, puis 

À apoftruphe les Pers & la plaine de Les » de Cice 

Muathoo coenime les témoins de de va pu au Liv, x, de la nature des 

Leur, On voit 2 refle que Pautinéss x 

5e doutoit point que certe épiraphe on là 4" ésoit la ATyrqié 

<quatre vess grecs qui cft dans toutes les mosnemoit 

dditions des res d'Eflayle ,e ot royent 

véricdbhenent de #04. que des Ales Affpriers fous de 
Lee de qui fe dt de la maifoere  roen d'i hooceosentis Lune. 


VOrAGE DE L'ATTrque, 4 
C'eft d'eux que les habitans de Paphos dans l'ile de LE 
one reçu le culrede certe déeffe, qu'ils communiquérenr à cca 
peuples de la Phénicie {1 } qui habitenc la ville d'Afcalon, lef. 
quels énlüire le porrérent eux-mêmes [+ }à ceux de Pie 
mais C'eft Egée qui l'a introduire à Achénes, Comme il 
fans enfans , car il n'en avoit point encore, il atrribwoit ce 
malheur à la colére de Venus Üranie, auffi-bien que l'infor- 
er emne ui fe voir de nos jours dans le 
temple de la déefé eft de marbre de Paros, & c'eit un ou 
vrage de Phidias. Les Achmonéens quicompofent un dés cans 
vons.de l'Arctique one aulfi un cemple de Venus la Céleite, 
bâci, dilenc-ils, par Porphyrion, qui fi un les en croit, régnoit 
dans l'Atrique long-cemps avant Adée ; car ces cantons où 
bourgades ont leur cradition particuliére ; & bien différente 
des opinions à Athènes. 


l'Argolide, Le deffèin du peintre n'a pas été de faire l'image 
d'un Lo eq pe na LOS érhauffé VE RE 
chacun des combarrans ramalle rour ce qu'il a de force & de 


SP TERRES gare ; mat nullentént à Vers Uranies 
Tu se H la ET. en = dk 
rm permet Enr mo 
Juice. où ignore Le oem épouifà Sciron fils de 
nd asp rl à Maure deuie Proncrys Fevntene che, 
NL NE  f conniié par à malhoureutt 
& À Cydhère, 4h fin avodier que Les Lan à inf muimmé, dre, Da 
pot Ré etienne Abu de 188 Re Le ee 


CrSS:S etes 


4$ De LAN UE 

cou: remporter la viétoire, mais i} a moment 
Dada minier c commencent À s'ébran- 
ler pour en veniraux mains, Au milieu du mur on voir Théfee 
pi d la tête des Athéniens combat les Amazones ; ce font les 


de faire la guerre ; car a] san ieralé ee ps RMC, 


A a nt je comre Cine, vous y diflis. 
Ajax. lui-m , & dans un de captives la mal. 
Féureuls Cafandre. Le dernier u(2}eft là peinture du 


, s'eufuir & fe culburer les uns les autres en voulanc paf 
un marais ;au bas du tableau font les vaieaix Phéniciens 
, mais les Grecs qui les 

ivent en font une il ie. Ence même en. 
droit eft le portrait de Mararhon, ce héros qui avoir donné 


fon nom au champ de bataille. Le pére n a pas oublié’ 
Thée qu'il repréfenre fortane[} eo D al ME 


î 
A 
H 
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nerve, ni Hercule que les one comme 
moisi der Dé et iCUR : 

PbiiateMesn de 


Séleucus, qui fur d'heu. 
reux pur ai sÉdinee de M gaes 
funire, car un jour qu'il fe di à partir de Macédoine 
avec Alexandre, & qu'il Bcrifoir à Jupiter s1dans a ville de 
Pellz, le bois qui érair fur l'aurel parut s° de La ftarué 
du dieu &c-s de lui A Ja mort d'Alexan- 


dre, ême Séleucus hendanr Antigonus qui venoit 
À Babylone avec une pr mr à fils 


î 
| 
| 
À 


étroit 
: NES Enous De sessil for sn de Thalès , 
L£,ch.$,& dans 
ROUE Serie 
Éret 
Eten LAPet eme ne Cros 
Le F we Pourquoi 
FH pros ne eines 
vre, où l'acteur parie plus amples Vant Pelle jareni nos Job rt, 
Tome ZL \ G 


q PawsAnzAs, Liyas T 
mais étant retourne À Babylune, 1] alla en pi 


Pts 
uines, s ces ï x ee 


Par lamort de ce 

delle Qu dunaans à 1 cu qu 

piege à Sclencus, & pour lui il done 

pates pu : car ayanrou l'audace de combac- 

tre en hatai conrre les Gaulois, ce que mulagtre roi 
nous fcachions n'avoic faic avane loi, il & suit sos 
nrigonus fils de Des ea 

doine. Pour Séleucus, je crois qu'il RL 

rois en juitice & en pieté ; car cer brome 

avoir enlevé aax faire ss 


Xerxès avoir Uanfporter 
À 14] Echarane, Sdlescus le renvoys 15] Beanchide ; apres 


à Le ja 22 Toit fa bn 4 Est un fs ruticule. 
demede side 


de Br Le 
ET il permit aux 
Pas te pue pelle d'tmte À 7 

7 a mon Cuar. 
mens qui ne font pas connus {+ devons le seuil! care ñ 
Vaurel de la Pitie, divinicé que les Athéniens uls honorent 
d'un culre her, Scce qui autorifé leur culre, c'éft qu'en 
effer | 3} certe divinicé ef d'un grand fécours Mail 


. fon fondareur, on ÿ _— des Hermes 
où Mercureseamarbres, font d'une 
bee. Proleméc y ct en eco nue set 


Robe der A eat ag pri vi 


Lo y ronclair fes omsclen dans an «eme deux fais d'en 
Bis Lu LS où cos lagmes s je Vs de 


6 mn ci, Ken ,& En Lee mr 
eme D rares ri Ep br 
ï, event de Babrieur PE ab ua im Ce 
L LL - 2 er 
in de po cdd 


de Pôle. Ron mr 84 d'HieempAl roi de No- 
1e Vomtaposes voir à Atifons  coune pr Lt 
LL Fe NUS A ES 
SE Agde der ter noaure ani À 
Ed y ue con 19 ae Le Ce éeço Sum 
RSR RRsS 
{4 pe Fey ee 
y 


VOYAGE Dr L'ArTirohr. LA 
pr pra étoit encré pet ntm 
u une bonne fes 


darois er tr & Théféc par le roi des Fe Thales enr qu) 
les cine. pri 8 ct l'île de LR en LS La THE. 
rotie, pour le dire en pañlant, à aofli fes merveilles | parmi 


les il fau (ur.tour merere le remple Pete lues 
odone, & ces chênes [+] qui lui fone 

decis a At dont pe 
& l'Achéron Fr cftun Heuve | on y rrouve audi le 
donc l'eau eft d'un goût forr dédgréable ; ya bien de de. 
parence qu'Homére avoit vifiré roux ces lieux, Scque c'eft {3 
ce qui luta donné l'idée d'en faire l'ufage qu'il a faie 
& des enfers, où ila confervé les noms de ces 


Pie pe he éroir en . les ls de T: 
vinrent affiéger cer (+) Aph phidne, & l'a: sk pr sr en 
Mnefthée {+ | fur trône, Mnelthée peine des fils 


de Thélée, qui sufMi.rôt fe pen e a d'Elephenor t6] 
das cons les temps Gomme un modéle 8 Ie Coéyte Étrrct aufff dans 
“is ile de Cubyrt. C'étoir ces Émis Pme 
Ca s 

ce, qui à Ktéaufi Poêres, & à ka ble qui dit que Thé- 
AS dan Re & Pébuth ms déécin me 


alé dans 
Ces rduge <8 LE ont duc af 
SA l' eresit La Éabsho Aphidne. Par Ty à 
PAL node Dakees codant Sue Cafe Be Pal. : 
i rendoient des une rille de l'Atrique, où’ La 
ornées, & non feulemens ces chênes, que d'aller dans ka 4 AVOir 
train deu colonbes qui venaient per- conduire É mere Ethsra , & Hélène & 
cher doifisss c'eft Vingile dit mabtreffé ou peut-êere & ferme , dbtes 
dans fes Géorgiques Liv, 2, b au'elles y fensiene ens fiareté, 
a Teuiqué mavimafionds ES JU états AtreA hé er Le 


Aholuarque 'erasalagerrem. A de Péris, peu Al Ovni, Re 
Et que Lui à donné arilere perie fe d'Précthée Griéme roi 
nb] di 2 A af rar d'Athènes ; par confluent il avoir, 


D'autres nf. 
Péctui puit he La ie 
ge mi dela Theprie av or arr 


mines d'où 1 viroir die l'or &: de sr A 
Jasgeuc, Le uasaus Acberuiens l'AC por 


4 Pausanrass Livar f 
en Eubeær 4 D 2 ne no or 
ennemi far les. *] 


ne fois fortir de 
la es Rd LE reg 
toute forte de carelles , bte ox que The pa ' 
pas reçu dans Athenes, C Théfée apres faprifon 
prit Le parti dé feréfugier en ‘auprèsde Deucalion ; mais 
une, rempêre le jerta dans l'ile de [1 y les babitans 
en fi par fa naiffânce &c 


donr il ra les 
Cuan CE enfüice, c'eft le cemmple der Diofeures 
es ETS ET & «eq 
enfans à cheval | leurs avantuires fon ygnote, 


entrabrres l'enlévement & les nûces filles de LOS $ 
pour le cableau des A: es , ns re 
ie Dies re Acad és rer Au deflus du 
teni, (cures eftune cl le dédiéeà sen 
ciEaie £ ce 0e Grec jp M Mere po 4 
fours Herlé & res coffre où elle avoir caché le pe- 
nt Eriéthonius , ler command ben den as 
ouvrir DFE avoir obéi MR ARPEQUTE 
tieufes n'avaient s'empêcher d'uuvrir coffre, Le 
er Le 4 onius , auifi-tôc les Furies | 
dela eenbas, dur 


Ne fl ke ape. les Perles l'efcaladé- 
& par où 

EN Hs es nr. fer cut ceux qui croyant en- 

pen rar er lefens &et4) l'Oracle, Sécoiene 


DORPMERONE nnmeiens 
EC 


me al er CE le 
Age rad De CT 
Mn Lai Niro Scale. ie 


æurent Pyrhat  #l d'Achille : can Ce] Le fémrde loracte, Les Autilaie 


Vovaor te op LA #5; 
Leurs machines & par quelques ouvrages 


“i vousavancez un peu vos trouverez | 1 |le Pryranée où 
l'on garde les luix de Solon écrites dans un tableau ; ce lieu ef 
encore confidérable par quantité de ftatuës , comme celles de 
pr si fe de plaeure hommes célébres au rang 

fquels eft A sr x {2] paner: 4 car 

cells de Fhemiode! panctle  put 
Em sim un The & dun Romain. 
défendant ee la ville bañfé, le monument que 
Fous FENCORECEZ ef Le cempe de {1 is, dont Prolémée 

le cure à Athénes; car vom À 

dédiez à ce dieu, le devousettÀ Alexandrie 
er nr il n'eft pas permis 
aux etrangers d'y entrer, & cs prêtres n'one ce doi 
qu'après avoir inhumé + ir ts pis, Un peu plus bas on 
vous monrre le Lieu où Th s À 


Eee le des Prytanes, is en avaient l'atetrés 
Xersès roi de À Del vont troxrveser déeriprs daml' 


Athéniens à 
fieola fione avec roaslous 24] Le de Sérayne, Ce due 
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Baird ol int cerce déclle reçue le jous 
jufqu'au bo des pieds; ils en ont 

avis dont ils me qe deu nn veus de 


‘elle avoit été apportée de Délos fidhon. 
per 24 ue nous encrions dans le Lie de up Olyms 
l'empereur des 


deux reur Hadrien, faites 
Thate , & deux de marbre d'Egypce. Sur les colon. 
nes du tem ln prendre onéonercs ie que 
les Achéniens appellent les ies [4}d'Hadrien, L'enccinte 
du remple eft pour lemoins de [5] quatre ftades , & dans ce 
Long cireuic vous ne crouvez pas un endroit qui foir vuide de 
1] À Amni(e. C'écoiran port de mer Te moine de r- 
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donner nn mas Athens font pariulerement 
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aotiquirez ; un Ju en bronze , un vieux 


Saturne & de Rhea , un bois facré qu'ils a le bois 
d'Olympie. Lé fe voit une ouverture large { x] d'environ une 
ee où, D er pra À res 

ê& tous les ans ils jerrenr à at 

perde faire avec de La Farine de fromen 8 miel, 
ces jemets encore une colonne où eftune fta- 

tué d'Hfocrare ; homme digne de mémoire & qui lila trois 
grands 4 la polterite ; le premier deconftance , en ce 


la souvelle ‘des à sil finit{:) 

fes jours volontairement. Il faut mertre au même cesPer- 
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& qui fonc des chef-d'œuvres, enr les Perfes que le 

Les per ee me i cfkrrès (4j ancien, on 

prétend que c'éroir ion qui l'avoie bâti, & pour preuve 
calion ä À on montre 
Hadrien 


aflez pres du temple. Mais l'empereur i 
ville par bien d'autres monuments , il a fait bâtir le cemple de 


admire 
fix-vinge colonnes de marbre dé Phrygie, & des portiques 


[QI d'emvérin nur condée. La avaic de on fait binrun temçhe 
verfoa Latine d'Amañe ne rend pas ii en l'honneur de 
Le Ses de l'umnir, au pre 
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re diet NS Ce cer 
vous verrez plufieurs autels, l'un dédie à Hercule, l'autre à 


cale, un autre à Alemene, an auere enfin À .Jolas qui fuc le 
d'Hereule dans laplüparc de fes avaux, 
ondes ce Lit 


on 

roi de , qui ET nanas gnian suned 

rene rran le corps à. lui donner fépalcure 

en 6e lieu-là. Si l'on en croit la + Nilus avoie dés che. 

AE EE men péage va mourir EAN 
or 


arriva que les après avoir 
ravagé fon perie Erat & pisd'ombléele pr de Les villes, 


&coupa les cheveux fon pere, d'où fà perte s'en à voi 
le fair comme: on le raconre. 

Les Achéniens ont deux{4]rivieres, l'une eft l'Uile, &l'aucre 
Qui rombe dans celle-ci eft l'Ernlan , de même pom que ce 
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fleuve qui arrofe le : Celtes, C'eft, dir-on, | 

Bords de life SSL tee jouir Éreita pes 
Borée qui J" , & qui dans la fuite en confidérarion de 


certe alliance avec les Arhéniens leur rendic le bon office de 


<royent l'Hiffe confacrée à quelques divinitez , fur-rour aux 
nds pu nt fur fes rives un aurel appellé l'aurel des Mufes 
Ilifiades, On vous fera voir auf fur les bords de cetre riviere 
le lieu où les Péloponnefiens tuérent Codrus [1] fils de Mé: 


& c'eft par certe raifon qu'elle et Enr eme re le 
le 


par 

firäexpliquer, qu'ileaufe de fe& quand 

Pnlevo net ae D ME re eu es 
ne puis com) l'en di 

omence (34 Le cola qi ft Bed de TU, & qu 


eat des Celress Fe eee Lg brel = 


tranf. 
sebcent fr les Bords du PO, où ls LI Un éritneumé Arte Cat 
villes, comme Milaa , 


Tan Cod de Mélanthe, «cle en ammpete 
a 
PE D eh tal a roujours été j 


ho Er Bret paru L'Uie far 
cho querelle avoc em depietre 
miens sé bar contre eux, L Éait tuées pe oeene  ed 


dosble mur d'un & d'autre côté y c'cit Hernde-Atrieus:[4 
quia fie conftruire ce magnifique Seade, & il yépuifa 
route une carriere du mont Péntélique. 


Du Prytanée vous defcendez par la ruë des rrépieds, ain Gare 
dite le long de cetre To trouve plufeurs emples XX: 


con ilya quantité derrépiedsde bronze, 
où l'on conferve des ouvrages d'un trèk-grandprix, encr'autres 
le Satyre dant Praxicéle s'applaudidoic tan, Eneffer Phryné 
donéiléroiramoureux l'ayant prié de lui donner le plus bel ou. 
BE ego mean à lavericé ilne la rcfufa pas ; 

comme il ne vouloic pas lui dire quel était celui de fes ou. 
vrages qu'il eftimoir le plus, elle vint à bout de le connoîcre 
parune rufé donrelle s'avifa. Un jour que Praxitéle érairchez 


toure fà force vinr dired Praxitéle que le feu.éroir à fa maifon, 
qu'une bonne partie de fes ouvrages étoir déja brûlée , 8 qu'il 


Praxieéle lormant auf des éctia + je four pond f men Sarre de 


vhus-Clandius. Articus Heredei, consmme mt de gran 
Spon l'a prouvé par une ini ticbueifbs À Goes fils Hiervuke , qui enr 
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labourgade dé Marshors vécu fous de Cet Herode fr 
re ne Da drerr ner] [ du célébee Phavorin, & devin 
& Marc-Aurele, Artious fin 6 éloquent qu'il mérita d'avoir huit. 
pére ayant trouvé dans G maifon un me pour. Musc-Aureie & Lin 
niche téfbe en infoema l'empereur <ias-Verusy il avoir fair pludieurs ot 
Norvs, & ini demand ce qu'il vouloir wrages htm: Phélodkrates 
s'il en Fly V'enpereur lui répondit, 6e qui ne fine pas ver 
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des décx derniéres divinirez foot de (1) Thymiles. Près dix 
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fur-rour l'idée d'une oi l'on à er re 
Valleain dans le ciel, fur quoi les Aiipsrtn bles 
Vulcaln étanraë, Junon Junon le jeta du haut du ciel en terre ; 
ns Lidie Vel ln qui dé oublié Ge iRicns 


Bachus châtic de leur ini le 


‘diftance du 
vous verrezun édifice fair fur le modéle du pa. 
villon 41 de Xerxès ; cer édifice eft moderne , car l'ancien 
(por nef es, ; & je vais dire ce qui 
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que es ent Si [1] méme maladies 


de ol que Fe pere ape rame 
lui; il exerça core les Arheniens mi indignes . 


XXL nombre de ies de Poëtes, foic tragiques, foir n 


mais aiféz obcurs la plû Car entre les comiques, 
Tibaiede rende Sentouai gai e£ en: Gel qEiARe 
célébre. Parmi les tragiques, ceux qui tiennent ke premier 
rang avec raifon font Euripide [4] & Sophocle. A l'occafion du 
dernier on raconte que lo: mourur , les Lacédémoniens 
Bree ne cxçurion dant Ataiqe que leur) Commans 


re encore Dir hp Sites non Reed ds 

porteair d'Efchyle [6] & du qui le repréfenre 
La same maladie, théatre 
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nait midanetes Ain. à à 


& qu'il 
vit en fonge Bachus Tres 
que pour obéir à ce Abéeoutlfe jo Len 
Pœuvre & qu'il en vinr à bout fans beaucoup de peine. 

Sur certe muraille que l'on nomme auftrale parcequ'elle eft 
au midi A qui fine Lechéacre à la ciradelle, VOUS VErrez UNE 
rte de la Gorgone Médule, qui eft dorée & relevée en bofle 
fur l'Egide, Tout au haut du re il y a dans l'épailleur du 
Pier ee, Ds te gt sos pounes vai 


2 Hop où nt repréfentez À & Diane qui tuenc 
les de [+] Ne. Je dirai ici en pañlane mue 
jemancai a pr Ve nr 


de, ce aide vite pri ET 
Diet mienne Jones Entns » as A US Lt 
m6 qu eue ou a voje del, il vous femble 
sn mu, cz une femme en larmes & accablée de 
qui méne du chéarre 4 la citadelle 
à made Ph svoirque doux. Apollos & Diane pour 


Penfance où évir encor Le: théatre leur mere tirent à de 
AP'Athénes; on en comptoir pré 90, tous les enfans de 5 


da cète 3 & qu'il mounie de de certe Niobé 
me perdent 28 pariem raie 9, fau canine 
tra lancé du Ciel, - id 
Diguiner, de Lasryir ris anne mar 
pu. 3 à dam de mure Fe 


M roche de » avoit 
{x tree de cafous de Nrab couvé qu'il en teur essuie cle 
N: de Tantade 6: femme d'Am.  fieurs autres obgets ; qui via de loin, 
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on trouve le combeau de Calus [+] qui fu rué par Dédale [+] 

dique fon ec fils de {a fœur ; aulli après ce meurtre 
Dédile 2 LÉRA Sapree Er apee dc 
Sicile aupres de Cocalus qui ÿ régnoit. Mais un lieu qui mé: 
Pit ee ceé re, cet le temple d'Efcalape, canrà 
caufe de pluñcurs flarués de lui & de les enfans que les 
belles pet qui s'y voyent. Dans ce ft une 
eo on dit que-Mars ri irrhochius fils de 

ne { rrhothius avoir abufé d'Alcippe fille dé Mars, 

& PL A A NÉ land pro: 
cès criminel que l'on ait vd à Athènes pour de meurtre, 
Je laiffe plufieurs aatres curioficez pour vous parler de la cuf- 
raflé d'an Sarmare que l'on garde dans ce remple , & qui vous 
fera convenir que les barbares ne fonc pas moins adroïes que 
les Grecs, ni moins propres à cultiver les ares, 

eo Eee & l'on ne leur 
enapporte point d'ailleurs; Car derous les  habis 
tent ces contrées Seprentrionales , m4 08 nf voter 
moins de commerce avec les étrangers. La diferce de ce mé- 
tail leur a Fair imaginer d’armer leurs piques avec de l'os [4 

(ls om l'arc de rendre auffi dur que le fer ; leurs ares 
de bois de cornouillier, leurs Aéches du même bois, mais are 
mées d'os. Onre cela ils ont-de grandes chaînes d'afer qu'ils 
portent à la guerre, & donc ilx fe fervenr avec une 
inérvcilleufe ; car au combat dès HER eee 
pémi , ils lui errenr ces chaînes fur le corps, l' de. 
dans & le renverfent de deflus fou cheval. Pour leurs cuirafles, 
voici comme ilsles font. Ls nourriffénr une grande quantiré de 


Dee fine, Srraben. An vefle, une 
l'un des defécodans d'Ercéthée; bonne de ce ren ef virée E'Hé- 
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ce eee SG Man pd ; & n'eftfercile 
l'en ken à proprement par- 

F:YA A Nnamier ei tour ris UE 1 eee PER 
vice qu'ils tirenc des chevaux pour la guerre, ils en immolent 
prune LE NP 4 mp NS ATEN ES 
en ramaflent foigoeufement la corne des pieds, ls necroyene 

bien & la coupent comme par écailles; vous diriez d'écailles 
de {1} dragons, Si vous n'avez jamais vü d'écailles de dragons, 
imaginez-vous une de pin qui eft encore verte ; l'on. 
vrage que font ces avec la corne du des che. 


tres, puis les avec des nerfs où de bœuf, ou 
de cheval, &parvi enfin à en faire des cuiraffés qui font 
auf , auf bien travaillées que celles des Grecs, & qui 


ne reéftent pas moins ; de près comme de loin elles font à l'é. 
prouve du fer; il s'en faut beaucoup que les cuiraffes de lin foientr 
aufi bonnes à la guerre ; un coup de pique où d'épée bien 
affenné les perce; mais elles fonc RACE poar la chañe, 

les dents des léopards & des lions rebouchenr contre. 


yeux 
aps le remple d'Efculape far le chemin qui mene à la Ci. 


audace de fs nourrice. Mais 
Trxzéne où l'on raconte ce qui hañt, que T'héfce voulant. 
fer Phédre & crai: e les enfans qui nañeroienc de fon 
Marge le pme fe re, ou qu'Hippolyrene régnäe 
drame MUR MS NS 
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3 4 Es 
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eux, av is la réfolution d'en ce prince ap 
(17 Pichée ein pouls Rire ever À frcour | qu'fs sil 
(J Li füccéder ; qu'enfüice Théfèe ayant cué Pallas 
2]& f6s enfans parcequ'ils avoienr tramé une confpirarion 
pet rade © À ponte 2 ve er de ce 
PS RS Le lyee pour la premiere 
\ une ce ce jeune prince, 
hon dleneme elle D gr red tr 
montre encore à Trœzéneun myrche done les feuilles fonc 
toutes criblées, &l'on affüre que cemyrthen'eftpasvenuainf, 
mais que c'eft Phédre qui dans Gréverie en perçoic les feuilles 
avec fon éguille de cheveux, Théfée ayanr enfüite perfuadé à 
cous les peuples de l'Arctique de fe rédnir dans une fcule ville 
pour ne faire déformais qu'un peuple, il introduifie le 
Culre de la déelle Picho ou de la perfuafion, & celui de Venus 
Étendre te cerre déeffé devoir être le 
lien commun de cous ces peuples. Les ftatuës que j'ai vüesde 
Doriéur décIES ne Raspoirt antique yelles One Fires par du 
bons ftaruaires, mais modernes. Enfin il y 
ple dédié à la rerre [4] famommée la nourriciére, & an aütre 
ERP ET leurs prêtres vous apprendrone 
larnoms , pour peu que vous en foyez curieux, 
Un'yaqu'en ful chemin pour entrer dans la ciradelle, car 
de cour autre côté elle eft fermée ou par des rochers fort efcar- 
pee, où par un bon mur, Les veftibules [6] qui y conduifenr 
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fout couverts d'un marbre blanc, qui foie pour la grandeur 
des pierres, foie pour les omemens , paille ER CAS j'ai vi 
ailleurs de plus beau, Je n'ai pû rÈt ee qui l'on a voulu repré. 
fenten parles flaruës b #4 que l'on placées fur ces véfti. 
bules, VE ce fonc les, Étr Ra 24 où fr elles ont été miles 
là feulement pour La Pr arte À Dans une chapelle dé 
Ja Viétoire, mais dont la ftaruë n'eft poine [1 aflée ; cerce cha. 

donne d'un côté fur la mer, & € pp. on, qu'Egée 
récipita. Le vaiffeau qui portoit en Crére lecribur des 
Ra pen javec des Yelle noires, & Théfée qui pe de 
ie combattre le Minocaure , avoir promis À (on 
= ét vidorieux , il reviendrait avec dès voiles 
re mais la joye d'avoir enlevé Ariadne lui fr oublier 
vins par cæ fevals de force qu'Égée voyant 
de vale voiles noires cruc que fon fils avoir péri, & de defefpoir il 
dans La mers ïs Achéniens élevérent enfuice un com 
ele À gauche c'et une falle où il y a des ; 
on ne connoîr rien à pluficars parceque le remps les à cficées ; 
cependant on encore Diomede qui emporte de Lem. 
aie flèches de Philoétere, & Ulyfle qui enleve le Palladium 
cuivres ARE Dans un re; nes yuus vas 
& le; le premier [2]Egifthe, &le 
cond cas letenÉai dÉNaup lius nie ru au fecours 
d'Egifthe. Dim ee ile [31 que l'on immole 
fur le combeau d'Achille, ation Fe, duHomérea j jugé 


mass, ces les on portiques De ae TEE RE 


point 
étoit Periclèsqui de La vicbnire que Théfée avoir rem 
Les avoit fair bitir fous la dircétion de porgée far le Mi « & dont là 
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plus 4 propos de pañler fous filence ; de La même 


, Girconftance que les autres n'ont 
a fair les ur 


cle, comme Homère le raconce, Il y a encore d'autres pein- 


tures dont les fujecs fonc, Alcibiade avec lès mar- 
pos jecs 


chevaux , & qui a 


remporta à Némée dans une courfe 


la tére de Medufe à Poly 
l'hiftoire de Médufe comme 


étrangere À mon fujer. Enrre ces derniers tablea0x , ourre un 
porte des cruches d'eau & un Athlére pei Ti 
ie de Mufée qui me 


Érel un 
de vieilles « pi 


de [2] voler; ces 


que Borée luiavoiraccordé le don 
one, 


comme je crois, [3] d'Ono- 
ge À 


macrite ; car nous n'avons rien qui foie 
Mulée, fi ce n'eft une hymne en l'honneur de Cerès, qu'il fie 


Css Re Le gr 


la citadelle on rrouve on Mercure & les 


trois [5] Graces, que l'on aerribuë à Socrare fs de Sophro. 


nifque, ce 


Palydrite roi de Sénipbe. Ses 
pda Bo Fa pe 
poliaur Sperades dis mot pre mme, 
Sminare , fermer; pasceru'elles foot 
DRAP EEE 
mer, 


D'Ompmscrtr, Ce « 
are Pre res 


que l'oracle de Delphes déclara Le plus 


de Ciray céns ans avase Jefus.Chrift, 
LEE Le Leepiies CHE 
qu'A four live dans Le 1eme, crane 
non Fe C'ésoir ane 

ble &c ancienne d'Athénes 
qui avoiele priv: echaff de chan. 
ser en l'hoeneus de l'Amoer, & des 


a grandes déeffés Cerès & Prodrpine, 


des hymnes denim 
One 


die Ho, Sovrsne avoit babillé ct 
LE 
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Fage dé cous les hommes, Le Scythe [1] Anacharfis écofe venu 

autrefois À Delphes pour en remporter le même cémoignage, 
mais la Pyehie ne lui fr pas cet honneur, 

Les Grecs tirenc vanité de bien des chofes, mais fur-cour de 

leurs fepr fages, au nombre me ils mettent le cyran de 


Lefbos 10 Périandre fils de Cyplelus, Maisil faut avouer 
que Pififtrace & fon fils Hippias furenc beaucoup plus humains, 
même plus enrendus dans le gouvernement militaire & civil, 
en un mot plus louables, particulièrement avant qu'Hippias 
eût l'efpric aigri par le meurtre d'Hipparque fon frere, & 
qu'ille fe porté à punir f cruellement tous ceux qui en éroienc 
De de ms en ler 4 
conftinte parmi Jes éniens, 5e 
qu'cliene fit Liende 5 c'eft qu'après la more d'Hi 
parque, Hippias fous re que Lééna avoit été amie 
d'Ariftogiton, & que felon toures les NES elle fçavoie 
fon fecret, Ho à és une toute re de re md 
qu'à ce qu tourmens ; urquoi 
les Anis vien enfin délivrez de ch dde 
TR À une ftatuë 
fous la figure d'une [3] ce, & Callias fie mettre 
une Venus l'on éroit être de Calamis, On voïc auif 
la citadelle Diirréphès en bronze rouc percé de Aléches, Pour 
ne rien dire de pluficurs aucres belles aétions qu'il a faites ; ce 
Fuc lui qui ramena ces Thraces qu'Athénes avoit foudoyez, & 
qi ne pürent s'embarquer avec Démofthéne, Fr qu'il 
toit déja parti pour Syracufe dils arrivérent. is Di. 
crephës étanr entré dans le de Chalcis y dél fes 
troupes , puis alla faire le fiége de Mycalefé qui efthien avance 
dans les rérres de Béorie, & l'ayant prife [4] il fr paflèr vous 
1] Le Sépilie Anatbagfir. 1 évoit la fotre des tourmens n'avoir 
ne Pédcaberure Escale 28 à DO 
RE 5 TA Din che de Létna, qui même fe LL 
Eee À faire le Le Fe SE crue de à 
IE Le Solo RO, péfés de, La verfsa 
pp sde Hal J'ASLES robe Li dus 1me 
LE nantes A veut dite contradichion ridicule ; car après avoir 


dx 
Pt Lame Ps M dix que Dürrephès La pit avec 
doux seu fensée dau lanÿue, pour rare 


1 PAUNAMIAS, Livar Î. 
habitans au fil de l'épée fans diftinétion d'âge ni de fexe: 
Ce qui prouve cour fur mallacré, c'eit que les villes de 


vons que les Locriens {1} d'Opunce, qui au rapport d'Hi 
doter venus À Troÿe avec l'arc & ja! fronde avaient une force 
d'arme très péfante dans le remps de la guerre des Perfes, & 
Les Malliens eux-mêmes n'onr pas conferve l'ufage des Aéches, 
or ent , je crois, avant Philotere. Auprès de certe 
eu ef celle d'Hygie que l'on dit fille d'Efculape , & one au- 
vre de Minerve furmommée [1] Hygiéa, je ne parle point de 
pluficurs autres moins célébres, mais je remarquaï en ce lies 
ua petit banc de pierre , où fi l'on en croit les Athéniens , Si 
lene fe repola , lorfque Bachus vince Ja premiere fois dans 
l'Atrique, & ils donnent le nom de Silenes aux Saryres qui 
fonc les plus avancez en âge. Comme je leur faifois beaucou 
de ions fur ces Satyres, pour tâcher d'apprendre quel 
que chofe de plus que ce qui s'en die com un Cz- 
Fes re nb tee Fe ce qui it ; que s'ancem. 
raller en Iralic il avoit été jerré rempêre vers 
Frot nd Gage reg ri »e des îles in. 
» cultes qui ne fonr Sn D pp DU ee 
many f Le ee ré dot déjacon. 
nus, mais poufféz parles ventsils furent de prendre 
mrerre à celle qui évoir la plus proche , ils appelloient cesiles 
wles Satyrides ; les habitans (one roux & ont par derricre une 
s queut prefque auffi grande que celle des chevaux. Dès que 
cs fau nous féncirenc Jeur Îley 1 accoururent au 
mvalllèau, & y éranc entrez, fans proférer une feule parole ils 
» fé jertérent & les premieres femmes qu'ils rencontrérent j 


1] Les Lecrieur d'Opusti l'on nommait Epiemémdiens. 
A tete rate 
gr er dr + ne St, a: 

0 
Come AAA Dole RE nn 


Vortacn nr r'Arriaque. 7 


08 : pour lhuver l'honneur de ces femmes ; leur aban- 
# doi bacbare cet étoit dans l'équipage; Se auifi-cbe 
"Cet en afouvirenc leur Seulement en la 


À maniere dont les homines ufent des es , mais par rote 
Eh Mat Bac den mie fut contÉ par ce Carien. 
a bien d'autres antiques dans là ciradelle d'Athéhesi je 

me (Ouviens particulierement du Lycius qui écoir fl 
Fute 8 Pa AMV Re +] un vale lacré j c'eit Myron 


appellée du nom d'une bourgade de l'A , où l'on morure 
une fatuë force ancienne que lost Es ea Diane [3] Tau- 
Ee #'oublierai pas non plus un pr de fait À Ja 
lance de ce al Fa ral qui était 2 

ne machine de guerre inventée [4 r Epéus, re 

rer es mu ou bien il faut croire que des Troyes 


sn À tres) EEE ATEN ue les 
lans de fe le ven- 


ES cheval om 
UE ave DR Sen ro 
[1] Prhaur mn vaféfäcré. svthan. tes (llolenx ns GE 


stp, une évryerte où Fons gardair l'eau Diane 
Ath CETEM PO cc avoit fe Qi to L Ben 
os Héniciens Faure. 


“foi . : 
era quant ed {si Ar 


ge À onde mie pt Ur dneut ÊTES lexion de 
A A els ete URI 
Ca ere magna piles Lpess 
De ia Diane Car Les Tax cxartlinée na pi CS 
Tome L x 


AUSAN 4 
eucer , 

Mere 
wne faite par Critias, d'un 
Charioos éroit Archonte, dif: 
anné, Oenobjus 8 auf fa (tarvé 
Men hr ne Tony 

Eee 4 pd es 
h,7T a rpe Re 
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ÊSE 
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eq Er pat pare net dns € 
ait Ke ce AE RÉONGLEN Hulot la pas les Athéniens 
commandement Je leur armée navale : mais 
Sy » difant Que rant que fes e fexoicni 
pa mr n'auroir ul auroené Le le foldat : les At 
vouloient abfolument l'avoir pour | Gén. F4 
Fc aus, Da Poe pe je comiandement 


Va venex encore là une Minerve qui chârie le Silene 
Marfyus pour avoir emporté une flûte gene avon jerrée & 
u'elle ne vouloit pas qu'on ramallär. À tous ces monuinens 
Jhctrerr us th repréfente le combar de Thékée 
re füc un homme où un afin 
fire, comme op aimera mieux le croire : & à dire le vrai, 


fer 

Ale ealens de bien écrire Retz re Fame yo 
æ 

Capote Se pramt foision ñ mn LE EL DE & Pau 

4 mobs à Hafié van lfboëre de La praigve ere éttniesne cle La era de laculoes l'a. 

ds Ilopanroie ,qui à ét coactuce nie uit le Leu nual de Déinoithére. 


76 PausAnias, Lrvas I 
aürrefnis manqué d'eau, où que toute la Grece air été aigée 
d'une féche: nd one fharuë (1) de Timothée fils de 
Conon , &-une de Conon même , une autre de Progné qui 
médite d' fon fils, & celle d'vys. Vous verrez en- 
core une Minerveavec l'olivier qu'elle donne aux Athéniens, 
un Neptune qui fait forcir de la terre anc fource d'eau en lenr 
Faveur , & une flaruë de Jupicer [1] Policis de la façon de 
Léocharès ; je vais dire comment les Achéviens fac: F 
Poliéts , mais fans rendre raifon de leur culte, Ils 
Micerenc [37 fur fon autel de l'orge mêlé avec du froment & 
ne Le vtr auprès çle bœuf qui Fate sr ke 
mange un le ce grain en s'approchant l'autel ; le 
LU [4] À l'immoler l'affomme d'un coup de hotes 
s'enfuir, & lesaffiftans comme s'ils n'avaient pas vü certe 
br te jugement ; voila comment fe palfe la 


1 nous faut mainrenant confidérer le {51 Parthenon, Sur le 
Fronton [6] de la Façade vous voyez tout ce qui a rapport à la 


un » Jüprier le practeus de la cent pieds en tout Fems. C'étais un des 
dl 5 it 
Bien d'depee dre. Athènes; il avoit été rebäri par Péri 


LS So re dep me 

l'origine dé cer cérémonie. Si l'on OR ep 

davantage voyage Spon avoir vi ce tem 

cata Sie Le Mur pe 0 Aéblens, eue À fée tauore 
fus Liv. 6, ch, 12, de fs éclarcilfe 


Vôvacr Dr L'Afrique 
fujer del” = ed dé La dé GI d'or 8e d'yroire) 


dumilieu de are un Sphinx ; je parlérai der 
Les quaife te à la defeription de la Béonie. Les deux 


El émtene Lee, Ariftée [> 
Pr ae des ras ds SL Ace À ic qui ne 


ns nat none lun œil ; & qu'ils habirent 
Re te a nn ee 
Era RE pren rm rer <: ae 
L13 LL æ Lau 
reviens à la de Mere er ot 
re x bot der phèds ÿ für fon eft- 


aunc tête de M en yvoire , Scans) rer 
une 4 haute d'environ air 


coudées ; Minerve ti 
une pique dans fa main EEE per 
pique en baseft { $Jun , fymbole d'En&honius, Sur Le 
piedeftal il y à un bas ol repéMEs (61 PaDdore 06 


re vains , dos Origéne Æ moque avec 


és 
perve, fuivaut la defriprion. Gelke 
en a fair, je crois qu'ici LS red) Ca 
ba Share an nes RES 
» façade du temple, & fragment de notes 
celui de derriere. = ad 


CL Band {4 des Ifétens. Les 16è- 
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uc l'on dic de fa naiflance ; car felon Héfode & les aueres 
Énr e e ere opte 

n'en au !. ce je n'ai vû 

feule fhatat d'homme, c'e celle de 1 L Hadricos mais 
à l'entrée j'ai vi celle d'Iphicrate ; ce Général Athénien qui 
ft connu par tanr de adions, Hors du j'ai re 
Ps A he paie pour être Pda ’ 
cet on urnommé {1 , parce 

dot. LafoAc de Gusrclles Le Lies ke de l'en. Fa 
l'an dit que réellement il l'en délivra. Pour moi , je fçai que 
für le mont Sipyle les Caurerelles ant été exterminces juiqu'à 


fu à des pluyes continnelles Les fie mourir ; & latrofiéme 
elles périrene par un froid violent qui vine cour à coup ; c'eft 
£e que j'ai vû arriver de mon. 

in voit encore Dos rdc à Aria one faruë de 


" Periclès[z Song er tes ippe même 
Attal he aan) dé les Perfes pre LR 1 


Re vho LL 
nacréon de Téos , qui le premier après [4] Sa; 
biéune fe des por6is à £ sil eft ‘ é 
homme qui a un peu de vin dans la tèce & qui Chante. Enfüire 
C'eft Ino fille d'Inachus , & Callifto fille de Lycaon , leurs fa. 


tués fonr un ouvrage de | 5] Dinomene, & leurs avanruresone 


cho Léfbos vivait de terops de Sté 
À perfeétion; de Là fn nom de Pan. Se d'Aloie environ £s cons ans 
dore, de deux mots mè & lüge,  srant l'Eve chrétienne. Cene Se & 
Ci) Cet does 8 pars. Erss Sen de pe 
mépe fasveriles, de le Socrue, 
FC Tan nu Rennes 
x tarque | so race 
Û G natffasce & par fon autos 
4 à il dois On puma ee 
, 


pr ares: Faces lasse de jupe 7 
routés pareilles; car es l'une & l'autre de Jupirer, & 
odieufes également à Junon elles furent changées , d'une en 
vache, & l'aurre en ourfe. Le mur de la citadelle dû câcé du 
midiefkorne de diverfes peineures dont voici le füjet ; la guerre 
des Dieux contre les Géans qui habivoienc la Thrace & lift 
me {a} de Pallene, le combat des Achéniens conere les Ama. 
zones, leur vidoire fur les Perfes à la journée de Marathon & 
la défaire des Gaulois en Myfe chaque rableau eft d'environ 
deux coudées , c'eft Arralus qui les a mis & confacrez dans le 
lieu oitils font. Olympiodore a auf là fa ftaruë & l'a cercaine- 
ment bienmerirée, non feulement par fesgrandes actions, mais 
pour avoir relevé le courage des Athéniens, dansun cemps où 
rebutez par des di <ontinuellesils ne pouvoient niremé- 
dieran prefent 4 ni bien cfpérer de l'avenir ; car le malheur qui 
leur arriva {2 }à Chéronée fut faral à rous les Grecs, Ceux qui 
par policique n'avoient pas voulu prendre part 4 la caufe com. 
smune , & ceux qui trahiflant leur patrie s'éroient rangez du 
côté des Macédoniens cons furépe afférvis, Philippe s'emparz 
de plufieurs villes , & pendanr qu'il endormoit les Athéniens 
RE fitions de paix ;il les aHoiblioit de plusen plus, 
dépouilloir de tours les Îles qu'ils poflédoient , & leur fai. 
foic infenfblement perdre l'empii de La mer ; de forte que 
durant cout fon régne & celui de fon fils, les Athéniens n'o- 
férenc faire aucune enrreprife, Mais après la mort d'Alexan. 
dre, voyant que la Macédoine avoit déféré la couronne à 
Aridée& le gouvernement à Antiparer, ils ne jugérent pas à 
de que la Gréce demeurär plus long-emps dans 
‘opprefion ÿ ils armérent donc les premiers &engagérent les 
autres à fuivre leur 
migrement dans  Epidaure, Sic s 
Trœzene , Elée, Phliaie &e Molfène cxtécond liou hors de 
Pifthme de Corioche les Locriens, les Phocéens, les Theila- 
Liens , les Caryfthiens , &les Acarnaniens qui font partie des 


une épigrameme qui fe Lie dans l'Antho- . Les Athéniens & hours allies 
. tr ame «de ces fhanuEs, entiéremenc cet 
Tete de ame ae ville de la Béocie par Philippe roi de 
de frurne dar à Thratti 4 Sue LL 
ds Erenos brie à mcm 
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rsicss Pour les Béoriens , comme ils avoienc ra Thehes 
& qu'ils en pollédoient tour "le cerriroire , dans la crainte que 
les Athéniens ne récabliffene certe ville pour s'en ervir enfaire 
contre cux ,non-fulement il ne fe | point avec Athé. 
nes, mais ils fe déclarérent pour les édoniens & les afifté. 
rent de routes leurs forces. Après que chacune des villes can. 
fédérées eur fourni fes troupes & nommé un commandant 
particulier ; coutes enfemble s'accordérent à donner le com. 
mandement à Léofthéne Athénien, rant pour la pré. 
éminence de la ville d'où il éroit , que pour fon mérite per. 
or peter der de la guerre ; outre 
roure la Gréce lui avoit une obligation finguliére ÿ ear 
exandre ayant condamné les Grecs qui avoient fervi fous 
Daduste fous fes Satrapes à refter en Perfe , Léofthéne les fic 
embarquer à fon infçu & les ramena en Revena en 
ane ds fervices fignalez & de beauc 
les eff l'on avoit conçues de {x valeur ; 
rances s'évanouirenc bienæôt par {a mort qui fut pleu. 
éralemenrt de rous fes citoyens, & qui dans la fuire leur 
bien des malheurs. En effex peu de remps après la garni 
fon Macédonienne qui écoit dans Athénes s'empara d'abord de 
Munychie , enfuire du Pirée & de ce Spain l'on pen [iles 
murailles. pres étant 2 Le pe 
O! de venir ôter le royaume: 
A ments de fon crime; 
Csnder l'alfié, , & s'en + apte à mai 


Re nt aide 
les Arch dë reconnoitre p voi Démaeriou fs 


È L Parodies rte st 
baittole-les Athéniens gagna Lacharis & lui :perftada de 
oi d'Athénes. Ce Lacharis avoic coujours renu le 


ile le , du refte c'éroir le plus cruel 
panne dim pue ni (ae Letter 
lors 


Le fils d'An: À \ d'accordavec les Athé. 
Pr ee ee da L pme de Lacharis, ss 


voyant déja fon ennemi aux , enleva de la citadelle 
boucliers d'or que l'on y ir, & coures les richeiles qui 
k rar Br Pa même r celles qui 
cr re Far am | 
'opi Curént juitement 
pur 17e mr es le cuérent pour 


avoir fes créfors. Démétrius a ainf délivré les Athé- 
niens de leurs cyrans ne fe pas pour cela de leur ren. 
dre le Pirée ; au contraire la fuire il acheva de les fuls. 


far La bonne volonté de fes que fur forces , 
marche à l'ennemi. En même remps les Macédoniens for 


bouclier à Japiter le libéraceur , d'apres avoir fair deifas 
a PLeM E harar LRELES R Pour Olympi ca 
donna ‘autres car non 
er For que 
Fa de ban,  — 
auparavant 
nr enrarpe0 dans | Lo)! 
É rc RE Dee 
liens , am re <e Sen e Mie d'rheues À 


flatuë d'Olympiodore , don: 

gén don a os Durs ee 
DST are dep 

CRT EE prb er > 


U47 Par au effet de Le liheralrté de mi crois villes, Magnéée , eg va + 
Arracersémemlanc curquer à  Myusce , eo Las dire 
Enr pb pee {Pratt pe er Lon 


Voyxacr Er ra Ar À LE] 
Magnélens , qui honorenc Diane nom de Léucophry- 
ne jy ne dois m'arrèter plus lang-cemps fur certe 


que 

ÎL y à eu un difciple de Dedale fe nommoit Endœus il 

dk Midi E Que Dédilecs Cr. 1 Fur obli. 

 gé de fuie pour avoir tué Calus ; la Minerve l'on 

vo danse there a de cc End nan 
FE sis e en 


Louer pi SES Le Goent (119 Bebe ch en 
de leurs Heros, & le rroifiéme à Vulcain ; fur les murs on à 


ont rapport à lui ou à fa famille. Ce semple { 2] eft 
le, où y voit un puies dont l'eau eft fake , + 

pas ; car je connois d'autres endroits ftucz 

Lame y chécour où il ya des puies femblables ; les 


midi fes eaux devienneat .# fur la pierre 
or mo ra aout 
de Ni far l'A: rs fou. 

ce n'ef 
SRE TEE 
œour le pays; car encore que cl peuple de l'Est air fes 


F'eft 
Fr Du cd Scdepinté Er Re 5 5 CURE 


Er TA duble. C'tà- 29 de long fer 21 pris puits de 
éste qu'il y avan temples portes Ft Li 


L fes 
pp l'eùt 
Ex * Dark enquæ nerve 


XXVIL rer l'on peur voir, 


[D AAA Le or mervobes(e. Le FE rep 
care rte de 22 x mous Éa Méemlie à 
mbues ler de morte, que me Life pas been 
2] L'ennvai juré de Cart, one ce. vois j'aiene mieux lire avec 
de l'art, sondirngue , Pline 


en parle de La même ensaderé. L. 14, is je ne Compare pas qqa'on Laaé 
’ : e Le un terle une Éceët de | 
CNT De Mimerce Pobaés, C'eftidue pre qui couvrle creme Gant , C'eft 
de Miserve preuxtrice de La vie. Kabsen Il 
Le enfembie avec ame sérefe | 


ju 
HR TIDERH us RUE If | 
A NA 
| AH pe HN “ie Et 
MR AL ANNEE purs 
lil ue 
An : . LÉFET 1H HE 5 de 
ji En ù MA 


Fe ,& reg A ll C'éroic un Général de 
l'armée na: théniens , qui après Avoir porté la er. 
de d'endroits Ex caen fur les 


barge ! 
pdt ht jufques dans les murs de ; en- 
fuice étant rentré dans les ports d'Athénes il y des 
dernier exploie 


ee A 


fçavoir couchant Tolmides. Je ne vous int de 
AGE NM ARR LA ET SNA à Ù 


une belle chaffe de fanglier ; don pourtant je n'ai pà rien 
apprendre de sain ar où ne ar ce le er de 

POS en TOU ren Ets PACE pes PRÈS 
Cyenus & Hercule qui l'un conere l'autre (Late 


On Le ne. devsst d'un Entœus famaire 
ge ex pd 
LUE mn le om de l'Augor y ef remporsin dé Dédale, par 
apr 


mes Le PA rte ae ne 
ant Æmdens, malt C'eft une conge dass L guerre és 
éture trop hasaréée. lus à de 


Voyaan br L'ATTIQUE. Le] 
pt mt entrautres Théfée qui pour lorsn'avoir que fepr ans, 
Den DE RO D < 

ue tous avoienr eu d' la 
Pre MR: qlsrrachène Eiie d'entre les 
pes reg migrer vince pour l'acea- 
srelle eft Ja PR ann dm Ton 


Re Re D nue 
M ve ne Tue ae PE 
€ 5 qu a 
1 Frames qu'il remua cecre roche & prit 
UE pp 7 M ua 
ist Tag ve far dur roiere nai Le cléielle d'A thèner 
auffi un monument biftorique d'une aurre 
sale de ce Héros, laquelle mérire d'être rapportée. Un 
taureau d'une grandeur énorme infeftoir coute la Crére , & 
Le a ne he. car 


particul 
tion pin & &pl plus Fr J por 


fufciroienc de cemps en rem, ir le hoain. 
En eMRE JA Cr ex: mbne nbcse pa que c'étoir 


Cup: 


XXVIL 


animal , parceque ire de 
mer donc ia Gros cftenvironnée, n'honoroit pas le Dieu des 


l'ifthme inthe en Atrique, à 
Rand maux infnis , tua rout ce Ê 4 ner lui 


fc rencontrer ,& nommément Androgéc fils de Minos 
Micos srmibaant le cjoet-de Route à le méciatcens des 
Athéniens avoit auffi-rôr aise. 


taure qu'il avoir dans le inthe de Gnoffe. La 
tradicion ajoute qu'enfin Théfée pouila l'énorme caureau 
Fe dans la ciradelle d'Athènes , & que là il l'immola à Ia 


Lis 
Mais par quelle raïfon l'on 4 érigé une ftatue de bronze 
à Cylon, & ur quel fondement il en a été trouvé digne ,c'eit 
ce que je n'ai pu fçavoir. Car c'eft un faic conftant que Cy- 
D te AO Le 2 sep) et 1 3 
moi que c'eft “il écoir l'homme le mieux fait de fon 


Te 


o 


s'Harride de ryran de fâpe- te plus célébre graveur de l'Antiquiel … 
eee PE eq cr EL Eng den gp Le 


La] Mprexeellens graveur, dc. Pline 
Lir. en Dar me 2 cesse 


nant 21. > 


L'ATTIQUE 
combat des 


voss verrez ane fontaine & tour us d' 

& du dieu Pan Là ft auff no ancre où l'on Apollon 
Cut commerce avec £lle le dieu Pan, 
on racance- que dans ke temps de ion des Perfesen At. 
tique, {99 Phidippides ayant été di é pour en aller por- 


Cite cumbas de Conan € de Parchañen d'Ephcé Es & dréiqie 
Ce contes à CRE ES 


Va de doengeer des cu Sms 

| de les memers ils ends dros à come €. 
coder Le de (4j De Chat es Fabre L'Esber 
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FT Pawsantas, Livar L 
ter la nouvelle aux Lacédémoniens ; il avoir eu d'eux pour 
ee Ge me roue done 
Athènes , parcèque religion ne permertoir ui 
marchalent {1} avance a pleine Lune j mais Fan s'était 
apparu à lui auprès du mont Parchénien & l'avoir cl 
d'aflurer les Achéniens qu'il écoit leur ami, & qu'il combat. 
toit pour eux à a Qt en a 
EE Plus bas apr” 
i u'on nomme [ +} l'A. , & qui a pris fon nom 
de ce que aéré le ji ten Le patares 
là; car j'ai déja dir & qu'il avoit rué Halirrhothius, &la rai. 
fon de ce meurtre. On tient qu'Orefte y comparue enfuire 
fur le meurtre de & mere, & en efléc on voit encore un au 
tel de Minerve {3} Aréa , confäcré, dce que l'on croit, 
Oreîte , lorfqu'il fur abfous. Dans Hs faille de l'audience il y 
4 deux marches Fierce s'aféiencl'Accufareur & l'Acs 
cufe ; on nomme l'une le fiège de liojure , &e l'autre Le [5] 
fiège de l'innocence. Près de-là eft le cemple de ces di 
| Théogonie Jordi nom d'Esinaye, Elchyle cf Le pres 
pu ii le du nom d'Eri: pres 
mier qui Mic qu'elles avoient les ir erelaces de 
SANT ES divinitez infernales 
qui foot là, n'ayenr rien d'effrayant, je veux dire , Pluron 


ST de . » & la réârredtion des 
pleue Cerre fisperibicion école 6 Socrate fut & condamné 
ancienne parmi les iensque parce Tribunal. Si vous en voulez 

sous Là voyons établie dès le vous pouvez lire Mer 


L:) Lx D te Cale & Men 
0 LE La . 
compo 


tiere de Religion. Nous voyons que Aus lieu d'éveui 1 fac lire Sert aveg 
5. Paul y fe aceuf pour avou prèché  Meurfus, 


pluñcurs chofes isanimées 
d'ellesanêmes d'inframenc à la jufte punition des bormmes , 


rémuoin le cimererre de Cambifes, qui forti de fon fourreau 


VowAcn Dh L'ATTIQUE, 91 
D tes rh lorieufe, Verslà maritime 
du Piréeelk un endroit que l'on nomme [+] Phréaceys, où 
les bannis qui 4 leur retour fe trouvent aceufez de quelque 
nouveau erime, plaident leur caufe à bord de leur vaïffeau de- 
vanr des Juges qui fone fur le rivage ; & l'on prétend que Ten 
cer eft le premier qui s'eft ainfi purgé du meurtre d'Ajax en 
préfence & Télamon, Voilà ce que j'ai cru devoir rapporter 
des diférens crilrunaux d'Athènes, [3] en faveur de ceux qui 
ont la curiofiré de les vouloir connoîcre. 
Allez près de l'Aréopage vous verrez une galere qui eftéaire 


pour fervir à la pompe désPanarhénées. Cette galere n'a rien 
d'extraordinaire pour la grandeur, &n' pas de celle 
de Délos, la plus ile [478 qui à neuf 


rS 

de rameitrs. Grp PE ot &par- 
tour für les grands chemins , vous rencontrez des vemples con- 
icrez aux dieux & une infinité de monumens érigez en l'hon 
pêur de cour ce qu'il y à cu de héros & de grands hommes par- 
miles Athéniens. Mais au fartir de La ville & près des murs | y] 
vous erouvez d'abord l'Académie, c'évoit autrefois le champ 


nor di pure à cour ce qu'il y a cn de critiques 
für de mer! L'asieur modernes ; & Er À n'eft pas aie 
Pebnniée le cimecrre de ce Prin; de concevoir comment dansune galere 
de rm ape che} Hpoavoisy avoir neuf & dix rang dé 
perinaifier, Lamoer de Cambiéseft | eauneurs Les uns dir Les æitres qui agif 

saconcée dans Hésodenc Liv. 3, fm en mème tornps ÿ mais orme il 
RÉ a dd Le) SRE 

max ne) ,@narm, qui Égni£e où use fimple voué , je cenvoye 
cecribunal fcenoët au. le letteus à une duferrarion de Paul 


pes, oo le trouvera ec 
ETS A Ts Le Jen pates de és 
famenr de toux qui st das femboèe ciflimpue l' 
AT ettalhent piton Dé du 4 cependant elle 
Rex en ileus maniores, où ii partie, fut iton dhftrres 
fivi celle qui m'a paru lameilleure, qu'il y avoir à Arhônes deux Cérani 
. (NET Led AU ques ; Vin clans La ville dons l'sctténe 
te RE Hire Ca ET 
Dicies Pense avuient Site da AE l'ancre Hors dde La 
DUR ET ae Riou ss red 
Di en avoit queue Cor tunes 2 AM UMEgeuE Rourileiee dr dur 
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EE [1] particulier , & aujourd'hui c'eft un lieu d'exercices En 
entrant on voit une pl lace confacrée 4 Diane & ornée de fa. 
tuës porn ce num» , à da trés-bonve de erés-belle 


Décjfe, je crois que ce font les ateriburs de Diane : on en peur 
juger par les poëfies sosaphes & par plufieurs Auteurs qui 
oo rraité cerre matiere ; c'eft sr prlpeLros 
au long, Bachus furnommé d' au fon 
qui n'eft pas fort grand , & où Lis porc M Ébus dunes 
les ans À certains jours ; voilà pour les divinirez. aux 
rombeaux , le remis et celui de Thrafybule fils de Lycuss 
& c'elt avec j ce qu'il tient le premier rang : car de tous les 
Achéniens qui fe font jamais rendus utiles la République , 
celui fans contredir qui l'a le mieux fervie &.qui elt de plus 
digne de RUES c'et Thrafybale. Cer excellence cicoyen 
fonce fous la domination de xrente cyrans , partit 
de Dep vi PEL délivrer ;il conçur ce deffcin fansau. 
tre fecours que celui de foixanre perfonnes :il l'éxécura ben. 


reufement , & pacifa enfin là vil RE Ami 


inreftines déchiroienc CPR 
cft-il le premier. Enfuire ceux de fé Arr de Chabriss, 


KE de re EL cénoraphes derous les braves Arhé! 
les combats , foit de verre, foit de mer, 

ir Re nn EURE 
honneur à leur mémoire dans le lieu-même où ils on lé 
leur courage. Les autres fonc inhumez le long du € qui 
mene à l'Académie , & fur leurs cormbes il y des colonnes où 
fonc marquez le nom & le lieu natal de chacun d'eux. Premie. 
rément ceux qui après avoir pouifé leurs conquêtes dans Ha 
Tige KR Qqu'au{s] Drabifque , fe virent rouc4-coup envelos 

FE E les [3 ] Edons qui lesraillérent en piéces, mais qui , à 
l'on dit périrent enfuire eux.mêmes par la fou re du 

“ Ces Achéniens avoient plus d'un chef ; Léagre éroïr le 
principal , & après lui Sophanès de Décélée qui eus Eurybare 


Liège Echo) den [2] as Drabifque , Le texte 


is : PORN SRE pas-Fe pre mais c'eft + 

lomer que ce parnouliet fé non. re comme 
Académies , d'autres difnt Eché. clans Serabon, Le pas 

derus, Men foie, c'eft du noim tie de la Thrace, 

dde ce béton , cr al eft ani par [x] ar les Edum, C'évoirderpous 

JERSL ARR ans hs DE phsde Thrace. 


LRLETEDNOLS ETS 


2LELEM TI AA ADO ATOS R 


p 


dr parle ie qe ee as 
» CEE rem, aux 
es ra rer . ii le arte qe = 
menoïe du fécours aux Egi C'étoir pour a er 
2 comitat une armée hors de la Grece; 
Iletb vrai que ous les peuples de la Grece enfemble & d'un 
commun confencement firent la guerre à Priam &e aux Troyens, 
mais les Arhéniensen particulier & de leur mouvement 
e leurs armes premicrement en , puis en 
onie, & eroifiémement en Thrace. Sur le devanc d'un rom- 
beau vous verrez un cippe où font repréfentez deux cavaliers 
lesarmes à la main ; l'an eft Melanôpus , & l'autre Macartus 
qui combärtirenr en bataille contre les Lacédémoniens 
£ les Béoviens entre Elenfis [1] &Tanagre , & finirent là glo- 


ricufement leur deitinée. Enfure eft un monement érigé en 


dirai dans La fuite ce qui de parc dans certe 
ane rie ele Era i 


Lil à ceremps-là ce decrer du .ñ 

dc hp R Péquet à pus Lequel ie oc dumas qu Ton Lans, 
tuniquerair aux efclaves les honneurs [ +} de la pu 
blique , & que leurs noms feruienr gravez für des colonnes en 
AE RG Tngn es [92 Les bonnes dE Le Frahtnre pe 


& Atbéves, dlle s'appelle sapoae le oombre des célaves excésabt 
KE & ce m plus qu'en d'rnépatenres L uombe der 


cenems ile caaner, jose troa ane 2 Que pour ven arme 
JM d'Aduie far té W'Añges 8% vingr chbres. # 
wi W poeme à preftnr sains. ea noenbee de Écrosent nas 
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confidération des bans& généreux férvices qu'ils avaiene ren 
dus à leurs Maîtres dans le combat, Je ne finirois point fr je 
voulois faire un détail éxaét de rour ce qu'il y a de monumens 
ériger en l'honneur des Athéniens , qui les ans d'un côré, les 
aurres d'un autre font morts en combattant pour leur patrie, 
Ceux qui périrenr à [1] Olynthe ne fonc pas les moins illoftres 
ni les moins diftinguez, Mais vousremarquerez fur-cour le vois. 
beau de Méléfander qui remonra le Méandre avec fes vaif. 
feaux pour paller dans la baure Carie, LA eft encore honorée 
la mémoire de ceux qui payérenr de leur perfonne dans la 
guerre contre Caflander , & des Argiens qui fe liguérentan- 
trefois avec Athénes ; voici quelle fur la raifon de cercelis 
que La ville de Sparte ayane éte ruinée par un 

terre ,kous les [2] Hiluves s'enfüirenc & allérenr fe canron- 
ner(y] à Ichome ; certe défédion obligea les Lacédemomiens 
à demander du Gcours à divers les, &cfür-rouraue Athé- 
niens qui leur envoyérent für le champ des troupes choïfes 
fous le commandement de Cimon fils de Milrisde j mais enfui- 
re les Lacédémoniens eurent de Lx défiance de ces troupes, 
& les renvoyérenr,; quand elles furent revenués , les Athé- 
miens piquez de cet afront frentune ligue avec les Argens, 

j étoient ni a nene Cuce tem les 
Abéniens érsnr fe le poinr de Hier bar EMÉLaCMEES. 
niens aux Béoriens regürenr en effet dir fecours d'Argas, 
&peu £'en fallie qu'ils ne remporraflent la victoire ; la 
noir qui facvine., empêcha de diftinguer qui des deux parti 
avoireu l'avantage , & le lendemain par la trahifon des TI 
liens les Arhéniens furent défairs. 
= Je dirai encore un mor ap craie rure 
dans le lieu où nous fommes. Un des plus conûdé ct 
Liblement révolter cnenre les citoyens, ture, de même que les cinyens, 


4 l'on ne Hs avoir tenace one cxtrée [1] 4 Olrmtbe, C'était une ville 
ae dépendance ; auifi les traitoit- on de la Macéstoue j elle cit 


préfencement en ruines, 
Cependant parceque dluns la guerre dés 2] Les Hitetnis dre, Pat Hilatet 
Petfts ils zvoicne donné des preuves il Cabane some de) 
d'atfeltion &d'ocachement pans leurs re Scqui avotenr êté Éairscltiaves. L'air. 
Mañcrés, on jugez à propos de les ré» Est er spimaaren ve ee 4 


Space, 
le cie fins À Dibanes. w um 
Das où D née d'hote 7 


Vovaor nn L'ArTTIQUE! #7 
Apollodore, il éroic Achénien &éommandoicun GTA 
pes € Môrfqu'il fut envoyé par [1] Aferès pede 
cœrre de la Pheygie qui s'érend vers l'Hellefponr ; 


empêcher que la ville [1] de Périnche ne füeprife Dig 
pe qui s'acheminoit pour en Erire le fiége, Eubulus fils de Spin. 
ter y eft auffi inhumé avec plufeurs autres, dont la valeur n'a 
pascté fccondée dela fortune, Parmi ces derniers lesunsavoienc 
<onjuré courre leryran Lacharës, les autres voulaient chafer 
la garnifos Macédonienne qui étoie dans le Pirée , mais les 
uns &les autres périrenc trahifoo de leurs confidens. Là 
font encore ceux Per engie dé deram Cortor ie ccufos 
fatale où Dieu aalfi bien qu'au combar de Leuétres, monra que 
coque les Grecs lent valeur, n'eft rien fans le fours de 
la fortune. Car les Lacédémoniens qui avoienc triomphé des 
Corinthiens, des Béociens, des Argiens, & des Arhéniens joints 
eafémble , furent entierement défaits par les feuls Bévricns au 
combac de Leuêtres. Apres ceux qui périrent devant Corin. 
the vous rrouvezune col ayec une infeription en vers éle- 
Le à porte que ce monument a été érigé en l'honneur 
lun nombre d'Athéniens qui ont péri en divers com 
bars , loc uns en Eube , les autres à Chio, q aux 
extrémirez de l'Afie , & quelques-aurres en "y roue les 
Chef y font nommez À la rélerve de Nic ed au 
tn mencion honorable des Plaréens & de leurs milices, A J'é- 
rd de Nicias , s'il a été omis , je croïs c'eft pour la rai. 
qu'en donne Philifte ; cer Mharien de que Démofthéne 

* éeanc forcé de fe rendre à difcrérion avoit dumains excepté fa 
perfonne , & que fe voyant enfuire en la pañllance des enne: 
fois il avoit voulu fe tuer; qe Nicias au contraire s'étoir ren 
du volontairement , & que {60 nom nc fe rrouvoit poire fur Le 
colorine dont je parle, parcequ'il n'avait fait le devoir ni d'un 
Général, ni d'un homme de cœur: Sur une auere colonne font 
infcrits avec éloge ceux qui combattirent en Thrace & auprès 
de Mégare ÿ ceuk auf qui fuivirene Alcibiade;lorfque les Man 
finéens en Arcadie fe rangérent fous fes Enféignes , & que les 


1er Ta clans be vexte adot il eff ici 
DROLE UEE Mrs dt de 
avec Fume Ande ot pas un alon unevillede la Thrace pe'ei à pots 
nom Pexfiny en Beond lies Arfecèe fotafrmiéé dam la Romaoie, provins 
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sr ER 
En Mn ir ge van cp , eurent la viétoire 2 
Enfuite vous ll 
rent, ne date ame fee 
DE Loit au combar de Chéronce conere les Macédoniens, 
k (aJà Pre Dee 


RCE eu 6 ne mme a 
nombre de treize en tout avec 4 leur céte, délo- 
gérencune garnifon Macédosienne. u pofte qu'elle occupuoir. 


ge on AT 
mains, dansune guerre où ceux-ci voulaient écendre leur fron. 
tiere ; ils difenr même qu'au combar naval où les Romains 


bars vos Carthaginoïs , cinq galeres d'Achénes 
Rs ne ange de Qu qua 


dons de Tolmidès & de fes foldats j'ai dit ao Te 
LES be vous foyez curieux de voir 

em tour sele Le Été chu avec ceux 
de ces braves foldars qui fous le commandement de Cimon 


rem deux wiétoires enan même jour, l'une for les 
Pb (a) lEapnae, l'autre rerArralpe es On 
vous montrera enf la fépulcure de Canoë & de Timothée, 
en la dchalon 408 la feconde fois un 

&un illuftres ; car Miltiade & Cimon en avoiene 
een per EC 3) Zénon 


AAA ST ri Coins l'embouchure de certe crviere. 
Macédoine . & £'eft 1] De Pa «des 
hui Fapel ville de La CL] n ide Crater & le focsts- 
A] Sen Les bords de l'Fuvrmédon. La 220 DALLEEZE 
moe riviere de l'incieanc Pain. aa}. FAtoëyle Smke 
… qui avoir (à Grece et mont den + difiple de qui foe le 
La fon ficcffèur de Zénon , rmeuraren ls 1 474 


tt] 


Voxacr Dr L'ATrs 


& d'Ariftogiron qui ruérent Hi 


vx. 
le fils & Pifilteare; À 


ceux de deux dameux Oraceurs, l'un cit Ephialre qui ravailla 
que tour auere |1)4 renverfer les loix & les coururmes 


Lyeur, 


fils de Lycophron qui 


Rép L'aucre ef[ 
sal dams leerétor public fs] _. mille cinq cens calens 


au de-là de ce qu'eû avoit 


ericlès fils de Xantippe, 


Ce même Lycurgue rendit les folemnitez de la déeffe beau. 


coup plus fom, 


de plufeurs victoires d'or , fie un fond 
fournit l'Arfenal d'une grande 
quantité d'armes Bénlives & défenfives 


Reese Vierges, 


guerre, 
que La R 
Ja mer, Ce fur Encore lui qui 


fes & plus ma, 


ues , enrichit fon rem 
pour férvir à l'in. 


tres avoient commencé, & durant fon adminiftration l'on con. 


ftruifie 
feaux, 


leva rous les monumiens d'or & 
foir dans Le cemple de Minerve, foir 


les édifices fubffteur, 


fon ordre au Pirée [4] des chambres 
un lieu d'exercice au ie Le cyran 


pu les vaif- 
À » harès en. 

ue avoit 
Argens qi Yen, Fur 


A l'entrée de l'Académie eftl'aurel de l'Amour {s]avecune 
ion qui parce que Charnus Bike prénier A ae qui 


infcripe 
confacra un autel à cerre divinité, Car pu 


r celui qui fe vuir 


dant la ville { 6] haure &que l'on nomme l'autel [7}d'Anthéros, 


À vrmverfer Les leix de l'Arte- 
VA Lies deal ob 


divinioue à œhui-ct. 
À 43 Lime de jen ulle cumg ces 18 


onfombe ce L: ver lecélè 
Légilan de Las Séoums fm 


Leur. C'efbidbire ; plus de fix méllioes 
d'ecus de note monnoye , famme pro 
Que E rfer ieceref pot ge 


Des chambres y) LUTCA 
Le l'ai 
expreiGon grecque D 027 2 


voir da céreps de Pélèrane, 
Liane 
toute apparence lente La ville haute 
ou la citadelle. 

[7] L'ausel es: Ckerog 
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onriene que ce fant des étrangers habiruez à Achénes qui l'ont 
nor een ph be 
Arhénien LE a horde imagoras, & né 
l'aimoir rs Ua jour mers Jui comte. 
manda Dnte es deb CE serue 


RE NE Es en dent à s&acs 

lil éroic à faire coures les volontez de ce jeune 
Somme 0 précipira ; Melès voyant Timagoras mort en fut 
fi fiché qu'il monta au haut du même rocher, fe jecta en bas 
& périe de la mème maniere. Desétrangers i érosent à Athe- 
nes prirese de. accafon d'élever un au génie Antbe- 
ras qu'ils hooarérent comme le ne, Spas Tout Dans 


un certain jour de l'année ils vont toujours courans j 


il faur conferver fon allumé ; celui qui court le pre- 
smiér ; fi fon Bambesu s'éceine , céde à ao fecond , ke 
2 pare ven driete 


beaux # , al ne remporce La 
RE prete Le Où oh cat Pan 2 DU à 
celui de Mercure, un aurre confacre à Minerve , & un autre 
à Hercule. On vous montrera un olivier que l'on dit être le 
fcond qui a pris naifänce dans l'A! Maïs ce qui eff plus 
de cunofré , c'eit le tombeau de Placon n'ft pas 
luin de l'Académie. On afüre que le merite & l'excellence 
de ce Philofwpbe fureur anvoncez par un ne pou. 


&venoit fe fur fan fein ; or c'eft une ii 
ER lei à ds vais fort mélodient à 
Cycnusroi des dans cetce partie de 


Eur marron à -1 LU el parlé de routes ces fêtes des Atbé- 
L'ineue de De que due D fu Nrmeee Le 
à jy rovore 
ra où go 


m 
pass l'avancare elt la cpècne aa Ko AE qi 
Ls] Un cyrtain jour de Fannée ; Ge. ce opinions qui pous êve 


Voraër pt L'ArTriIQur. ex 
SE qui ct au Ca d m' étuit grand er 
Mort le ci LUS . Pour 
ls 2-8 RTE RE 0) Liguriens pd 
en mufique , mais qu'il aie été change en oifeau , le croye qui 
voudra, Du même côcé eft Ja tour de Timon, ce fameux Mi. 
qui s'écoir perfüadé que pour êrre heureux, ik falloie 
Faireour commerce avec les bommes. On vous fera ur 
suffi une émisence que l'on ngtame [1 la colline aux chevaux, 
<'eft dans cer endroir qu'Adipe visit pleurer es malheurs ; da 
moins ainif le diféne ceux qui ne veulent poine s'en rapporter 
à Homére, Là font deux autels dédiez , l'un à Neptune, l'au- 
tre à Minerve, & ces deux divinicez fonc â che- 
hou de Face. due, ed Adrafe, Noplane y avoir 
; + ipé, & 3 EU 
sürrefois un temple & un Pos FRE S'vuiir Anton les br 
la, lorfqu'il entra dans l'Attique avec fon armee, & qu'il fir 
ane d'autres maux aux Athéniens. 

1 me Aut mainrenanr parcourir en peu de mots les bour- 
gader de l'Arrique, felon qu'elles fe réncontrenr ; je raconre. 
rai donc auffi ce qu'elles ont de CE A nn À 
por a Au Zofer far le bord 
où à C1] (4 
de la mer, Minerve, À se, & Dsl pre: 
culieremenr honorées RE ES LE 

lon 


que Larone y ait fair fes couches , mais on dit jue fenranc 

rerine LR Se & cel del que ce 
lieu a PA Ra men Profpalriens [ ÿ] ont auf un remple 
ane regles en he pis és rage ñ » Ge. Voili na Æul envenment 
CHR OUEN MTREN 2e Pluficurs héros ; cela cft 


Es eme Mint 5] Aloe. Aline étos mme bous- 
us NM que THAT 

0 Leon Lu 
RUE times 
8e qui à def 6 been ten Émre ice 2 à be-À et 


Œipe : 
Do ne 8 M Rotre  [1 Le Region: Pré éme 


(a De Pimibodiÿ de Thïfee, 4 &- F5 ab pas po er 


10: LRREESRREUR dé 

de Cerès & de Proferpine. nagyrafens en ont un dédi 

4 la mere des dieux. A Cephalé on honore fngali 

les Diolcures | & même on les mer au nombre des 

UE de {i RES ont Fa aix MISES ‘on dit 
14 réens fonc Re l'envoyer les prémices 

lo ruirs ; ces peuples les confienr 

les Arimafpes aux Lédons de qui les Scyches les reçoivent 

& les envayent à [+] Sinope , elles font porrées par des 


Éric Jude convpres de pallé dé Foie» El ef pcruits 
À erénee De Je Loi. Desris intee bourgade de Priberon 
voir le rombeau d'Eryfiéthon qui en revenanc de Delos où il 
avoir cranfporté le culte & la religion de fon pays, mourue 
dans le cours de {à navigation. J'ai déja dir que Cr rt 
d'Achénes avoir été RARE Ampbyétion fon gendre, les 

affürene qu'il fe recira chez eux avec ce qu'il 

de certain, l'on montre fon rombeau à Lamprée. lon 
ui éroie Bts de Kuchus a le fen À Poramos +] sucre bourga. 
; car Jon s'écoie établi en Attique, & m il comman- 
doit les Athéniens dans la guerre qu'ils eurent coorre les Eleu.. 
finiens , telle cit La eradirion de cès peuples. Les Phlyenis {5} 
ONE un tem, JE 6h l'on voie phuffearsauelr dédie l'asi A pole 


CHRELT 7 bourgade éco atchs, F 
tn ter Dirigé, de Malle 


LERNTN E TT TEL LT IT RES RUE. 8.0. Aid A Ain Le à nm 
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Cr) Anéfdore , Jupirer Créfius, Minerve Tit P ine 
Pfanéiense ls Euménides, déeffes qu'ils qualifient de {e- 


seres, À Myrrhinunre on voit la ftatuë de la décile Colenis, 
comme [4] à Arhmonie on en voit une de Diane ae 3 
voici ce que je penfe de ces deux"firnoms. Amarynthus eftune 
ville de l'Eubæe, là on honore Diane Amaryfia, & même les 
Athéniens célébrenr fa fère avec aurant de folemnité que ces 
pop de l'Euboe ; il y a bien de l'apparence que ce nom 

l'Amaryfia ic À Athmonie. Pour celui de Colénis 
qui eft connu À Myrrhinunte, je crois qu'il vient [4] de Co. 
lénus ; j'ai déja dir que dans ces bourgades de l'Arrique plu. 
fieurs croyenc qu'il ÿ a eu des rois à Athénes avant Cécrops; 
or les Myrrhinüfiens veulent que Colénus air été un de ces 
rois. À ere rend un calté parriculier à Apollan 
Agyieus, 4 Hercule ,& à Minerve Hygéia où déeife de la fan- 
té ; on y voit une flaruë équeftre de Minerve, & une de Ba- 


<hus fous le nom de Bachus chantant ; ce dieu A 
ue c'eft le premier canton 
del DRE le léb: 
e l'Acrique fonc [6}le Penrélique célébre 
ED réal f 


ne Te dieu du lierre, 
Atique où l'on air va 

Les monta, 
par fscarrieres demarbre, 


y eft auffi 


les chaleurs trouvent 


une grande quanricé d'ours& de fangliers, &le monc Hymetre 


sente de La tribu Pandionide près de 

Marathon , avoic pris fm nom de ka 

DES RUE eusiesralsele 
claue fa terroëE, 


Athmoeon 
ttiba Cécros 


41 Je crois qu'il virer de Colis 
futnoen de Diane, & que ce fume 
venoit de ce que Colénees lui avoir bäxi, 
un 

À Abarna, ét. Acharos de la 
MORE termes 
nes; fes habirans ter leur vie À 
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ui est le le plus propre qu'il y aic au monde pour la noufs 
re de able, vous en xcpres le pays des {x} Hal: 
fons ; car chez ces peuples les abeilles fonc % douces &c fi fa. 
milices que von aux champs avec les hommes , 8e qu'il 
a'éft pas befoin deles renfermer dans des ruches, elles tra. 
vaillene çà & là comme il lear plate, & leur ouvrage eft 6 bien 
lié & d'un riffi 6 forc que l'on a de la peine à féparer le miel 
d'avec la cire, Dans ces montagues de l'Artique vous crouvez 
pente des dieux ; au Pencélique il y en a une de 

inerve , & au mont Hymerre une de fupirer Hymertien, 

avec deux aurels confacrez , l'un à Jupicer pluvieux , l'aucre à 
Apollon le prévoyanr. Au mont Parnès. on voie ua Jopirer 
Pärnéoen en bronze , un autel de Jupirer Séeléen , un au- 
tre aotel où les habicans Gcrifienr tantôr à Jupiter pluvieux , 
tantôt À Jupiter [+] bienfaifanc. L'Anchefine [5] elk encore | 
une montagne , mais peu confidérable: Jupiter y aune(tacué 
fous le non de Jupiter Anchefmien, 

Avant que de parler des îles qui appartiennent aux Aché- 
niens, je veux finir rout ce qui les divers peuples de À 
l'Arique. Mararhon [4] cit à une égale diftance d'Athènes 
& de Caryfthée ville de l'Eubæe. C'eft à Marathon que les 
Pertes débarquérent , & qu'après un Ce combar oùl ils fi. 
rene défaics ; ils perdireng encore pl vaifleaux en fe re 
riraot. Lä fe voit la fépulcure de ces braves Achéniens qui pè- 
sâreor dans Île combat ; fur leur rombeau l'on a élevé des co- 
lonnes où fonr gravez les noms , les eribus , & les exploirs de 
cet illuftres morts, Les Plaréens peuples de Béotie ont auff-1à 
leur monument, & les efclaves le leur, car en certe occañan 
les cfclaves furenrenrôlez pour la premiere fois. Miülriade fils 
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VOYAGE DE L'ATTIQUE 0 
de Cimon a (à fépuleure à part ; ce grand homme ayant échou: 
ai F4 Päros fur né 0 k Pope argr Re 
ut temps après. Dans la campagne de Marathon 
Den mal muce Les noi dés beniSenhas de chevaux 1208 
bouic de combareans ; tous ceux que la curiofité y attire & 
serein Le brie sen quel 

ceux qui leur chemin où nt 

que che: noledenc point les Mänes, & 4l ne leur arrive 
de mal, Les habirans du lieu comme autant de 
héros ceux qui furent tuez en contre les Perles, 
refpeëent leur mémoire , & encore plus celle de Marachon 
qui donna fon nom À cerce bourgade. Mais ils honorent Her- 
cule d'un culte cour pardculier , & ils pañlène même pour être 
les iers des Grecs qui lui ayent confäcré desaurels. Air 
relte (6 l'an veur les.en croire , il y eur en cetre fameufe jour- 
née un évencment fort Un inconnu qui avoït l'air & 
V'habir d'un payfan vine fe merere du côté des Arhéniens du. 
rant la mélée , tua un grand nombre de Barbares avec le man. 
che dé là charuë, & difparue auffi-côr après. Les Athéniens 
confulté l'Oracle pour avoir qui étoit cet inconnu , 
n'eurent d'autre que , Bnon qu'ils honoraffent le héros 
Li] Echerlée. combat ils érigérenr dans le lieu même 
ua crophée de re blanc, Les Arènes f fonc Ci 
d'avoir donné la fépulcure à tous les Perfes qui périrenr dans le 


Macarie par la raifon que je vais dire, Hercule érane obli 
de T'icyehe pour 
«fe rédra auprès de Céïx roi | 3] des Trachi & 


| Bébreten. do voct éxibes  Janon fut Mueis mes vulootez d'En 
: ne ra PA Prune 
2 (e déraber à La pafrcntien Au ce prince 


Caar 
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guerre comere lui ne fut mieux faire que 
d'envoyer ces enfans à Théfée , af qu'il LL veyrre 
tedbon, Ils vinrenc danc à Athénes ; auffixôt les Pélopanne- 
fens fur le refus que fr Thelée de livrer ces enfans à Euryfihée 
déclarérent la aux Athéniens, Ceus-ci ayant confub. 


pouvoienr être victorieux qu’ ce prix, Alors Macarie fille 
d'Hercale & de Déjanire, informée de la répanfe de l'Ors. 


nérenc lé nom de Macarie à ls foncaine de Marathon. Dans 
ARR 2 Le stp farcie uen ts 
ile &e ne oir ins Four au 
CALE Ge LES réte VA aù nombre. Au-déflus du bic 
fübfitent encore les écuries d” a biries de pierres, 
& l'endroie où il aceachoir fon pavillon fe Fait remarquer. Ce 
lac forme une riviere, done l'eau vers flourceeft fore bonne 
pour di 2. RES AS elle ee faiée 1 4 
ï poiffüns de mer, Un las loin plaine 
LES AY e var core dre Iréus sde Jautéeen eù 
étroite ; mais quand vous êres dedans , vous crouvez des chams. 
bres, des baignaires, une érable appellée communement l'éta- 
ble de Pan, &det taillées en figures dé chévres, 
on 2 M Toigente fe rh dr vd 
nom Ir 41 L à 
qu'elle fe Guva hr Lee de Diane + On die 
qu'ayanr laillé cecre ftaruë à Brauron, elle alla enfüire à Aché- 
nes ,& d'Achénes à Argos. Pour direle vrai, la ftarué de Dis. 


ne que l'on montere à eft forc ancienne ; mais je crois 
qué [1] la Diane Taurique éft ailleurs , & je havarderai mies 
rés dans un auere de cer ouvrage. 


A {xanré fiades de Marathon cnallanr le long du rivage vert 
PIE RE so Là ne op D Ÿ 
ha BCE n'es qu'un petie bar, A us Ro tee 
Sons Papi TU. ls 

Ta) Le Dune Tanger rc Aa Étfon. 
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pe nr y den À [l ont leurs 
fac le bord de la mer, & Néméfis a fon temple füe 
unieéminence: C'eft de routes les divinirez celle qui s'irrire le 


bares fiers de leur méprifoient les forces d'Athénes, 
& croyant marcher à une victoire certaine, | à }ilsavoient 

fair venir du marbre de Pâros pour ériger un erophec 
ptet ve ancre palier er 
diffèrent : Phidian [5] l'employa à une ftarué de Németis qui 
fe voit encore à La déeffe a fur la vère une couron- 


Ch. ÿ » dix à les Efragnaiss 
x voit age Pai dépa de ce que les Anciéin enter 
Fr : en fit, Varrop TS 
mere de tues e ae RS ne 


a-deffus de 
colles qu'il avrir vüËs. Lghest cs de 
[4 J Une bosnche de pommes. Ftoco 1m 
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one Le les les terre les plus juftes ÿ 
chez cut dk ET lé foleil tien & rl A do 
dans leur payr aucune mer, ai méme d'autre Aeuve que le Nil 


zamons érojenr les mêmes que les Atlanres ; mais ceux qui ont 
lus étudié la phie prérendenr que les 
les Loxités qui habirene vers le mont Arlas à l'extrémité de 
la Libye , peuples fauvages qui ne fement rien de ce qui eftné- 
ceffaire à la vie, & qui oùe pour nourriture ce mauvais raifin 
que he la vigne quand elle n'eft pas cultivée. Quoiqu'il 
en foit, ui ces dernicrs Echiopiens, ni les Nazamons one al 
un fleuve chez cux ; car encore que la fource d'eau qui fre 
du mont, Arlas femble fe parrager.en trois canaux ; aucun de 
es cinans ne forme néanmoins un fleuve , parcsque le Gble 
bair route l'eau à Éd dr coule, 11 s'enfuir [+] de là que 
uilesuns niles aurres Echiopiensne fon auprès d'aucune mer, 
ni d'aucun fleuve qui porre le nom d'Océan. L'eau qui rome 
du mont Aclas, pour ne laiflèr rien 4 dire fur cer article, 
et fort limoneute 3 & fur les bords de cés canaux dant j'ai par- 
lé, ilsengendré des crocodiles hants[ pm coudée, quife 
jeurenr dans l'eau ae moindre bruïr qu'ils entendent: Comme 
On en voit auffi en Egypre, quelques-uns ont 6 que le 
Ni prenoie @ fource ET après étre ren 

fire former ce 


cible ; de forre qu'il n'eft bien connu que du côté qui regar. 
de les Naramons j car du côté de la mer aucun ju. 
qu'à préfenr n'a pà en approcher. 


comme let Ethiopéent ne craire de ce qu'il dit, 
brûler ds loil, va a più croire qu'il C4] Des Crorodifes bauts d'une tas 
fit Eine eux un long jour Mérr prop hou 
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Pour revenir à mon fujec , ni la (tacuë dont jopauite ni ai. 
eine autre ancienne flaruë de Néméfs n'eft aîlée y mais à 
Smyrne j'en af vü quelques-unes qui fonc en grande vénéra. 
tion & qui ont des ailes, Comme on donne des aîles à Capi. 
don, demême en at-on donné à Néméfis, parcequ'elle exer- 
ce principalement fon empire fur les amans, du moins c'eft 
la raifon que j'en imagine. Je veux auffi vous parler des bas re- 
liefs qui fous fur le piedeftal de la ftatuë ; mais pour les biens 
encéndre il faut fçavoir que dans l'opinion des Grecs, Némé. 
fis{x]évoie la mére d'Hélene , & Léda fanourrice ÿ car 
nt 00 cunvienr que c'éroit pèse & non pas Traare 
L qui n'ignoroic pas ce point d'hiltoire a re Le- 
da fous la figure d'une nourrice qui mene Hélene À Néméls : 
voilà pour le premier bas relief. Sur le fcond vous voyez 


cit là comme ayantété le ier mari d'Hermionc fille d'He. 
as neo d'Oreie à caufe de l'horrible 
cruauté qu'il conere fa mere, we r Her- 
mione Fr pr ne et hé ar ic air co de oi 
an fils, Le quatrième bas relief repréfente Epochus avecunau- 
AS Dee Per 2 rien apprendre de l'on ni de l'au. 
tre, finon qu'ils étoienr freres #Œnoé , [2] de laquelle une 
©"Lpline Orpe quete l'Asie & Tanagre appac 
la eatre |° appar- 
PE pur is erem 
en font les maitres, car après avoir fait la guerre lang-cems & 


inutilement pour s'en «ils l'obrinrenr enfin de Phi 
E lorfqu'ileur pris , Pour la ville d'Orope, elle eft 
bord de là mer , & du refte n'a rien qui mérite qu'on en 


parle. À quelque douze flades dé la ville il ya leremple d'Am- 
daraus , dans le lieu même où l'on dirque ce devin, comme 
s'enfuyoic de Thebes , fur Ki avec fon char ; la terre 
s'éranrpuverté fous fes pieds, d'autres difenc que cela arriva 
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Vuité un de mytholagie fort dé, A y avoit deux ge 
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À nd RUE REA a PL 
Enr ane reg mou po va 
viens que D0E mis 

raûs aa sombre Lun sheet eine te dE res 
les Grecs. Ce n'eft pas Le feal mortel dont les Grecs agen Este 


apapenn ses plafeuss autres qui ont eu Les 


Vella, 4 Mercure à à Amphisratsluimême , & dAmphe 
pre de fescofans ; Lara RES 
cer honneur mi re si avec Am 


Er pes Face mème 
BE te Le £ 
LEE Die def “ Li doc cu 


goes ge L'Atrique “ur 
gens daus Le foncaine , & la-raifon que l'on en donne , c'eft 
qu déja devenu un dieu fortit par de déffoux 
1] de Gnofe un de ceux nn eetide 


ce du pays me die qu'il y avoic plufieur 
d'A; Pen es ren as ed 4 208 
ge pe ner rt ave. loctqu'ils alléreor 
Dee plañs 
au peuple & qui à quelqu'air de merveilleur , fényenr 


<epion des-oracles d'Apollon qui fone par voure l'An. 
tiquité Je ne crois dou en air eu aucun. Tous ceux qui fe 
mbleude prédire l'avenir écoient des inrerpréres de fon 
es, ou des gens qui avoienc Fa ae A AN Sd 
otfeauxou des enrrailles des vi: Nr afro N 
& Eh l sel dan rep il 
sé ce qui me le uade , c’ w'encore À qu'il 
SE Lonars comse 0% ilne se mess 


di 


fimée v DESTDES 

ir d 
hi Lens eng 
fule-  rüdre, dir que ces Île ar 


lis Pausanins, CRE 
Escale ee Pl. que [r) C: chréüs donna à cette 


île le nom de là mere se ep Té- 
lamon y RON Mot d'Énr ile Be dos 
nécaus Athéniers par Pbyl dE ep A2 
jax ; lequel Phylee pm éré fair AT LES ‘Achénes ; que hr. 2 
Ré oc les Achéniens dérruifirenr rel- 
LP PRE te at ee RTE Dot 
dei Carr, & qu'elle avoir ouvert fes porces aux Macé- 
doniens plutér volontairement que force ; on ajoure qu'A£ 
ceradès qui ne er fut condamné à perdre 
la vie ,& “que ls is rent lnlemen en 
kr se la crahifon des babirans. dues Se 
ne les ruines d'une place poblique , & un l'Ajax avec 
une ste d'ébene. ps les Arhéniens de- 
cernérenr à Ajax & à lon fils Euryface , il en refte encore des 
LIqUEr aéjound'hel ; eur EnryÉte à Ga aol dans Achèten 
On montre à Salamine auprès du port une + où l'on die 
EN creme mA re ivre des yeux ls qui venaient 
Mer, & qui alloienc joindre La forte des Grecs en 
Aulide. Les habirans ere + ] qu'après la mort d'Ajax on 
vit naîere dans le pa: La premiere fois une fleur blanche 
& rougeñere , aflez lable au æ de 4 quant à la fi PALETC 
RSA UDE an pe judice d'Ajax Ne ja oui AR es 
les ancêtres s'établirenr la Tronde à 
Troye , que la même rempêre qui jé Die ‘ 
porea les armes d'Achille jui Lao eee tre UnM 
Ce <e tombeau eft allez du 


qui étuar autrefoës Le royame Pros à Ovide de dire ms 
peut avoir eut de cieruit 28 Per Les 


paper ra Mind vrit que fe Led 
161. de bas forum 2722 
RO A eu 4 


ue apperqü à Mises emal réunit cet ete aghent pr dire à Ovides » 
Fabian VERS Te 
da bvert d Aa, Oee C td don té 


———————— 


a 


06 6 mm 


À 


VoyxacE DE L'ATTIQUE 11} 
côvé de la mer, parcequ'il eft conrinuellemenc battu des va 
“ques, & que l'eaul'a miné , il affuroie l'avoir vi, & pour fai. 
re juger de la d'Agan il me die que L roaule de ès 


genoux était | r) comme ces palees done fe lcrvent les jupes 

acblerés aux jeux Olympiques. Pour mai j'ai vi soseue 
robe tr] d'un froid Rail enctlt od 

mes, & que chofc que l'on dife de leur fkacure ; rss 


il Ter en un même jour rem 
por pris da pacrce pes 
voleurs artirez par l'efpérance du gain fouillérent dans fon fe. 
s# gens y entrérene enfuire par pure curiofi. 
té { ils virene que les côtes de ce fameux athléte n'éroient pas 
2 pod eg a quo ar 4 au lieu de 
re ape safe Due pres 
Kiiyat pee eg Date 
ne go tester vd 
FAR AT +Parceqa'Aftérius y à fon 
se ctuit ls d'Anax que l'un dir avoir été de la 
27 er or re 
a rois rer Se que jai va dans 
j baure n'a autre nom 
Ex one d Diaion. [RAGE on mt 
l'injure des + O0 apperque des za d'une 6 
grandeur , que s' a'avoient eu la onde corps hemain, 
on 0e les aurait jamais crus rels, mn pen 
Je pays que l'on avoir erouvé le corps [3] de Géryon fils de 


ARC rie éEpren docs fe fervoñcrs les jeunes sehléees. 


an que ce Core que Len Carives à 
che de le ve es ce mom cit ue. 
trerent éronent où de Arañe & Kabanses ces voue 

EU 
e] 
pe mnt Re : =; A 
appelle uns , De + de L éme 
M rh tetiees dE îles noue 
PAU men a nee de ces PSP 
our 
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Chrvhor ; & fur une volfineon montroirune gralle 


vent trouvé des cornes en labourant la erre, afin que tout 
CR Te re ES Nour. 
nr ner ga y SN CO Y 

j (1JàGa 


qu'Hercule, en mémoire 
, n'avoir pas voula que[:)fon fils porçât un au 
tre nom que celui du Reuve. 
Pour revénir à mon fujer, on voi à Salamine un remple de 
Diane, &un trophée qui à été drefle pour conferver le four. 
venir de la célébre vidoire que Thémiftocle fils de Néocles 


leur für réponda que ce di 
eux Satis TL P ie ; on die que les Perfes y dé. 


quatre cens hommes, & qu' le combar naval 
où leurflotre Fur défaiee , les Grecs dans certe ile &e 
rent mais baflé fur ces quatre cens en forte qu'il ne 
la fable avoir trois corps , à dre. C'efl-à-due. 
& ete nl 2 ur 
pee ee “ 

que ce füt une même . æœ Noa 

enaent explique par ces, À Fdtes ere 

PRE SEE 
emnre l'embumchure dhà par des trmes de La Grèce que pés Les 
& ke dévroit de Gibraltar, qnès de La confals de Thésmultoche. 
ne d Audahoie. 


VowaAot Dt L'ArTrIQUE CIE 
d'én Buva pas un feul. Dans coute l'ile il n'y à pue "À 
Alarme qui foi travaillée avec art ; on en voie 
quévunesconferées à Pan, mai qui fonc fort grollieres, 
de chemin qui conduit d'Athènes à Eleufis &que l 
la voye facrée , on trouve le rombeau d'Ani sn, 1e 
pe cri t ar une horrible impiece maflacrérent cet Anthé. 
hr. moi oi pour 


leur fre labourer la terre de ce canton , parcequ'el. 
le écoir confacrée à Cerës & à P' 1 & ils éprouventen. 
core aujourd'hui Ja colere de ces di , étant les feuls de 


vous les Grecs à qui les bienfaies de l'empereur Hadrien fem. 
TT TE Reese 
celui de Moluflus , à qui les Athéniens dannérent le comman. 
dementdeleurs troupes , larfqu'ils voulurepe faire une defcente 
Fou Say nor ne A og ais re. 
me exe ain é pour Le 

F Le Privat la precis aies Emtble, 
Bees res De ru per nom Sciros ; ce 
fuc lui qui confâcra ce vieux temple de Minerve Scirade 
l'on voir à Phalere ; enfaite ayant été rué dans le combat il 


inhumé far le bord d'un .& ce temps-là le 

77 Se Verg apiore gg de Fo Qu 7 
de-là on rencontre le » qui du. 

tanc qu'il étoit Archonte, réfifta lement à P 

fils de Déméerius , & concerta une Il avec les Athéniens 

Artalus roi de Myle, Prolémée roi d , les Evoliens na. 

tion libre, les & les Crérois qui fonc des infulaires ; 


mu an Lee Lie bpceife & le bonheur qui 
Ktr e 4 ren 


capacité 
terutre salue, 19 à @o eur Le même ésccér; car il ee 
LA 2 Eure des cross. 
né: [3] Smmrba crmdusté d'un ben Général, 
l Ce droët Emilie Pautns % of 


Pi 
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Général , & remporcérent mn ARE fur les Macedo.. 
niens, que peu de rempsaprès Perféc fils de Philippe fie non 
feulement: é de fon royaume, mais mené caprifà Rome, 
Le Philippe donr je parle éroic fils de Déméerius; car le pre. 
mir de certe race quia eu l'empire de Macédoine, (1) ç'a été 
un Démérrius, lequel ra la vie à Alexandre fils de % 
bn a a Dis 
Après u de Cephifidore, onvait celai d'Hélio. 
dore qui éroir Sn AT TN 
dlans le grand remple.de Minerve. Thémiftocle a fa fépuleure 
au méme lieu | ce Thémiftocle écair fils de Poliarque , & petit. 
fils du grand Thémiftocle , qui défir la flore de Xerxès dans 
un combar naval ; je laiffé fes autres delcendans pour newous 
ler que d'Aceftio qui fur fille de Xenoeles fils de Sophocle 
Epecie fils de Léon ; certe illuftre perfonne fur allez heureufe 
pee mon Pa proche sera dan él de (3) portes 
js fon bifayeul jufqu'à la quacriéme 
ration après la mor de fes elle vie fon frere, 
Thémiftocle fon mari, Ti fon fils jouir de-la mème 
tive tel fur fon bonheur. Plus loin vous trouvez un 
is confacré à Lacius ; & la le. des 4) Lacides, inf 
pellée du nom de ce héros ; là eft le ti de Nicoclès 
, le plus célébre joueur d'inftrument qu ÿ aireu. On 
voit auili dans ce lieu un autel dédié au Zéphie, & un cemple 
de Cerës & de Proférpine, où Minerve & Neptune font hos 
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sage l'empire dde Macékciine, ha 
{2} Nan d'Habre Le save dit Ales Cimon, Les alex grands Capirsiness 
qui cit flan voute apparence un mot éroient de verte bourgade, 
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conjointement ; les habitans du tiew dns que Cerës les 
ayant auuefois vides, Phycalus la reçue chez lui, & que la 
dési par reconnoiffance lui fie prélent de l'arbre qui parce des 
figues ÿ ce Fair el acreité par une cpitapheen vers qui le lic on. 
eure fur le combeau de Phycalus. 

L es Cerès a 3 du gele ". 

us un er 
Fe pen cd en fre 
Que l'on ne connaiffiit qu'à la table des Dieux ; 


Ce Éruit des auvres fruies nbfcurcifant In glaire 
Da héros dont il véent Exit bénir la mémoire, 


Avant que de be rez voir le tom 
PAR ir fur É plus gran ae fé de fén XXXVIL 


temps dans le tragique. Sur le bord du fleuve il y à deux fa. 
tabs l'une de Mnéfymaque, l'autre de fon fils, dans l'attitude 
d'un jeuve homme quieoupe fs cheveux [ +1] pour lesconfacrer 
au flcuve caro Dai qi c'énft la coumime del Grets 1e 
voler sinfi leur chevelure à des Reuves , & cela fe voit fur-rour 
parles poëfios d'Homére , où il eft dir que Pélée RSREE 
Se h Hs A = A que ve or 
parie Troye, Au de-là du fleave eftun an- 
SR de SCA ou le débonnaire ; ce fur à 
cer aurel que fe fit purifier par les defcendans de Phy- 
GE aprér qu'ont Hs As dans le lang de D 
brigands, & ener'aucres de fon propre parent, qui ; 
dif coruoé ll de PIthéè: La fous encore ler tonbeuns de 
Théodecte natif de T3] Phafélis, &de Mnéfithée ;on die que 
ce Mnéfichée érair Uh célébre médécin qui confacra plufieurs 
farués à des divinirez , & particulierement une à Bi Sur 
le chemin vous rrouvez un temple qui n'elk pas Fort grand, & 


1 le ‘ 
en ut en ee 


Leur les Le de Ja 
Sn neS Me Don Da 
Akai aécer pluss d'égarihens dans quais pole & pra 

fait cnquume Cagédies Ke 


MT aa de Hal Cv és aa eu ra 


np 


LELI PAUSANTAS, LivatT 

mes à fommer des féves, comme le mor [ r] de ve femble le 
faire entendre, ou fi c'efb le nam de quelque en l'hon- 
neur de qu l'on aie bâci ce remple ; car il eft certain que l'in. 


vention des féves ne fçauroic Cere atrribuée à Cerès, ceux qui 
ontaffifté aux myftéres de Cerësà Eleufis, où qui onrfeulement 
là ce que l'on appelle , Les myférer d'Orphée, conviendronr aifé- 
ment de ce que je dis, Mais vous remarquerez fur-vour deux 
tombeaux qui fi é rous Les autres en grandeur & en beau. 
té, le premier eft celui d'un Rhodien sn éroit venu s'écablir 
À Athenes ; & l'aurre a éré élevé ns lus Macédonien, 
celui. là même qui crai d'Alexandre en Afie fe 
fauva en Europe & vinc fe recirer à Achénes, Dans la fuire les 


dico: cour de ceux Ÿ 
icoyens, fu: de qui affédionvez à Alexan 
dre, il écha encore au danger, Orayancà désenrionlevaic 
Pyoniee , done ni ni le pays ne me fonr 
ner UT qu'elle avait Fair le métier 
de courtifanne 4 Athénes & à Corinthe, Cependanc Harpalus 
J'aima fi ment, que certe femme érant venuë à mourir, 
il lui fe & le plus fuperbe monument qui foir dans route 
ES DORE X un rem) part An 20 
s, roferpine , de Minerve & d' on ; ce remple 
dans fon origine n'éroit confacré qu'à À. ÿ car on racon. 
me que Céphalus fe voyanc obligé de quiener Arhépes à caufe 
du meurtre de Proerys fa femme, fe retira à Thebes, & qu'en. 
fuite ayant fecondé Amphycrion dans fon ion contre 
ces infülaires qui habiroïent [ :]Teleboa, il fxa fa demeure dans 
certe Île , qui de fon nom fur appelée Céphalénie. On aj 
te qu'après dix générations cinus & Déms fes defcen. 
ans, a ES LE RS RS D li ils 
avaient confulre |" pour fçavoir quand donc il leur fe. 
roie permis A LES leur agi l'Oracle avoit 
tépondu que ils feruienc entrez l'Atrique,, ils euf 
RL AE er d'A pe Do a même es-lioie où (eos efelene 


fenuée de Jéves. Liv.4: lesplace en 
à habtteur Tolrbea, Scioes là Leucadie & J'Achaïe, 
MO 10, les Teldbotns & les 5 = 
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{rjune À crois rangs qui iroïc forc vire fur tèrre; qu'é- 
rap arrivez au mont Pecilus ils avoienc pis 
s 


dans cet endroic-là même, & qu'incontinent après 

Athéniens leur avoient accordé droit de bourgeoilie À 
3e pre es nee Un peu a de-là il 
yén a un de Venus e duquel ft un mur fair (2] de 
pierres blanches d'une grande beanté, ? 

Ilime faut aulli parler de ces canaux que l'on prendrait pour 
desfleuves , f l'on en it feulement par leur cours; car du 
Vie lectrtin ne OL, ce ui dcr Leu dé crc qu'ils 
viennent du dérroit de Chalcis & qu'ils vonr comber dans la 
CS RAS AS as TS neue Les habi- 
tans d'alencour difenc que ces canaux font confacrez à Cerës 
& à Proferpine, & qu'il n'y a que les prêtres de ces divinitez 
dires roi À péahers ce lunt-là les anciennes limites des 

éniens & des Eleufiniens. On croit que Crocon poffédait 

les rerres qui fonr au de-là de ces canaux, & ce lieu 

d'appelle encore aujourd'hui le palais de Crocan. Les Athé. 

miens prérendenr nr pr LE er page 
4 


ü fu dans.les brolalles , qu'aufli-tôe ils avaicnr facrifié 
ES 


& des Eleufniens. Les uns & les aurres 
Jae galere à roi Le dons À] s'agts ici , le 
DORE RTE Dames SU er ei PRSON ee 
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Oeacies A pros un mar fait de Vicilles où de 
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ar on + Der du 
ne & Borée & d'Orythie ; il 
rame 71 pur dans Homère, qui 
le contente de parler de lui comme d'un homme de 
Pa qu dans on combat qui fe donna entre Jes 
Athéniens & les Éleufniens le roi Re ne 


nid l'oveair uee unten 
pa me cup des br. déefle , & 
ge & de Proferpine feroic confervé 
pe aus les de Celeas, Papi te & Homère nom. 
ment ces filles Diogene sp qu Le plus jeune 
Boni Ca spedu écur à fan pere, il fe | 


Zarex Achénien ; je ne le connois Cephife rs- 

pe aux etes ina me 

un endroie l'on nonune L fgaier fanviage, ‘on 
2 grodit Gus terre 
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vent pas en , nf n'ont la fibercé de s'en 
infonner Au rite La ville d'Eleufisa pris fon 
nom du héros Eleuñs, que uns croyent avoir été fils 
de Mercure & de Daïre fille de Océan ; d'autres dilent bar. 


Ecats, mais depuis qu'elle s'efl foumife aux Arhéniens, l'Ar- 


m'eft bornée de ce côre-là le mont Cyrhé. 
Ps ap art aq MIRE 


Le Callichere , T'aueeue cométoient l'obligation de vie 
ni mn can or ue 
d <e 

enfers autour de ce purs. gque Les sue à qu'ils 
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ue che a non À are 2 mais de leur propre ma. 
vémient , 


D cn semple à a sn 
dan  de  V 
dans cerre cavére les deux qu avoic ne 


chere, foit de murs , Le de mai gear que 
la ville dominoic fur la plaine qui 
L'aucre chemin va d' ftleufsà are; ER 


fi d'une vicille les de Céléus, l'a: i 
Pts me Pa le enen: à Mégnice . 
pm rar al pere Près de ce pairs on voie 


impor eco de Thés qui ne 
1 y.eut un grand combat enere les 
Athéniens & les Thebains, Théfée remporta la victoire, & 
maître du champ de bataille , il fie les morts dans les 
joe dm ils eurent fé Mais les Thchains 


jm de cm en arts notre ARE 
CE SR pre Res. € pere dans 
êe lieu mème, après qu'elle fe fur \oon 
déneelle taie ci gro de de Neprne, On dique 


évoit fort cruelenvers les étrangers, für-cour envers œux qui 
Paré opte Lol _—— ge Mégreie doc Coté pour Eu 
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116 Paursauras, LivarT 
ils difene med PL os pére 
fai verve en l'étar où elle eft, & que P y 
rep. a anus rs 

, cæ que cour le monde 
der! Doha à Jap de que er Riou D le 
dépendent de fa volonté Derriere le 
plufieurs piéces de bois qui ne fonr qu'à demi 
que Théocofme devoit & enrichir d’yvoire pour aché- 
ver la ftacuë du dieu. Là ils gardent aufi un éperon 
lere qui eft d'airain ; fi on les en croit, c'eft d'une 
prirent far les Arhéniens dans un combat naval 
né au fujer de Salamine que les uns &cles auxres fe 
 2'eraraq tre as Penn rene 7 
nez pour fe donner aux Mégaréens, 
F £a trs le, ils d'aborl c 
me leur bien, & que fur le déni de j ils s'en mirent en 
pofléion par la voye des armes. Les 
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de Mégarae s fivant la tradivion du pays £'ett Car fils de Pho 
æoûée qui l'a häci durant fon régne, 
- En rss re côté qui mp on 


ee. Er Pr En à Mu 
tres 6 F 
de cor qu avoir eus dé M ET 
<oux d'Ampbytiün avoienr leur fépuleure à hebes. Les uns 
& les autres ayaor confülté l'oracle d'Apollon , ils earene 
pou on fr mis d'enterrer Alcmene à Mé. 
nn + Ars du pays me mena enfaire dans un endroit 
nomment de errenr, à caule, me dicil , que ce lieu étoie 
Ab 0 vie me Le cs Tate mode 
1 il m'ajoura que le tyran Thé le prendre un 
aneL En dre Corte: 6 qu'il confhcra un aurel Ê aurel au fleuve 
Achélotts dans le lieu même ilavoir détourné les eaux. 
Près de left le rombeau d'Hyllus fils d'Hercule qui fe barrir 
contre Echémus Arcadien fils d'Acropus, je dirai dans une 
pardie de cer ouvrage de qualle ri le éroit cet Eché- 
eq rnb rad rs regarder cer évé. 
nement comme une fuite premiere expé 
raclides contre le Péloponnefe (y | fous le régne d'Orefte. Un 
peu au de-là elt le cemple d'His , & cnûe auprès un remple 


Des d'Orefle la premiere expodrion des 
sn eme Se a de LR ML Ce 
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ms Par Brianie, Ce Mannalee Pur un fiesues autres 
travailiénenc an 
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Fan de Ba épi is ques em 

t confact oi à cut rué ce lion ever 
nr de pe Sr , & qui 


<hira Rd pe tn Ar 

Îls affurent que ce roi avoir deux ra ao lan D Re 

moe Time an le au gl Apt vo Call 

& Pallux avoit été eué par Thélée; ne 
nue pronie fon royaume & fa fille à 


ray Fat rérrible Ag rade donc j'ai 
tôc Ar bol de Péler lents, coinbartic le lion, 
le cua, devine dur & du aume, &em 


de graces bâtie un rent jà Diane Agroters 4 M 
il 


Pour moi , quoi n'aime pas à m de la tra 
Las de MES ee faits, je 
_ n du mont Cicéron, 

ET fils de 


mr le poë [4 [4] Aleman dit ex 
pr Ton pr fur les Dioicures, ue la pie d'Aphidna 
ils emmenérent la mere de Théfée 1 Mais que 
Théféc il éroir abfenr, Pindare et avec Aleman 
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it de Pélops, [1}non fon fils, ni fon 
poricfils. Mais es peuples n'i pas eant la verité, qu'ils 


l'Elide qu 


la morede Nifus & aprèsla de M k 
inrmeiablenent: del ne cbäcir les 


mais c'efk allez parler d'Alcachoüs, & du lion qu'il 
celui de Cichéron, foit un auere, & du semple qu'il 
Apollon &À Diane, Ce temple eft fur une hauteur ; 
vous defcendez vous erouvez devant vous le monu- 
béroïque de Pandion ; j'ai déja dir que Pandion ayoie 
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Re pu il ne lot au ban 2e Prés de là elt 
tom ed ee Mégaréens ra 


pour x 
furenevaincuës par Théfèe d'elles dans 
Lee, qe pou pp qe Lors Rosoebequt 


armée, Guva à M avec 
Amazones ; que là cette reine inforcunce CORNE 
tar de fes affaires, & defefpéranc de rerournér à Thermil 
1 parrie,, mourut d'ennui & fur inhumée dans le lieu où ils 
montent fonrombeau, qui en.effer a La figure [à] d'un bou. 
clier d'Amazone. eft celui de Terée qui avoir époule 
fille de P Terée, fi l'an en croit ces x 


régna vers ces fources que l'on appelle Mégarides ; mais fclon 


pet arme nie 
Le tenne dont Re férreft dvi que l'on mixer, pere. Les 
boucliers des Amazones 


donna lieu de dire que l'une avoir été changée co hi 

l'aurre en , C'eft quelle chan de ces oifesux à ên effet 

je ne fçai quoi de crifte & de plaintif. . 
Cuaz. I y a encore à Megare une aurre cicadélle qui a le noms 
XLIL d'Alcathoûs. Quand vour y monrez , vous trouvez à votre 


ville. Près 
de ce lieu eft une re où l'on affure qu'Apollon fe 
débat de à DE lot po du à ve 7 à + 


&lui 
an fair conftanr , c'eft qu'aucrefois les M pars 
tie des de l'Arique y ls présre en cit qu'Alcachons 
eovoya Peribée avec , comme une 


prennent à remain La pierre done or 
12 Le pa 
vous la touchez avec un perit FA al y 
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à ne où a CAP Et ent ne 
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blable 4 celui que rendent les cordes d'an inftrument quand 
Del ro cr de moi-même. Mais j'ai encore 

À Coloife qui # ve volc à Thebes ca Egy au dei 
gr bp rmhah + c'eft une Îtaruë énor- 
ne ete un homme couché , plufñeurs l'appellent 
[ile monuenene de Memnans car on dk que Memnon rc 


re vélo} ju LE ane de Phoemhat 
spa dar ea Miten M, Canbré be ee 
de Score Quote ok, Camb 
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roue da in routes les à) cette flacuë à 
Près de Lil y'avoir un vicux d'A- 
De TT reg l'er- 


Le ‘Hadrien l'a de-marbre blanc; on y voir 
Li] Le manemest de Alcmwen. LE Pants pe phcen 


0 bien venir lle ua 
Dog DRE Tee 


ne ren à “fe, Gr, Suibon de pays qu'à la Ha. 
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DE PausAntTAs, Liens TE 

déux faeuês, l'une d'Apollon [a} , l'aurre d'Apollas: 

Lg pr nr Po EApollon (31 âne 
Ennes en 

Ecour d' se Lot des x. 


tôrre, que les arracholenc ces racines pour en Fire 
ae LE res ben ee se 
Après le d'Apollon elt celui de [6] Cerks Thefmo. 

vous le rombeau de Callipolis fils 


© re de EE re 
comme une impiéce, tranfporté à petta une 
bâche à la céce & l'affomma , voilà comment ce malheureuse 
er arr ct 
au Prytanée je vis le tombeau d'Ino ; une 
&une quantité d’aliviers le dérobent prefque à La vilé, 
Les Lee tandem can Lgiaurg 
re ; car ils difent que a! 
edres / CIO &e Taurcpalis roures deus Elles de Ciéfée 
fils de Lélex lui donnérenc ,& ils fe vancenr d'avoir 


dires. squat ésais oès-mxienne & nès-célbees 
Ville de à 


Er pq RE. the er de D, 
do a mn. Ps ie du Es. | 
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Vovacs os L'Arriqué xs 
Alonné Les premiers À ee no 1e nom de Leuéathoé } 
dans certe perfuafion qu'ils lui fonc roux les aus dés facri. 


avoir auffi chez eux le rombeau d'Iphigé. Cuir, | 
Qu'ils aflurene être morte à Mi Len este XL. 


EN tds dns ien diférenté, 
TRE AE des Pont 


set 


de LR 


on die qu'en revenant chez lui à, rion de 
fr niet Lo parer ya nl rpg 
& du k mart de fon fils ée. Ces 
ont encore  venisie de Dies comme es Sen 
réa LR vince À Mégare ei Payez 
de Tro 


rene 

me et PT 
+ réa pere fa fille fe repola , ne pe 
la rerrouva ; c'elt pourquoi ils nomment certe 
+ à 22 ra nl re pays pratiquent encure roux 
ans autour de cerre pierre je ne fçai quelles cérémonies qui 

one rapport à certe tradition, 

Vous dam la ville plufieurs vombeaux ; & entre 20. 


fon 
Après fa marc les M: u'écair ja-d'hnmcur à 
metere davantage à l'aurorité d'un pq a 
de créez tous les ans dés magiftrars en qui réfideroir le pou. 
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14 PAWSANIAS, HER L 
voie fouverain , cé lux once renps.ka Hnosl le pluscoms 
de once AP pu eos alla Delphes, ne. 
de l'oracle par moyen « profpérer, 

q Mdr Pr p re 


E entre autres ci 


ns: : raue qu'ils féroicn: Fier ai Eux 
croyant Pa aan ph oracle Sr Es nors Ne jus 
vans la fépulrure 
Ernie sp peur Le rm. FT Sent ‘on ro gr 
celui d'Efymnus écoir auf le lieu où les Mégaréens 

leurs archives dans le remps que j'érois à Mégare. Enfuire c'eft 


le monument de Pyrgo qui fur la femme d'Alca. 
choûs avanc qu'il eur Evechmé fille de Mégareis & 
où ve re rer le Iphinoé qui mourue vierge yc'elt. 
Etes And un avan que mari Ponant 
sabre ae 

ee ture An de Dies élos confacroient autrefois La 


Se dE d'Af & de Manro filles de Polydus  le- 
uel évoir fili de Cœranus, perit.fils d'Abas, & arrière 


fhitue. 
La] Venus Press s la faruë cit d'yvoire, & c'eit le plus ane 
<ién monument que j'aye vüû dans ce cemple. On y voir auf 
\rdéélle Pitho où de la perfusion; & La déeléé Pardgore oude 


JRÉTRE LE ee 


ké HER A Tu Ze Evo Pusvi.. Ce Fa y 
“ 4 ere Eat rar) Frec mére, farntts 0 


Voxaor Dr L'ArTiaur, 177 
hi confolation, qu fonc des ouvrages de Praxitelé, L'Amour, 
le Dee, & 1 Patio ï 


core de Praxitéle. Plus loin, c'éft un ancien où l'an) 
d'de Bns phr  r he rt SÉ r one de [| £} 
71e combeas de [, Corecbas et une des curifer de Mé- 

sie cœ poëtes ont ce hérôs, 
Soi ne dk par moine celebre lee Ag Sou 


rép de Crotpus ro Tlmarhé 6 AE accoucha 
d'un fils qu'elle avoir eu api: &pour cacher {x faure à 
Se, expofs cer enfant. Le malheur 


dans le un trépied , l'éndroir où cé 
trépied lui éci des mains il eût à bâtir on de à 
Apollon, & à y fixer lui-même & demeure. Coræbus s 
mis en chemin, Fur au mont Géranien 
romber fon , & 14 fl bâcic un À Apollon avec 
un village qui dé certe particulariré fe nomme le T'ripadi 
Son eft dans la place publique de Mégare ; une in 
fer en vers élégiaques contient l'avancure de P! 
thé & celle de se pour 6,11 ft repréfénré tuant le 


LE D Morsce voulant déja parlé dece fameux flstiaire, Bed 
vanter r de tongs où 1 vivoi. 
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VoraGs px L'ATTiIQux, u? 
Du méme côté s'éleve une autre citadelle qui s'appelle 
de Nue: cn deféendant vous trouvez le tombeau de Lélex 
profque fur lebard de la mer, Les Mégaréens fonc perfuadez 
ue ce Lélex érait venu d'Egypre & qu'il HE À Mégares 
h le font fils de Neprune & de Libye fille d'Épaphus. Cerre 
ciadelle rouche prelque à ne pee île où l'on dir que Minos 
débarqua {es eroupes quand il vint faire la guerre à Nifos. 
Le territoire de Mégare du côré des monragnes confine à la 
Béorie ; de ce côre-là on rrouve see DES a 
Peges, & l'aurre [1] Egofthene. En allant à l'on 
détourne un peu du grand chemin , on verra ro roche 
qui eft coure criblée de fléches ; on affure que c'eft depuis Ia 


terreur panique des Perfes, qui croyant êcre pourfuivis par les 
Mépardens y aréent wine infinité de féches durant la nuic. 
A il y a une forr belle ftaruë de Diane Proredrice, 
elle cf de bronze & ne differe en rien de celle qui eft à Me" 
gare, foie pour la grandeur. foic pour la forme, Vous ÿ verrez 
aulfi le rombeau ialéc fils d'Adraîte, la tradition du pays 
ÉvRT Argiens étant vents la feconde fois devane 
Thebes, il y eur un grand combar entre les deux armées 
l'Egialée fur tué des lecommencement{:]auprès de Gliflas, 
que fes proches porrérent fon corps À Peges où il fur inbus- 
mé, ce qui elb de cercain c'eft qu'ils n'appellenc poineaucre. 
ment ce pombeau, que l'Egialée. 
ofthene elt celébre par le remple de Mélampus fils d'A. 
myr Dans ce remple on voit {ur une colonne une ftarué 
À repréfente un homme de taille médiocre. Les habitans 
lieu fonr des facrifices à Mélampus, & célébrent fa fêre 
tous les ans; du refte ils ne lui attribuent point la verru de 
prédire l'avenir,ni par le môyen des fonges, ni d'aucune sure 
maniere, Eu paffant par Erénée qui eft un ads la dépen- 
dance de Mégare, j'appris qu'Auronoé fille de Cadmus,[s Jin 
confolable de La mort d'Aftéon, & des malheurs qui accablé: 


o leur, Le texte porc Es 3) mcunfolable de la mort d Atéee, 
Murs Poe Pl Et droit fœur d'Agavé & mere 
& Etienne de Bylance c'eft Egafheue d'AGéoo, que Diane en 
qu'il faut lire, cerf, pour punir la sémerité qu'il avoir 

C2] daprés de Gldlas. C'étoérunbourg, oué de La voir dans le ain, comme 
où village fioté Gr le moot Hyparss Ovale le raconte dans fes Métarsoc 
près de Étienne dc Dyfacele phôfes, Liv. 3. 
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rent fa propre famille, ( retira de Théhes en ce lieu, 4 

qu'elle ÿ mourue d'afflidion ae ee 

ture, Surle ehienin quiva de Mégare à Corinrhe je vis pla 

ficurs romheaux, & Entre aurres celui de Téléphane de Samos 

ner pie r de lure ; on die que ce tombeau 
<levé par les foins de Cléopatre fle de ce De | 


cut Anyntas On me fic auffi remarquer Fa 
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troupes 
de , Je ft fl commodité des de 
diese par Le ordres de langer Hadrien à dé 
largi, de forte qu'à préfent il ÿ peut paffer deux charioes de 
Font, A l'endroit où 41 forme une efpece de où de dé- 
filé it eft bordé de groflés roches, donc l'une nomment 
Méluris eft fur-rour fameufe; car on dir que ce fur fur certe 
roche EN monta pour (e ee dans la mer avec Mé. 
licerce le plus jeune de fs fils, après que le pere eue tuë 
PRES Nr étroit l'ainé, Quelques-uns croyenr DE efér 
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ane de Venus, uoe 
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49 Pausantas, Lives L VoyaGE DE L'ATTIQUE. 
d'Hercule , vainou enfin par les enfans de ce héros, & obli 
de fortir de l'Actique fur tué par (1) Tolas dans le lieu m 
me où eft (à fe de En defcendanr de la montagne on 
voit le cemple d'Apollon farnommé Latoüs, Là finie le rer. 
vitoire de Mégare , & commence celui de Corinthe ; c'eft, 
dit-on, fur certe frontiere que l'Arcadien Echémus eus 
Hÿllus fils d'Hercule dans un combar fingulier, 


qu 2 del A 
dolas el peut-être une faute de copilte; _ ryfthée fur tué par les 
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LIVRE SECOND: à 


VOYAGE DE CORINTHE. 


‘ETAT de Corinthe limirrophede celui d'Ar Cire, 
gos à pris on nom de Corinehtis qui pale dansle  L 
Al pays pour avoir ére fils de Jupirer, je dis dans le 
y; car après avoir cherché avec foin l'auteur 
ps certe filiation , je n'en ai point trouvé d'autre 
FN les Corinchiens eux-mêmes ; mais {11 Eumélus qui étoic 
d'Ampbilyte & de la famille {+}des Bacchiades , n'eft 
s de ce fentimenr. Cer Eumélus à qui l'on attribuë des 
poëfies à écrit dans fon hiftoire de Corintbe , 6 néomoins 
cer ouvrage &ft de lui, qu'Ephyra fille de l'Océan s'éroic 
dés le commencement établie en cette contrée, & lui avole 
donné fon nom; qu'enfuire Marathon fils d'Epopee & perit. 
fils d'Aloeüs qui avoir le Suleil gr , craignant là co. 
ère & les mauvais crairemens d° , s'étoic cranfplanté 
dans la partie maritime de l'Attique ; qu'après la mort de 
fon il était revenu dans le Peloponnefes qu'il avoir par. 
+. Je royaume enrre fes enfans, qu'enfuite il écoit rerourné 
1) Pométénsdre. Cévoivun poëte [a] Dei Marchiaé. C'évoit ue 
de Coginthe ; où trier quelquesuts famille de Corinthe, & une Émilie 
de Ér vers cuca dacs Athénée & dans  iluftre dot il fra parté dans ka finite, 
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1 Exacs 
À Corinthe, & onf les Curinthiens eux-mêmes 


wontre Rome aon.feulement coute ‘Achaïe, mais 
ficurs peuples qui fonc hors du Peloponnefe, Les R: 
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CE R Cu roP 
rent toutes les villes qui évoient forcifiées ; ce Fur en ce 
RP ms 
Es 8 rétablie [3] par e empereur qui intra. 
duilit dans Rome la forme da gouvernement qui y dubilie 
mr aujourd'hui, &T'on dir que ce fur aulfi lui qui repeu. 
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Tac le fie lui-même de La même manière. Ce héros 
ne cour Le chemin qui conduir de Trwxene à Athôhes, 


cuta la fürere publique en délivranc rein » de couts les 
que j'ai namumez , fans compter à qu'il 


Si per Le force den bras à Epusure 14 ger au- 
Le ny éredlsseel ,& qu'il fe bartir avec 
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Led rer Mbps. Ce jeu le Le 5e 2 md 
Célibenbene temps des Cyr ane , d'éTes + acer no 
RARE is pie AUS T NE 


pus hou num. “trnadrent Écrire 


A a vaape iens sosbemerée lot 


Vovacx pa Contmrur. ms. 145 

vont voyez enrée autres quatre chevaux tour 

gt réferve de la corne des pieds qu'ils ent d'yvoire, de 
auprés de ces chevaux deux Trivons qui fonr auf dorez jafqu'à 
la moitié du corps, car le refte eft d'yvoire ; Amphierfic & 
Neptune font fur un char, le jeune og D ice 


font d'or & d'yvoire, La bafe fie le char A “4 
RTL rte be x Pme à 
LI rs ee Sgret és dés, divin “ide 
lors, une trou ré (54 
ER ie sm pluñcurs endrut de a y" 
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pe iteuer LE) L'érommamag y Be la Néréide 
Role men ties Pen pied 
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méon à pero LE + ra grd 
afiègec mn te end one les en. 
fans de Tyndare, qui tiennenc là leur rang comme des divinf. 
rez favorables aux v & aux de mer, Le troifié. 


EEE 


Cuar. 
[La 


+ crouve auf une de chapelle bafle où 
l'on deftend par un efcalier on dit que Palémon eft 
hache, & of ons bre ce 
remarquai aff un SA ami db Le Cros Got 
Le pe de Née non Les cree par qu 
' on ne les route * 
que de For ao de pes cm «eq 
que quelques auteurs ont ecrit que Nelée éeant vens 4 
rinche y écoit mort, & qu'il avoit été enterré vers l'ifthme, 
Lg der dre core hear rte po 
LÀ pe gb csafenope hab dr élec à Neltor , &c 
T'héqus de Sun | TN Le nbant de 
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en one pris foin. Les Corinrhions ont deux parts aufc 

chrias & Léchès onr donné leur nom ; la tradition du pays eft 
lis évoient rous deux Gls de & fille 
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avanures , toux ecla fs expii de conperuoe &e de femabinnses 


Et evrage. 
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bronze, & fur lecheminqui mene de l'ithme au Cenchrée 


00 voir un 
bois qui ancienne, 
Re +, aqqaeens 


de Diane, & dans ce remple une ftaruë de 


d vous Êres arrivé au Cen. 
Venus avec une belle fau 


de marbre, A l'excrémiré de Ia jetrée | 1 ] qui avañce dans La 


dis Run cermple d 
un 
fonc encore à voir au Cenc 


€ un N cn 


à l'autre pointe vis 


& d'Ifs. Les bains d'Hélene 


c'elt une fource abondante 


DRE RTE RER er la mer ,& donc l'eau 
flée & narurellement aufi chaude que de l'eau qu'on au. 
roit fair chaoffer fur le feu. En moncane vers La ville on wrouve 


auprès de la on voit fur-cour le 


Sins and Be 
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mp dédié à Venus [51 Melénis. Là cf ouf le rombeus 


opte user rares aux Corinthiens, qu'encore 


À l'extréminé de La À 
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de Jens, 
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rl) nd emprrred 
de Laïs ne peur conventr à 
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. "#0 S'RTRR QUELS nait pe 
ajourd'hoi ils ne eculent pas céder à d'autres la gloire. 

Dr dmsele mie 
er res vet 


, done les uns fonc anciques es 
Fans que no ant a la ville pes. 


tres ont éré faits lorfqu'élle à com. 

megce 4 refleurir, 2 mp tre 

feurs romples vons poarres voir La 

prb: pepe porn dede qe er PA pe 
vilage (r on 

As ut ue sente : 


monté Lt Pape 2 de l'honorer comme le 
Tree 5 confacrérent à Bachos les deux 
flatués done Tr oh mlmonee 4 ver 


+ voyez un Apollon fornominé | :] EE 

ris qui eft de bronze, une Venus pes page 

Cythere ; deux Mercures , done mais 
DegieEmsns À] pat Her 

mere. Pine Ler, 4, chap, 7e ent du ares 
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Vorace ne /Cox1wrume. 
4e re un tre coût en rs ae 
Le nt à l'air rouces les crois, & confacrées 4.ce 
l'une autre ditre, la féconde fous le nom de 
je rer, & la troifiéme fas le nom de Jupiter très. 


Le Minor brome aa ie de _ fur un 
Picdefal, es reliefs Un 
Ron ed EU vmple d'Odane Leur de fompas 
fucceffèur de Céfac qui D RS 
ere LE ru ren fe 
pre de ol enr l'un ME pi 
urre par le Soleilinéme, An de à à à 
pére di der ht 
HAE 38 qoi vohimene À la fonciiné de Pirene. On Cale 


Pirene inconfolable de là morc de Cenchrius fon fils qui 
Avoir éré tué malheureufement par Diane, verfa ranc de lar- 


bäcie de marbre blanc, & l'os a 


en maniére de grottes d'où l'eau fe he het 
PE dd a eme ufieurs croyent que 
les Corinthiens mer eq 


dé la fournaife pour ni donner une meilleure trempe , mais 
cet une erreur; car les Corinthiens n'ont pas même de cuivre 
Chez eux. Près de ceue füotaine on a place un À qui 
Le NE ge je a à ,où l'on a peine 
le combat d'Ul ere les amans de Le En ren- 


pacaor de Phorbas, die que C'é e due Troyen 
Qi chéri de Mercure 


D ep SEX & du bélier par rappore 
ue l'on lereure 
[0 Ac myféres de La fab des Done mais il m'eft met pas À 
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Vovaor pe ContNTit. hs: 
ils inftiruérenc des facrifices en l'honneur des fils de Médés , 
& leur confaérérent une ftatué qui reprefenré la Peur, cerre 
fac bite encore aujourd'hui ; c'eft une femme faife ÿ'é- 
pouvante, Depuis que les Romains ont décruic Corinthe, 8 
que tous les naturels ed «ble péri avec la ville, les nou. 
veaux habitans qui n'a 

anciens, fe fone Crus difpenfez de continuer ces facrifices, de 


DR cryyeut dans MébliEarion de cou leurs cheveux, A 
l'égard de Médée, on dit qu'elle vint Ge FE elle 
out Fées 'enfuire convaincue d'avoir voulu faire périr 
É Ale pri La fa AC réfague dus cone part. de 
l'Afe qui Æ nommoie alors Aria , & déve les habicans furent 
apptilez Médes du nom de certe Pril On croit 
le l'elle emmena avec elle & qu'elle avoir eu d'Egée, 
ir Médus, [11 Héllanious le nomme Poly- 
xenc ,& lui donne Jalon pere. Les Grecs one de vieilles 
poëfes qu'ils INetratienes où ileft dir que Jafon 
re fn fas quicea [1] lolchos pour aller s'éra- 
ir à Corcyré, li ie Mermérus 
13 


& perdit fon fils aîné, 
fac déchiré te lice ; 4 


cédémunien nommé Cinéthan qui a écrit d'anciennes généa. 
en vers, rapporte que eur de Medée un hls ap- 
Médus, & une fille qui eur nom is: c'eft cour ce 


dicque le Soleil danna à Aloëüs la contrée d'Afopie, 
& à Eëces celle d'Ephyrée; qu'Eécès en s'embarquant pour 
Colchas Jai de de fon royaume à Buous fils 
“rire dm Icidamée ; ht or em étane mort, Epo. 
Aloéüs obrine ui 'enfuire Cotin. 
Lrehr de Marathon [4] sans LIN dote 
Hits en Cons hs port Pégafe, cn Jafbn s'ereburque Ga 
LS 
TE C4) Comthés fie de Atarothen 


DL PAUSAMIAS, purs It 
Corinthiens firent venir d'Iolchos Médée 


gai de quirrer Corinche, après avoir decaté 1) Si 
éceffeur, & lui avoir remis le royaume; v j 


Cnar Le tombeau des fils de Médés n'eft pas éloigné du remple 
iv. spere 2) Chain, ernom, dne q 


de le domprer elle-roème 6 de Dre ne EL 
de la dit de bais à la réferve du vilage ; des mains &du 
bout des pieds qui fonc de marbre blanc. Au refke je n'ai nulle 


ine À croire que Bellérophon n'a jamais à Corinche 
Lquil Soi même ee de Pre rt ETES 
Lau 
car_il ef certain que Bellérophon alla s'érablir en 
Lycie, les Corinchiens écoient foumis au gouvernement d'Ar- 
où de Mycenes j une preuve de ce que je dis, c'eft que 
troupes qu'ils envoyérent à Troye n'étoient coms 
Pre LS ep AR PPS Rene à 
füjers. Mais Sfyphe Le fcalemene sav 
tres fuÿ ne 
jexs. Er LA pes pue 


STÉRIRE mers 
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ñ l'Ecole, 


Rquent plan acer que Ec que une faute de LE 

Métée fl LU Trbrnre . coemame la Le far com 

tn menu Jets eulereou TRhiuée Cuir me vins 
vint. 1 pif jne Ja Phocide. 
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Voracts pt Conimriti: © +5 
l'on appelle aujourd'hui ls Phocide ; Thuysfon frere poiné 
Acura À , & fur (5 de Demophos qui eur pour fils 
Propidas, done naquirent Doridas& Hyanthidas, Ce fur dut 
want leur régne que les Doriens firene la guerre aux Corine 
tiens, fous la conduice d'Alérès qui éroic fils d'Hipporas , 
pee de AR ENSRECESRSE de cer Antiochus qui 

Herculé pour pere, s & Hyancliidas abandonne. 
rent le royaume à Alétès,contens de mener une vie privée à 
MCorinthe, mais lès habitans n'ayant pas voulu fe foumerrred 
<e prince, ils Fureñc vaiñous & chañlez de leuc ville, dé forre 
:qu'Alétks demeura paifible lé reires royaume. Lui & fes def. 
cendans le rinrenc durant l'efpace de cinq generations jufqu'à 
ner de rer Bacchiades ré rent le même 

ce juéqu'i Téleftes qui éroir fils d'Artodeme 
LA Téleltés sun rendu UNE fes fujers, peric enfin dans 
Une confpicarion que Péronras & Ariëds avoientr trames 
contre lui, & ce fur aff la fn du royaume de Corinelie car 
enfuire il n'y eur plus que des Pryrancs qui fe prenaient dans 
Ia famille des Bacchiades , & donc l'ancoricé ne duroic qu'un 
: Cependanr Cypfélus chafä les Bacchiades, & s'empars 


27 eme de Serum | , sévit joint aux Doriens 
venir affiéger Corinche, Alérés qui pour lors comman- 

oc le Doriens , fous ombre d'un certain oracle l'envor 
dans une autre partie de la Gréce ; mais ne np ps 

fans fe mettre en peine de l'oracle il de ï 
& fic de Mélas fon de furune & fon ami Voill 
quelle à été la deftinée des Rois & du rmyaume de Corinibe, 

ro er puis ju, Send faires. 
Leremple de Minerve lnitis couche prefque ai chéa. 
de Vous pores près “= no ui réfencé roue 
mud ; c'eft une ftarue de aite dale. Les ouvrages 
de Dedale one rien de gracieux À a vd, mais En récom. 
D PE PRE AE Re biéo lamiajefté 
dieux, Au deffas du rhéarre cit un remple de Jupirer Co. 
PR les Grecs le nonunent-ils, dés Romains dinoient, 
Tupirer Cuprolin. À ane alles grande diftance de ce remple 
on trouve uw ancien pymnafe ou lieu d'exercice, & auprès 


N. Dr IQ ét pré ame 2 a re ten rs 


1f4 … Pauwsamras, Lieae If 


l'un elt dédie à Jupivee, l'auere à Efçulape:dansle vous 

vercéz bn spé tione, dans le fecond tabs une 

Hygcia l'an l'autre de marbreblauc, La chadetié et 

Fr RE 
Briarée à certe aa Soleil, 

Soleil donna entre À Vénus. Sarl éhernin qui ymenelya 

deux chapelles d'Ifis, l'une fousle nom [ «) d'Afixla Len 


Dre de Sérspis de Canope, plafieurs 

A Qu parmis d'oncers Bu den ee Pate 88 
n s d'entrer. A: le 

pe en , où l'on vai une colanne ge à 


temple canfacré arques, 
À Cérès &e à Proferpine, il ya des ftarute que l'un rent cou 
jours cachées, Je ne dois pas oublier le cemple de Bi 
cs | c'éft Bunus fils de Méreure qui d'a bâti, & à déetles 
Pas dé-U on féroon, En cnrrahr dans ki cicuiclie Not Er0 
vez le temple de Vénus, (à farnè fa armée j on y 
voit auili une ftatué du Soleil, & une de l'Amour qui tient 


étroit devenue fa Glle Egine , que fupirer avoir enlevée, 
ET i de l'en im 
44 condition qu'il dunneruie de l'eau 4 la ciradelles 
eme 2 te er ro à 
mix de les croire, a ni dtue puni dar ter ends: TU 
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SURSCRES AURAS 


il gr pad À 4 padhqohe der germes 
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Voxaës DE CoRINTIEE. 15 
euï dire À d'aocres que c'éroir la fonraint de Piréne dont î 
lui avoit Faig sien, & que celle qui coulé dans la ville vienr 
de lamémelource, En cHec le euve Afope à (à foürce dans 
Le Pay des Phliafvns , d'où preoage fon cours par lessérres 
des Sikyoniens il va fé jetrer dans la mer auprès de Corinthe. 
Les Phliafiens difent.qu'il avoit crois filles, Coreyre, Egine, éz 
Le n & em es donnérent Je nom à deux 

one l'une # ait auparavant l'auEre 
& que la nn CRU, de À De, ere 
éft bicie au bas de la Cadméc ; mais les Béoriens pc convicns 
nene pas de cela s ils précendent que cerre Thebe érvir fille 
d'Afo te le Beorien, non le Phlifien. Du relte Les P'hliañens 
&e les Sicyoniens demeurenr d'accord que l'Alope cit un fleuve 
Ds Pre AISNE #que le leur ; car 
i | Cine après 
avoir craverfe #2 & la Carie, va com 
'uù re 


femblable d'une fontaine nommée l'Inope qu'ils ont chez 
eux, lilscroyenc venir du Nil : mais le Nil Jui.même 
lun us, ét l'Euphrace, qui après s'êcrepour : 
dire, perdu dans wir renaît lus des 4 
redévientun fleuve qui a le pom de Nil, C'elt tour £é que 
ru om du Lee 
ŒEn fortanr de la ciadelle du côté de Ja monragne.on 
trouve Le pate Lens LES Ent un temple de Lucine, À 
ftades au de-là eff la pence ville de Tenée, 
babitans fe difenr Troyens ; ils préteadenc que les 
Grecs les firent prifonniers de À Téndlon, qu Agse 
memnon lui-même leur donna le lieu qu'ils E AUjore 
ee Gnguliérement Apollon. fi au lortir 


nie cat 
Mon ELEC URE 


confomez le feu, iqu'il en doie, ils ce 
temple eh eñice + ,& qu'il fue brilé par Pyrcut 
fils d'Achille; j'ai out dire à d'autres que c'étoir un temple 
que les Catinehiens avaient élevé à Je Olympien , 8 
DUT EE EME sci. 

enr. ; 


d'E, 4 & Leuci 27 np 
qu'a Fille qui rappeloir Chaleinie , & qui euc un fils de 
Néprune ; Leucippe prie foin de ce fils, & lui Jaiffa fon. 
royaume en mourant. Ce fils fe nommoir Pérace, & fur pere: 
de Plemnée, de qui l'on raconte des chofes cour-4-faic in. 
les, car on dir qu'il ne pouvait élever aucuo enfant y 
que ceux qu'il avoit Mouroient PAGES naïflant; marre 
rouchée de fon malheur vinc elle-même à , & fe pré. 
fenta à Plemnée comme une écrangére qui demandoic à nour: 
sir le perie Orchopolis qui venoic de naître, qu'en effec elle 
l'éleva ft bien, qu'Orchopalis eur une fllemommée Chryforre, 
ï afinée d'Apollon eur de lui Coronus, lequel fur pere de 
tax & enfuite de Lamédon. 
SES Corax étant mort fans enfans, Epopée qui écoie venu de 
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du corciaperelars près dentillean, Mar des Faire in fr pprasstiranraquin 
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Thefalie de temps auparavant ,s'empara du royaume , 
& ce fur, dit.on, fous fon règne qu'une armee en entra 
pour la promidre fois dans ce pays, qui jufques.Jà n'avoir ja. 
mais été troublé par aucune guerre ; voici quel fut le fujer de 
cllei, Anciope fille de Nydtée étoir alors célébre dans 
soure la Gréce pour fa rare boauré ; même an Ja difoic fille 
nou de Nyétée , mais du Heuve Afope qui arrufe les rerres 
des Plateens & des Thebains. Soit Fil [led derman 
e cette Princelfé il voulüe 


du royaume à fon frere Lycus; car le royaume ie à 
Labaacus io pugilele de Poly dore Bepeci.fils de Cadmosy 
il donna auffi la tucéle du jeune Prince à Lyeus, mais en le 


mains, ne fongeuit qu'à rendre des 
étions de graces aux dieux pour le & 
à bitie un remple à PRESS CES RE le fur achevé, 
À pria la déefle de lui faire connoïrre par quelque figne ff la 
confécration lui en avoit été agréable, & l'on dit qu'incon. 
Ses après à JS sit ee ARE Et 
le e j ne lai de 

Le Le bllre quil avoie née Sa mars Ge À 


guerre ; car Lam qui lui remit entré 
ns de Lycus ; on la ramena à Thebes , & cc luc en y 
proche d'Eleuchére qu'elle fe délivra de deux enfans 


2 
E 


H 
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Pogr antane Epopte, & Japissz lui-même y 
Pour:enfans deux bârer, Acvphron dc érus. 
Mais Homère A ces deux jemesux une naiffance] 2 


mdr ah 2 pare Mins Le Cds. Quoiqu'il cn 
pas poiléflion du royaume, 
il féngea à fe marier ; cpoufà Pheno Atheénienne fille de 
Ciyriane Dans la fuire attaqué par doux 

& [4] vous dieux fils d'Achétts, 


ennemis ‘ 

À fit venir Si de M lui aider à fourenir 
out lus but de Le eee drresege TE 
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même le & 6e fur fous fon cour le 
Se mon fu appelé LS (Een aie 

ie Atrparavanr nomma | f } Sivyone: 
les Sicyoniens ae run Sieyon éruir né 
non 6h F gr horde 
@hée, & Afus eft auf de cecre ; mais. Hefode fais 
. » & (6j Tbycus le fair fils de Pélops. 
{14e fi à. Le bien srourqué evil fee Lire aie 
ee 
“Le podte Afnus Geiée de Same, voie Ayo. de + 

a ft bouvenc cé par Pasfanies $e pur Le ep op 
ES Er der Es tale 
par les inerprises, | m K 'arre mommens 
bag nage und ef à prefese un mancent 
En ce qu'Homère ken fur mous de euiees. On n'y cumnçte que ends 
és IL gone De run ces 

uémoie Bye voir 
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fe. Lun no pris vison doo ant avant 
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Andromas. 
gour, & maria (a fille Ly àTalats 
d'Argos Le À Ucyoné ouprès AS Path 

v cyonc au & 
ra mens lui. Mais FRA Eee pays p 
parie, petir-fila de ce Clyrius qui avoit 
mariage à Lamédon , vint de l'Art 
our 


crai an f puifanc ennemi le parti de fe 
de te Me eRe ce fn 
be Pr 
Orfcnx ie maire de la one 
HE dure Loir x cependant comme le roi déendoit 
Hercule, non-feulement Phalcès ne lui fe aucun mauvais 
e,mals il parragea même le royaume avec Jui. De. 


Es faire partie dés Erâts DEN —— 
La ville d'Egi étoit, comme j'ai déja dir, fiiée dans Cuar. 

une plaine, rius. fils d'Ancigonus la rafa, &en brie VIL 

une aurre {17 qu'il joignir à l'ancienne ciradelle, & c'eft ci 

qui bite aujourd'hui, Les Sicyoniens font À préfene mi 

sables , & fort diférens de ce SRE étaient autrefois, D'en 

woûlair rechercher la caufe, K-Écre ce qui ne nou 

€ pas (2) permis, il vaur dance fe conrenter de celle 


für papporeé an Magriflrur , on les nas pouvoir ajouter 
u en Fons où ils po Pr a à D. 
on payent la jrone, Les Murarque de dir «lan la viole Ge prie. 
polées dJ'ibyéss doslenr aufdieut * Ne en 7 Len 
Monfes que lost, vérin con juin dit, il Eu 477 dettmer la 
Ÿ de l'aurer, 


toies de Cligron à rune vert ve canffsnais ce 
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qu'Hamére donne de la décadence de tine d'aurres villes 


PA ES Eräcetre 
Re PE ES d'une 
C le, Us jettent le corps dans vue folle, 
& le couvrent de terre , ils un petit mar qu 
régne rout à l'enrour ; puis ils élevenc quatre colonnes qui 
un voir fair en forme d'ailes éployées & pan 
chées comme la cosverture de nos remples »ils ne mettent 
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déelle y manque au , Stan me dire, G cle 
OR a CMS 


accident. la il ÿ aun temple 
, & voici la rail ya itent, Ils difent qu'A- 
lon & Diane ayant tué ytihon, vinrent à 


ée pour fe füre purifier, pr NA leur y fr une fi 
frayeur, qu'ils furent obligez de ge en Crète , & d'avoir 


F la ville d'Egialée fur ri de la pelle , &_ que 
vs Ms confulex répondirent que ce flan ne “celferoir 
Carr qu'Apollon & no pub été CT qu'en 

Le de Es garçons & 
ee meer es de fupplans luc je bord du 


Pen de ratiquent tous les ans 
pra eg rip arr fx du dieu il en- 


voyent de jeunes enfans fr le bord du fleuve, & tirent du 
semple d lon les flaruës des deux divinitee pour les 
porter dans le temple de la Perfuafion, d'où enfure ils les 
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leur phrénéfie, ls tiennent pour certain que M 
la lance don il avoir percé le lngliec de Caly 
A ne de Mas Yu au conlèctée 4 car ils 
ent qu'aprés [1] le malheur qui arriva à çe Silene 
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é tot leur bien , maifons & rérres, en paye {r de. 
dus qoi les avoienr achetez, risfair voue # pue 


Grece fo l'auconté d'Aurigonus tuteur du Phi 
fils de Demecrius. Aratms engage fes mer: 


d'Amphillé senere dans le pays des Enliens, &c yexerce coute 
forte d'hoftilicez. ï avoir été Er 0e dé recevoir 
le V'en délivrer #] 


LL} 
1l attaque les Macédoniens fans leur donner le de 


prennent Pellene 
acvourt; livre bataille aux, Lacédémo- 


d'emblée ; Ararus 

a me en te ln me rmhere ed sgraerrd 
remuer daos leur pays, Ce grand homes après avoir réglé 
AREA RENE CPR Er RE truc qu 
devoir fouffrir Macédonieni fuflene plus long-cemps 
1e micros de ce, de Mawychie, de Salinas 8e de Sa 
nisn ; car ils avoîene des garnifons dans vores ces places. 
Cosmene il n'émir gucres puifible de les en déloger par. la 
potes; & L A Ÿ vo rnb er he 
quanre ealens, See se Le Due qe 
1] Cicerns cnroarée de 
SRRRRRALTE menmr ne 

pins 

PR ne TD Ms ae para 


Voyage pe ConiInNTar. 16% 
Lcd re SL ler bn La re Sd 
tyran d'Argos. de rendre aux Argieas leur liberté. Mais l'homme 
de réllis jamais dans routes fes entreprifes,Aratus cn eff un ex 
A Car das La fuire il fût lüt-même forcé de faire alliance avec 

: & voici conune cela arriva, 
fils de Léonidas & peuir-fils de Clesnyme ne fe vit 


Cldas [37 fon propre fre e 
leur aurorité, en réa d'autres [4j fous un autre nom, & leur 
Jah feulemencuu vain titre, Bientôt pen asmbirion Le pat- 
PRES ANRETENRE & même à (üb, 
M déclara la guerre aux Achéens, foir qu'il erûit qu'aprés les avoir 
foumisil les feroiraitémenr entrer dans fes vüës, où qu'il voulée 
Done anus ere he Drm ile mets de Pacs Les 
(EU auprés de Dymes ] vi fous de Patras, 1 
ie, me ponte vidtoire (ar eux. À Achéenr 
avoicnr dans cetre conjonéture voa 
€ Hot pour commune , & en 
aq rip he & 
pour Sioyone B parie, ne balança pas à implorer le fecours d'An- 
Higunus, Cléomene venoit d'irritér ce prince en violant ou- 
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voie un: jour loi férvir à lui-même pa van { y 
oi, 11e 


poil 
couché qu'il mourut de chagrin , cé j'ai voulu rapporter 
a ttc céntique vorialiunes Énermen d éliode, 

quiconque trame une méchanceté contre autrui, s'en poñe 
nn voir reromber fur lui-même, 

» Après le rombeau d'Aratus on trouve un aurel dédié à 
tune lithinien. On voit auf deux flatués, l'une de J 
tér[s) our pt hd toutes les deux 

& 


i : remporcées (ur les 
anal de Die Ju evions on 


Lovin a Liens rombe en rui- 
da dica, vobcl. que l'on en donne. 
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dé bois fec , dumt l'écorce mèlée avec de la viande-faifote 
moudir les loups, qu'ils i <€ remede ; & que lés 
Joups moururen tous j ils Écran ençars de.çe bein das) 
le N aucun d'eux, même de ceux qui fonc les plus 
verfez dans l'hiftoire de leur pays ne fçait de quel arbre elt 
æ Près delà. vous voyez plufenrs fhatuës de bronge 
rangées de fuite, ils croyent que ce fonc les filles de Proctusÿ 
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de Lyippe excellent faruaire de Sicyone , & 


Agorcüs. 
Char. =. le lieu d'exercice qui eft près du marché il ya aux 
Hercule en marbre, c'eft un ouvrage de Scopas ke 
du dicu eft ailleurs. Toute l'enceinte de.cerre epecc d'Aca- 
demie eft deitinée aux exercices qu'apprennent les jeunes 
| ne auf oc l'appellene.ils poinc autrement que le 
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Vovxacr nr ConixTwr. 
on bon, ils donnent à celle-ci {1 }le furnoms d' 
l'eorrée du rémple vous voyez bip pu 7 mr des 


ais, de l'aurre une Dianc qui eft debout. Dans le temple 
£8 qui uffe d'abons 1 nn yeux. fu El mais 
barbe 4 certe (tarué eft d'or & d' EE ee 

je pee es or ere Sicyonlen dés ee ; 
autre une de <æ 
cu leur cf vie dpi ue Las Le Rene d'en de 


dans un char acrelé de deux mulets, & conduit par ics. 
fi Sicyonicnne, mere cn femme d'Echetimus. 
ufieurs autres ftamués de grandeur mediocre. font fufpen. 


CERES De trouve 


ft celle d'Annope ; car ils K que les enfans d'An- 
tinpe émient ori de Sicgone, que pour cela leur mère 
vinc s'y érablie, & fe toujours comme Jiée de confan. 
œuinitl avec les Sicy ; perfonne au refte n'entre dans le 


de Venus, xecpté ue femme qui en qualite de 


Æ les vafés néceflaires au facrifice , po She prend | fan 
ya Les ae peuvent var 8 adore la da 
, mais Éene hu sn La décflé eft affie ; 


qu à ie d'Apal rc don tbe le même 
ni Vpao De la ville de Milee, & 
Tapollon mg À La Venus dont je 


d'Epédutr. Comme témen metiers qui Canach 
gr der denis de de Cac, où Es 
ma & 
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parle eft d'or & d'yvire j elle a fur la rère une efpece de 
<ouronne terminée en pointe qui reprélente le Pale : clle: 
gene d'ane main un pavoe, & de l'autre une pomme. ls lui 
uflrear en farifice les cuis de coure Joe de vidimes, à la 
véfecve du porc qui ne lui efk pas agréable ; les aurres parties 
de lviine fe ANR 4 a Le 
les cuiffés, on les faie rôrir avec des les fa] de 
C'eltune plante qui croîe à l'air aux environs du temple, &e 
nulle parc ailleurs, ni même dans aucun aurre lieu de la Si. 
cyonie, Ses feuilles fone plus = celles du hêtre, plus 
randes que celles de l'yeufe, de la même figure que les 
illes de chêne, noirâcres d'un côté , blanches de l'autre, 
en un mor pour la couleur aflez femblables aire feuilles du 
peuplier blanc, De-là on pailé dans un lieu d'exercice, & 
en y allant on crouve fur la gauche le temple de Diane Phé- 
réenne ; la flaruë de la déeife eft de bois : an dir qu'elle a éré 
apportée de Phérès, d'août elle à pris fon nom. le lieu 
d'exercice , c'elk Clinias qui l'a fac bâcir, & les jeunes gens 
y font inftruies encore aujourd'hoi son Pre flarë de 
marbre blanc dont le haue eft un bufte de Diane , & le reite 
réprélence un Hercule de figure quarrée, comme ces Hermes 
où Mercores qui fonc fi communs, 
Si voas votre chemin du côré de la porte qu'ils 
Lt rar re pd bi eu cle de are pri 
RÉ an ere Cote confacré popée, qui 
e pour a ir, foit pour la 0 11 4 
Ex À amine Fin are ce 1, marie 
na une r , car ce temple a é 
pe EN Éhasu on pi enr 
(gone ee \'& qui Table dans le même 
étar qu'il éruit du temps dE; Devane cet autel eft la 
du héros ; auprès rombeau l'on à rangé les 
flituës de ces dieux Fm nomme {1] Préfervareurs, auf. 
quels les Sicyoniens fonc des facrifices avec les mêmes cérés 
monies que les Grecs on accourumé de er pour dé. 
tourner d'eux les maux qu'ils appréhendent. trouve €n- 
faite deux temples, l'un Die, d'ee qu'il diféne, par Epopéé 
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æs l'honneur de Diane & d'Apollon , l'autre bâei & confacré 
À Juoonpar Adralte ; il ne refte aucune ftaeuë ni dans l'un ni 
dûns l'autre, mais au fond du temple de Junon le même 
Adraîte a élevé deux auels, dont l'un eft dédié à Pan, & 
V'aurré au Soleil. En defcendanr du côté de la cam on 
renéourre le vemple de Cerès ; ils affüurenc que c'eit Plem. 
nét qui l'a confacré en ation de graces de ce que la deeile 


avoit bien voulu nourrir & élever fon fils. Du de Ju. 
son bâti par Adraîte il n'y a pas loin à celui d' 
“néen, dont il ne refte rien autre chofc que quelques 


l'autre confacré à Cerès { 1] Proitañe & à Pro 
ine, Pour célébrer la fète de ces divinitez les hommes unt 


Le chemin qui menc à Ticane «ft de quelques loisante ftz. 

des il eft fort étroir, & À caufe de œla peu commode 

des voirures. Si je m'en fouviens bien, vous avez faic 
ftades, & que vous avez l'A CLES be, 

vous trouvez un boite facré fort épais où il y a un remple 

dédié 4 ces décffes que les Athénicns du nom de 


ï 
vidlimes des brebis pleines & les inmolent, is ufene 
l'hydromel dans leurs Wharions, & ait lien dé couronnes ils 
ke des fleurs eng sans: eg ta 
re 
e 
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f 


rer les Parques qui ont leurs autels à Mn 
Sivous rcpañle? l'Alope, & vous repreniez Cr 
chemin , vous ie FRE CL Dr de montagne où les , 
gens du pays difene que Tiran falfoic aurnéfois fa demeure , 
DC P'oftaféiod pote à fcenrire Yi 
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ie croyent qu'il évoic frere du foleil, & que de fn noni est 
lieu à été appellé Titane. Pour moi je mn 
Ticn étoit un bomme À érudier les , Pour. 
fçsvoie en quel cémps il femer & plante, quel degré 


ap rm Sri qe Fr 
voit, nul ne fçaurair dire quelle matiere , nf qui l'a 
faire, fi ce n'elt Aléxanor lui-même Fe 
Fm aa rs cat 
forre qu'il n'ya que le vifage, les mains & Le des pics 
qui paroïflènr. Il en eft de même de la ftacué d'Hygeïa qui efk 
auprès, car on ne la voir pas facilement, tanr elle eft cachée 
par la quantiré de cheveux dont quelques femmes évo- 
tes lui one fait un facrifice, foie par les morceaux d'etoët de 
foye donc on l'a parée, Quiconque chtre dans ce cemple pour 
Y faire (a priere eft obligé d' cnfuire fes vœux à le 
déetle Hygeïa. Alexanor & Evémérion onr auffi là leurs fa. 
euës çcous les jours apres le-coucher du foleil on honore la 
mémoire du premier, comme d'un bérus, & l'on rend dés 
honneurs RE D 3e re mn do. 
dans ma conjedure , cfk le même que les P 
par gg om a Dam m5 2 hore, & 
Les Epidauriens Acefñus. Jene doi pas omertre une ftarué de la 
{a] Coronis : elle n'eft pas expolèc aux yeux dé publiez 
mis aprés qu'ils ane ferifié au dieu avec lés victimes ordi. 
maires, qui fonc le taureau, l'agneau & le porc, ils cirène 
certe ftaroë du lieu où l'on la garde, ils la e dans le 
temple de Minerve, & là ili lui rendent leurs Du 
reflc il ne fe concentene pas de couper les cuillès des vitis 
mes, comme dans les autres facrifices, mais ils font rôrir à 
ur Nous vom des mié. le revers & y on à Pr-rmuir anse 
hi lens Lo 


F À Pergame,  sahimettit 
Dares ques 22 Le dés Ceres Len es Pa 
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» rence les victimes routes entieres, À la réferve dés vifeaux 
qu'ils brilenr fur l'aucel, Au haut du cemple fur le Éroncon 
wous voyez un Hercule, & dans les angles, dés fbseués dela 
Victoire, Le portail RARE ee Viens PRESS vous y 
royez Bachus, Hécaré, Venus, s &la Forcane ; toutes 
ces ftaciés fonc de bois , mais le dieu en a une de marbre 
fous le nom d'Eleulape( 1] Gorynien, Les: facrez que 
M'on nourrie dans le comple font d'abord quelque frayeur à 
ceux qui y enerent, mais en leur jerrant à manger on les 
spa. & l'on n'a plus rien à en appréhender, Au-dehors & 
le parvis du FAI j'ai vû une (baruë de bronze d'un 
certain Granianus de Sicyone, qui aux jeux Olympiques ren. 
deux fois le prix du petathle, une fois celur de la cour- 

, deux fois encare celui du double ftade ; La ca 
courant rogt oud, & la feconde en courant avec fon bouclier. 
Al y a auf à Tirane an cemple de Minerve, où comme j'ai 
dit, on tous Les ansda [taruë de Coronis, celle de Mi. 
nerveeit.de bois & forc ancienne; on dit que cette derniere 


Din repeeie node = 
Eu dantdu haute La moncagne, car le cemple dont Cnar. 
j'ai parlé-eft cour en haut , on trouve un autel aux XIL 
vencs, À qui une cerraine nuit de chaque année on prêtre faîc 
des faceiñces ; 5l pratique auili auvour de quatre füfes je ne 
ne nr ner perde ifer La 
ven, Gil chante en même temps quelques vers magi- 
ques, donc l'on dir que Médée fe fervaic dans fes enchante. 
mens. Si vous prenez de chemin qui mene de Tiranc à Si: 
cyône le long du rivage, vous verrez à gauche un remple de 
unon qui n'a plus ni voit ni flatuë, on croirque ce remplé 
aurrcfois confacré par Preeras ls d'Abas, Plus loin en 
tirant vers le port des Sicyoniens, & vous vous décournez un 
| ue voir les Ariflenanies ; c'élt ainfi que l'on nomme 
A rie een no 
worre chemin un temple de Neprune, Mais fi vous prenez le 
: chemin entre les verres , vous ne ferez pas long-remps 
ns côtoyer l'Eliffon & enfuice le Scycas, deux fleuves qui 
vont tomber danx la mer, Le pays des Sicyoniens eft borné 
de ce chre-là par la Phliafe, donc la capitale Pbliunre eft4 
“quarance ftades de Tiranc, 
j 27 eee Aa pe ae de avé de Gesryoë dns Pie 
Fe de Crête. Yü 


mencement s ; & ils devinirenr Doriens après 
le retour des Héraclides ke P , Comme on le 


mont Arantius, & qui n'eft pas éloignée d'une autre colline 
où Les Phllafens oo encore Le Geidelle & on 
facré à Hébé. 11 choifir ce eu y bâtir une 
re 
ce 
pp armtnmee appelé 2 
L:2 LI nom à ete À 
des PAS À Lole diese à pREES 1} Célée , 
montre aulf là fépulrure de Dyfaulès d' Aras 
fils Aoris, & pour fille Aréthyrée, Les Phliafens dax ge 
A ST nt SE 27 vd 


gnes d'Agamemnon , 
Tous foldars aguerris de la fertile Qunée, 
Ou du pays voifin l'heureule Aréthyrée, 


Marraine tata 
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penuse » que 
me du Aouve » 4 Rouve Mar. re Ébulené à jueique fondement 


VOST FRS TASNGTRPETReT 


rire 
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Po: fort belles, vers les les Phliafiens, 
avant que célébrer les myftéres de la déeifé, ont coutume 
de.fe vourner en mélanc le nom d'Aras dans leurs chanrs, 


k 
que c'et-là le leur fépulture, Phlias fur le eroifieme 
qui dans La donna fon nom à cece concrée ; puis 
Doris Le} Céfs 6e de T émémas come 
me 


pr EE ee de ceux 
vire Argo; le poëre [:] de Rhodes en rend temoignage 


pr 
Phlus l'iluître fl de pailfint Dieu Rachat 
RE temp cape €. 


perfuadé auifi que fa mere fur Aréthyrée, & 
REC e Rex, & done il eur unfils 


l'hiftoire des car il pañfoi 
à car je d'O pateis pou 


Ci Témémus. T efbainé  meurer à Rbcuder A 
re par l'acte enb. le non 4! et Ribnntes. D fi 
Éemeuée trblische. 


d'Akéranärie Frarc/ibene à 
Alécndr emma nou avons de lai us poérse fr les Age 
gens 


04 duane fus dés rapemus, 11 alla de 
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<onfervent aucune de 
au-dehors, & ils en apportent je ne fçai quelle railon prife 
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feux religion même, En forrant de là grande place on rrouve 
à gauche un le où l'on voie une ftarmé de marbre de 
Paros, Mais dans la ciradelle il y a une autre énceinre confz- 
crée à Cerés avec un remple, où Vous voyez des ftaruis de 
Cerès & dé Proferpine, je me louviens d'y avoir vi une Dianc 
en bronze, qui m'a paru forr ancienne, on defcend de 

tadelle on rrouve fur la droice un temple d'Elculape , où 
le dieu cit repréfenté fans barbe, Au-bas cit le chéarre 
touche prefque à un autre remple de Cerès où il y a plu. 
ficurs fticuës aflifes, & d'une grande apriquité, Îls on pl 
au milieu du marché une chevre d'airain qui eit dorée pour 
la plus grande partie, & le eulre qu'ils lui rendent elt fondé 
für ce que la conitellarion à laquelle on donne le nom de 
<hevre, a courume de nuire aux vignes quand elle fe leve 4 
pour avoir donc cetre conftellation favorable ils onc élevé 
dans le marché une chevre qu'ils ont foin d'embellir en la 
fsilnx redorér de remps en témps , outre le culue qu'ils lui 
æendenr d'ailleurs. 

Vous vérrez dans le même lieu le rombeau[ 1 }d'Ariftias fils 
de Pratinas y le pere & le fils ont fair de ces pièces de chéaere 
aufquelles on danne le nom de farces ou faryres,-& dans ce 
genre ils ne le cédent qu'à Efchyle. Dertiere le marché eft 
ra Er Ne Dors . ciss 
ginenr que l'on l'efpric hérique, parcequ'Amphia- 
abs Near ane ete à Lo réveil La De en ee, 
ie crouva infpiré &e fçavanr dans La connoiffance des chofes 
d'vénir; depuis ce cemps-la ils ont roujours tenu cette maifon 
fécmée, Près de left un endroit qu diféne étre à }le mi. 
lieu va lé centre du Pel 5 
eftimarinn eft juite, Plus loin on vous monrre un vieux rem. 
ple de, Bachus, un auere confacré à Apollon & un autre à 


Le embean & Ar) de Pre- . C'ésoir la folle de 

CPE IE Pr 

Es abaes le ah rte conne ils difoiens , le momibait de 
poéres mème 


avec ces dax endasor Olym. Grece, K 
plate où envine. Havoir fair ue Les Piblafens er: 


Er re Dar Ces sense ésbaie, minbilre , membrif à sais te 
L “fée LT terme 

LaJ Le mdlien out cemre du l'été langue, 
Tome I. 


Car, 


XIV. 


en ville tradition, qu 
Eu avoir enlevé [1] 
liunre 


je Ye) os fon -pere accource de l'Etolie 
pour le voie, & qu'un jour qu'ils mangeuient enfemble , 
jcane [1] Cyathus done la fonétion évoit de verfer à boire 
Œnéds , ayant déplu à Hercule, il en reçue une ä 


conferver 

temple d'A une niche où l'on voit deux ftarués de mar. 
bre, l'une d'Hércule , l'autre du jeune Cyatbus qui lui pré- 
fente un ler: 


D Plane à Ce y tn a pl que ci des 
Célée eft une perire ville que les myftéres de 
en ré nm ils ne s'y rent que cous les quatre ans, & 


aûücun habiranr d'Eleufis air été Met ol rortuis 
guerre fur terminée non par le fore des armes , mais par um 


ponrerr de fa Œnéke . Hate 
Dai ontonms d'ales endever ces ponnemes Elle d'Oonaii. 
d'or panlées par un dragon qui avoir (OL GeRe : a Ava 
des yeux ouvers ; Herculeen dore 


û a Xa Eunoens 
About, Les oles étciéenc Al. fair As cer Enancemen 
des d'Hbsfperies où d'Adas. 11 y 8 dame à 
ÿ mémaurer de l'Acsdénéie  Éà fonétien, car séeder en grec 


Léjives uns Rarsers tr peste, sa galeler. 
rio, Étce 8 ON GA M J'ADDS : 
Mañiey. 
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traité, dontane des conditions. Eumolpe poiac 
d'Eleufs, & ie de aboae 


ne l'auruir pas pale fous filencel à | dans fon bymne à Ceres, où 
infrs 


2x timides motrels 


qu'ils 

au plancher, & la tradition porte 
LE las ln ans Fran d 
Ep pre eee fe na ar Fe née + À de 
Ca Per fes mens que was, La madoe lai dbételdens à 
don Que jen doper «ft moins ue tré mu de de La verre. Voilà bave 
CONCLUE EEE pt Prius ces boemnnes 

pour a K pur ds que les “. 
= _ < el Re e Dem 
À SRSRAT TES ST LL nan se ot * PRES 

Li] 


Pausantas, Livax IL 


dm de cui 
qu echa de eg 


VOYAGE D'ARGOS. 


En ailanc dé Corinthe à Argos on trouve Cléone 
Qui a pris fon nom de Cleones fi de Pélops d'autres 
difent de Cléoné l'une des filles de l'Afope qui au mie 
lieu de Sicyonc, du mains efkil certain 
de l'autre, Dans ce lieu il y à un temple de de Minerva sous 
verrez une flaruë qui a éré Faire | 1) par Scyllis &c AE =. 
rous deux, à ce que l'on croir, les de 
fes propres enfans nez de la fille de G qu Dé avo 
époulée. Ouere ce remple on peur voir la Los her Er 
de Créare, qui érant venu d'El Es rer mp re bi 
ques, arr tr à Enr al 
guerre qu (Een ty vd Avoiéne contre 
Pete aller PES eue pt bp dont l'un 
üp us commode pour les gens peus car celui qui paffe à 
$ Rose & ferré par , Et néan- 
mn us facile poun les vaine C'at ces mones. 
rc montre encre à caverne du lion de Némée, 
Lacli tu ville de Némée d'ny à plus de quinze fs 
des RS dans Ville Qf Le pie de Néméen, rem. 
peter quoique la vobre en fair tombée, 
RÉ UE foit pas refté une feule (tac, 11 eft enrouré d'un 
ee 3 Fo PA qi 
De 9 fur 1 le crouva marc dé la dr 
d'an férpent. imp one des facrificés à Ju 
dansls ville même de Némée, dns 
le druir d'élire un prêtre. Us y onr auili inftiué où 
pe ont PS Tour armé ; & ces jeux [aJfe 
folfice d'hyver: On van le tom - 


Ine d'esceliens elle a 
ne ASC 


’ MOT le coimrac doses Wheote tous les ends ae enrl'hoinettr 
él anciens fhaulatron 


qui you Qu d'Oghetre, autrement appellé Archés 


: du Jets DE ConINTUE Ue 

bou ileft fermé par un mur rot à l'en. 

œour, & cetre notre Près delà 

A ane pote mines qu lon de re (11 rs 
Lycurgue pere d'O) : Aux environs 

cune Adraftée , ainf En que ce A qu 


Quanr au cancon de Némee, o0 vient qu'il 2 fon nom 
d'ane fille de l'Afope Aie, qu nr dr pion 
Ja ville de Nemée eft au Apéüs, for lequel 


on dir Perféc fur le premier  Éseriée à Papier A 
Sn leche. 


yene quelque mémoire. 
NT vs donna La om 
Junon. mr en re 


* 


ame, D'autres difne ca l'honcenr de aus pes beaucoup de En. 


Fa PE RIRE (DC r fewee Élu nommé The 
Joux que les 20 2 
tres conéifotene ca cn fetes d'en A tar denl'idée des des defces. 


182 Dot ANR Livar IL * 
aurrss ne purent donner d'eau tout au plus dans la fail 

où les apr ben Lima 

de l'eré il n'ya dans cerre contrée que lé marais de Lerns qi 2 


ne d'eau. Phorunée fils du Beuve Inachus 
ve mx bai Beunt 4 


ee es Sn ere 
Cu eur ne nom é 
VE 1] périt-fils de eme. mg fn faéccl£ur s rue plelr < 


5, Piraf& Phorbas ; de dernier vaquie Triopas qui fur 
d'lnfas & d'Agéoar.: LaGs (1}eur nee élle creme lo eef 
pañls en Egvpre, foie de la maniere qu'Héroduse l'a lille par 
crie, foit comme les autres hiftoriens grecs le racontent. Agé- 
por fur pere de Crotopus qui faccéda 3 fon oncle lafus,&eur L 
fils {3} Sthénelas. Quelque cemps après[4] Danausayant À 


DR AT 


fonc connuës de cour le monde. On fçaic auf qu'après 
da mort de Danaüs{ 5} Lyncée fe rendic maître du royaume; 
mais (es fils qui étuicne fils d'Abas le partagerent entre 
eux, de qu'Acrifius fur roi d'Argent, & que Pres eur 
Mydée, Tirynthe & route la côre maritime | 
3 on voie même encore à Tirynthe des marques M 
jour qu'il y a fsir, Quelques années s'éranr écoulées Acri- 
im fon por, & à 
Tr 
LI eer audi cmquanse Ales qu’ ensris À 
ain Ga Elle d'lnschan, en Éa neveux. Enfaite ayans & 10. 
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Er ent dr Sibrmtars ot Eee pe à Le réfère de 2 

LE ee Eu dt Lyncée qui avers par à fo 
La] Damas spams fau vaitr Hypormeitre der l'ontse badue 

3 de. Exyres Dana 2voit dune à fes Ales 

éb &pehs Le qui écoit l'abmé  va SE fur endrsce fo Éxxcies. 


ou Voraue De FRE £ ds 
apprir que Perfée n'éroir Ÿ ; & fçachanr 
ï RSR fon tn emo belles sétions, il 
ne pur réi à l'envie de voir ce héros | c'eftpourquat Il 

à Larifle fur le fleuve Penée. Perfee de fon côté plein 
LA pra fon ayeul maternel , & de gagner fon 
ami foir par des paroles ohl ren, foie par des effets; ne 

pas de venir à Larille, Là ce héros qui écuir à lafleur 
dé fon âge, & qui fe fçavoir bon gré d'avoir inventé le jeu du 
paler, vouluc faire prouve de fon adéeile devaoc route la ville, 
DEL ed rt im 8 
five il en arreigair A que {a déftinée avoir conduit là, 
& qui frappé de ce coup mourur auffi-côr. Ainf fe trouva ac- 
complice mr a ee 
cruauté qu'il avoir imaginée contre {à fille & contre fon pe- 
æic-fils l'en pür garantir, Perfée s'éranc rendu À Argos, & fe 


er SL m'avait 
2 2 ha ge pre Ar de use-* are ati pi sarl 
Es Se Pre er 2 de 

nou Leg A ae moral veau même où le 


épée éroir rombé:, ce qu'il prir pour un Ü] 
Dhs rolcatnt des Sens qu lui onde Hécablir M La de. 


meure, Erparceque le pommeau d'une épée #° en 
Mc Lrésran obus de AO yen Eoue UR l'ai out 
à d'aurrés que c'étoir yanr cucilli ur 


il trouva delous une d'eau donc il érancha fa loir, car 
ne rod FO Émis dune De qui eva men 
+ re Alcmene avec Ty1o, pais Li belle Mycene, 

DAS a émeutes 
que ce fuir elle qui ait donne fo nom à la ville de Mycene. 


VIS dm mt rer 2) M rs fit elle anxonachus de 
ce Atiéens mit Là & le D 
Art) d'r nina dm on ee 1 Lo um 
Un mer. Malgré LI 
RUE Sk Daai A1 Ra Taie lee 
LU 


à ROME » lus sum ctiderns cs Faire coetume le race 1C4. 
À Honda end og ter 


154 F DRGRRanesD ER AR 1. Méycende 
Mais pour le conte que d'autres l'un certain p 
des y S étoir fils de Phoronée, je nele 


que j'avois à dire fur ce point. | 
. Les Argiens dans la faire détruifirenr pres futle 
n route apparence un mouvement de jaloufe qui les y pouifés 
parceque randis qu'ils regardoïenr de froid Virru, 
RP qu donatroe dans lion, La ed 
cenes envoya aux Thermopyles quarre-vinge. citoyens 
qu) partent are les Lacs lénsciete eee 
us ET EP re ns 
<et aHronc réfolurene de rafer la ville; de forre que 
n'y voit plus que des ruines où l'on diftingue encore 
de foñ enceinre, & entr'aurres une porte fur laqu 
il ya deux lions qué l'on croit avoir été faits [{ r ppar les Cyclo. 
ponRes que les murs de Tirynrbe da remps de Prérus, 
In vous monere encorc la fontaine de Perfée, & des chante 
bres fourerraines où l'an dit qu'Arrée & fes enfans cachoïent 
tombeau d'Atrée, & de rous 
ès la prife de Froye, 
le repas qu' na ; j'en ex 


cles avoir fon rombeau chez eux, & c'écoir un 
fujer de difpute entr'eux & les habicans de Mycenes. Là & 
voir encore le combeau d'Agamemnon & celui d'Eurymédon” 
fon écuyer ; mais Telédame & Pélops n'ont qu'une même fe> 
pulture ; on dir que c’étoient deux jumeaux que Cafandre” 

1 L'on crsit avoir été fai Cychpees «vite comiait 
Fu me Sn meenen de, Jémniaweticie gs drop fers pr 


anribuniens l'invention x. FE TEE we 
ares RE 2) Ce: TE 
appeler Cuime à rä 


Cyclopess ris É même ateus étonne 

ds auribwoiens aus Cycloges  n'avotent uen era) am raliens 
nage 22! de fat «œil tour soexi , dif. . 
mirition où par “Oupur  Arguierchqer 208 Phabes lampadie safe 
teur perfetion. De K ces vers de Vig- er cet ce que égnife ke cut de ya 
le dans l'Eufite Lits. dhapes oc fonmé ds grrr. . 


avoie 


Voxan, px comes. 
avoir mis au monde , Sas Egibe agprgea 
entance, sapres avoir trempe fes mains ete ne 
AA auffile tombeau A 
Py ren le rémoigha gage d'Hellanicus , elle en eue 
Savoir Srrophius Médon. A l'égard de Cly- 
& «ils ont leur fépuleure hors des mures 
sd éd ps de era me heu 
pen ue ceux qui furent cuéz avec 
de Mrs fur la gauche on crouve-un Chr. 
ca prop: Lies le me Lits cit arrofe de l'eau XVI. 
nr ceue eau que les pré 


sn ps age pad a de Re fl 
ve Altérion ; car les pis difent que ce Reuve 
4 filles, Eubée, P. ag 4 ag jrs , que routes les 
mois furent nourrices de Janon , ils ont donné Je nom d'Acrée 
dune monragne qui ef vis.à.vis de celle où cit le remple, le 
no ab à na de Prin une grande 
hs y y ere L'Altérion. pra ve en- 
te gouffre ,&ne fur ces 
ves croit uye herbe qu'ils en de tek d'aférien ne 
none. laure de ja éciie, & lui en font des couronnes ; ils 


en us d 
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Er art a re de Junon, foi de héros 
ee remarquer Orelle ; cat 
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Paumanvanrs Lrvartr 
mechans 


ls Euflènt nez l'un & l'autre afféz pour come 
merrre de fruid tant de eruaurez, autre côté file 
D ms Fo us 
es cæ F 
See que ne momar Can la val de ce PIS 
confaltoie far un 


de bois: Ce chemin vous conduit fur le 


octafion. 

FA nt , les femmes 
d'une manie ; que ne pouvanr 
Lier dminfiomett not rai 


L de 
D EDum su dre RURR 
aprés aveur 


imoË 
agir, Be 31 
sui tieuite Boards, 

Vmias disait qu'ily à en von Ghurcas roi 
4e Spere 4 où 1 p'y each amis, 


de la déefle n'a plus de voir, mais dans 
un autre de ee voit des 


& de rh hr ea vd 


Vovaats br ConINTUE 5 


fils d'Amythaon qui les ft revenir à leur bon 
Eragon wi ns 0 à 

ice, fon royaume ca £rois parties égales, il 

donna Do et 7215 fon frere His fe dés 


derva la rroifiéme. B NT 7 22 
2 0e are me M 2 Cya 


d'Agamemnon s'empara d'Argos j tar d des étars de 
foupere ile cenoic an moins d portée d' rentrer, d'ailleurs 
il avoit mis rat DR dans RS 

à un 
rer een es 
démonicas s'étaient foumis , simant beat. 


4 lui 
mieux obéir au petit-fils de Tyndare, qu'à Nicoftrare 
Liege que Ménélas avoit pie es cfclave, Après 
la mort d'Oreite, Tifainenc fon fils, né d'Hermione fille de 


1] L'efharr de quarre générations, da fon mom Heu dire ville 
SE l'efpace de cent où fix dire den tres, 


ue 

née roi .& Lersrrms « 

mi 8 eme nie di qui fe Lee à cs Je 
éh NPC FESAIQUE eur 


(ont mhive tte Dre met 


rs 2 ren IE 
ils difputoë - à julbe ri 

car Tié defendre Pl, à es Héracides de 
tee mL GP ER em 


avoit été chañé ,& 
trek 


fils de Pififtrare , les enfans de Péon fils d'Andil ue , & avec 


thus, il le royaume de |’, l'avoir en. 
levé À re d'Oxynthas & ar me 


“Amañle de 1» d'Aléée, loujuet Alcée érofc fade Pere 
vent emo Re, Annfi ken Q 

veux | Ë devont ms num Les uraien lost 
Se üpre, FA fi Der 6 que cofns-tà de 
Ten Tone RE ne Honda ed 
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i ackident pour un 
parer Gélanar au taureau, & Danaüs au loup, parceque com 
me le loup eft un animal fort fuvage, auil: Danaus 
1 n'avoir eu aucun commerce avec eux, Comme done le 
avoir eu l'a age fur le raureau, fur ce fondement & fans 
autre ajugérent 


roit avoir envoyé un loup fi à voulut que ce 
dieu für révéré fous le nou d'Apollon eg A 

Dans ce on voir en 
core aujourd'hui le rrône de &une de Bicon 


æe connole 


pu — 
ND INR Mrs 
Stone Mens 


hr 2 sel pda er 


à 
de ouvrage + pour P. v je l'ai LT 
conno Pare egare. Là fe ve 4 
une ftaruë d'Apollon furnommé | 5] A: , & un autelicons 
facre le pluvieux , devant ces braves chefs 
ü w remeucre Polynice fur le trône des Thébains, 


con 
pe m'arrérerai poinc à une ffaruë de l'athlére Creu: 7x 
SUPREME à 
opt 
ar ln Coficiientemj une Gare de hi piree MikcDEi ro 


les pourfuivirenc à outrance & fans relâche , jufqu'à ce 


ren Le vexté mo grec dyvué, picar, mer fur, Parts 
SURRUE FRERE 


| EP mate murs Le) Les Open, or. y 
ere: de villesdhs 
Pre ds : l'autre es 


LEP 
nor ITS vallée vafaçredella- la 
tr om 


ES Lier Fons he 
N 4 Fees m'en fs 


enfin obligé les premiers à Le r dans leurs ancicones 
limices | car il y avoit Jong- que des Lscédémoniens| 
foncier de ce qui fe au dehors du 
dépens 


coniciliables De Argens rcfeent d'enctscai leur dés 
fente cille Dome biea cho, done is donsireor Le cod 


à PERTUIS SE PENQIA OS CRIE Vanier NI den Fin 
en 


dica y eft debour & , c'eft un ouvrage de Lyfppe: 
Trou avancez a plis Lib vas tronveres Re 8 
drüire le temple de Phoronée ; on en pañfané 
qu'encore à préfenc ils font. l'anniverfäire de ce héros. Ad 


Ce] Ua font. os Bien d'évfée, 11 Gnr  celai dé ces doux hiftorient 
le lite; çoure fine de à capportenc qu'il ne fe Cave pus un ah 
F' Latin. K: ap bomeme de phobie dpi 
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des 1} Palamede. y a 
pd Agrvorne ol re PR a Pret de 
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da droire un temple 


PausAamvas, Livas 11 
et dédié 


fes vers & par un trait de que j ÿ 
Dans le temps que Cléomene üls d'Ana & roide 
la {sen Argos, les furenc mal 
menez au de-là lon f6- 


le feu, & de fe brüler eux.mêèmes 

tréles mains des ennemis. ayant aindi fait périr çout 

Duras qui venait d'Egypee svoë ré Onbrysdas, Le 

ÉrE Er AO de nd 

SSSR ee ee 

TN ENEL este EU aadocoed doonandenteze À 3 

des Er. P'eets La qurree ra Argus. Je'din 
eue fe pag core re 


auriemment 4) faadrois dise à Lrges. 
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ce qu'il y avoir dans le pays d'hommes capables de porter 
armes, mena fon armée viduricufe droie aux d'Argos. 
Ce fur alors que Téléfille entreprit de dete la ville ;elle 
en fit fortir les efelaves & routes les bouches inutiles , prit 
dans les cemples & dans les maifons parriculieres tour ce qui 
y roi refké d'armes, les diftribua à toures les femmes Ai 

rent Aléz fortes s'en fervir , fe mir à leur cête, & 
mena elle-même 4 l'endroie par où elle fçavoit qu'il étoie 
un 6 bel exemple ne s'éronnérenr ni de l'a des 
PU lemon cles foutinrenr mme lala cote 
valeur, les Lacédémoniens faifant réfléxion , que s'ils 


rem 
#ils éroient repoulléz , leur honte fervieérernelle, ils levérent 


prédit cer évenement long.tem want, & loir qu'té 
rodote air bien pris le fens de 1" , où qu'il l'air malens 
rendu, voici comme il le rapporte: 


LEn defcendant du temple de Venus versla place, vous verres En 
la fépuleure de Cerdo de Photonée, 1 ya auf deux XXL 
temples de ce côté là, l'un d'Elculape, l'autre de Diane Pirho, 


F rapporte pas. De- 
want la place il y a un aucel dédié à Jupirer Phyxius, cer autel 
n'eltpas loin du combeau {1j d'Hypermneftre mere d'Amphia- 


: at Leur Copper le valb. Hygin ch 279, dis que ls mere 

ANT LR . de crise que ce Amp ce ie A 

quartet dyon and appellé À caufe de & c'eit par Là qu'Armphaangn 8e bon 

As ectfnhlince qus'ilaveu avec undefes de étamers combo portant, 

daqoarriéme longe de l'abphabes grec, Maine mème Hygin covie Éîle 
die que le Argens en Eli « & mon by= 

CPE peosschee. Foslauer. 
Lej29 Nypurameiré mere Ambre Bb ül} 
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raûs, ni de celui de l'aurre H file de Danads où 
fua mari Lyncée à auils fa Visd-vis on voit le coms 
altafis de Bis ji déja parlée Bi & de G pol 
riré, RES ER RRENEEES 
em be de AR de a 4 de 
yrebene, étoitéls d'Hercule {1 ) &d'ane L'ydienne. Ce 
Tyrchene fur l'inventeur de la rrompette ; on dir qu'Hégelaus 
he mg em end 
virent la de Téménus, & qu'écanc venu avec lui à 
Argos, il voulut que Minerve füc honorée fous ce nom, Dei 


malheurs ils donnérent fépulrure en ce 
ee s'eleve un grand édifice de marbre 
blanc, regardent comme un érigé 
par us ancre} à locefon de Le mor de roi 
; er à l'endroit où fon fuc 4 se but 
élev 


du marais Triconis ; qu Di ile cu Sorel 
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Alloie même à la guerre avec les Libyens qui étoienc famis 
À don empire ; que Perlec à la téce de certe le jeuneife qu'il 
avoit 


vi 
nn" : 
La 
HE 
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FE 
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: 
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: 


la iter les 
peuples d'alentour, qui furenr enfin délivrez de ce monftre 
Perfée, Er ce qui a donné lieu de croire, ajoute.cil, que 


fee avoir écé Minerve, c'eft que cout ce canton 
gr 
vous verrez celui de Gorgophoné fille de Perfee fon nom 
feul fair aez com, dl on à il Qui fut ton. 
né, Cerre après la mort Pécerts fils d'Eole fon 


de 
is Œbalus, & c'eft, difentils , la premiere 
Pnedael }qui ait été mariée en condes nôces ; car 
une ioviolable 


Cr or for 
vage, 


ER me UE que le d'A 
chaffà de Me Pre ot de Mie L'oR de 
fateereié Cobetl Lg 9 Ta 
ET Loomnr Tag & dés 
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homme fe retira chez les Lacédémoniens, qui voulurent:Îe 
rétablir dans la cyrannie, ils livrérent baraille aux. 

mais ceux-ci remportérent la vidoire, cuérenran nas 
LT AAA D TAN 4e 
n'y a qu'un pas au rémple de Larane, la ftacue de la dl 
rare, de Praxitele, On voir une 


béc ; qu'Apullon & Diane omulérent à leur reflénriment 
tous les por d'Amphiun #la réferve de cure jeune fille &e 
à fa fœur Amycle, qui feules avoienr bien voulu implocer 


marquer 
fa pâleur, & dans “rmre ds ae 2 + reflée 
Spas on ke = red on en ce 


ris, Si l'on en croit Les , ce furent ces 


Niobé ; le poëre s'en explique { 1] allez netremenc, 
Pas on ne Ce fawvs de leur jufle coarroax, 


Le) fH l'éroit pas é 
n peut juger par ce vers fFHoinére n'éroit pas perfsadé que 


Apres le mmple de Latone vous crouvéz À droite celui de 
unon furnommée Anthée. Devanc Li parte an voit le rom 
de ces femmes qui vinrenr avec des îles de La 
mer Egée , & qui périrent en combattant Contre Îes 4 
FA pate pepe à play sel 
h 


Ve rmpie dec Cod né “ parceque 


fs] Lescéas die que le Jupiter qu'on à voulu mn 


tébbee en celui de paire Lanirai s nya 
ae d'en fes metoment, 28 ns h = 
AÉLTT der 
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et [M] Méchanéus , & que cet devant É fire que 
les savanrque dalle aie de Trove 'engagénens 


, 16 enrendenr [1] celui qui cpouls Clycemnefire avant 

Füc femme d'Agamemnon , & qui écuir fils de Thyefte 
de[3] Bronée; car on n'élk pas d'accord fur ce poinr. Je 
veux bien que Tanrale ait éré encerré là, mais j'ofc du moins 
affürer que ce n'eft poinr celui qui écoit fils de Jupirer [4] & 


‘même untombeau crès-remarquable, D'ailleurs aucune 
force ne le à quitrer Sipyle, & il n'en fur 
TRES 


de qui 
67 us le Phry mais 11 fuffir de cerce critique en paiior, 
Pate Psrnr de prunes 


ardenres en l'honneur de Proferpine. A pas de à 


D Or) Papiter Afféhanéés , din verbe cle L Phcypie. Sur la £n de fm 
Press, molier, fran, pe édite s je à qu ne gcrte à foucenit contre Tous 
pd Trade Pere DE soi de Pheypgte, les ins diféne sis Rx 
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drhieres prononcérent que ce pays devoic appartenir à 

& non à Neprsee: Jobs sf mddhe None eee 
l'inondation, le-dièu lui accordæ cerre grace, & à l'endooie 
pue où les caux de la mer fe retirérenr, les Argiens pour con. 


avoir -éce Hils de Jupiter & de cerre Ni 
Phoronée, énfuire le cemple de Caïftor & de Pollux, où l'on 
voir des flituës non-feulement de ces dicux, mais dé leurs 
fenimes Hilaire & Phébé, & de leurs enfans Anaxis & Mna- 
finous , ces fhatuës font de bois d'ébéne de la de 

Le de Scyllis ; leurs qe de mr et dla ré. 
erve d'une perire ic qui 'yvoire. A! £e rem 
ralentit ARE bebe et lapiee rs 


leciqu'elle fac conduire à Lacédémone ; après lé déparr 

de Pirithots & de Théfée la le, &c aprés que 
Caitor & Pollux eurent pris la ville d'A) y ear ils preren- 
le Thélee, & qu'ayant 


desr qu'alors elle étoit groffé da aie 
aécouehén Arpos elle fe bris ce temple en l'honneur | ; | de 
Lucine ; ils ajoutent qu'elle accoucha d'une fille, sont l'edu. 
carion fur confiée à Clyremneltre , qui éraie déja femme 
ln ER (A) Share d'Himers & aprés lai |) Euphrion 
4 éra Sc apré 5 
de Chalcis, & [6] Alékandre de Pleuron pl FE po 
QUE Prenre Poche E Marge cn d'Himesa ville de Sreile 


base té avant 
c'Étoit les anciennes 


Y'appélolenr Zinbrr D'autres là Gôn- 


pynse Diane, & de Là ce vers 
ire, 
Leg av Larins, vai jou rrgnar Ayolle, 


RTS k 


mie, per Antugelle pur 
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,& one tous ecuis attefke par leurs vers 
qu'Hélenc avoir eu de Thefée une fille qui eur nom Apbi- 
L4 A dire de Lucine on rencontre te} 


i 


de Nancydès ls de Mothon, & frere |; | de Periciete. De 
1à le chemin vons mene tour droit au ; c'tun lieu 
d'exercice ainfi nommé à caule de fils de Sthené. 


Re M Bt d'A tee por aller la con. 
Le ee res st Cr 
Si vous vorre chemi rué [4] qu'ils Cuir 
CO SEE neufs Le En PEL à mi XL. 


Ur] Cole d'Hirare. La dècffe Hé- Sr rene 
de Ce 
nes NI 


L'AUSAMEA 5 ue 


un autre danger 


pi rer à Fe tm 


rene une flarse dE Pacha. & un À re dou chèvres 
fauvages, s'écuienr refugices Là pour fe mectre à couvere 
du Froid ; ils cuérent ces bêtes, en A aricee free My [r 
couvrirent de leurs peaux , mer l'hyver fur pallé, ayan 
radoubé loués vaine ls godrent leur patrie , Era 
tant avec cux la ftaruë ŸT de tt celle dant je parle, & 
ils l'unt toujours oué dépuis en finguliere vénération, Près 
de ce remple gp vous montrera la maifon d'Adraite, & un 
FX us loin remple d'Amphiaraüs, avec le tombeau 
qe cape ce Su pas de à Elu une encinte 


&la chapelle de Fntouu, Dr 
ns bg Rp hiaraus, à deandole 
Mnye Révole d'écart ces Len combats , & 


da Arr es À devant Thebes, la verre s'éranc ou- 
verte fous les d'Armphiaratis, le: marre, le char & 


ma dilparurenr tour À la fois, En revenant du quartier 


frmels)dE pu qui foic 4 Argos, c'eik 
une ftarut dé mar Eee Re den left 

qu ue sr SR de prod sa 
ont fair l'un & l'an, [31 Xénophile & Straron LES 
du dieu eft forc D ee vo RARALE 

chaon , & frere de cec Aléxanor qui eft honoré clics. les 
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comme la nature les à placez aux hommes, &un croi. 
au milieu dufront ; ils difenr que c'eit le Jupirer Pa. 
Eroûs, qui/éeulrdans Le palais de Priam fl de Läomédon en 
un lieu découvert, & que ce fur à fon autel que cet infor- 
tuné roi fe réfhgia après la prife d'Ilion ; ils aflurenc que 
dans le partage du butin cetre ftacug échur à Sthenélus fils 
de Capanée , qui enfuire La dépofa dans ce cemple, On pour 
räifonnablemenc conjedurer que Jupiter a été re ô 
avec erois yeux, pour fignifier qu'il règne premieremenc dans 
le ciel comme cout le monde en convient , fecondement dans 
les eufergy car lé dieu, qui fuivanc la fable, tient (on empire 
dans_ces Jieux fourerrains, elk auili appellé Jupiter par Ho. 
mére, fuivane ce vers: 
Le] Jupeec infemal & fa rerrible époule, 
croifiémement enfin furles mers, comme le rémoigne Efchyle 
fils d'Euphorion. Quiconque a done fair certe ftatuë, je crois 
qu'il Jui a donné erois yeux pour faire entendre qu'un féul 
& même dieu gouverne les crois pardies du monde, que les 
autres diléor êtré tombées en partage à crois dieux différens. 
Aù forrie d'Argos vous rrouvez plufieurs chemins qui me- 
nent en divers endroits du Péloponnefe, & ln Der 
mens à Tegee ville d'Arcadie, Si vous prenez ce cl ; 
vous verrez für votre droite lemonc Lyconé, qui elt couverc 
d'unetnfinité d'arbres donr la plüpart fonc des cyprès ; au 
Ba de la montagne il y à un temple de Diane Orchis, & 
däns ce remple rois ftatuts, l'une d'Apollon, l'autre de La. 
rone , & la croifiéme de Diane, coutes trois de marbre blanc 
& artribnées à Polyclére; en defcendanr la mo où 
rouve À gauche du grand chemin an autre de Diane, 
nn rire ame Es phare d'arbres 
idiers, C'etlà que l'on voir forrir de verre les eaux du 
fleuve Eralinus, lefquelles ont poureant leurs fources plus lois; 
cârelles viennent du Aeuve Stymphale enArcadie, de lamême 
maniere que ces caniux dont j'ai dans la deferipri 
de l'Arcique, & qui formez par les caux du golfe de Chalcis 
per auprès d'Elcufs &vonr R-décharger dans la mer qui 
nece canronds. À cecre chûte d'eau qui forme l'Erafinus 
on honore Bichus & le dieu Pan par der ficrifices, & même 
. {s AP tre dt Ci dust 
A aMETr rer raies és Cl de vies 41m din Liver 
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FE, on g l'honneur : Bachus Hs fore qu'ils 
11Tyf " pme le cheri Trgee, à la 
LA Wlage appel ÉTrochos, vous crouvérez le fre Fe ee: 
chrée ; ponrquoi Gi 1 porte ce nom, C'eft ce que je n'ai pi fe 
voin, jé croirois que c'eft à cauie de Cenchréur qui éroir 


de Pirene, & dont j'ai parlé, Là fevoi (1}1a fépulrure cons 
manc de dE des Arplèos qui défirent ai tram 


re me eue Me & je trouve que ce combar fur donné du 
Evo filtrate étoit Archonre 4 Athènes, la 

pr ol # iade en laquelle Eurybare ER ème. 

+ Si vous defcendez dans la plaine vous 

dv fus ruines d' Er Ag un » qui Le auerefois une ville 


AR d'ArEs, & c'el ils, que les Lacédémoz 
._—— niens furene bare 

Le chemin d'Arps À Mantinée efk un peu différent de 
* celui qui éondule 4 Ty à ec dniore sent tone orse de 
D LS Qu ef auprex applet Ds ur 
ner rende à double & qui 


deux enrrées, l'une à l'orienr, sa l'occidenc, Mars & 
Venus partagent ce rem) À & done répréfentez en bois l'un 
d'un côté, & l'autre de re, On dit que leurs fhiruës ont 


été Sie qu combats Polynice & dv les En A mn 
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F hip pr Paca an À de 
de lag élere le mont Arcémifium, far le fanimer duquel 
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Pyaun temple de Diane. C'eft dans cerre montagne que Le 
fleuve Inachus prénd fa fource, on n'en peur douter, quoiqué 
fes eaux pere bien.côc après ; ce Leu ne fournir aucune 
autre curiüliré, 
Al qui eit du côré dé Diras on cronve un aurre che 
min qui mene à Lyrcée, c'eft ane ville où l'on dir que Lyncée 
fe retira, lorfque de cinquante fréres qu'ils écoienc, lui fut 
eur éviré le ce donc ils étaient ous menacez ; & de-14 
il donna on fignal à Hypermoëitre avec un flambeau allumé, 
ar il écoir convenu avec elle qu'auffi-côr qu'il fe croiroir en 
füreré conrre les embches de Danaus, il l'en averciroïc par 
Le l, comme elle de fon côcé devoir allumer auf un 
fa & donner ce figaal du haut de la citadelle de La. 
riffé, aû moment qu'il n'y auroit plus rien 4 craindre pour 
elle; & en mémoire de cer evenement les Argiens célébrent 
tous Les ans un jour de fre qu'ils appellent la Fêre aux am 
beaux ; cetce ville fur même alors nommée Lyncée, maïs 
Lyréeus fils naturel d'Abas s'y éranc erabli depuis, elle prit 
fon nom & s'appella Lyrcée; au milieu de fes ruines on voir 
Encore uné colonne contre laquelle eft adoffée ‘une ftatuë 
de Lyrcus, roue le refte ne mérite pas grande arcention. 
D'Argas à Lyscée ily à cour au plus foixanre ftades, & au 
Hu d'Arges à Ornéc, Homére n'a fair aucune mention de 
Lyrese dans le dénombrement des Grecs qui vinrent au fié, 
de Troye, ce qui rue fair croire qu'alors elle éroir déja dé- 
free, mais comme Ornée fubfiftoir encore, & que d'ailleurs 
c'eft la iere ville que l'on renconrre fur les confins de 
l'A le, auffi fe rrouve-telle nommée la premiere dans ce 
pe poëre & avanr Phliunre & Ces Au refte la ville 
Ornée à pris fon nom d'Ornéus fils d'Ereahée, cer Ornéus 
für pere dé Pécéus done naquit Mogithée, celui-là même 
i avec lex Athéniens fur d'un fr di fecours à A; 
; & qui contribua eant à e de Troye ; dans la fuice 
Fee a nyrdra per fe wville par les ue 
ans W4 Of Voic pourcant encore Len 
ples Ï Ornée, lb de Diane avéc une ftarnë dé bois de la 
x l'aurre confacré 4 rous les dieux ; aut de-1à de cette 

ville fonc les irmires des Phliafens & des Sieyaniens. 
"Sur de efemin qui mene d'Argos 4 Epidaure sa trotive à 
H r. droie un édifiécqué rélcve en forme de pyramide Ée l'on 

# Tume T. D 
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, remplie ar font faits 4 la maniere | + }de ceus des: 
tens, oo dit qu'il le donna autrefois un combar en ce lieu 
là carre Pravus & Acrifus, & que oi l'un mi l'autre n'pant 
remporté La vidoire, on negocia la paix encre eux, parces 


pentes 3 & comme l'affaire s'éroir pal. 
encee & i » Ceux qui de & 
d'autre œurear une même fopaleune dci Pur ven 
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£ deux malets pour trainer La plus petice ; 
PRIORI RENTE 
em qui quadroient 6 jufte avec les aurres qu'il ne 
foic aucun vuïde, En defcendanc vers la mer on pour voi 
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déeffé, qui ne differe en rien de celle qui eft dans Îa citadelle 
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dass la ville vous vilrerez le cemple d'Efculape, Je ne puis 
dire qui renait ce pays avant qu'Épidaurus ÿ Pc ven, ni 
De nue mr fes defcendats, car les riens és 
m'en infhruire, Tour ce que app 
qu aie re ag Re Do. 
ieyreus His de Jui L3 
à Sienne one 
er Déiphonte & 
- aux À qd ee 
im naar rie iet fés citoyens ; ro Déiphonte 0e: 
Ys avec qui après la mort de Teménius 
pre 2 0 1 mr mA Bi femme Hyrcsha ne 
r. ÉD aus mis Dire Done qu & une partie 
PRES 
mate ee ce Epidaurus qui « donné 
hrs en pol jen as il éroit Gls de Pe- 
onde Aie KT se pans defeen ; 
5 de Jupicer ; eni M 
aix Epidauriente 'écoic Apollon. Pour. 
cpl) M nee se Pal 
Is en nent; as vincau 
To 
LL] & (3 
icans étoient en + app a a) & baliqueuxs <ar ce 
[rte éroirle plus grand guerrier de fon cemps , & de quel. 
que côre qu'il fe jertr, il ravageoir La campagne & rempor- 
toit roujours beaucoup de burin, Lorfqu'il fur carre dans le 
Pel , & fille qui l'avoir fuivi ne voulut pas lui dire 
avoir cu commerce avec Apollon, & fe cachanr de fon 
qe 2 Hana amet où elle accoucha d'un fils, 
À day fa far une moncagne qui s'appelle encore aujour. 
Dit mont Leur Lee 8 Ju en cerre run 
Myrtion i K æ çl ps es 
1 ayane éné auf abandonné , fur ns 
chèvres qui shop er WA cMencdu 
troupeau gardoir auf l'enfane ; or il arriva qu'Arefthanas, 
g'écoit le nom du Chevcier, venant à pañlér en revie fon tro 
à] Le mod TH ; ain di dé mec à eau des eyries qui y crue 
mamms. mammr., ln fotent. 
À ou scparaqees Af{ruee à AVAST Dur 
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peau s'apperçquequ'il lui manquoit une chévre ave fon el 
s'écane dunc mis à des chercher dans le bois, il srouva 
fanc & voulut l'emporters mais au moment qu'il 
chair pont le prendre, il le vit cout refplendiffäne de 1 
cé qui lui 6e croire qu'il y avoir ki quelque choft de divin, 
en quoi il ne fe trompoit pas, dé ï 
refpeét il s'en recourna, (3 publia par 
tour qu'il étoir né un miraculeux qui guériffoir les 
es, & reflufciruie même les morts; voilà ce qu'ils ra. 
contenr. D'autres difent que Coronis déja groffé d'Efcu. 
lape fe lailfa débaucher par Lhys fils d'El + que pour 
RTS fur rude par Diane, qui regardant à conduire con. 
meune injure faiee à Apollon, voulue l'en venger, &que dans 
le cemps que Coronis écoic fur lé bucher, ure arracha 
du milieu des flammes l'enfanc qu'elle porcoir, Enfin il y a. 
une troifiéme opinion fur lanaiflance d'Efculape , mais je la 
crois la plus fauffe de routes, & c'elt celle qui faic Efculape 
fils d'Arfinoé, laquelle éoit fille de Leucippe, car on pré. 
tend qu'Apollophane Arcadien écant allé à Delphes, pour 
fçavoir du dieu f Efculape éroit fils d'Arfinoé, & Metlénien 
paillänce, remporta ceree réponie, 

L'aimable Coroni eut Phlegyar pour pere, 

Moi-mème pur Armant, qui bientôt La fs mere, 

Elculape, Le frais de nos tendres amours , 

Det malheuseus morvels l'éfpoir & le fecours, 

C'eft mai qui vous le dis, cit né dans E \ 
On voit par cer oracle qu'Efeulape n'éroir né d'Ar- 
finoé ; c'eft done un conte qui a été imaginé en faveur des 
Méiléniens ou par Héliode ; où par quelqu'un dé ceux qui 
one pris laliberré d'ajourer des vers à ceux dé ce poëre. Mais 


qu'Efeulape foie né 4 Rp & que fon cul Æ& foie ré. 
ndu de là dans cous les 


pa c4 lieux où RP 
ne Rp ARE ne je vois sl + re fe célé. 
re avec plus de pour le magnibcencé u 
tour Tia D Re lieu To ACER À er ch pe) 
ccrree fête leur cit venue d'Epilaure, auifi l'a rebene ti 
nor fu] d'Epidaurie, de méme que anniverfiire du jour a 
(11 Da mé plaire, On ne Moutfur n'en fit eutane ineniss 


vrouve aucun veflige de ces fêtes dans dans fon trané tunirulé Grace Jonas, 
les sociem “Aus d'ipoanquei , 


ment Pndue eau. nie prendre la réfolurion 
le culte du dieu à , do ce culte a 

ve mo Le tmp qu Fo y bat à cu D 

rérererifegues & qui le voic encore aujourd'hui. L' 

ape médécis que l'on honore à Balanagre chez Les. Cyré- 

“héens elt encore pris d' (BCE toriple de c8 die 

“it à Lébene ville de Lire en — 


5 ae Balanagre. Les cérémonies 


lieux one fculemenc certe diffé Su Balnage 
on immole des chévres à ce dieu, ce que ne Font point 
Epidauriens. Au refte qu' alnaps ai rec pour an 
er ne Pa ee me 
dicion fortifiée par le tps, Fes trouvé plaicurs preuves, 
ma enr autre an enr d'Hor,o  paremerdnt 
bouche d'Agamemnon des paroles connaître que 
PE pr 
Le buis confscré à Efculape eft de rous gûtez entouré de Cu a r. 
fx 1grofés bornes, & dans cetre enceinte on ne laiffe ni mou XXVIL 
ri aucun malade, ni accoucher aucune femme, non plus que 
dans l'ile de Délos. Tout ce que l'on facrifie au dieu, doir 
confommer dans œrre enccinre ; les E s comme les 
font fojers à certe loi, & je Me 
auf à Titane. D hey 
Jus petire de moitié que la é 
übene, iepion foi A terres qe à 
éde, él d'Amgonce 8e de Pie Er res. 
ft un trône , cenant d'une main un bâton gs 
Sr Eds néee us pee; Dr ce trône ue parus Les 


ü 
Se donnees pret hd : 

point du Loue ce RE se rage 
gascon ee 


Machaon fort £a d'un décu. 
ne PT te toute 
Dontaques 


dant le texte, monter, des 
promus, des berne. Le 1008 de 
Gui s font bou fn. 
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“wes en magnificence 

Len era met me rar chez les Area. 
diens ; mais Vel & la fymmécrie qui poarruir le 
difpurer à Polychece ? Or c'et Polyclere lui qui a éré 
Varchiecéte du rheacre que l'on voir à auf bien 


depuis peu enrichi ce lieu.là, Premicrement des bains-qui 


fon les bains d'Efculape, en fecond lieu un remple 
dédie Re rr ie cer El RRSE 
ment un autre le confacré à la dectle de la Santé , à 
Ekulape & À À furnommé l ien, Outre cela il 
a fait rétablir le portique de 0 le mir écaiz rom. 
be, & qui poor avoir eté béri mal cuites, me. 
Dopage x ferai babirene 
dans l'enceince du d'Efculape fouffroienr beaucoup, de 
cœque l'on ne ni à aucune femme d'y accoucher, 


aucun mal d'y mourir, Antonin a encore remedié À 
cecre incommodire 69 faifant bâtir une maifon pour fervir de 
retraite aux ues aux autres ; de forte qu'à prefent les ma- 
lades| Locn lei té de émet lens de lo em 
celle d'y accoucher. Le bois d'Efculape eft Ftrmé par des 
1] D'Epnei. Corse avoic purs Pos dore leur parlé Ka fa 
er © eyes mhopeé gere Hatrien, A 0 lai 


ù n'y er des soneehercr que Paxisous 

21 Coms 0 ares re vor l'an 40 de NS, 
. Grhr. Sy [el Puclen nemmé E pare 
os fonts que Le serve éerit hein éohrent + du mes 
| Freuss de n'ont ph le editeur DETTE 
pb meneur rtf he [4] Qu Le bberte » Cv. Amelie n'a 
ape Lai sm, au lite de » qu ref. poire cnrondie le me fer qui em CET 
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l'on voit, _ 
u ciel, ce font des ouvrages modernen 
pr or Éécaiin. 


Miroirs redil 
<eme prerogative appartient pourcant fur.tout à 
particuliere dont la couleur aire fur le jaune: ceux-J4 ne funr 
amet hommes, & l'Épidaurie eft le feul pays où. | 
Lopeies eft de même de cerrains pa Fe ee 


de quelques aurrés animaux; car il n'y à Afrique où 
l'on vuye des crocodiles de ere hate L de dès deux coudées 


Chr. 
XXVIL 


Ste melalors Sur le 


il y a wa dédie à Diane Coryphés, dont Té-. 
él a Re none defcendane 


du côté qui regarde la ville on voie un champ rour entouré 
d'oliviers purge & sr appellent le champ d'Hyrnes 
çar ils DORE de 


lié à Dexphoat 5e pate 
& férime à le 


TUTA nt & Phalcbe va ph dr à 
din, car À, 


réus leur frere cadee n'écoit em 
Aultirôr qu'ils c'arrivez, Dédémeinire Male 


D re Lans umniome erpe gd dat 
DEC] L) 


Vovaon bu ContNTNE. 1r7 
à fous les murs de la ville, & envoyérenr un héraut à leur fœur 
pour lui dire qu'ils fouhairoient d'avoir un entretien avec 
“elle, Hymétho étant venue ils commencérent par déclamer 
contre fon mari, enfui la priérent de fouffrir qu'ils Ja ra. 
smenaflent 4 Argos, lu rent tous les avantages imagi. 
nables ? fur-rout de lui taire époufer un prince qui vaudruie 
Ancomparablement mieux éiphonte, qui ät fur 
sun plus grand & dans une meilleure con. 
“ere. Elle à ie qu'elle gpoit 
Téménus pere en la ma. 
s'éroit donné un gendre qui n'étoir pas 
eux, ils devaient plurôe être regar- 
RM roue Ai RES Der Re 
x ant qu'ils ne iene rien 
Mt Bone Ÿ Là free monte da faire durs den RU P b 
mencrenr. Un moment après Déïphonre fur averti que Ce. 
rynér& Phalces em fa femme malgré elle ; auf côe 
il court après Fe na met re ayant a l'avancure 
sülent en même remps à lon fecours. Déipl n'eut pas 
joine fes beaux-freres qu'il qua Cerynès d'un cotp de 
y pour Phaleès, camme il fe renuit collé à & feur, 
Déiphonte n'ofa pas le tirer de loin, de ersinre de bleifez La 
femme ; il aima mieux le combatere de 4 & faifoit tour 
ce qu'il pouvoir pour lui faire lâcher prife ; mais plus Phalcès 
en danger , plasil embrafoit écroiement fa fœur 
en re qu'elle fur et 
dans fes br. Dès que Phalces eur connaiffänce de fon mal- 
r de fon se _ chevaux à roure Te 
a savane 5 puñléne comber 
4 Tai crois fils, Ancimene, Ro per & Argèus, 
we une fille nommée Orfobie qui fur mariée rophyie GE 
d'Egimias, Déiphonre & fes enfans firent cranff le corps 
de cerre Princeilé , & l'inhumérenr dans un champ qui de. 
(pois fur appellé le champ d'Hyrnétho, ils lui élevérenr 
Hn/monument héroïque, & re honneur À {à mémoire 
fl fur vrdunné entre autres chafes, que des oliviers & des au. 
tres arbres que produifbir cetre terre, rico n'es froie em. 
porté, ni he pourroir fervir à desufages prophanes, 7 
miquelechamp éranr conficré à Hyrnétho, tour ce qu'il pra. 
à dufoir y devoir demeurer. Aupcès de a ville on voi le coms. 
r Teme L Le 


EL Pausamias, Livre 1. 
beau de Mélilfe femme de Périander, qui évuic file de 
felas, & le tombeau [r} de Proclés qui fur pere de 
& qui régna à Epidaure, comme Périander {on gendre ré 
gua a Corinthe, 
Cu Voici maintenant ce que la ville d'Epidsure conriene de 
un 
nn mers one Se 
dieu, l'autre d'Epioné qu'ils difent avoir écé fa femme; ces 
ftacyës fonc dans un lieu découvert. Plus avant dans lx ville 
il ya on remple de Bachu, & un bois confacré à Diane, 
LT eee er se Renan ve On trouve 
auf an temple de Venss ; car pour céloi qui éft du côre da 
& für le haur d'un prafnapraire qui regarde La mer, on 
Le rs ro Dans la citadelle il 
&sbelle fksruë de Minerve en bois, c'eft ce qu'ils 
appellent 1x Minerve(s] Ciféa. Vis-ä-vis d'Epidaure vous 


diféor déferre, & apicer 
tranfp fille d' s, d'où cerce île po 24 a 
au lieu de d'Œnoné qu'elle auparavant ; ils ajouse 
renr qu'Eacus à l'âge de raïfon pria Jupiter de vous 
Joir bien peupler le lieu de fa naïflance, & cffex Jupicer 
Jui de verre ferme des certe 
île & s'y érablirent; mais ils ne peuvent nommer qu'Escus 
vaic 5 car nous avons cerraisement qu'aucun de 


les cafans de Phocus vinrent babirer cette contrée qui eft 


le decæ 
FE on de Tichorée 
hocide, & qu'enfuire l'aucre Phocus fils venant & 


ET Prailés. M y a dans lc vente Pe Dior, ressens fofr. 
“ “& Cfa 


ü Dern él danse paye l'y a bien de l'apparence que 
Pl 
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vraies à mais, blécoloc: & Dingene 
D RL Pete, nie . mobs 
Un] 0e vhafrefe. Je Bararse Sy Lun + À 


Loôcriens, l'élée fur La | 1} rige des rois d'Epice. Quant à La 
poñterité de Télamon, comme x} Ajax mena coijois ste 
Mie privée , fes defcéndans ne furent pas fort illuitres, ñ vous 
en Crceprez Milriade fous la conduite duquel les Achéniens 
re cd song: i mt 4 & Cimont fon 
, Car ces mages acqüirent bésucoup de glaire 
1} - Sec le mans le re Ce 
$ juiqu'à Eva, EUX de 5, le poëre À 
Diane deux Ge Panogué & Cie, Paper 
Epéus qui Gt cecheval de buis donc les Grecs € fervirenc 
Mi pete Mrs rh PEER 
Wir de Seraphius & d'Ana- 
kr PTA ae rt ges fürent les crois branches 
ï Sn) Éodes nes de la ème tige érent AUD 
blir en différens lieux. 
Dans la luire ces Argiens “ie AA rt 
Déiphonre à Epidaure, pañlèrent dans ï 
de commerce qu'ils curenr avec ces infülaires, dr vd 
Anfénfblement recevoir les mœurs & la langue des Dariens; 
le temps les Egi f rendirent f confidérs. 


La] far La tige der vols LEpire.… Pécibare Ele 'Alexhotit , avait oc 
, Achille fi quisle ui 
Rs MERE Sp NS te Le Cas 


moneer au degré de gloire & de üs écolene D nez 
tombez, Au refte de routes ' mere 1 
poinc qui foie d'un accès ff difficile que celle-là car elle tt | conda 


conne Lara pat dom pre set 
canemis. Vers us sun 
en dame ans Ph hs Phoci 


crouve €c qu'ils à <. lenr l'Escée y purs upé Lace 
generee le règne une efpéce Paluitrade 
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d'ane baluftrade, & 
rande pierre roure brute ; on dit que Pélée & 
ayanr invité Phocus à difpurer le prix da pentathle , ils 
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» premedité ; mais Eacus lui fic dire qu'il n'eûc jamais à 


£re les dans fon île, & que s'il voulüit fejuftifier, il 

en pilier ea de Da Gas vaifleau , où bien er 

dns pur rare a 3 nel 4 
le & là avec 

terre 2 caras Je mairie ne REC cire 

aujourd'hoi, il voulue fe juitifier du meurtre de fon frere ; mais 

il perdir (à caufe & fe voyant condamné il fic voile vers Sala 


mine. A. quelque diftance de ce port on trouve un 
fair Li loir la beauté n'eft 

RARE 
iqué, ient le chéstre par un € 

Gross à lement. 8 

à crois cemples fort près les uns des as. 
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fr 
RE 
fit 


d 
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pollon eût nud ; c'eft une ftaruë de bois, 
0 à Sr 2 dope 7, inc, Diane & 
font vêrus, & Bachus eft repréfenté avec de la barbe. 


Le eft dans un autre quartier ; le dieu eft 
en & affis y mais les Eginétes honorenr 
men Hécate, & ils célébrenc {à fêre nou les ans, ils dilenc 


aours., {a ftatuë elt de bois, c'eft un ouvrage de Myron quia 
A es Die aies 2 Cul vie © 2 fol sus lies 
ps eue» à Bas yes de Din pe 
aChiren avr. Pailmuer : cu Apolladcer,  &ls de Cou , &c srvime “ 
Vançous des Scobes fe Ho cu. Pycrlres & 


Phocus. 

& le de V'imotare de Pélée qui avoir mué Pi 
PR To Depp 

1 


fonde smgié d'épolion, de Diane & celui de Bachus, XXX, 
À 


EE 4 nr Ce ee. 

aüranr que j'en ja x s 

sorbet nie fovus à Fev tie 8e Si il 

papers PR ES 
niens nomment | 1] /'£pé ” ils 

sue hi Pas de maple D Vi ire ie 
de Jupicer 

a faie une Ode 
D tradition 


l'on avoit rendus prendre du 
a chemin ar * 54 he ï 

Es jeux. Quoiqu'il ea foir, elle ef bonarée 

des Créruis, mais auf des Eginétes qui tiennent qu'elle s'eft, 

monrrée dans leur île; & c'eft La mi î vire 

pellée [1] Di&ynna par les Eginé- 

tes, Le mont Panel Foire 


reçu! ae ke ci E 

oracle un olivier dont ils firent deux ftarués en l'honneur” 
de ces déefles, comment enfuire ils ne oulurenr pas venir les 
conventions qu'ils avaient faites avec les Athéniens fous prés 
sexe que ces deux ftarués leur avolenc été enlevées par Jer 


L'Epiprrgidees du mot miyyee. deux, dix Héfychèns, & (lon Solits 
Gr a EN DAS 8 et ei Se 1 


fini cois haute comme toc tour, femme file d'au cfput dun, 
C2] Dièfruws parles Crétans d* Apbës Elamge © Lams. Hiroiois 
pars re dharve poses me flat à sde 


de Doies 
MON Re ts pe fr PA 4 p 
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, Commencenfn les Arhéniens qui frencune defcenne 
dans l'led'Egine pour ravoir cesflaruis y périrenr rous, Je dirai 
done (eulement que j'ai vü ces deux fameufcs flarués & que 
… jaifcrifié aux deux decfles, ce qui fe pratique avec les mêmes 
"Cérémoniesque l'anobferve dansles myftéres de CerésàEleufis, 
… C'eft aflèz parlé d'Eacus, d' & dés curiofirez. de certe ile. 
Sur les canfitf du pays d'Épidaure vous trouvez les Træ- 
> æéniens, qui font cout ce qu'ils peuvent pour donser d'eux 
Ep idée ; car ils difenr que leur premier roi s'ap. 
mpelloir Orus, & qu'il écoic originaire du pays ; je crois 
… pour moi que le nom d'Orus ef plurôe Egyprien que Grecs 
iqu'il en foit , ils affurenc qu'Orus a régné fur eux, & que 
fon nom le pays fur appellé l'Orce , qu'enfuire Al 

fils de Neprune & de Léis qui étoic fille d'Orus ayanc fuc- 
cedé à fon ayeul , route la contrée prit le nom re ou re 

Ce füt fous fon règne, difent-ils, que Bachus & Minerve di 
purérent enrre eux, à qui auroit le pays fous fa & 
que Jupiter les mit d'accord en parta! cer eur en- 
cre l'un & l'aurez c'eft cela qu'ils honorenc Minerve 
Poliade, & Minerve Sthéniade, donnant deux noms diffé. 
rens à la même divinité, & qu'ils révérent Neprune fous le 
vitre de roi ; même r} l'ancienne monnoye de ce peuple avoit 
d'un côté un ridenr, & dé l'autre une cêce de Minerve, À 
Althépus fuccéda Saron ; celui-ci (uivant ce qu'ils raconcene 
bâric un remple 4 Diane Saronide dans un lieu où les eaux 
de la mer formenc un marécage, aulfi l'appellencils le marais 

Phæœbécn ; ce prince aimoit palfionément la chaïfe : On ÿ 

qu'il chafloie un cerf, il le pourfuivit jufqu'au bord de la mer, 
le cerf seranc jerté À la nage, il fe jecca après lui, & fe Jaïffane 
emporter à fon ardeur , ile trouva infpfblement en hauce 
mer, où épuifé dé farces &lañé de lutter cuatee les Aors il 
Le noya. Son corps fur rapporté dans le bois facré de Diane 
Auprès de ce marais, & inhumé dans le parvis du remple; 
certe avanture a été caufe que le marais a changé de nôm, 
& s'eft appellé le marais Saronique, Depuis Saron ilrfgnorent 


1] L'ancienne mannsyr. en me Golszsus fais monte d'une arte 

avons la sens une mméstaslle des Traséniom dvex 4e mor 

& rappouée par TOALAS, c'eflidire, Mfimerta are 

L a l'on var d'un cheéuntre ans. Aénervé praradtnes de La wlbr. 
4 canstve Le Ab Paubdiss. Le md. 
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& d'autre ; mais il eft cemps de venir à la defcriprion de leurs 
“temples & des auvres curioficez de leur pays. 

Dans la place de Træzéne on voit un temple 8e une fact 
de Diane confervarrice ; les Trœzéniens aflhrent que ce tem 
re fut conféré par Théfée , & que l'on donna ce farnonr à 

décile, lorfque ce héros  fauva fi heureufement de Crére 
Après avoir ro DE de Minos, & venrablement 

rous les exploits de Thélée, celui-là eft à mon avis le plus 
mémorable , non-feulement parcequ'Afterion furpañlbit ea 
force K en courage rous ceux que jufques-là Théféc avoir 
vaincus, mais ue après une adion fi hardie, 
trouva le moyen de du labyrinte fans être vû de per: 
fonne, malgré les derours qui en rendotenr le chemin fi dif. 
ficile ; ce qui fair bien voir que la divine ST RAE 
un foin cout parciculier de lui & de fes compagnons, Dans ce 
temple il y a des aucels confacrez aux dieux infernaux ; ces 
Fu ca , dicon, deux ouvertures; par l'ane Bachns 
retira Séméle des enfers, & par l'autre Hercule emmena avec 
lüi le Cerbere moi j'eltime que Séméle comme femme 
2 Mtes en D pEMIRS Us ne ver mor A l'égard du 
Cerbere, je dirai ailleurs ce que j'en penlë, Derriere le rem 
pie eft le combeau de Picthée , fur lequel il y a erois fléges de 
marbre blanc, où l'on die qu'il rendoir la Takico avec deux 
honimes de mérite qui éroiene comme fes affefleurs, Près de 
Mon voir une chapelle confacrée aux Mules ; c'eftun ouvra. 
fé d'Arilalus fils dé Vuleain, que les Trœzéniens difent avoir 
inventé la flûte, & dé fon nom les Mules s'appellent Arda- 
lides ; Ils aFürent que Pitthée enfeignoit dans ce lieu l'arc de 
bien parler ; j'aimême 1à un livre campolé par cer ancien roi, 
& rendu iblie par un homme d'Epidaure, Au de-là de cetre 
chapelle il y a un autel fort ancien, qui f on les en croit, à 
été auili confacré par Ardalas ;@ où ils facrifienr aux Mufes & 
au fommeil j car de vous les dieux c'eft le fomimeil , difent.ils, 
qui eft le plus ami des Mules, Auprès du théacre on voir un 
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h énes, 
où il éroienr de dx défendre contre les Pertes avec le 
pes de fur rerre, onn'érigea pas iles fa: 


D''Apulun Thés. Ce écran d'un Pyrchos qui cote auf Marmite. 
Are ne rev R Ce fee an Hremoe qui rvenes Le pen 


cooviret Arollons repurdé com: labre des des Grass 

ee toleil. LE ere de diese, lifén qui par come C1 

Le coœene dans , somme + ras ff pes 
{34 De Rarsane Horn. L'aurcug parer que crr Hermon: 

d Pr és D ee nc, 


dans cette 
DonN LU de e Data dela pates jufqu'à ce que fon 
crime fûc enricrement y & même encôte À prélene les 


& qu'avant de la pouvoir époufer , il fur banni 
EfGoriette. On voie auf se même lie ane Rats de 


qu'ilen foie, ils montrent encore au l'hoi cer arbre mir. 
cüleux, & à l'égacd dé la malluë d'Hercule , ils tiennent que 
c'était an tronc d'olivier qu'Herenle avoit crouvé auprès du 
marais Saronique. Vous verrez encore à Trœæzene un 
de Jupiter Sauveur, bâti, dit-on, par Aëtius, lorfqu'il prit 
du Royaume après la mor de fon pere Antha. Ils 
vous parleronc aaifi de leur fleuve {2]Chryforrohés , ainfi le 
norgment-ibr, qui duranc une féchereffe dé neuf années qu'il 


T0 2 fes bamus de Ctdtarhee Pour avoir OT pr Coft.3die, qui 
avr fer té. 


“ ee qui Hal 
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af AURA NU LIAERRE 
fe tomba pas une poutre ve, & routes les autres 
Mn ten E RS Edel cn ses 
qui coula à l'urdinaire. 
Ils ont [1 } on fort beau bois conficré à Hippolyre fils de 
Thélée avec un temple où l'on voir une ftaruë d'un gode très. 
ancien Re GE on ei var cg ee 
Squi lé premier a rendd des bonseurs divias 4 Hippolyre 
Les Trazéaiens bonorent donc Hippolyre comme un dieu j 
le prêcre qui à foin de fon culre ef perpémmel, & la fèce du 
es Day man pue; + Ang r< 
ratiquenr en fon honneur, les jeunes avan 
marier coupent eur chenlire 8 La li colicrec dan om 
temple. Au ils ne conviennent po M 1 
ps eq ee Ç 
&cils lé donnenr bien de de montrer fan tombeas , mais 
Îls veulent perfuader que les dieux l'anr mis dans le ciel au 
nombre des conitellations, & que c'eft celle que l'on nomme 
le conduëeur du chariot, Dans le même bois il y a wo tem. 
d'Apollon [ +] Epi ius, qu'ils tiennent avoir été dédié 
ce nom par Lydie 
re qui accueillie les Grecs lorfqu'ils revenoient du fiége de 


ÉD iinien, Elus os e'éeoiene deu sean Elles ñ vin. 
rene de Et pue mene ver- aue car étroit 
divifée par des partis contraires: elles les viétimes de la 
fédicion, & le peuple qui ne rien les affomma à 
coups de pierres ; F'Apepes célébrent tous les ans à 
leur honneur un jour Re se sppeiieur AHpRRESS 


d'Hippolyre, & an temple de Venus furnommée la 

Li] Us fort beas bai. Le moon grec | lalene dire qu” Apollon avoir monté fr 
sim ne Ganiée par un eur . 
boit abs un canton Æ& confaeré dia danger où ls droiems de prie. 

ia divimeé. Faute d'un terre (a) 0e l'autre cûté, Le vexre el en 

pr LS Dre: beoaillé en cet emfroir, Kabeliet 

Apéllon Hphatérins, ds root veufsnest , & jai Hitl bu saplie 

du À D a eadica, y 


méme os son mttt.nimets…— « 


MELLE db 1.S 14 " 2:9 
fegardante , parceque re éprifé d'amour 
pour Magda, œuteles Een Dent re 


la maifon où il CRUATMENS [El 
une foncaine , dite la d'Hercule, parceque 6 vous 
les en croyez, c'eft Hercule qui l'a 

Dans là ciradelle vous erouverez un le de Minerve 
Schéniade , sin la nommentils, La déeffe fenréc en 
poemes ne der t]ftaruaire de US 
cæ Callon avoir cd à de Teétéus & d'Angélion, 
Eee Are d'Avale re à Déliens, & qui avoient 

is leur arc fous Di & fous Seyllis. En 


là citadelle on rencontre une cha dédiée à Pan le 
rie 1 ru pa den ne ce Er re- 
mt des worables il montra 
ve ed selon 
qq pan à op pin l'Acique, Si vous 
laine , vous verrez fur votre chemin un £em. 
peur, DIE ne ee remple de Venus Acréa 
prentier à été bâti par les babirans d'Halicarnalle , 
3 core, piques r à la ville de Tratenc {+ 2] 
leur mere : pour la ftarue d'I6s, do a 2 
Tractene qal l'a Bi fbre. Dans les montagnes du côté d'Her- 
Date la fource du fcave Hy- 
So gr eng d 
a nom de Thé ce héros rour 
Ra a Le ap iemer ny & l'épée de 


1] Da Callon Astaoee dr L'ile lrurmere. L'sateux à dic ci-deffien 
d'Édime. y en a eu un are quiéeut  Trésene avoit envoyé né à 
Bien. Cchui one H s'agre ci évais plus Halicarmatfe. AEaf les babitansds cree 


0 ancien & pur renommé. dernere ville & repanlosere veau ka 


(146 se de Trasgue vor à cnfips de l'astre, 


Fi 
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nomemoit l'aurel 
voir la ci de 
fe, 1 


un imp de Nopr Phytalmies, furnom “oc a ra ee 


Fine pes 
d de ce l 


on a bâri un temple a 


fêe défir les Amazones ; c'écoir apparemmeneun reîte de celles 
Eh phassdhes © Fonmcos dans PAcriquer Gore ls AIME 
ficas par ce héros, En avançant vers la mer[s] 


Pe vous 
er 


trouverez vo olivier 
À Cdt de 74 rhaches à tous 
les oli 


terai feulement qu'ils 
déeile uoë fêre qu'ils 


Je viens maintenant aux fes qui font fous la domination 
de Trœsenc ; il y en a one qui eft f près du continent que 


l'on ffèr à 
Fed | pt Fa /Bèrle pots le rate que À Vu ne 


to des avoir cerbre dou, (41 Le rhaches terre. L'axreenr vote 
er se turques Thèfe ple us dre que les Trireésiont 
put Re EE pr 
# Lu fr. d'olives, LS 
D LE A pe id 
som ce qui com le moe  plofeun mors. Eo cffèx fes em 


de Pfaphie fret Calquée. At 
cé 


ee ect en sppélléc , a pot Île prets il enolivies Gorge, 
cr 9 côle croi Pope de perte Écnl Éerde ka muërue chott, Le ere 
Caiéhon quisile orvons Sex fes rivage Éeme cft l'olivier mile qui me pou 
For Laprhms ee pra girur. pos de frais. 


ae PRE, IL 
1 )qui les avait cz deffoas 
pere[1]q ire effons 


na des vœux & des facrifices. 


is, vous verrez un lieu qu'ils appellens le berceaii 
de Théfec, parceque c'eft-l que naquie, Vis-a-vis 


P. 


sous les fruits de la rerre, & ne cela 
ES 
su deffiis eft le rem: 


ui dieu Mars dans le lie même où Thé. 


nomment le 


nomment auf 


, c'etoir auerefois l'île Spherie, dt 


Murs au fist que d'autres kx, 
cs gi y rod, adr mn, Euner, & Drame. 


RAD EEs # 231 
on eux clops y eft inhumé 
Lie ave en longe par Miserve d'aller rendre à 


remple epéune qui eft crès-célébre , & done la 
cit une Pi 2e <oitifes mdaifers que quand Lie von 
[1 S le parvis de ce remple un vous montrera le 
Fe» da Le fort a fair voir en la 
ce & long-cemps auparavans en cel a. 
mére, combien il eft injuite envers le mérire & la vertu ; car 
feulement il iva Homére de la vüe, mais pour ajourer 
D'un grand malheur un ouvems mat, À rédac 
le pauvreté, ce grand te é d'errer 
le pour cherches a fab AS tee 


en vtr 


er à rare bape de fon âge à un tel 1 
qu'après act scene 1 pee de l'exil, il le mie 
- Son à 


aéré fu ol one arr à le rémoi- 
gre autres ; on qu'il ne point corrompre 
l'or & l'argent avoir Lies d'Afe ; mais 
dir fur 


fera pourtant nel ge ici 

1 fire de certe ataire: Harpe tee Gr ‘Athènes 

pails en Crée, où peu de remps après fon arrivée il fue tué 
LE 


{x} Forez. Elle dussie Elle de Pratbées {4} Le ensle. Cor erscle 
“ on mp + pq 
2) d'Atmerve forummmre Apasurtts De vois pus mp 
| da cux deerhe , décrpien jé trompes qu'il peur Égniber. 
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FRE PausantAs, Liver HN. 
ge propres domelliques ; d'aueres difenr que Paufanidé 
cédonien de nation fui dreffa des embüches où il périey 
ce qui eft de certain, c'eft que {1} Philoxene aucre Macédow 
nien el vouloit obliger les Achéniens À lui livrer Harpalus, 
prit du moins fon Inteodant , comme il s'enfuyoit à Rhodes; 

quand il l'eur en fa puiffänce, il le fr à pc qe 
l'argent 


os 
fçavoir de lui rous ceux qui avuient pris 
F'Harpalus s après quoi il Feb Areas une pa pr: 
contenoit les noms de rous ces traîtres, & la famme que cha 
cun d'eux avoir couchée, dans cette lettre il n'éroir fair aux 
cune mention de Démofthene , GARE le haîc 
mortellement, & Philoxene für fon ennemi particulier. 
Ve donc SE juitice que dans plufieurs autres À pes de 
réce, & fur.taut à on a depuis ren grands 
honneurs à cet illuftre malheureux, 

Une bonne partie du pays de Trœzene cit à proprement 
ler un ifthme qui avance confidérablement la mer. 
éthanc (:]perire ville eft bâtie fur certe langoë de terres 
vous y trouvez un cemple d'Lfis, & dans le marché deux fta- 
tuës, l'une de Mercure, l'aurre d'Hercule. À quelques erence 
fades au de-là il y à desbains d'eaux chaudes, Les gens du 
lieu difenc que cerre fontaine fe forma du remps qu'Anti- 
onus ls de Démétcius régnoît en Macédoine ; des feux 
ourerrains s'éroient fair fentir auparavant & avoient en 
tr'ouverr la rerre, puis d ils fe furent éreints, parût une 
fource d'eau chaude qui s'eit confervée jufqu'à nos joursg 
mais ces eaux font pe ce 4 & ceux qui # Le 

gent ne peuvenr ni la compérer d'eau froïde, parcequ'il n° 
en æ pas dans le voifinage " même fe bail gas pre 
la mer, parceque de ce côré-là là mer eft pleine de manitres 

& fur-cour de chiens marins qui fonr Frs a Je 
ORDRES é que j'ai vüé à Mé: & quim'a 
fort furpris. Quand la vigne commence à , fie vene 
d'Afrique qui vient du golfe Saronique fe faie fentie, il brile 
tous Len bourgeons & décruit l'efpérance de l'année ; lors done 
que c vent fouflle, deux hommes prennenr un coq de plu 


{17 Phrlonere autre Macédann, Ce auf Afdthanes mais il attrritaquentènt 
Phibosene commanboie la Botre d'Al» rss Tinicyidide on: 


La) Aéhibane, Sreabon Liv, 8» dir 
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blanc, & le dirant chacun par une aile le déchirene ei 

deux ,enfüire ils ourenr rour au rour dés vignes avec. cetré 

inoidié de 4 À la main, puis fe rendanc enfemble au même 
1 


lieu d'où ils fonc partis ils encerrene ce coq, & croyent 1 ï }l 
là garantir leurs vignes. Qurre les iles j'ai parli 
en a neuf autres fort peu éloi du Continent 
‘ils nomment les îles de Pelops ils diféne que de ces 
Gil yen x une bù il ne pleuc jamais, lors même que 
les autres font inondées des eaux du ciel ; je ne fçai pas ce 
qui en ft, mais ceux de Méchane me l'ont afluré , pour moi 
j'ai và des gens qui par le moyen de cercains enchantemens 
La) détournoient.la grêle de deffus leurs terres, Méthane eft 
ün ifthme du Peloponnefe, pour l'ifthme de Trœzenc, il 
s'érend jufqu'à Hermioné, ville fort ancienne, gui 6 l'on en 
croit les habirans, a eu pour fondateur Hermion fils d'Europs; 
À l'égard d'Europs, on le croir fils de Phoranée ; mais Héros 
de Trœzene dit nercement, qu'au cas A EURE fic 
eo ren étoit bâtard ; & la EU Ps en us 
€ l'empire d'A n'eut pas palle à ls 
‘ Phorone ta si Niobe, Fe oronée De Fée = 
s légitime, je fçai moi qu'Europs écoit lé- 
nute qu'il mourur sat se d'ailleurs il loi 
auroir furvéeu, je crois qu'il n'auroit jamais égalé Argus 
en pui ; car cet Argus pañloie pour êere ls de Jupicer 
&de Nivbé, Dans la faire des remps ces Doriens qui éruienc 
fortisd'Argos s'écablirent à Hermioné non par la force, mais 
par la bonne volonté des habiranss car fi c'eur été par la 
voye des armes, l'hiftoire { 5] d'Argoi en dirait quelque chofe, 


iuboaet os D (a) a dem pi dom 
ficss où D es qe ae 
“voyons dans Pline L. 17,ch.18,que f do Paint l'un obet , 
Con le Cepfeur, ee Romain fi fge 8 da croduliné sie l'antre; car en mB- 
& Ghnlicients ,ne Louez pas d'here ds tne qu'il mois l'immorralité de 
ee SE rique | pi eng droit Ssperitiens à Drscds 
pers (leluets Dyodr que À y 4 dre 
Pouvait race des pire Ann La vertus Fame de ue 


m0 ajuem. Pier ns pas abdipné rapporter le cimcraire, Svlbesge à suetsk restula 


| Semoun sy (légieux manon bon. le texte, 
LE, Tour J GK 
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4 PauaaNtAS, Livan it, e 
Le Ehemin qu condaic de Tranene à Hermioné pale auprès | Shops 
de certe roche qui s'appelloie autrefois l'aurel re — 
ous, & que l'on numime la roche de Théfec, depuis que @ | 4 
héros y trouva les marquer anfquelles 1 fe fie reconnote | 
pour Le file d' and vous êres à cecte roche fr vous | DE: 
le cl de à monra V vous arriverez Bien-e8t | IE 
au romple d'Apollon [1] Plaraniftius. Près de-Hà eft le trouve 
d'flée où 11 y a deux chapelles dédiées, l'une à Cerës Haucre | Go 
À Proferpine, Du côté de la mer, où fe rermine le rérriroiré 


FL 
E°3 


Lu 
HE 


d'Hermioné vous crouvez le remple de rs furnommée og | 
Therméfa. Sur la même ligne À la diflance nr pierres : on 


fHides ax plus on rencontre le promontoire de Scylla , ainif 
ap LL PR tant 
Leur par 1 pérfdie facilite à Minos la prife de Nifée &e 


fl 


j 
ë 


de Mégare, non-feulemenr Minos ne l'époufa point, mais il  efute Le 4 
la fr jéteer dans La mer pat les Crétois ; le Aoc emporta fo Pronos 

TE PP Deer toute entonr 
Fuc la proye des oiféaux de la mer, auifi ne montrer … denrrer das 
nulle part @ Rpulture, En allant par mer du de dééié à Vé 
Seylla vers la ville, on découvre encore un Cap qu'ils nom. : marbue/ble 


ment le cap Bucéphale, & enfuice quelquesÎles, La is 
qui eft Hlioufe à un porc en at T'abord des 
vailéaux | la fcondé eft Pityoufc, on nomme la troifiéme 
Aniftere, Quand vous avez pallé ces îles, vous trouvez on 
sutre promonroire qui jdinr le Cantinent, & que l'on n'ap… 
le À Er. à aurremenc qu'Acra ; bien-rôe ve vous voyez 
Mile Tricrane , enfüire une montagne du Peloponnefe qui 
donne fur la mer, & qui a nom hmos: fer fon fommer 
on à bâti deux remples, l'un à s & 4 Proferpine, l'autre 
À Minerve furnommée Promachorme, Vis-à-vis cette mon. 
ragne cft l'ile Apéropia, & une aurre afez voiäne nommée 
Hydréa, Après certe derpil rivage forme une efpece de 
demi lune don le cerrein k dun cemplede Neprune , & | 


d'He 


j 
- 


ff 4 


- 


la côve qui en commençant regarde l'orient fe couene fur la fin 
vers l'oceident ; dans fon érendue [3] elle renferme uni porty 


D, lat , 2h fer. die la Cr qui étoir benorit 4 Tien 
LL Lg her mel ou à Thermmée voifine dkrla 
46 phone qui croiqut aus environs red 

comdus dde 


free 
“To AU There , Ce dire “ihres SL — 


HE 


Lt | 


lË | 
SR MIREHE RE Fu = 
RCE 
D 
$ NAT HLEIREE po 
EE LA 
no Hi il a jt 
ET HAE 


jus MpRE 1428 


qu 
His En 


me rs 
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és les la feature ne dure qu'un an, conduifenc là 
& font à la cêce ; enfuice marchent les femmes &e 

hommes, paix les enfans qui ont aulfi grande part À certe 
pour ils-fonc rous ca habit blanc & ont des couronnes de 
ns fuel KE à ces coutonnes font faites de Heurs de en. 

, Qui reffémble fort à nos jacinchés foie pour la f. 
press couleur, avec les marques de deuil, je veux 


wrenr enfüice la porte pour laiffer entrer la feconde viétime, 
& de même pour la troifiéme & pour la quatrième qui fonr 


dige. Devanr Lpore du remple on voir quelques Rires de 
femmes qui ont éré honorées du facerdoce de Cerès, & dans 
le remplé même des c{poces de erône où ces quatre matranes 
vallcient en acendanc que les vidimes approchenr, On y 
moic aulfi une ftacuë de s, & une autre de Minerve, qui 
roures deux ne face pas fort anciennes ; mais il y a dans ce 
remple quelque sure chofe qu'ils révérenr encore plus, & 
dan qui que ce foie n'a connoiffance, ni étranger, ni citoyen 
À la refèrve de ces quatre marrones dont j'ai parlé, Vis-d-vis 
du temple de Chrhoniail yen a un autre forc enrichi de (ta. 
eds celui de Cru AT De Pt EU ls 
ces. Pour mai je ne connais 'Argien du nom y- 
méaus, qui foie vent à Fnemboe | je croirois plutôt que c'eit 
quelque farmom du dieu des enfers, Dans ce même endroit 
vous trouvez un remple dédié à Mars avec uuc ftatué du 
dieu. A la droite du remple de Chthonia il y a un portique 
nommé le portique de l'écho, qui cft conftruic de maniere 

ue l'écho y rend les fons jufqu'ä crois Square fois, Der 
riere lé même témple vous verrez vrois grandes places fer. 
Mées par des baluitrades de pierres ; ils appellent l'uno La 


place de Clyménis, l'autre la place de Plüron, & la croi. 


Gg 
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XXXVL 


## PausANIiASs, Livag LI 
ficme le marais de l'Achéron, dans la 
1 june ouverrure 

chien du dieu 


à «vous verrez une autre route qui condais à Halicé$ 
<e lieu aujourd'hui déferr a été is une ville 
une de ces colonnes que l'on voir dans le bois Gcré d'Epis 


noir aux malades, on xrouve [:]le nom & 
d'uo habitant d'Halicé; mais du refte je ne 
écrit digne de foi où il foix fai mention de cerce ville ni 


é Jupiter, dic-on, s'y mé bol en coucou. On voir 
ne pe AL ri in dx temples, premier 
dié à Jupicer fur le mont Coc unon 
l'autre colline ; au bas du mone 


ple finx toie, ni 


pas oublice dans le denombremenr 


rtenaptes aux Argi mais À 
Era tros À 
tcouvez (ur La droice un 


cent nte ftades fur là croupe 
river À Éiaarler 8 à Bôlée te dertier ie 8 Luc ici 


Le] Uer meverturr. Srrabon Liv. #, mans, cette pièce de mammoye que 
dr que les Hermmandens rganhoiess l'on devoir payes à Can. 

coute ouverture comtsé eu foupicail [a] One rrerve fe mue © le éme 
dovcnten  Ee que par-certe caifoo de page. Anne n'a pas poeme ects 
D'ertçcoint port leurs raoen avex le comme Kuhoue Pa fou bien cintre, 


Votaonr ne ConIMrNE 4j 
"pli de groffés pierres, choifies pour quelque defféin 8e ent 
lesunes fur les autres. Vinge Ve Sn loin vous trou. 


vez un bourg nommé les Gémeaux, où il y à crois chapelles 
dédiées à Apollon, à Neprune & à Cerés, avec dés ftuës 
de marbre blanc qui rep nc ces divinicez. La ville d'A- 
finé aujoard'hui de la dépendance d'Argos avuir eré bâcie 
dans ce canron-li ; mais ce n'elt plus qu'un monceau dé pigcres 
que l'on vait fur le bord de la mer, & voici ce qui en à caulé 
Ma deftruétion, Les Lacédémanièns fous la conduire de leur 
roi Nicandre fils de Carillus, petit-fils de Polydeñe, arriere 
pere d'Eunomus, & par rous ces di ia en droire 
igne de Prycanis fils d'Eurypon, les Lacédemoniens, disje, 
re 
es d' 3 éens ke de l'occal k 

nérenr À eux , & rous ni yo les verres des 
- Pass Après cerre expédirionles Lacédémoniens s'en re. 
rournérepe chez eux, mais les Argiens eurent leur tour ; car 
fe merranc auffi-côr en campagne fous le commandement 
d'Erarus leur rot, ils vinrencaffièger Afine, les habirans fe dé. 
k de deffus leurs mu. 


xerres au vainqueur, Les Argiens raférenr la ville, & réuni. 
rent les cerres au domaine d'Arpos. Seulement ils épargnérene 
le cemple d'Apollon Pychaeus, car il fublfte encore, & près 
de ce remple ils encerrérent Lyfiftrare, 

Cecre partie de La mer qui eft vers le marais de Lernan'eft 
éloignée d'Argos que de quarante ftades j'en allant à ce ma. 
raix on deféend toujours, & fur le chemin on trouve le fleuve 
Erafous qui rombe dans le Phrieus, lequel combe lui.mëme 
dans ce bras de mer qui eftenrre Teménion & Lerna. Si vous 
ne l'Ecafinus, en prenanr à gauche, vous n'aurez pas fait 

uit ftades où environ que vous trouverez un remple dés Diol- 
cures, leurs {taruës fonc de bois & de la même figure que 
celles qui Rvoyenr à Argos, Sienfuire vous reprenez le droie 
chemin , vous pafferez l'Érafinus, & vous acrivérez À ün ror- 
1enk prés duquel il y a un endrüir fermé de nous côtez par 
so mur ; c'éft par Là, difenc-ils, que Pluron après avoir enlevé 


mer ;on y célébre les m 
3 du nom de ce lieu les m: 
RTE 
Pontet eee certe montagne a cela de particulier qu'elle boit. 
thute l'etuda ciel 8e n'en lai ries écoaler ÿmais fommee 
tombe un fleuve qui a nom auffi Pontinus  ily avoit aueres 
Fois fur certe La ee Pae s MngIr is done 
fl ne reîte plus les ruines, on y voir auf les fondemens 
de la maifon d'Hippomédon qui amena du fecours à Polynice 
fs d'Œdipe durant la guerre de Thébes. 
Le bois de Cerès eft un bois de Plaranes qui s'écend depstis 
ee pe rod rh rm re pr 


de l'autre par l'Am: “ira ee 
pa rom tune lle de Damas Dans ce bas 1 ya 
és DR re l'autre de Bachus , 
celle de Cerès eft plus LE de de dE EE: 
PRE a us Pre U rt Vous y voyez auffi un rem. 
Plé confäcré à Neptune Sauveur, où Le bu dieu eft en bois & 
afs. Proche de la mer 06 rrouve une Venus de marbre} la 
tradition du pays eft que cérre ftaruë a éré confacrée par les 
filles de Danaüs, de qe Dénali LES SH nee 
À Minerve far le mont Poninas. Sa Piment 
, on croit dans le pays que ‘hilammon qui en cft 
l'aureur. À l'égard des hymnes 8 des EL mt 
le facrifice, à ES ON, 


cftimé des 
NE ED à 
a ee rt Kobauat qui eff toute Empie. 
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x Lm eg rage pe 
“rire cr C2 a ls Bis re ait daon Pasésouas. de  < 
ét. qe La for been dchaieci . de 


FAT Et np EN] pre contraire Amuièt & SyBsurge 
teen EE ro Pas Pan créa mr = 
Gréa Je m'en dent l'esphestion de 

découvroie 
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Per e Ê re autres n'avoient. pas 
poné à remarqué le premier LATE 

titane fe, où mélange 


arien ; autant que j 
Étoir encore inconmit À la plépart des Grécs; 
couverte dont nous fommes redevables à Arriphan, 

À la fource de l'Amimone il ÿ a un us lequel an 
ka Migire de Lors: Fe écois Bars peu que 
d'use groffèur extriordinaire &/f venimeux, 
bien empoi . ee d'Hercule ; 

# croire Qu'il eûr plus d'une cepen 
Chats pot Aie cer hydre encore plui ter- 
de merveilleux À fa poëfe, nous le 
repréfente avec pluficurs rêces, J'ai vû encore dans Ep 5 


€ exceffive, 

jus Roc n'en spi Û 
machine qu'il fe Loic fervi cela ; car Néron m 
lier des Éa on drl Lorasc as lufeurs ftades, 
& parle moyen d'un l'on y arracha, il fir fonder 
letond de ce marais 


valguer. 


EL AO NEA Coms Conire ele den nes de & de Junon pañqu'à 

perlre Mille de 1e de Riodes fan fenips, & à luboie 

Maciobe dut cure Pire avos cent dde laprifuie Teuye, 

- Je qui GOT fr 
DE ren ec ce qui s'écnc pa dépuss due 
10 Ton 1. 


L 


d s, a pris fon nom de Teménus fils d' 
maqu Meme té canin ie de 08 lieu, à 
avec les Doriens entrepris la 


ce que l'on croir, de Neprune & d'Amimone j les 
Son btz ; ml ca 7 peu vois encoie eu ete AAA UN 


de grandeur médiocre conlacré à Neprune [1] G 
Ce nent ua aucre nomme |à } l'A, 
c'eft le premier endroit des rerrés d'Argos où 
débarque avec fes enfans, De-là vous allez 
Je défilé d'Auigrée, done le chemin eft fort écroit & fort dif. 
fcile ; mais quand vous l'avez pale, vous avez fur votre 
ane étenduë derrerre qui va jufqu'à la mer, &e qui 
er re be 
vous & vous 
Re ee 


nent, vous trouverez la plaine de Thyrée, pour avoir | 

fervi de champ de bataille à crois cent Argiens choifis contre ! 
139 4 Noprane Génfius. Cd fa) Nommé T h, Da me 
dire, à Ne détour de La mt, , + 
LU Kémées pee je pile or D 


mens ce farmom conrenoit for hu dé Enie-là 


tir 5 


ÉRARE 


BTiseT 


ia FASESATAS 


Fa ee ae 
Cle RAR, & nc dns 
Mines Rep ere, a ce dernier un remple 
L fls de achaon & frere d'Aléxanor, 
babitans du 
. Au-dcflus de ces villa. 

Da 8 rc entier Le Lasé 
“les limices de chacun de ces 


res re Leur Led &, qui ne figniée tien. Il far [fe 


Fin du fevsd Livre, 


Hbi 


PausaAniAs, Livam 


PA USA NILANS; 
LIVRE TROISIEME: 
VOYAGE DE LA LACONIE. 


APRES les Hermes vous avez la Laconie am 

couchane; les Lacédémoniens aflurene eux-mê. 
Mines que Lélex [1] esfanc de la cerreefh le pre. 
mie qui air régné dans le pays & que de fon nom 
£ fs peuples furent nommez Léléges: Ce prince 
eur deux fils Mylès & Polycaon, je dirai dans un aurre en 
druir ce que devint Polycaon, & pourquoi il alla s'etablir 
ailleurs, Mylès éranc more, fon fils Eurocas lui fuccéds. Ce. 
Mui-ci voyant que fon pays éruir inondé & que les caux féjour. 
nofent fur le rerre, fr ouvrir un canal par où une partie des 
eaux s'écoula dans la mer; l'aucre parie forma un fleuve qu'il 
appclla de fon nom Eurotas, Comic il n'avoir poinie d'enfans 
les, quand it fur près de (fin, ÎL Jailfa le royaume à Las 
cédémon ; ce Lacédémon avoir pour mere [2] Taygére qui 
donna fon nom à unémontagne, & pour pere (rivant la com. 
mune opinion Jupicer mêmes il avoit époufé Sparré fille d'Eu. 
roras, & dès qu'il eur pris poileifion hi royaume, il voulue 


La} diem enfaus de La terer. Le vec qu'il hahiraie, 
ne Evoc dt deb, puditens ; & La]dvers pour mere Targéte, Cite 
par ce ro0€ 1h cmenidntenr un how Taygéte voit Alle dl Aulas. 
me foet & eegrendré de La tevre mèque 
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er habirans d'appellaifène de fon nom 
à bâtie une cr —<e 4 Sparce du nom de 
nom que certe ville a toujours gardé, Son fils Amy- 
ans dr monument aprés lui, bâcie 
À l'exemple de fon pere une ville qu'il nomma Amyele, 11 fur 
de plufiears enfans, mas Il eut le déphaifr de perdre le 
j de tous, qui avoit nom H he, Cée enfant 
e d'une rare beauté lui rar liipaeun cruel acci 
dent, & fon tombeau fe voir encore à Amyele fous une fta- 
- auë d'Apollon, Apres la mort d'Amyclas la cuaronne 4 
Argalus l'ainé de fes enfans , & d'Argalus à fon frere Cynor- 
ras, qui eut fils Œbalis ; cel fa hone 
Argienne &fille de Perfée, de Jaquelle il eut T. qui 
… ‘devait naturellement fuccéder à fon pere; mais jee ve 
pri difpura l'empire, & fur préferé à caufe de fon âge. 
ice foncenu d'Icarius & de fes croupes , fl fe trouva forc 
Supérieur à Tyndare ; les Lacédémoniens prérendent que 
ak ctoÿecx le partie inégale, fuc Cie = de fe revirer à 
Pellane , mettre (a vie en fureté, Mais les Mefféniens di. 
Sr qu'il rl chez eux auprès d'Aphareüs, qui éroir fon 
frere urérin & hls de Périéres ; ils ajourent qu'il écablir fon 
domicile À Thalames ville de la Méflénie, que 1 11 f maria, 
eut des enfans, & au bour de quelque cemps fur récabli fur 
Jecrone par Hercule, À Tyndarc fuccodérent (es enfans, qui 
Curent fuccelleurs premiérement Ménélas fils d'Atrée, 
& re de. Tyndare, puis Oreite Rae époufé Her- 
mione fille de Ménélas, Les Héraclides renerérenr dans le 
Peloponoefe fous le r: de Tifamene fils d'Orefte, ce fur 
alors que les Argiens & les Mefféniens fe partageant entre les 
LE eng pi ‘éménus, les autres 
ce, 
D'unanere côte Ariftodeme [4 ]avoir laiflé deux fils jumeaux, 
De-là ces deux familles qui ré LA Sparce en même temps, 
ceque la Pyehie, diton, ne defaprouva pas. Pour Ariftodeme, 


Cr] ar un ere accident. Cet 26c3- Les sms Téméans, Lei satin 
Arr ener l Témérms & Crrfphonse 


ailes. 
de fes Mévmenplioies , ait Hyacierhe As d'Anflaneque. 
file bals & von d'Armyelis. ETES pacrnoed 
Ca] Mais Hippobdti het pute Len af 
pre 8 learn étoicet free rt frere cadet de Témésas & de 
4 10 de Tymdite, refhomte, Hh 
a) 1 
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il évoie more 4 Delphes, avanr que les Doriens fulfene. 
nus dans le P ê les qui tournent 
tour à leur sr difene rire l'avoir ver de 


fléches, le; mas pa 
CESR 


era 
& d'Elcäre , qui 
Re ve 
Wii, ils  nommoient| 1} P 
pass nez jumeaux , ils ne s'en 

ble. Cnéndare Lu € 
fter de routes Parure re 
fils [1 d'Autéfion, es RES 
une colonie dans certe île que l'on appelloir 
à Sn dan ue sens Lea rer ils 

s cette ui en ce. & 

as le raifon que rapportoie fon origine À 
Cadmus, au lieu ER ils Bernie de Membliarius {3} 
homme de balle naïlfance, à qui Cadmus avoie donné quel 
que autorité far la lade qui étui nonvellement TL 
plantée dans cerre île. Re Théces € vo maître de l'île chan. 


Practès. Surabnen dix sancle Pre dir phalieurs foi que Thécas était 
D A 7 Fier PR rer dans ke true 


Mais Apolladore, Héroxdane 
& Cicéron l'appellenc Pratés. Ces n'a remarqué crtee faute mais Paule 
ER Te dre bee embes l'a bien fmne. 


enabrigé. = LS 
Fibd' Hya. cts de Gauss s'ébaigne er 
DA aa irarapiers Meme parer de Co L'46 
Gs Llueiet) cet vueE ch. 147. 


= s 7 
“annèes, il n'eft pas poifble que Je ones les neveux à Lee 
on D EE 
menc{s La j 


ændans d’ furént nommez|2] Agides, Sous le ré- 
ed js; us fils de Preugenes voul une 
qu'il avoit bârie en Achaïc, & qui de fun nom s'appelle 
encore aujourd'hui Parra , les Lac mlinitle oo 
dans ce defféin ; ils entrérent aafli danses vüés de Gras {3 jfls 
de Penthile, & arriere dOmMe, 

uer & 


d'h fes 8 ce qui le dérermina à ce choix, ce fur 
Penchile fon ayeul s'éroit DEEE Lefbos , ile voi. 
fine de ce Continenr. Après Agis, fon fils Echeltrare régna 
À Sparte; de fon cemps les Lacédémoniens chalèrenr de 
Cynure vou ce ne d'habitans en âge de les 
armes ; le ce traitement fut que les 


ce ft entre l'lonie & la Mybe, appellé aujour- 
ai Pholes Xe choix. 


loix aux 


er 4 1 

2] Acide ; 00 Cac les jeur de dé jeune prince. Mosréus dns 

j difent l'un & l'autre. Rs antiquités de Lacédèmone , prouve 
à pie SEL di ae nn 
de Cababes dans ft amants AE 'évofr pas né dlues, if fat vorour de 
Aienée x par celle d'Ufe Taessès Charillis & run de Labuess, Char. 


Cnam 
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qu'il nomme Leoboras, & non 4 durane 

les Lacedémoniens déclarérent la guerre aux Argiens 

LT one ree ares idee à jme nr dan 

demoniens ayant conquis Cynure & les cerrés qui en 
jens ne l'en 


on ere LES ere de fire, &c il 
D6 y pal ie de M Dont Sete Lame 
qu Mmercne L] * 
Ati de CAD fes loix ; les. 2 
tant i LL 
difene qu'il pe AT pe, : 
avoir apportées de Crére les Crétois, ils affureor eux 
mêmes Nils Loc redevihl des leurs à Minos, & qu'il ne 
les leur u'aprés avoir confulré Jupiter; c'eft auil ce 
GMée Cable tre voa no dm panel tits 

Er Gnoffe La fupetbe, où de neuf en neufans, [5] 

Le Dige ti Mivos dégagé de fes lens, 

Au lei de Jopiver épurmit les idées, 

Et recevoit des Loix par luimème diétées, ; 
mais lerai de Lycurgue ailleurs. Agéfilas eur 
PQ Er gra rm 


régne les Lacédé. 
T'ayancpriée 16 la 2 og arr oe| 


= vs pee 
évidente. 5i Lycurgue avo été 

tour dle Laberas comene l'ayteur de FAR FER 
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pe er les Arcadiens, Archélaus fur fecondé 
Charilas a DE 

Li rie cg ane DIRÉR CTP 


pes te ES de l'en El l'hiftoire des 


1 . À Archélats 
re De AL T'eléclus, fous ne à pri 
rene für les ce: de la Laconie trois villes donc les Acheens 

en LU , Pharis, & Géranthre ; les 
habirans de Pharis & de re i 


ps Po ep 2 mais ils firene 


de grandes pcuves de 


MER k 
ju op rare op 


ce fur fous fon ré, les Lacédémoniens evo <a 


de Sparce, pour appaifer 


s'eroienr élevées 
abandonner 


beton démaniens en 
deux colonies, l'une à died als rl 
près du Léphirius y ce Fur auf en ce là que la 
guerre de fe ralluma ; les ne con- 
viennent pas des raifons qui la leur firent € 
Quelques susurs ve des Lxkéémonins. On 
Je 1e d'une Fanuee- boit Hiloges, 


EL] PaurantAas, Livax D. 
qu'ils en difent les uns & les autres, & quelle fur l'ifuët de 
cctte guerre, C'eft ce que je raconterai dans la faire, Quane 
à prélenr il ie fuir de dire la premiere guerre Melle 
niaque {6 Be pour la plus grande partie fous Là conduite de 
Théopompe fils dé Nicandre , & l'ainé de laure famille 
rorale, Süèrre opinièrre étiot cafin terminé; 8e les 
Meflémens ayant fuccombé , Polydore dont le er 
péroit à Sparte, & qui éroir adoré des Lacédémoniens, fur- 
tour du peuple, parcequ'i ne s'etoir jamais porré à aucune 
violence, af n'avoit jamais rien dit d'offençanc à qui que ce 
für, qu'ai contraire la juftice & l'humanité préfidoient à vous 
fes} lens & À toures fes aétions ; Polydüre, dis-je, done 
le nom étoit déja célébre par voure la Gréce, fur ces en. 
crefaites cit vué par Polémarchus Spartiare d'une naiffince 
aff illuftre, mais d'ane audace encore plus grande, comme 
cet évenement tragique ne le fir que erop voir. Les Lacédé- 
moniéns réndirent à la mémoire de ce prince des honneurs 
extrabrdinatres, & l'on voit auf à Sparte le rombesa dé 
<e Polémarchus ; foie qu'avant ce parricide il cor été en 
réputation d'homme de bien ; foie que fes proches l'ayene 
faïc enterrer fecrettement. Sous Eurycrare fils de Polydore les 
Méffeniens ne ne le pe ne ne 
rev rep à mais fous ÿ crue 
les Melon eos cata chalfez A PEopaEeR pe Mrs 
déftinées , car s'éranr revolrez conrre les Lacédémoniens ils 
fourinrent la guère durant quelque remps, mais conrrains 
de céder à la force, ils mirene les armes bas & s'obligérent 
un'traîté à quitrer le Peloponnefe, roue ce qui en refta 
ie fric efclave, # la reférve de ceux qui cénoitot encore dans 
les places maritimés, Ce qui fe dans cerre de 
K la révolré des Meféniens a ff pou de liaifon avec le 
y d'hiftdire que je traite préfentement, qu'il n'y podt 
LE ee nd gpl) mien un autre 

en 


Anaxandre eur fils Eurycrate fécond du nom, & cer 
Euryerate fie Perd de Léon. Sous leurs régnes les Lacédé. 
monienseurenr du père & fouFéiréhe de grandes s dans 
la per Pis firent évorré les TÉLÉS, mal OUR Anaxan. 
druide 6ls de Lénn la furrune changea & LS T furenr 
imstné à deur tour ÿ-vulci vommient cela arriva, 


… sam mme um amie de aramliés mu tb me teb m0 «a LL 


Voxacr bRLA LacoN1r. 2; 
démonien étoir vena à Tégée, car alors les deux peuples vi. 
woïene en. paix far la foi des traicez ; ce Lichas les 
os d'Oreite, & il les cherchoir par ordre des Spartiares con- 
formément à un certain oracle | 1]de Delphes; or il crut les 
avoir crouvez dans la bou: d'un frruriér, car il faïfoir 
Fapplication des paroles de la Pythie à rous les initrumens 
dont fe ferc un ferrurier. Les vents done il étoir dans 
l'oracle pouvuient , felon lui, s'entendre-des {c de la 
forge qui en effee reçoivenc l'air & le renvoyenc avec 
to 


ré 
& la deltrudtion des hommes etuir Le) ro fer, dont 


ja pollon avoit 
rendu cer oracle dans les remps héroïques, il auroie: 
le mor d'airain au lieu du mor [2] de fer, Cetre réponfe 
l'oracle aux Lacédémoniens au fujét des os d'Orefte cit roure 
fmblable 4 une autre qui fut renduë depuis aux Athéniens, 
ls laquelle 5l leur évoit ordonné de tranfporter de Seyros 
Athenes les os de Thélée , qu'autrement ils. ne pourtétent 
cg in 5 4 Cimion Bls de Milrisde fur allez ba 


Des d'Achille que l'on conferve dans ke de Mi 
À Phafélis en eft encore une preuve, bien que 
A cree EE voie dans le remple d'Efculape 
4 Nicoméiie, & qui eft route d'airain. Car pour ka 

d'Achille 1! n'y a que la poinre & La hampe qui en . 


Li] 4 en crrtain erocle à Papi. ip: Feu, done l'oûige n'eft 


: 


TH 
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atrence { ] lailla une double vrité j car après avoir Vu À 
cemps réfille aux Ephores qui lai ordonnoient de répudier 
premiere femme, princefle à la vericé forc vercueufe, mais 
qui ne lui donnoit paint d'enfans , enfin pour leur obéir il en 
prit une féconde, & eur d'elle on 6ls nomme Cléomenez 
mais la premiere qui jufques.là avoie paru ftérile fe trouva 
& + rs al 2 de temps aprés de Dorieus, enfuite 
Léonidas, & entin de Cléombrote, Après la mort d'Ana, 
xandride, quoique Dorjeuts eût beaucoup plus de répurarion 
dans le confeil & À la guerre, les Laccdémoniens contre leu 
inclination ne laifférenc pas de lai préférer Cléomene , en 
quoi pourtant ils.ne firent que fuivre les loix du royaume 
à donnoienc 1x couronne à l'aîné ; Doriets ne par fc ré. 
dde à voir fon frere au.deflus de lui, il aima mieux quierer 
le pays, & fe mettant à la tête d'une colonie il alla cher: 
cher fortune ailleurs. 
Car.  Cléomene-ne fuc pas plutôt fur le trône, qu'il lera une 
IV. pars compoñée de Lacédémoniens & de leurs alliez, 
€utra dans l'Ar els Argiens de leur côté marchérent 
À lui en ordre de lle, mais ils furenc défairs, cinq mille 
d'entre eux fe refugiérent dans on bois voifin confacré à 
Argus fils de Niobé; Cléurnene, qui fouveur devenoic furieux 
&uc fe poilédoir plas, commanda aux Hilorès d'y mettre le 
feu, de forte.que ce hais facré füc brûlé avec ces milérables 


Re re me du vai de là il 
Ed armée triomphante à Achénes, délivra es Aché.- 


niens de la domination cyrannique des enfans de Pififtrate, 
& par de fi beaux commencemens rendit fon nom &celui dés 
Lacédémoniens célébre dans coute la Grèce. Mais quelque 
remps après par complaifance pour un certain Athénien nom 
pers rares il fe mit en rête de le faire roi d'Athénesy 
les Achéniens indignez d'un pareil defféin prirenr les armes 
pour défendre leur liberré , & Cléomenc déchu de fon efpe- 
rance ne put faire autre chofé que de fe venger en rava. 
PL Loose eg caen nommée l'Orgade, 
confacré aux divinicez que l'an honore 4 Eleufis. Enfaice 
H paffa en l'ile d'Egine, done il fit emprifonner les princi- 
paux hsbitans parcequ'ils éavorifoienr les Perles, & qu'ils 
avaient perfuadé à leurs conciroyens de reconnaître Dariuf 
DÉDRIENENTEREN Cos nsots rie font pos ibm le teue , tds ls fidte 
Muene, 


Voyace pe La LAcCONTrE, 15) 
vfils d'Hydafpe pour leur fouverain, en lui accordant la cerre 
& l'eau (r]. 

Pendant qu'il étoit à E] Démarst roi de 5 > 
mai de ro er fr îe dans l'efprie du ri 
Cléomene piqué de cette infidelicé ne fur pas plutôt de re- 
tour, 1 Del des mefares pour me émarar de la 
Pret il gagoa la Pythie par des liberali. 
tez , & l'engagea À ne rien répondre aux Lacédémoniens que 
eu lui diéteroit lui-même , puis ayanc pratique Léoty. 

À lui difputer la Bag ol cop à 
couronne. La eva 
pds qu'Arifton de Démaras avoir ifà 


échapper, lorfqu'an fe de Fa naidinee de fon Al 1 die 


chi 
Démarar éroir bâtard. Cerre Me per cciee de Lu 
démoniens fut à Delphes comme toutes les autres , la 
Pre ronde ut que Clémene vou, & Demi 


égaréens 

Te A anses La re Gien. de La terre & de less. 
‘était la formule dont ke Rrvoit le a] Le perfe Araytles. Cf ainû 
oi de Perfe où le grand rot, quand it compet dant Hétodore , & 
4 demandoit qu'en le reconnde ponts com Artabudtès coce D & let dans La 
73 FE 3 6 énten Ts embouts a Cale Ltée 
à G demisation lui ecvte iftouse dans à Callsope lis là fn. 
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. \ 
ont ofé Dec y & cultiver des rerres confacrées ai 
[5 


divininée d , ils n'ont jamais pû appailer leur colere. A 
l'égard de l'oracle de Delphes nous sh) qu'avant Cléo- 
mené nul aurré (31 v'avoic eu la bar de le corrompre. 
Ce prince n'ayant point lailé d'enfans miles, le royaume 
À Léonidas filsd'Anasandride & propre frere dé Dorieus. 
lens ce remps.là Xerxès avec une multicude ianombrable 
fic ane irruption en Grèce, & Léonidas avec croët 
cént Lacédémoniens alla l'arrendre au pas dés T hermopylen, 
On fair que les Grecs ont eu plufieurs guerres avec les bar: 
bares, & que les barbares en one eu encore plus enrre eux 
mais ileft aifé de comprer celles dont La gloire & le fuccés 
ne {one dûs qu'à La valéur d'un ful homme, comme la pan 
de Troye heureufement rerminée par le courage d'Achille, 
& la fameufe journée de Marachon qui le nom ile 
Milriade célébre à j Après tour je ne fçai pour moi fi 
dans les fécles il ya eu rien de comparable au mer. 
véilleux exploir dé Léonidas, car Xerxes fur le plus pulilane 
& le plus ambicieux roi que les Médes & les Perles ayenc 
jamais eu, il couvrait la térre.de-fes baraïlluns ; & Léanidlas 
avec ce peu d'hommes qu'il menait l'arrêra cour cours, de 
maniere que Xerxes bien, loin de brûler Athènes comme il 
fic, n'auroie pas feulemenr vû la Gréce, fans un malheureux 
Trichyniou qui conduiGcHydarnès | 21 parun fentier du more 
Œra ; ainfi Léontdas à La fin fe vie enveloppé de rous côrer, 
& ce ne fu qu'aprés l'avoir tué lui & tous les fiens, que lés 
barbares pénécrérent en Gréce. Après lui, Paufanias file de 
Cléombrore ne ge AE RE qualité de 
tureur dujeune Pliftarque fils de Léonidas, il commande fes 
Lacédémoniens au combac dé Platée, & enfüite les emitsar- 
qua pour les mener für l'Hellefpoor. Uoc de fes plus belles 
sions & qui mérire le plus de 1 s à mon gré et celle 
Le PA + dire, Pharandare fils de Teapis | 1) avoie enlevé 
une perfonne de l'île de Cos, fille d'Hégétoridas hot 


AU d'avoir où la bander, venais pénéraus de Xersés , 8 pli 
PAC ae bn ve commandant ces ces PE 
fans à Eat hou avr qu'avant Clème que les Pecfes appollatent des 

Pris ui dément de l'argent, {4} Air de Tapie, Pilrador dit 
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Fr HR RGO HA 
me pete l'Antagoras, re. 
noie malgré elle au nombre de fes concubines : Mardonius £e 
des barbares qu'il commandoic ayant été caillez en piéces à 
Platée, l'aufanias crouva cette belle perfonne dans là rente 
de Pharandate , & la renvoya à fes parens avec tous les pre. 
Sens que le Perle lui avoit fai, & généralement cour ce qui 
Jui apparcenoir, 11 ne voulur pas no plus que l'on fie aucun 
ontrage au corps de Mardonius, conrre le fenriment de Lam. 
poa qui étuie un Offdier de l'ile d'Egive. — 
PE que fils de Léonidas fur à peine fur le rrône, qu'il Car. 
mourut, Pliftoanax lui foccéda, il étoir fils dé ce Paufanias V. 
Lors D re vob Ar paris edeer No 
bar de Plarée, Pliftoanax eur un fils qui eût nom auili Pau. 
fanias, & ce fur lui qui mena une dans l'Actique, fous 
prerexre de fe joindre à T'hralybule &aux Athéniens, mais 
en effee pour afférmir la domination des trente ryrans 
Lyfander avoic établis à Athènes ; cependant après # 
rendumaîrre du Piree, eee Ce re à 
pas jugé porte émonien une 
tache auifi que celle de confirmer la tyrannie de 
trente fcélérars qui renverfoient routes les loi. Il revint donc 
Cnsavoir rien fair de ce qu'on arrendait de lai ; mais auf. 
sûr fes ennemis le cirérenc en juitice & f' à rendre 
compte de (à conduire. Or voici comment chez les Lacéde. 
mondens on de à faire le procès à an roi; les:v 
hoir Sénarenrs avec les Ephores & le roi de l'autre Fami 
compolent up tribunal; ce roi pour lors étoit Agis. Paufanias 


comparur done devance cribunal ; quatorze avec 
ag le déclarérene coupable, ous les autres furent pour Jui 
ét lc renvoyerent abious, 


A quelque æmps de là les Lacédémoniens réfolurent de 
PRET PE Ein etes fo 
| ts ere rad po me re 

érene qu'à es i ic avarir 
rendre dE la aIl MagEi Phocide. entolla 
Sep are valonté, puis fans 
perdre de remps entra daos la Béocie, & vint mertre le 
fes Liu c me ve à} fidele a lo 
arnifon : être quelques 
HA d'Achéniens &. de Thébaïns l'on avoit fair lez 


ME. Pme ne LA ue 

ar dans la ville fe vor afez nombreafe, 

elle fe une vi ebe à © rengre ea benille Geri 

murs de la ville, Lyfander la vint attaquer, mais il fut enties 

rement defair & reits fur la place avec un grand nombre 

des fiens, Sur ces entrefaires arrive Paufanias qui dé fon côté, 
en Arcadie 


d il vir que les Thebains écoiene bien réfolus à le dé» 

dre ,que d'ailleurs Thrafybule étoir fur le poine d'arriver 
avec un d'Athéniens, & que ce Général n'attendait” 
que le moment du combat pour venir prendre les Lacédés 
moniens en queué ; alors craignant d'être enveloppé & d'a. 
voir cout À |a fois deux armées fur les bras, il cl d'avis, 
re ee ee Ca or ave 
es Thcbains un eraïté par lequel il lui éroir permis de donner 
Li Raparsoe à LaciboGolens qel voient pô Eu Cu) 
d'Haliarte, Sa cofduire fur encore défs, wée à Sparte, 
mais pour mai je ne puis la blimer, car Paufanias qui fa. 
voir que les Lacédémoniens avoient fuccombé toutes 
fois qu'ils s'écoienc ee o. ns ge " 
Comme aux Thermopyles & lile Sphadtérie, craignie 
avec raifon de donner lieu à une troifiéme défaire. 
dant comme fes ciroyens ne penfaient pas de même, & qu'ils 
lui faifoienr fur-cour un crime [1] d'êrre arrivé tard en 
Béorie, il ne crue pas devoir s'expofer à fabir un pe 


\ let 1 
PSG Lans me pr qe un leger changement 
‘ broteg 


Tegeares pour , 
A lui en le pri 
Sn ee pe eve A 


s obfervoient réci E Enere 
mnt Fa loin d'accorder au héraut aq demandoit, 
ke - 


| foldars de fe & de faire le d dan: 
Re pe 
eu d “il en- 

Re mure lise 


jours, 
+ Agéfipalis étane mort fans enfans, Cleombrote lui fuccéda, Caux 
ce Mie Lacan melon VU 


oriens à Leuctres, combat malheureux où Cléombrore 

fur né des premiers en faifane vour à la fois le devoir de 

& de foldar, On remarque que dans les dé- 

faices le démon de la guerre commence pour l' par 

Mer permet 
ra à _ PEL Um 
. [LI » Cet 4ncien phon. + A 

abs conbllir en sé que dneart an Or. Cut vies LT 

CR e DE mo A er rl 7 À 
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re enéral, comme hd 
Atbienss qui perdirenc Hippocr sd Ron dE on à D 
aqnien dl mumn rr &enfuire 
laThefalie. Cléombrore lala deux enfans, done l'abné 
fipolis ne fr rio de remarquable, mg srl r 
mène prit poiléifion du prince eur deux fil 


Acrotare & Cléonyme y Acrorare mourut jeune 
pere éranr venu à mourir après lui, la couronne fur diff 


Le tv me & Arcus fils d'Acroaté 
Le Sénar fe fit juge de leur différend, & confervanc à À 
fon druie d' le ime, Cléo 


rant Pyrrhus fs d 
S'areus fils d'Acrorare, A: : : ; 
Athénes par torré & par mer. Patroc 'Egypec 
au fo des Achéoheos avec une ie 1e 
miens y volérent auffi ayant Aréus à leur ‘tête, Mais And 
nus avoir tellement bloqué la ville, que nul fecours n'y pot 
Voir entrer, Pagrocle qui avoie remarqué d'abord cette di 
n dépêcha auii-tôr un courrier à Aréus & aux Lac 
émoniens pour leur dire de livrer combat à Anxigonus, 
Fra ps lé combar féroit engagé , il ne manquerait 
id les Macédoniens ; qu'autremenc il 
féroie pas PR er A onic 
pes troupes qui évoienc des Egypriens, & gens de me 
ur da que Lacédémoniens brilane du defir dei l 
E se ins auffi de bonne volonré poar les Athenie: 
paffionnément d'en venir aux mains ; mais À) 
que nr Dre munirions & les vivres rs 
Mänquer d'en retourna, & ne jugez pas à Pi ss 
coup de defefperé dans une ceRontù 


fauver l'Etat, mais de fecourir fes allez. Quant 
niens, {ls rene ane f belle defenfe 
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Arèus lala un fils qui eur nont etes DES 
d'Aréus fecond , celui-ci mourur de maladie âgé de huic ans, 
de force qu'il né reftoit de la pofteriré mafculine d' 
Que Léonidas fils de Cléonyme, qui même éroir déja daris 
un âge Fore avancé, maïs les lemoniens ne laiférenc 
Dr la ere ae pr un come more fe 
onne de Lyfander, {» . le ce [1] jui eur 
pere Ariftoerire ; oran) or. 
ui avoir époufé la fille de Léonidas, & s'étanr Hé 
avec lui, il l'engages à aceufer fon beau-pere de 
Pure crimes, ee entres _ d'avoir juré dés fa jeu- 
Cléon npere, que s'il venoit jamais à régner, 
À perdroie l'État. tue rod CAL DE 
Goû fur conceaîine d'abdiquér, & Cléumbrore-ocoupa le rrâne 
en (à place, I far avoler que fi ce prince s'écoic laifé em. 
porter 4 fon refléntiment , & qu'à l'exemple de Démarat fils 
W'Arifton 41 & füe-retiné en Macédoine ou en Egypre, les 


SRE 
Ê 7x 


# Lacédémoniens venane à fe repenrir de leur lepereré, n'au- 


AN 


Ce 2 nié dede Age ere dr 
Exies par res citoyens , il al Er de 
CARTES E D DS Audui fer QUE QUr@ 
mêmes cicoyens non-feulemenr le rappellérent en fn parie, 
mais lui remirent Ia couronne fur Ja rêve, Son fils & fon fue- 
céffeur fur Oléomenc; ce que l'audace K le courage Jui i 
térenr, & comment ke royaume de Sparre prit fin en lai, 
ce que j'ai ci.devant raconté en parlant d'Aratus de Sicyone ; 
Ï même dir de quel genre de mort il avoir fini fes jours en 

, En un mor Cléomene fils de Léanidas [13 fur le der: 

de a branche royale d'Euryithene, &de dernier auf de 
ces rois que l'un nummoit Agides, 


Ut P'eëi-Alade ce Eylander, La vers ‘ranre-quatre ant. Er Palybe L. 4, die 

bon l'Amad , dir Alias le, que les Lacédémoniem, quand ils eu 

un manque d'attention; car Pau rent nouvelle cotaine mOn dde 

du, perit-file Cléomenc Ce d'a. 

27] Pat Ddrrwier dr la braucbe rojale tes mais, & ls élurent Agéfipolls 

,, Pandeias Le tome en pe a Cdt 

me 23 à de moins ff nenus en crayon ee qui pour aimoriféz “ 

Diaber din Sole & Potyle , dus e'eikqne fer ce point Polybe & Dico. 
Mteuin d'un brand Le proie 

FLAN u'A Chdoenetité 

Bey Êli Atteus qui ége qua 
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A l'égard des rois de l'aurre branche, valci à pes près ceque 
|; qui eur nom 


fre, que les rois de cecce maifon qui aupara 
be des Ph 2 lez nr de fon pr 2 

anis & L on régne 
Laédémorens brouillérenr ST iens be a 
même que d'avoir aucun grief contre eux, ils voient d 
fair la guerre aux Cynuréens firuez fur les confins des 
d'Argos. Sous les régnes fuivans, je veux dire fous celui” 
d'Eunomus fils de Pryranis, & fous celui de ra fils 
d'Eunomus Sparte fur roujours en paix ; mais Charillus fils 
Polydcae ner les erres des Argienss yir Se 
&a ,& années après fous là conduire 
me “s PA Per leurs armes contre | 

épeares, perfnadez. 

fc rendroïént maitres de 


ce für defon temps que Téléclus roide l'ancre branchefur 
par les Mefléniens Last de Minerve dire [1] Lime 
nade, Ce même Nicandre ravages auf les rerres des A rgienst 
Éhasraiidre pures Le ner ner 
ceue expedition rene fuire aux Argient 
et de leur infdelins par l'eotiere deftruétion de leur 
, & par l'abandon qu'ils eo freot, Théopompe fils de 
Nicandre fur fon fuccelleur, j'aurai occafon de de lui 
lus d'une fais, larfque le fil de-ma narracion m'autra conduie 
l'hiftoire des iens. 11 y eur fous fon régne un com 
encre les Lacédémoniens & les Argiens au fuec des limicet 
du canton de Thyrée, Théopompe accablé de vicillefe.& de: 
chagnn ne fe rronva pas à ce combat , il venoic de perdre 
fon ële Archidame qui heureufemenr en lailüir un, nommé 
Zeuxidame, pere d'Anaxidame. Ronnie dec 
dernier les iens vaincus encore une fois par les 
démoniens furent enfin obligez d'abandonner le Pa ns | 
EiJ Un vratle alex K Cer mor un autté, comme Kaki 
onace ef raypoed pur À ,&-ls y 
Dnteemn anse ME Era 2! 
tiger celat de Daudi à 1 y à an dur ennren dé la 
u ample. 
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D'Anaxidame naquit Archidame , & d'Archidame AgeG. 
clès; ils furent aflez heureux l'un & l'autre pour maintenir 
deurs peuples en ; &ne voir leurs croublez par 
aucune + Aniton fils & fuccelleur d'Agéficiès époufa 


venu en apporter la nouvelle au roi comme il était au Con. 
ae ra il die que cer enfane ne pouvaie être de 
[3 


en perdit la couronné ; il ne lai fervie de rien de s'être 
une grande réputation à Sparte, ni méme d'avoir de concert 
avec Cléomenc affranchi les Athéniens de la dominarion des 


fe vi oblige de le vrône, 11 paila de ä la Cour 
de Darius, & l'on dir que {a é s'elt maintenu& long. 


temps chez les Perfes, ui «rte ct) 
ur re Kls d'Asie de G inérafdes Méniens pins 
fecander dans fon entreprife fur Mycalé ; enfuire il mar- 
cha en Theffalie contre les Aléuades, & comme il n'avoie 
combattu fans rem eq ae je 
juerir ourc La T! + Alévades legagnérenr 
par de pren, & quand il fur de recour dSpére en lui fe 
procès, de forte que ne #y croyant pas en fureré fl alla 
chercher un azile 4 Tégée dans le cemple de Minerve Aléa. 
Ce ne fue pas le ful malheur qui lui arriva, car il perdie fon 
fils Zeuxidame qu'une maladie emporra à la feur dé fon Ages 
ainfi Archidame fils de celut.ci fe vit appelle à la couronne 

du vivanc même de fon syeul ; &e éroîe réf 

chez les Tégéares, Le régné d'Archidame fur Faral aux At 
nieas, car tous les ans ce prince faifoic des courfes dans l'Ac- 
rique & ravageoir cour le plar-pays; il affiéges même Plarée 
En] Derven dr l' Hide, Ces vers da ex il anroit compris qu'une femme 


L 15 de Ptade y défènt qu'Eusiflhée secourbuer À fopr mors de profité, 
raonde à EN ii. S4 Artfhon 8€ que fon enfaut peut Vivre, 


ct, VADR-A 
. Péucit fevênn dé 6e pañige #'Homé- 
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L'an re dr var ee rpm 
Re d'A 5 mais ce ne fut point lai qui allusia 
contre les Atheniens, au concraire 


siens certe 

düire du roi Agis, ils s'étoient déja avancez vers Olymple 
Ep VA er mr 
blemènt de verre les obliges de retourner fur leurs pas ; ouais 


{1} 4eme 20a Jus Gérer D Ues ke Eu we mp ce 
rie Chevaas. Le Étee de cer ouvrages 


Liu #4 
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> 


Étcey Er 


nommé Xéniai par 
les liens de 1 iré Een particulier à Agis, d'ailleurs 
ennemi déclaré en pie Pa 
ds np ma D eme ere Se de 
dans foi 3e var cp rep 
troupes # a € 
RO ee 
aurres # 
rerourna à Sparte, après a Éun danchbotu Ly- 
un de es Licurenans pcneraux, qu avec ces mauvais 


des 3 

tes forces d'haftilicez, Enfin la croifiéme année de cette guerre 
les Eléens voyanr qu'Agis & les Lacédémoniens venuienc les 
ee avec de plus grandes forces ma & n'é: 


DER ils le parti de fe 
es reine fuivanres | Que 
leur ville ferait Ale R-défiieraienr: de l'ont- 


ils avoienr uforpé fer voifinss qu'à. l'avenir les 

ol à saone une libre entrée dans le bec 

à qu'ils y pourroïene même facrifier 
pie ON Un De de mer pv aux jeux Olym- 
Rene De 


ic then ui CRE Es yd' 
enfiure lai & Lylander fils d'A nr arr En 


Jiénat mt court dit Aiqae porame, d'aseres Een 


ar de qu'en toème temps l'érymmdegie du 
CE Din Ch ne te ant ef mioux confrvce, Car certe 

de l'Aique. Coeccp ED fr dd ds Mere 

æ {ten d'Arefratame, 4 Conné qui die 
A à ge ruse re le de ls Chien 


A! 


: & lut aux Lacédi 
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eur up fils nommé hide, an jet uel il fr la même 
faute qu'Arifton avoir avant Îi l 


rontie 
rependie enfuire, car éranr combé malade en Arcadie,. 

d'envie ar 

ST ns Etre LÉO 

pe e nullement qu'il ne für 

conjura le fans de rendre ce co “ei pen à 

moniens ; pr flas pe la pu de dus 


oracle de Delphes fembl pd l'un & l'autre préren. 
danr, & rendoïc le for lérsprn A ln querelle, , 
cèr pi diloic qu'à quelque degré, de gluire que Sparce fr 
parvenuë , elle fe donnät Heu de garde de fe der LOuVEr- 
ner par un roi boiteux, ff elle ne voulait comber dans les der- 
nicrs malheurs; (ur quoi RES s'ecrioir qu'Apollon lui. 
Dies ns l'excluñon à Agefilas , puifqu'il éroit baireux; 
SA répondoie que. c'écoit Dr pe bien nn A 
{a d'écre bitand, Les Lacédémoniens qui 
voyer certe difpure à l'oracle de Daere en ne Sand - 
je ee filsen furent dérournez par Lyfander fils anis 
vouloit faire ramber la couronne À Agéfilas, 


ét de in ni af 


per Are Dai. ue ce qu'ils 
ERA étoient à la sêre des afaices Slt 
per Le ripiets écoir Cyrus & non ës,qui leur a 
envoyé des fecours d' e dans la guerre qu'ils avaient. 
conere les Arhéniens, 1s donnérene FN d' 
per une flotte & le déclarérent Généralilime 
terre. Aullirôr Agéfilas dépêche à tous les peuples du 
ponncle, excepui aux Argiens &d ceux qui étaient hors de 


pee s CS APRES 
: 


axo 
l'iftbme, 


ah ns mit 


AI 
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l'ithme, pour Les invicér à entrer dans cecre guerre & 4 mar. 
«her fous les enfeignes. Les Corinthiens auroient bien voulu 
prendre part À certe expédition, maisils en furenc empêchez 


lement épuifée par la guerre du &par la peñte, 
RSR RE 
NE RS Le en is coca EE 
NITENt Nraye 

Der avec les Lacélémoeires, cef qu'ils éroieae bien fo 
mez que Conon fils de Timochée évoit allé offrir fes fervices 
[x] au roi de Perfe. Arifloménidas ayeul marernel d'Agéfilas 
De ee 

voie ceux qui[s 

Eee A ER Le LU de 

l'épée : sie Es Re ER RQ 
miens, & dirent qu'ils ne pouvoient céncribuer d'aucun fécours. 
Ms Agéflar ne Labs pas de lever une nombreil eue, 
Dès qu'il eur raffemblé fes troupes, Lacédémoniens & 
Alliez, & vie & ocre prête, il fe rendit en Aulide pour 


facrifier à Diane, comme avoir fait Agamemnon ayant 
partir Tro 5 car 1 futoie fer bien qu'il Re 
dans un Écrits idfinr que n'avoir ete celui d'Agamem. 


me loir cour auerement glorieux, cehii d'avoir 
Sn LE spam de Prin. Comme il écnifoir à la Dé 


par on mens, 
Fa ati da furbpas Puy 
dure Con liens Tle 48 L) d'arof de Put Koh à 
plus grands Caputaunés de fon temps, : C3 
MARCEYS TITI l'nerpocte lacim. LI 
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nominé Ti 


nent LA ceux qui avolens 
credo lu ul & Era des . 
i l'argent des Per. 
2 naar LE Vers ag ani 0 afp ar 
damas, parmi les Thebains Androclidès, Limenias & Amphi 
thémis; 4 Achénes il y eur Céphalus & Epicrate, à Corinthe 
qui cxniene dans les inrerèts ji 
yao 


ï 
ï ï 
RE 
pe 
HE 


Aal-vôt les Phocéensenvoyérent des dé à Sparte, pour 
porter leurs plaintes contre les T , & repré: 
Efecles bof & les infulres qu'ils en gouts les 
jours. Les Lacedémoniens rouchez de ces plaintes réfolurenc 


niens fçachant ce qui avoir été réfole à Sparte, nommmérent 

auffi.côr des À re ee) ere 1 Es ; 

en rade om ge 2 rte 

plurôr juitice voye des are 

Dr tilos at has ben be op. Fret 
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lès propres cituyens, res eue pañle 22m des 1] à Selle 
avec {a flotte, Deus de 4 +7 uit À prendre fon chemie» 
par la Thrace pour Fhcflie! les crea. 

ne son masquer er loctsten de fire plaiffr aus T! 
bains ee puis long-cemps éroient Lez d'amitié aver Len 
Athéniens , firent tour . aile pürent pour lui fermer ge 


pañiges mais il fçue fe les ouvrir en taillanc en ps 
cavalerie Théfalienne. Enfuire-ayant encore défaic les Thés 
bains & leurs Alliez auprès de it marcha {ane 
obftacle 4 travers la Béotie. Après cecce déroure pluficurs 
Béoriens fe (auvérent dans le temple de Minerve Ithonia , & 
Er qui . été bleffé dans le combat ne laid pas Fr 
cet 
ea de remps pere ceux des Corinthiens qui avoient été. 
cha de La VIe come pardifäns des Lacédémoniens cés 
lébirérenr les jeux He ea des auvres, ils de cine 
rent renfermez dans leurs murs à caufe de la crainte qu'ils 
avoient d'Agéfilas; mais dès qu'ils le virent éloigné , ils cé. 
or mêmes jeux avec les Argièns. Incoi ir apres, 
ER ar 22 fon armée ; cependant comme la fêre 
Ha rochoit, il renvoya les Amycléens chez eux, 
nt (olernifer à la maniere MST 
Æ Sr lon & d' br 
ls n'allérent pas jufqu'à + Car ayant été mal. 
heu Iphicrare « 


ÉSESSES k vuile en Egypré 
Egypriens contre lé roi de Perfe dont ils 
Mare. MONS LA 1 fe plus grandes & és 
or ae ph gps y finie fes jours 
corps ft rapporté À Spa à gl & les aa cc w 
plus 2 om qu'ils n 
pe D mere aucun de leurs Rois, se 
. L 
LR nee Rooms 
é Peer 
fs dan ua de Peine EE VE d'Abydes 
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Son fils Archidame lui foccéda ; fous fon régne les Ph. 

Épere e rc mber ter temple d'Apollon à Delphes ; 

L trouvérent des richefles immenfes qui les mirenr en éçat 

doyer des eroupes étrangères, & de faire [1] la guerre 

aux Thebains avec ae forces, Les Lacédémoniens 

&les Athéniens ne laïférent pas de leur donner de puiffsns fe. 

Cours; ceux-ci par rpg re e 'ilsavoientau 

sels reçu de Gap 3 &ceus-là Eli 
Le qu'ils 


toienc aux Thebains 
TR ET 
pe fil: de Damañitrare a écrit que Archi. 


mn 
ne de lui-même à certe guerre, mais qu'il y avoir 
Mb ces Ds ice, que le FPhicien 


te up & ou ai Be denis 


de gens qui avoient dérruit &c Silèk le plus célébre Ésgko 
l'Univers, c'eft ce que moi je n'approuve 
hr Le og pr rl im rédige 
D ren pe on qe rom pre bp 
avoir de jeunes hommes à Delphes, faire efclaves rous les 
aueres, femmes & enfans, & rafer corierement La ville, il 
TE Ce te ee 
de Là il pañfà en Iralie au fccours des Tarentins, 
su sie Aa 2 ee me ar Jeur 
1 combartit ces barbares & = 
dm ehe de Leds LR D 
un col ne lui avoic 
nl Appel TES 
np AA per M ed] 
Macédoine. Le cader nommé Eudamidas 
régna paifiblement après lui, & fur pere [3] d'un autre Agis 
+1 Er de faire sax Thehaine. Er dun satre 
no Ja a PA sd ce 


mp er pour pra en matiere d'hiflone, cz 
Éva 4'Amate. 
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qi cue r fils Eurydamidas, J'ai racunté les avantures de 
l'un & de l'autre en erairant l'hiftoire des Sicyoniens {14e 
Quandton eft defcendu de ce lieu dune j'ai + & que l'an 
nomme les Hermes, on crouve un bois dé chènes qu'ils 
appellent le | : } Scssiver, non à caufe de fon obfcurité comme 
ju mont rar on dans ce petit canton 
eft honoré fous le nom de Jupirer +) vE 
rm Dem roro x ftades du grand che: 
. En reprenant ce chemin & en avançant un peu, 
on trouve encore fur oiche met: Roten Arche d'u 
à La vradition eft qu'Hercule lüi.même ce cros 

apres qu'il eut tué & les enfans. Au troi. 

À main droite vous verrez un fentier qui men 

à Caryes & à un temple de Diane; car rour ce lieu-là cit cons 
facré à Diane & aux N On y voir même une flarué 
de Diane [5j Caryaris, qui eft ex à l'air, & aurour de 
laquelle coures les &lles vicnnent danfer à cerrain 
de l'année, car ces font pour elles un aûe de re. 
on 7 2 

y 

après 


quelques pas, vous les ruines de Sel 
pero a ter dcae jar dau 
la victoire qu'il remporta fur les Lacédémoniens £e fur leur ro 


Fnirdimcen ls perfbane d'Euryéami Gace copié ve cendre , dir 
Le Lonprgr rome < nd mt 4 pr some y ml ms 
perfonne de troiliime du star. 


mur, PanGais à trmqué La fisxceffion pq Sebe Th Ba 


gone de me Frame (1 Ne D dé de fes fiwrurs 
Meusfios fatvane ce que Poly. came 28 Le pouver crane à Ge eudrie 


me © pif ED On Ni bn en A ei on à mu ie à 
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d'entre eux qui préfide aux autres, & donc le nom feed 
marquer l'année, de la même maniere qu'à Achénes les neuf, 
car ain les appelle.t.on, élifenc un d'eux qui a le nom d'Ar. 
<honte par excellence. 

de pe Nr EE 

, Ainfi nommé parcequ'il a été des 
far les Pertes [ 


LS re rois dans la fuire on l'a beau. 
DL sEE &orné, le faire de la ma cence dont 
il eft aujourd'hui, Tous les chefs de l'armée des barbares & 
entre autres. Mardonius fils de Gobryas ont là chacun leur 


& reine d'Halicarnaife ; on die que cetre reine de fon 

mauvement joigit  o D [sur 

guerre aux Grecs, & que dans le combar naval qui fur donné 

auprès de Salamine elle fic des de valeur. Après le 
des Perfes, ce qu'il ya de plus beau à voir dans cette 

lace, ce fonc deux remples, donr l'un 

le 


la réferve de dix galeres , qui en cfèr fé (auvérent en Chr 


our{ 1]Tifamenc , il étoir-d'Elis de la fimile [3] des 
la faveur {4} lui promir qu'il 


ce wie Leds mm idea mAanAn "ALU A ef © 4 À * 
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tes mec ne a 


SR Elis, & de venir 
chez cux pour les aififter de es con! & de fes prédidtions ; 
Tifamene fe ce qu'ils fouhaictoienr , & les. Lacédémoniens 
cranent lei avais Stigation dé cing grandes iScéres + done 


2 mg on la fe 
conde à Tegee lorfqu'ils combarrirent contre deux peuples 


rime e sense the ven drum 2 
Lee A OR pr 
ceux n une Méla- 
SR 
DoReGEe EDR Gene e ren are à 
sean ee Echéens fe cancanner à [1) Itbe. 
me, caf vous les Hilores ne le révolterent pas , mais fculement 
des Meileniens de nation, qui dés le commencement s'étoienr 
desaurres Hilotes; Error os 
25 dans la fuite ; quant À prefenc il fufér de dire k 
RE refpcét pour up meacke de Del 
prenne ifamene donnerenr la vie à ces art 
2 : 


Tanagre, voil ce que l'on raconre de Tilzmene, 

Dans la de en voit cacore trois fistuës; l'une 
d'Apollon Pycbseus, l'autre de Diane, & la sroiféme de 
Larone, L'endroit où font ces ffaruës cf une enceinte 

Pr pen en ge p 1 


pres fe célébrenr avec 
Béatcomp de lmnbe« sue de Sparte ra D & 


domx der Hiorers Gi. Par Aves Les Ethéons. An lieu de 
Ads dr Hier, de Du # A] 2 ex aôbune. qu East un sa 
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fonne des chœurs de mufque 


en l'honneur d'Apollon, Prés 


de là fonc me ar rec dr 


à Jupicer un Es 
triéme à Nepeune Ferme! 


à Minerve A 
1 }Afphalius, on à um 


ont aulli chacun le leur. Vous verrez encore ane grande flatug 
D a reprefenre le y ele amv 


Deer ts Bret 


ce le eft le rombeas 
d'un Oracle furent 


de Tegee à Sparte, & dépofez cn ce licu-là, À: 
de (à fé D ira cm le parrait du roi Pa. 


lydore fils d'Alcamene. Les 


Lace: ont cellement 


siingué ce roi entre rous les autres, qu'encore à les 
blics fonc fcellez de fon fceau. Au même 

a Mar qu porte un pecie Bachus, er ractasa à © 

5, Lä fonc auffi rangées d'anciennes ftacuën 

arret es Ep hores de ces temps-là, Parmi ces fs. 

pet ve emma d'Epiméde & li d'Aphareus fils 


de Périérès, 


piméaide , nésond aoire à Lacédé. 


moniens en parlent CE ar de vérité les Argiens, Da 
côré où font | les Parques ira Sheet es {alles où les La. 
cédémonien 


prennent ces repa: 


ditia, [318 là eft auifi pe rester & M imp 


Sn Si en fortan del Place voux prencns la rue des. Bar. 
L rieres, vous erouverez une maifoo qu'ils De encore au 


l'hui {4} le Havnése. Mais 


avant dire ce que c'eft, 


eft bon Her d'où la ue a pris fon nom. 1 
die done pr qéenpe de Pénél, 4 es rames fa 


fille, la 
à la coutfe, 11 


{r ee 
A re dise 8 iné 
hrantabe. Ja fins de La vie 
de Thète Lt 4 


unie aédeptian. 

NOE: dhté où font ler Po 

devait avertir si ‘le 
que le rene efl dtéineux, On saps 6 
perçoit aimer d'une Dinktfion conf. 
sémitde, Kolinins à téché tue 
Lex oc qui marquer, & à 
tqs ina paru À ralfmnabhe & fi Lice 


Ne Re de terteu ten 
Ed as Te 


NOT Rosnrte, C'efld-dive la maé. 
des bents. 
Ctnreent 


CAM ELLERNR SLR Sd IE STE STE, 


Leenrene 


> 22m 


Vowacts Det æa LACONtE. af 
Pénélope: «La lice où l'on courue étuie certe eut, & parce. 
elle éruir fermée dé deus barrierés, 1e nom lui en eff refté, 
w cout Jcarius né fie en cela que ce que Danats avoit 
fait avant lui ; car Danaus ne pouvant marier fes filles à caufe 
de lhorcible crime [1 } qu'elles avoient commis, il Ge publier 
qu'il ne demandoir aucuns préfens de [à] nôces & qu'il per- 
Morroir à fes filles d'epoufer Les hommes qui leur agréroient 


femme vendit cette maifon un certain prix qui fut paye en 
D d'en Rs Et ge PES 
noyé ; le commerce con en un écl ue 
chofes néceilaires à la vie; & ce que l'on mr be Ton le 
payoir en bœufs, en efclaves, en un morceau d'or ou d'ar- 
gene tour brure & nullement afiné, Et encore aujourd'hui 
Ceux qui vont aux Indes, y portenrdes marchandifes de Gréce 
LE eu 8 Rec en poine 

pr monnoyées, quoiquede pays abonde en mines d'or 
& de cuivre, 

Au-deffus du fnar des Bidiéens, il y a un le de Mi- 
nérve où l'on dit qu'Ulyffé confacra une ftatui à la déefle 
fousle nom de Minerve[;)Célthea, comme un monument 
dela viétoire qu'il avoit remportée (ur les aysans de Péné. 
dope, & il fe bâcirfous le même nom rois témplesten crois 
endruirs diférens, Au bout de la roue des Barrieres on erouve 
not fépuleure de héros, entre aurres celle d'Tops que je crois 
avoir vécu environ le temps de Lélex & de Mylès, celle en- 
core d'Amphiaraüs fil: d'Oiclès ; on dir que ce fonr les en. 


On mais iétoù d'en 
ROC CIS ra to re tp d'en Et à 


que les Den en à déja 
tnésent bars marts là nuitée Foueni plès d'unc preuve, & mous er 
Leurs nâces ; à la rélerve d'Hyperm. avoas; dans Hombre. 
bre qui Guiva Là vie à Lyncée, [3] De Aaeree Clones etats, 


(a) eut me drmamduir anvani pré vu: viéais ane taf. Minerve Cles 

thbas pascoque Minerve lui avoit pro 

Mioct ufr des préibnt à la fancice déicnnae: T ++: fiat 
M 1] 
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ADS de rncaur:qui Le nc aitvé csmmbees 1 | 
leur coufin germain ; celle enfin de Lélex même, Allez près 
LASER Neprune farnommé | :)Tenarius auf 

lent-ils point ce temple autrement que le Ténarc. ‘Pres 
de vous verrez ane ftatué de Minerve, qui fur conlserée 
difent-ils, par les Lacédémoniens qui allérent fe Vrr 
en Italie & fur-cour à Tarence. Du même côté il y à place 
pl A gras me pv ts 


ie de Méné: 
la Lip ee <a as Men 
espliiqute dur ef morens érrbes FO 
3 por Pom 
Re ap porn pa mac 2 mac 
d' PRÉRERRES rene 
affurent Talthybias. Quoiqu'il 
en foie, Ce Talthybius fie éprouver fa colere aux Lacédémas 
wiens/& aux. Athéniens , pour avoir viole le droit des gens 
en la fonne de ces hérauts qui étoiene venus demander 
por rene ol se eu en 
des Lacédémoniens fut ï les Athéniens 
Mie à PHENSE M arte 
lé à ces 
nes pre Nm 
Dans le même quartier vous verrez un autel dédié à 
Apollon [4] Acritas, un temple de la Terre, lequel ils nom 


LEA he À ar LE Nage ge ere 


Gras Rap eq ir & de Pollux. Du côté 
un voie un semple de Diane, & un peu Sr 

loir La 4 Éd £es devint qui vinrent d'ER&C que lo 
amides. 


_ Maron & Al ont auf Men + 
é c'étoir grands étmidas 
dre sd pu lame courage au a (4 2 les. 
vous Lou) : 
Frot, ue is par les a og Fra 
fabjugué les Achéens Ie AS Een n de la 
À Laconie , mare raid Are ef oi de les 
ri us révéré eft c mere 
| Dre. rank mot sd vous % 


Lo 


fera voir 
RS de Théfée, & préy d'Aulon 
v SES m1 AR d'au 


La de Sparte a encore une autre ifé, & de 
ce on trouveun édifice où les habieuns viennent pren 
de ss rs marne ls 

] afmble encure j s difenr 
que ce D her va Thalere de Same 
le fer trouva l'arc de etes Sd ie do de 


al 
qi 
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viennent poline de ce qu les Argiens racontent de lui, & 
nient même (ai ]que les Argiens ayenr jamais fait la guerre aux 
Gnofliens. 
Crax , Vous trouvez enfuite le combeau de Cynortas fils d'Amys 
x, Clas,& un peuplus loin celui de Caftor ave ee ne 
cit roue auprès. Car ils prétendént que Caftor & Pollux, 
ut fils de Tyndare , ne furent arr pon 
x, que quarante ansaprès le combar oirils fe 
contre Disc & Ida, AA ee auffi le tombeau de ces 
a fils on ne mnt y de … j'ai parlé, & 
l'an nomme Sxiass ci 1 ya plus d'ai 
PE fépulture eft chez les Meléniens, À Pen rar 
la guerre & le long-remps que ces peuples ont pañlé hors di 
Peloponnefe, font caufe qu'après leur retour ilsn'ont 
pas reconnu Leur propre pays, ni retrouvé pluficurs monte 
mens de l'Anriquité qu'ils y avoienc laïféz; comme donc ils 
2e ae mesau initruiré rer mare mena 
r fufpelts. Au <ba Venus Olym- 
PS CS Lane vs bäxi à 
ce qu'ils difene par Orphée de Thrace, & felon d'autres par 
cer Abaris [2] qui écoir venudes pays. Hyperboréens. Quant 
À Carnéus furnommé Je Demefrqne il honore à Sparte 
avanc même le recour des Héraclides dans le Peloponnele, 
& il eur d'abord un oraroire dans la maifon.du devin Cris, 
qui étoit fils de Théoclès ;ce Crius éroir f, bien ancérieur au 
retour des Doriens, que leurs coureurs ayant rencontré. fs 
fille qui portoit de l'eau, ils bécenr ion avec elle & 
la frire Lena ra ou fon pere, où ilsapprirent de lui 
comment ils dévoient taire pour é rendre maîtres de Sparce, 
A l'égard du culte d'Apollon Carnéus qui a été embrailé de 
tous les Doriens, il tire fon origine d'un certain Carnus qui 
étuit J'Acaspanic, &-qui avoit reçu d'Apollon même. l'as 
de deviner ; ce Carnus ayant été tué ‘par Hi s fils de 
Phylas, Apollon frappa de la pefte cour le camp des Dorientg 
Ce) 8 micnr bee que les Artiemi. Gr de Sourbun & Seyre de nation. He 
Le Ph rodeue & nr 
l'on ne pour démbler 6 ce qu'iluit comme dune de 1] 
rapporte œux Arpiens, où ans Lack.  flliiis des choits ferprenanees 
démoniens. J'a fuuvila verfin de Syl. £ dr qu'Abaris avosr és: 


base. 
Ta) Parc Abatrs res As ah 
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Hippotès fur banni ce meurtre , & les Doriens appai 
rte la maene de derio d'Acsrnanie par de stpRtone 
vuces à ce defféin, Mais le Carnéus que les Lacédémoniens 


rope, & qu'À Les pme n, 
Cépendaoc d'autres es Grecs confkruire ce 
cheval de bois q fut 6 Eual aun T hp e une 


confacré à Apollon , & là ayant attiré fur eux la 
gr pr mg mg rs en fon Lotacars dde 


lévrre à la maniere des Anciens, 


de là font crois aurels dédi Per Pete 
[] trois au Qu 4 
Rires Abus seau Diatéifes . 

d'Ambali. Vis-à-vis ct une éminence appellée Celens, où 


ere er de re CE EE are 
à Vrvoit on la 2) cormis mn 
Gina à Abe avr Êk Car. 
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lent Dionyfades & Leucippides facrifient à ce héros ayant 
que de ferifier au dieu, Outre ces précreles, il y a onze aus 
RP ER TR EURE 


ans difpurene le prix de La couriè entre elles fuivant une cou. 
tume qui leur a êté fpree l'orack de Delphes Du 
temple de Bachus 4 celui de Jupiter [+] Evañemas il n'ya 
in; & de ce dernier on voir le monument hé: 

de Pleuron , donc les enfans de Tyndare defcendoient par 
leur mere ; car {lon le {21 Afus, Theftius de 
E peut. fls de Pleuron. Pres de M, 

ft une colline où Junon Argiva a un remple, qui aéré cas 
femme 


eat 
den, & qui reprefenre à ce qu'ils difeor [4] Venus ; 
Furet (EU fentes Qu boc Series À Me des en 
ces à cerre Déelfe. Sur le chemin qui mene à la colline on 
trouve à droîre une ftatuë d'an certain Héfymoclés fils d' 
pofthene, ce Lacedémonten fur couronné onze fois pour avoir 
remporté le prix de la lurre aux jeux Olympiques, & fon pere 
l'emporta encorefar lui, ayant été coûronné douze fois, 

Au fbrrtir de la Place, s allez au couchant vous verrez 
[file cénotaphe de Éls de Tellis, & enfairele chés- 


MNT rat 


ET Sen poète A, Let di 
LA pe por de pa de Ga eq 
depoñte Afin. à vovoir en ls $ ç" Oiympaade 
sg Hein ci Pen Ds gré creme 


tnt bananes Dr em DeE 
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“es Oraifons funebres de ces grands Cagitaines fur leurs 


0% furenc rapporrez des Thermopyles par l'aufanias 

ranté ans siebe D ere, Li Ki vas mu nue coloese rs 

| fonc gravez les noms de ces braves hommes qui fou. 
r l'effort des Perfesaux Thermopyles, & non. 

Teurs noms , mais ceux de leurs peres. 

Îl y a un quartier de la ville , qu'on nomme L Téemé. 
Hide ; où fonc les tombeaux des rois dics Agides. de Ze/hé 
L €fk rar contre, c'eft le lieu où Jes Crotanes s'aflemblenc , 

Croranesne foot autre chofe que la cohorte des Pirana” 
tes. Vous crouvez enfüire le remple d'Efculape , qu'ils nom. 


ment 
tombeau de Ténarus, 
avance dans la mer, a pris {a dénomination. Dans le même 


ier vous verrez le temple de Neptune | 5) Hippocurins 
À cui de Diane Éginé np ad He 


[ile Libé. y re dus ne 


a & alle épteomr [4] De Dimie Memia. Le tete shit 
EE En Mens e 
Aie sej que la cohosre des 9 du bon d'ene meme appel. 
Crounes évoir là que celle dés dones s . 36 CRU dé 
à nai] .Mensiius La , ml Lomné. 
« 16, de premier Live de fs 
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leu Ru que Eng i 
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red 
DR ne) 
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de Lycurgue ; car Li vourgue a fair des pe 
ps ur (2 répabtiqetén Eddy mais auf pour les 


exer. 
Sr ES entre dés jeunes sain La Lace. 
Er ns le col 
où les jeunes gens fonr ik facrifient avane que d' 

ui cons Ch college el bors de la ville & près du 


[:]L4 sdü mor [1] Yw À labanier. Cf. 
dy juré à free d'afier, & cet 
e ere ut ° SN forment Done 
parceque Les fronton où F4 poème 
au'eltes contre MID re à pe dompit 
lincontinence, Abfffdans les Thefino- cooune dieu de be 
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quartier appellé Therapne, Les deux eroupes de combateant 
Fendlont ie pod d'une chienne au dieu Mars , ne croyans 
pas pouvoir offrir au plur courageux des dieux ne rémnl 
plus agréable ; que l'animal le plus courageux ge yaic en 
tre les animaux domefliques, Je ne fçais au refle fi les Las 
cédémoniens ne fone point les feuls de tous les Grecs, qui 
immolenr le petie d'une chienne à quelque diviairé : il fus 
pourtant en excpær les Colophoniens qui oot courume de 
lacrifier nn petit chien noie À Jeur en pe Enodia ; ce fa 
crifice rant à Colophon qu'à Sparte fe fair la nuit, Mais de 
Ê les jeunes gens après leur facrifice prennent deux fan. 
apprivoifez , & les menent avec eux pour les faire bats 
tre l'un contre l'autre, chaque eroupe s'inréreile pour le Gen g 
ilarrive même d'ordinaire que la eroupe dont le fanglier à 
été vidtorieux dass le Plaranifte, eft -läimêème qui rem 
porte le lendemain la viétoire, Voilà ce qu'ils pratiquent en 
creux dans leur college, Le lendemain fur le midi ils 
dans la plaine doûr j'ai parlé, aprésavoir diré au fore da nuic 
de devant, pour fc br) côté chaque troupe pren- 
dra le chemin du rendez-vous ; car comme J'ai dic il ÿ a deux 
pones , l'un d'un côté, l'auere de l'ancre. Le fignal donne iln 
fe {2} bartenvà coups de poings à coups de pieds, ils fe mor= 
déne de coure leur force & s'entr'arrachent les yeux , vous 


les voyez fe battre À outrance rantôrun contre uo , tantôt” 


x pelotons , & ranrôr tous enfemble, ue troupe fai. 
5 roux fes efforts bee PAR à pouffér 
dans l'eau qui eft derriere, 

Vers ce bois de plaranes vous verrez auifi le monument héz 


& la premiere qui 


À leur décfe Ænodis, C'et la Cela nou parait ercrsondinaire 
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de la courfe aux jeux Of: De. 

np ph ire r Donne TRE 

manne RO Fonds 1] d'Alime & d'Ena 
Da 8 + peu plus loin celui de ée, & au-deflus cer 

Sdbru ; € c'eroient, à ce qu'ils difént , deux fils d'Hip- 

Dia Des a donné fon nom à une fontaine qui eff dans 

vaifinage, ce spl E Tan A 

droire du monament dé Sébrus vous remarquerez le tombeau 

Aa SPA TEE Dans EEE , Soiqu'écrics 

Jane qne La] da ais PASSES en 20e done les 
mors n'onr aucune douceur, La le trouvent le tem) 


une d'Hercule armé ; 
on dit qu'Hercule poor Mer er ed 
re Hippacon ave nan, la raifou que l'on don- 
ne de la d'Hercule GATE SE famille, ie cœ 
héros étant venu à Sparte £ purifier du meurtre 
d'Iphieus, De pat 
vant pas mm eV leur. mic 
les armes moins flon qu'on le raconte à 


de rise 

il écoie auffi coufin germain d'Hercule ; étant venu 

avec lui à Sparte dans fa premiere , va Jour qu'il & 

promenoir par la ville , comme il eg ee 2 

LR, Poe Pi far Se CN Re , Eonus 
a audi.rôt les fils d' 
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mais ayant été bleffé dans la mêlée it fe retira. Quelque 
temps après il revine avec main.force | maflaers Hippocoo 
& fes enfans ,& vengea ainfi la mort de fon coufin ; c'eftpour. 
ua l'on voit le combeau d'Œonns auprès du temple d'Hér- 
cule. Si en fortauc du Dromes vous allez du côté de l'Orienr, 
vous rrouverez un temple dédié à Minerve A xiepermes où Ven 
La } on prétend que ce fur Hercule qui le fic bâcir après 
tertible véngeante qu'il rira ri ai & de fes fils; & 
ce furnom vienr de ce qu'aurrefuis les châtimens des ho. 
mes écoient appelez du nom [1] de pené. Minerve a enco. 
re dans cette rié un le, que l'on erouve à gauche aw 
Sortir du Dromos ; on allure que celui-ci a été confacré par 
Théras fils d'Auréfion , petit-fils de Tifiment & arriere pe: 
tic-fils dé Therfandee, il mena une colônie dans l 
Callifte , qui depuis a pris le nom de Théra. Enfuire vous 
vérrez le d'Hippofthene, bomme célébre pour avoir 
été plufieurs vainqueur à la lutré ; ils lui rendent dés 
honneurs divins fuivant un certain oracle, & en l'honorant 
îls croyenr honorer Neprune même. Vis-d-vis de ce remple 
il y aune fhacuë fort ancienne qui repréfente Mars enchaîné, 
für le même fondement que l'on voic à Athénes une Viduire 
fins aîles ; car les Lacédemoniens (e fonc imaginé que Mars 
étanr enchaîné demeurerait toujours avec eux , comme les 


nomment le Pæcile, & auprés vous pourrez voir les monu- 
mens hérürques de Cadmus Gls d'Agénor , d'Œolycus fils de 


Li] De nom de pané. muni, d'où fe de la nouvelle trop randive de ls. 
vient Le evo Larun Itwmble que vidoine de Thcfée Sir le Minocure, 
da rerape die Ale rat Grec née 4] Cnautre Lefrbé. Pac La lectsere 
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ox a dit, Yicloure était fufferte comme parmi mous, 
Pre AB d'A, ous 


Vovace nx LA Lacowrt. 317 
& d'Egee fils d'Œolycus. Lt pus Al d'Egue quon A 


monumens, [ls y one même re or i d'Am. 
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molent une chevre ; ils ie présentes desde LS bise 

s dan cmmbar cat Hipeson à ce 
tre fes cnfans elle ne l'avoic point eraverfé ,comme ilatércen. 
doit qu'elle feroir , & comme elle avoit fic dans coures fes 
autres entreprifes; & faute d'une autre vidime, il lui facrifia 
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car il Faudroir êcre infenfé pour s'imaginer que l'on fe 
d'une décilé ; en la repréfentane par une flarué de bois 
cédre avec des chaînes aux pieds. 

Le vemple le plus proche qui fe préfenre enfuite , c'eft ce. 
Jui d'Hilaire & de Phuvbé. L'auceur des paëñies Cypricnnes 
a écrire qu'elles éroient filles d'Apollon ; elles unt pour pré 
rrefles dés vi qui fe nomment Leucippides , comme les 
déelles elles-m qui ont chacune leur ext. On racon. 
te qu'un jour l'ane de ces vierges voulanr parer la ftacuë de 
la décife/ lui changea entiérementile vifage en la reprefen- 
tance comme léréfemmes fe mettent aujourd'hui ; & que con 
cenre de fan ouvrage elle fe difpofoic à en faire autant à l'an. 


tre, mais qu'elle eue un qui l'en détourna. Un œunfén 
op de Dandelertes {1 


es u à la voure du remple, 
& le peuple croit que c'eit l'œuf donr accoucha Léda, 
femmes de Sparte filenç tous les ans une pour la ka. 
tué d'Apollon qui eft 4 Amycle , & le lieu oùelles filent s'ap- 
le par excel Li T anique. A: eftune maifon qu'ha- 
ivoienc autrefois les fils de Tyndare, & qu'achera si 
un particulier de S nomme Phormion, Ün jour, à ce 
Von dit , les Diol ses RAS ER , € ns 2 
étrangers qui venoienr de Cyrene ; ils lui demandérent l'hofpi 
DEEE Je pri GT ap rar 
dans fs , c'était celle où ils s'éroient plû davanrage, 
larfqu'ils éroient parmi les hommes ; Phormion leur dir que 
roure fa maifon éroie à leur fervice ; à la réferve pires 
de cerre chambre qui éroir occupée par une jeune qu'il 


avoit ; les Diofeures prirent l'ai u'oo leur donna ; 
mais le lendemain Les pet E EU qui la fer. 
voient, rout difparor , & l'onne rronva dans fa chambre 
deux flaruës des Diofeures, une table , 6 fur cecre rable [1] 
du benjoin; voilé ce qu'ils racontent, 


1] Le jé de bamdeeties » des dosnles. Ansafès l'a ne 
Mr ue pl pr pe mm 
un ant d'éntruche , & le posplé éroit fon. Un léger changemencremédie at 
ridicule que produiroit La Émve dis dt 
dom & Polluz évolene fortis. | pile, & certe csmeétion n'a 
Cala en dire nue à FX à harinique de Sylburpe 8 del 
pays &e détqms les rerny. 
Hébnine da tevie Chamber qui Da brnjers, Le terme Grec ef 
ar Ÿ aici une faute de 0e pol É 


mhSNE un ECTS M MIE Eu 


2pnsYRENETI Hu its me 
pl RATE dt SE ca 
+ HER His inter if ol 
È TEE Deus Siege AE Ë li 
Hi CHARANIEE SHLEEE ju, 
ARR ail HE 312$ 
SLR ÉPAE ET Ent ! 
ar É HE HTPITE 5 55. 
A Je 
ut FRAAIRAARE HALLE: DEL 


Du remple de Diane il n'ya loin à celui de Lucine { 
ir difenr c'eft l'oracle qui leur a conieillé KVIL 
de bâtir celaici , & d'hunorer Lucine comme une déeife. Les 
Lacédémoniens n'ont poinc de citadelle bâtie fur ane hau. 
9e nn mir agree ro ee Laer 
ils ont pluficurs collines dans l'enceinre de leur ,& ta 
plus haure de ces collines leur tien lieu de citadelle. Miner- 


| 


toux 
ils fe fesvirenc fur Giriadas, originaire & natif de pays ; fl à 
fait auf cantiques , & entPaurres une hymne pour 
Minerve lur des airs Doricns. Au-dedans du temple la plè- 
7] Tant il of cemune naturel à {51 Onbian épôies vnles y quù A 
per arte += A De Me Pt site 
qu 2007, 7273 


la fperftirion # sarécese 
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pa Dont pér Panne rs «A I PT re 
LU g enr que c'eft Léa: t Rhégiura 
pue  felon que See ordre RDS 

de Scyllis, & fclon d'autres de Dédale même. De ce cd 
ré-H eft an endroit Scenems , où vous trouvez le por. 
trait d'une fenune ; les Lacé iens difent que c'eit te 


chevaux dans la carriere, & remporté een pe Lo 


one au cat de Pts m'abftiens Fan aitu 
tures, parcequ'elles Les pe vds rer 
VENT LES LS plufieurs CLULLS 
pus PC fort dé. Mais j'ai fçu d'us mac fe) 
lance que Paufanias fe voyant atteint & convaineu de crahi. 
fon , avoir écé le feul qui le für réfugié à l'aucel de Minerve 


l'armée navale des nocioe E llous SEULS 
br sm devine amoureux d'une jeune Byfantine ; ceux 
qui as ordre de l'introdaire dans fa chambre ,.y étant 
entrez fur le commencement de la nuit , le crouvérent déja 
endormi, Cléonice , c'éroit le nom de la jeune perfonne, en 
de fon br renverfa par mégarde ane Lam 
éroit allumée ; à ce bruit Paufanias fe réveille en furfaur, & 
comme il éroir en des agirations continuelles | à caufe .du 
detféin qu'il avoir formé de trabir {à patrie, fe croyance dés 


cn A Te ah © 

il ne pot re 4 

expédier qu'il Br pense en à Jopies 
en 


E em y 
Pa en Vin aie. Arcadie pour 


: de Rhégram, Ci den 
lténrs nd El Po org at. 
Pains nor en L'écinon grecque. Plucinque dis ka emérme chat 
 d'Alde Manuce dit à Egieur. bonne. Hossss 
: oë} 
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enfin à Dieu & 4 Cléonice la peine de fon crime. Les Las 
cédémoniens 7 ordre de l'oracle de Delphes one 
depuis x ftarues de bronze à ce prince, & encure 
acjourd'hui ils dent Jet UD. Epi 
dore , dans la penfée LE eh + ALES 
trement pourroir fe fr de l'injure qu'ils lui ont faîteen 
la perfoane de Paufanias, lorfqu'il écoit fupplianc aux pieds 
de fes aurels, 

Après ces flaruës où en voir ne de Vents farnamméé 


* [#7 Ambologéra ; celle-ci a éré auffi di par l'avis de l'O 


raële , enfüite celles du Sommeil & dela Mort , qui font fre- 
res au rapport d'Homére dans l'Iliade, Si de-là vous 
dans la ru Alpia, vous erouverez le remple de Minerve dite 
(1 Ophthalmicis ; on die que c'eft Lycurgue même qui à 
conficré ce remple fous ce titre 4 Minerve , en mémoire de 
ce que dañs une émeute , ayant cu un œil crèvé par Alcan: 
dre à qui fes loix ne plaifoienc pas, il fur fauvé en ce licu.1à 
ee peuple, fans le duquel il auroic peut-être per- 
l'autre œil, & la vie même, Plus loin vous rrouverez le 
temple d'Ammon , car il paroît qu'anciennement les Lace- 
démoniens étaient de tous les Grecs ceux qui recouroient le 
5 volontiers à l'oracle de la Eure Oo dir même que Ly. 
afiégexne la ville [4] d'Aphyris près de Pallenc eue 
durant la nuit une du dicu Ammon, qui lui cor 
filla comme une lement avanrageufe à lui & à La: 
cédémone de laïfler les en paix ,confeil auquel il dé. 
Féca Gbies , qu'il leva le 3% qu'il porta enfoîre les La 
cédémoniensé honorer Ammonencore plus qu'ils ne faifoient ; 
ce qui eft de cerrain , c'eft que les Aphy révérent ce 
dieu comme les Lilsyens mêmes. Quant au temple de Diane 


Au géme Epiderc. table ocre priere dinde d'iné 
ue op eo Fra L Ven Re le dique de 
pétae évoient par les Latiné veallefe, 


ce & qu'Arafte lui à donné dans class l'atte 

véchon Latioc. 4] La vale & Aphbyis. Aphytis 
Ex dunes Abalagéra ; c'eft-à-dire éron ave ville de Thrace 

Pom que cimque la Fhanque de Elle étais célébse pas a 

a dire fa Quel, 6 propos de remiple de Jupites Armaoe. 


VoxAG! DE LA Lee ET: 
D re app n mhn en racontene. 
on eux un une + 
Sr in 
Êre dans un combat il fut vendu & envor 


émoniéas, car premiérement 
daconbas A phides Taie él por or che T 
bre : grrr 1 M 5 lai 
ke plus 
came auroient.ils He faveur ve pr Mais 
auroit eu un combat, je ne vois d'a 

Den de pet êe vénlns rh ler qe 

mb ayant opens ere 4 au 
prireut même Aphidna ; cette pecire doit fafice 
en 


on va de le on trouve la Tiafe , 
riviere doc eee d'ane fille d'Eurotas, 
Le temple CR RS PRE 
cel des deux Graces, Phaëana & Cléra que le pote poète Alcman 
a célébrées dans fes vers. On dic que c'eft Lacédémon qui 


Sp pret ne ous & l'on voir 
Er le TEE dix 
qui anciens que la guerre de Sparte 
contre les miens. cm rave 69 ol re pre 
Me Dünoe fur le fecand ; ces deux & les bas 
reliefs font de Gitiadas, Le rroifiéme = 
Ceft un ouvrs pd Gare qui étoic de: -& - 
re clete d' enont chacun un 
AL d'AnHoe vous 8 ph a gr 


296 arch sheet £ 
, c'eft Sparte elle-même j clere le: 
TD ete dre dir its ee Does Vo 
NE sida quel Lace Shane 
facrez après la vi iens remportérést 
3 Fra Tr Mais pe pre mès.curicufe , c'eit le crûe 
ne d'Amyclée , faie par un ouvrier de Magnefe qui fe nome 
moîr Hachycles , & non-fculement le trône eft de lui , maïk 


Dans un endroic Jupiter & Neptune enlevene Der 
d'Aclas , & Alcyone fa fœur ; Atlas y tient aufb faplace. 
Dans un autre vous voyez Le combat d'Hereule avec Cye. 


Thefée qui combar le Minoraure , mais ël craîneke 
Minotaure enchaïne & encore vivant, ce que je ne fçai 
pas ; à c'eftune danfe de Phéaciens & 

chante. Ces bas reliefs vous une infiniré d'objers 


Lestphrieé. Los Jai réçur Hescihe chez hui & la bonne 
2 digne Disc fans bone panel 6 À Eo bles aout 
ce mo Magnéfens une querclis Cesar, 
Mhémiferte ad) 4 domt robert ae J 

pocré Ma culte en Grèce, üde, Voyez Apoilodoge , Liv, 2. 
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reralfe le géant Thuriur , Tyndare combor contre Euryrus ; 


cule dans l'affemblée RS er M rs 
Meffion du Kéjour des biénheareux ; l'élée mer fon file Achil: 
Leur es mains de Chron i en CN RE TN 
on, MRÉRCRACRASS enlevi l'Aurore À caufe 
de fa beauté, les dicux Drtne 40 LU pince de leies 
bienfaits les nôces d'Harmonic. Achille combat contre 


déja métamorphofée en vache ; Minerve éc à Vot- 
qui la pourtuit : Hercule combar l'hydre de 
on le raconte , & dans un autre endroit il traîne a; 
chien roi 
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loir c'elt Acañle qui célébre des jeux funébres en l'honneur der 
fon peres enfhite Vous trouvez tour ce qu'élumére dans PO 
dyffée raconte de Ménélas & de Prorée l'Egyprien. Dans un 
autre endroit Admerte atrele à fon char un & un lion, 
= un autre enfin ce font les Troyens qui font des funérailles 


left pofée la flatuë du dieu : je ne connais perfonnie cn 
brie” la hauteur ; agrant que Are ne 


elle eft au de trente coudées : ce nef poine Bathye 
clès qui l'a ire , car c'efl une flaruë d'un goûr fort anciem 
& fans art , qui à la réferve du viläge , des mains & du boue 


un calque , & tient dans fes mains une lance & 
La bafe de cerre Maruë cit faire en firme d'autel, de 
qu'Hyacinthe y ell inhumé delà © 
lennitez de la ce Hyacinehia , avant 


sr 
il 
LE 


de facrifier à lon ; l'on ouvre une petite porte d'ar- 
permet oi Fon fair 
Tanniverfaire  d' L é 


255 


DEEE ER ee 


300 RE Re TL 
ner doic avoir l'air terrible {1} combats ; c'eftpoar: 
quoi Homére a dicen parlant d'Achille, 

Un loc en eulere à les yeus mins wrobles 


chaffee La & par Nicoitrate alla chercher une 
rétraice à Rhi rès de fon amie Palyxo ; que cerre Po- 


& dans ce un la princeife 

ver à étre cle y cévors fs Rues égui 
ries qui prirent Héèlene , l'arrachérenr à un 
glerent; & ce fait, dit-on , eft & vrai , que pour expier le 
crime de Polyxo les Rhodiens bâtirent dans la faice un rem. 
Te rm rase eh dre à 


suffi que [4)je ra; un conte font les 
nine fee Heu le motor des is 


île 4 [5] Achille, & qui a nom Leucé ; cerre Île 

[: L'air terrible dyus les combat. 6e là un conce, une Éble, con tn. 

Pannes Le furnoe Thfr-  effee ce qu'il cnfae ft ec, 

POI Def eue ferai due Sun Len. Tonus Tsie De 
à, 2 
:E venger ue té. 


gén Fr. 
14) Hélens Demdntir, cell Hélenc elle ls emiporcadars L Tanrmque , Re 
À un arbre » dû muet fm, del enune Île da poce Enrin nome 


ads, 

Ca] tait sé. Met de l'iremortalite ; endisé elle La 
mo? LA 2e ea avec Achalle , &° La Some er € 
de l'auteur, area Ave aura fierté riloches. Tous les Gésgrapbes ; coms 
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, fils de ï 
Phellia om voit fux le chemin pe ap am ed 
ris qui devit auerefois une ville de la Laconie, Enfuire vous 
trouvez à droice un chemin qui vous mêne à là montagne 
de Jupe Meier ai du. à ce qu lus Le + 

, ain dic LT 4 ue. 
on 


L 
facuës qui font ex alter in'y a les fem. 
ques mi po sE y og 2e 


ir à Sante and franges 


tes fauves Jar. cour beau dé chévres fauvages ra 
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VoyAcr nx LA LACOWE. 
Eleufinienne c'eft le furnom qu'ils lui donnent, il aifene 
qu'Hercule ra caché en ce lion, pendant 
* de fà bleffire. On y voir une ftarie 4'Orp 
ne que c’eft un ouvrage des Pélaff se “à 
js (les myftores de Cerès ne fe célébrene pas là de 

FRE 0 maniere qu'ailleurs, 

Du côré de la mer il y avoit aurrefoisuneperite ville nom 
mée Hélos, dont Moméré fait mention dans le dénombté. 
ament des vaiff aux , lorfqu'il dit, 

Les uns vers W'Amyele , & les 'arietes d'Hélos. 
Cetee ville prit bn nom d'Hélius 1e ne Joipe des F4 
de Perfée viré étoie venu s'y écallir. que cemps à 
dés Doriens fêne, See Er rent 
hs rous les Een je au origine des [1 1! rémiers éfclaves 
rrenans à l'Etar, qu'il y ait Ed Lacé Es, ane, & la rai- 
rquoi ils fe Fônt aptes ilores, con ils l'écoienr 

en ufr, Ans la fuire rous fes c{Claves que freucles Doriens 
tue chacuo s'appropria portéréne auf le. nom d'Hilores, 
quaqu'ils Fat pouf la plà) Melésiens , “de la même 
maniere que l'on appella Hfefents vous les Grecs & du nom 
d'Helas qui Le lors dne cobtyde de la The, Hy À 
dans le boit, lis pe fheuls de Proféi La: 
ré rôus 1E4 #4 dé certafns jours dans le 
Eleuñnienne ; ce comple n° EN quinze BA 
Hieu ainfi pe du nom d'un certain, Lapithas 

originaire du pays ; ce lieit Faic partie du mon TA 
TU Derrhlu, où l'on voir 
rhiaris , lt expofèe à l'air. sn de Ban 
ES M Dion vois tr vez un FE que ‘on 


æe. sh en farranc de à En vos PA es fe chemia de 

readie, vouf rent) 

far de Minerve Para | eufiee ne Ve DT En] 
pas permis de tel” ox € tous Ley jeunes 

spires Dordnne 
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Vovace DE LA Lacowir. zof 
Asquelques vinge (bades de.là vous rrouveres J'Euroras qui —— 


prélque au bond du chemin, en ÿ arrivant vous verrez 
tumbéau de Ladas qui fur l'homme le plos agile de fan 
En il mérita d'êcre couronnéaux jeux Olympiques pour 
avoir. doublé le fade ; je crois qu'il tomba malade inconti. 
nent après fa vidhoire, & qu'il fe fie porcer en ce lieu, oi écant 
more il fur inhumé fur le grand chemin. L'hifboire dés Eléens 
duvs Le catalogue de ceux qui ont été courounez à Olympie 
fairmention d'un autre Ladas , natif d'Egionco Achaïe, qui 
remporta aulli le prix aux jeux Olympiques , non dé la lon. 
ke courfe , mais fimplemenc du {tide, Faatidese du côré 
Pellane vous rencuntrencz une petite place nommée Cha- 
racome ; d'où il n'y à plus qu'un pas à Pellane ; c'écoie au. 
trefois une ville où l'on dir que yndare f rerira , lorfqu'il 
foreie de Sparte, chaifé par Hippocoon & par fes enfans. Ce 
que j'y aiwû de plus remarquable c'eft un remple d'Efeula. 
pe, & one é qui n'a poine d'aurre nom que la fan. 
raine de Pellane ; on die qu'ane jeune fille s'y life tomber 
en pailaue de l'eau, & que fon voile fur crouvé dans une au. 
tre fontaine qu'on nomme Lancée, Cent ftades plus loin et 
un canton appellé [1] Belemine ; c'eft un pps fore 
aquarique , il eft arrolé par l'Eurocas & par rire de four 
ces, a défcemdanc à Gythion far le bord de La mer on trou. 
ve un village appelle Crocée ,& dans ce village des carricees 
où fe forment non des pierres de caille , des cailloux 
cour femblables à ceux que l'on voir fur la gréve auprès den 
riviéres, ces cailloux fonc furr difficiles à railler , unis s'ils 
étaient mis en œuvre, on pourrair s'en fervir à orner les nil. 
ches des remples, & ils foroienc auf un Farc bel effet dans 
des réfervoirs & dans des aqueducs, À l'entrée du village il 
ya une flatuë de pierre qui reprefenre Jupicer Crocéaré, & 
près des carrieres les Diofeures fonr en bronze, An fortir 
de Croce co quireant le chentin de Gyrhion & en prenant 
n droite on arrive dune bourgade qui a nom Egies ; on 


sue c'eft La même qui dans Homére eftappellée Augée 


AL y au écamg die l'étang de Neptune, & fur fa rive un 
du dien & une fie | on.n'ofe pêcher cer étang ; 
parceque ;dir-on, fon le pêchoit, onféroirfs] métamorphofé 
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196 Pausanras, Livae UT, 
en un certain polflon. Gythée eft à quelques trente ftades 
d'Egies, c'eft une ville für le bord de la mer & qui eft habit 
réc par ces [1 ] Eleuchérolicons que l'empereur Augufte afrans 
chit de la domination de Sparte, 

Tour le Peloponnefe elt baigné de la mer , à l'exceprion 
du feul côté oùt fe vrouve l'Hlime de Corinche ; mairies 602 
tes maritimes de la Laconie ont le Lt ie porter des cas 
quillages sy fonc excellens pour teindre les étoffes en poura 

re, & qui ne le cédenr qu'aux coquillages dela mer rou 
La villes que les Eleuthérolacons occupent aujourd'hui fé 
au nombre de dix-huit ; la prenfiere cit Gythée que vous rene 
contrez en defcendanr d'Egies vers la mer ; vous avez enfüi> 
te Teuthrone, Las & Pycrigue d'un autre côté vous trous 
vez près du Ténare Cénepolis, Œtilos, Leuêtres, Thalames, 
Alagonie, & Gérénie ; (ur le bord de la mer au de-là de Gy« 
rhée vous avez Afope, Acrics, Boée , Zara, Epidaure aus 
tremenr oommeéc Liméra, Brañes, Geranthre & Marios; c'eft 
tource qui rélte aux Eleirbécolacons, car autrefuis ils avaiene 
vingr-quarre villes. Quant à celles dont je vais parler , j'a 
vertis que [1] bien.loin d'être fujertes à la domination de 
Sparce &de de l'Ecar , comme d'autres dont j'ai 
parlé plus haur, elles font indépendantes , & fe gouvernent! 
par leurs propres luix, Les Gythéates ne reco aucu# 
mortel pour aureur de leur origine; ils difenr qu'Hercule 8e 
Apollon f difputérent long.remps un trépied , & qu'ayant 
enfin rerminé leur querelle ils bâtirenr Gythée de concerr & 
À frais communs ; c'eftpourquoi ces dieux ont leurs ftaruÿss 
au milieu du marché ; Bachus a aff la fienne aaprès d'eux; 
& dans un autré éndroic oo voir un Apollon Carnéüs, Les 
principaux remples de La ville font celui d'Ammon , & célui) 
M'laape ; ce dernier n'a poine de plat-Fond ; le dieu y eft 


LL 
en parle dans, de l'adreifé des 0} ue brrn-torn d'être 
animats, Au refle donne À der. Use Ki dans Le 
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leur Door fol marque qu'ils n'éuvent Cest faureefl ban Le arr 
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La rares en bronze, Auprès eft une fontaine dice La fon. 
e 


d'Elculape ç un peu plus loin vous cruuvez un temple 
de Ceres , qui eft chez eux en grande vénérarian ; là Nepru. 
ne a Gftaruë, & l'infeription porre que c'elt Neptune Le mat. 
tre de la Terre. Les Gychéates révérenr encore une ancien. 
ne divinicé doncils parlent comme d'un vieillard, & qui a, 
difeorils, fon palais dans la mer; je m'imagine que c'tit Né 
rée qu'ils veulene dire, & je le conjeaure de ces paroles de 
Thétis aux nympbes dans Homère ; 


Pour row ,nymphes ,rencrez dans vos grottes profondes ; 
Un vicillard foctuné vous arceoi (ous Les andes, 


Allez revoir Nérée &briller à fa cour. 


Le rémple de Cerbs n'eft pas élaïgné des portes de la ville, 
ils appellenr ces portés Caftorides du nom des Diofeures, 
La elle n’x rien de confidérable qu'un remple de Miner- 
ve & une ftaruë de la déelle. 

A trois ftades de Gychéc on voit une groffe pierre [1] 
voure brure ; on dit w'Orefte s'y éranc affis recouvra fon bon 
fens ,&c4 caufe de cela on a nommé cerce ruche en langue Do. 
rique pr à) Ca, s, Visivis de Gychée et lle 
Cranse , où Homére dit que Päris après avoir enlevé Hé. 
Jen jotie de fi conquêre pour la premiere fois ; c' quoi 
4 l'oppoñte de l'ile 11 n a für le rivage un cemple de Venus 
H1 nicis., & rour fe canton s'appelle nt Si onles 
en croit, c'eft Paris Jui-même qui a faic bâcirce cemple , & 
air ans après la ruine dé Troye Ménélas beureufemenr de 


“, la d'allégemrns de de 
an EOEN ee mu abs el en Cet 
arr à fre bot f beureuf cf inteile, 11 fac lens 
a pe cle Mes ; lettsont Lire MENT 
ques. grand cntique étoir mu. en vefare face 
te La ou pu Jar, Co Vue ok appelle 
laniemne, Mais cechangementn'eft £ rai 
ss Le Méaitiac a bien dir; HE jupber 
en ane prtre mes pale à 1 mile 


réel, 
LESLUA .[ Le by Ce 9 AL] supise 
% , Ce fl da capalatian. LA) 
perce sa. Phase a Aéries qui (ir ; viénoent de 


Ge à Méeirinc Sylbarye au ms mie 
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so Pausansas, Live I, 
semer chez lui, confacra près du remple de Venus deux fa. 
tués , l'une à Thétis, l'aurre à la [1] déeflè Praxidica. La 
plaine de Migoniun eft dominée par une hauceur que l'on 
nomme le mone Laryfus , & qui eft confacrée à Hachus , en 
l'honneur de qui chaque année on célébre une fèce au com 
méncemenc du printemps ; on raconte plufieurs merveil. 
les de cetre fèxe , NT er ge eiare 
toujours une gra) fin mûr, A yhée 
ei RAT see trente ftadés dans les verres sous trou. 
verez les murs de Trivale ; je crois que c'éroit autrefois non 
une ville, mais un château qui avoir pris fon nom dé crois 
petites îles qui fone de ce côré-là près du rivage. Environ 
quatre-vingt ftades plus loin vous voyez les ruines de la ville 
l'Hélos , & rente (tades au delà c'eft Acries ville firuée for 
le bard de la mer ; on y voit un, fore beau remple de la mere 
dés Dicux , & ane (tatuë dé marbre qui de tous les mon 
méêns confcrez à cette déetle cit vante comune le plus ans 
cien qui foit dans cour le Peloponnefe ; car les ‘ 

G fon au Nord du monr Sipyle one chez eux fur la roche 
Éoddine une ftaruë de la même déeife , qui eft conftimment 
la plus ancienne de roues ; auffi diron que c'eft Brorée 
fils de Tantale qui l'a faire, Les habirans d'Acries fonr glois 


Cinq fois le du fade doublés 
14 lui ont érigé un monument entre le lieu d'exercice & le 


FE, 
P'Géronhre ft à fix-vinge flades de la mer au-deffus d'A- 
cries ; c'évoit une ville fort peuplécavane l'arrivée des Herz. 
clides dans le Peloponnefe | elle fut dérruine par les Doriens: 

Ï s'éroient rendus maitres de Lacédémone ; ces peuples 
DAfriéne de Gétunetre Lex tocièns Wiians ,& y envayés 
rent une colonie pour la repenpler ; aujourd'hui elle obéir 
aux Eleuchérelacons. Sur le chemin qui mene d'Acrierà Gé 
ronchre on trouve un lieu,nommé le vieux village. Quantà Gé, 


[1] 4 Re as Dunes qui confie l'autre. 
efclroir, l'autbir parlera des remparts 
dé sie Momr, Ce mt re aus à 
Es at dr, a dédfe pe on + 
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ronthre on pl un temple de Mars, accompagné d'un hais 
ans on y facrifie au dieu , maiy iln'eft pas pers 

mis aux fermes d' À ces facrifices, La grande place et 
environnée de fontaines d'eao déuce ; dans la diradellé il ya ui 
remple d'Apolloa ; le dieu y avoit fi fhacuë, mais iln'en refte 
lus que Ex ft d'yvoire , les aueres les ayanr été 
lécravec l'a catengle Marios autre ville des Eleuthéro- 
de Géronthre d'environ cene ftades ce 


DS Es guêre d' où l'eau vienne en 
auf grande also: défis 
de Marios on renconereaumillien dés recres an village que l'on 
appelle Giyppia. Dé Géronchre à un autre village appellé 
inunre il peur y avoir quelques vinge ftades. Du côté de 
Js'rerre D ee RUE on sue E 
villages ai dir l'on côroye le [1] ri: ñ- 
pre heu ei AU Re à 


i A 
fadles d'Afope on voir encore un remplé d'Efcula- 


QU <anron nommé l'Hyperréléare , & à ; 


Ets fhides de la même ville ft un promontoire qui avan 
beaucoup dans lwmer , & que l'on appelle {3} Le macherre 
d'énr. Minerve y a an remple , mais qui n'a plus ni toit ; ni 
AIR ERE  Apeees aie ei. On y voir 
auf Le rombesut dé qui étoit Le maitre Pilote du 
vais de Ménélas. L: 

Sous ce promonroireeft la haye de Buée , & à l'une des 
poinres de derre baye la ville mème de Buée ; on die qu'elle 


Méuf l' 
seat ep he T homes à Be poutout avoit 


: L La d'êne à apparen 
y TNA Du & fran nd es 


ro th ADAM LE ER STE 
a été bâcie s, l'un des fils d'Hercule, & 2 
une colonie GA envoya, & qu'il avoit tirée el A 
phrodifié ,& de Sida, crois anciennes villes , dont les dis 
premieres ont eù pour fondateur Ence, que Îa tempête ob 
à dé relächer à certe baye , lorfqu'il vouloir aborder es 1 
il donna mêmes l'uné dé ces villes le nain de (a fille Erig}, 
ur la troifiéme , elle fut appcllée Sida du nom d'une défi 
les de Danatis. Les habirans qui étoienr forris de ces willes 
& que l'on envoyait chercher ne ailleurs confulrére 
l'oracle pour fçavoir où ils s'érabliroient, ils euronr 
ponfée que Diane le leur montreroir, En checlorfqu' + 
ee terre ils apperçurenc un liévre, ils le fuivirenc des yeux 
ayant remarqué qu'il fe bloceiffoit fous un myrthe , ils 
direne une ville au même licu, ce temps-là Le miyre 
ef pour cux un arbre facré , & ils honorent Diane.co 
leur divinicerutélaire, Dans le marché de Boëc il y aun 
e d'Apollon, & dans un satre quartier un cemple d'Ele 
ape. A Sept ou huit ftades de Ja ville on voit les ruines 
de Sérapis & d'Lfis, fur le chemin à 
ve une (tucuë de marbre qu Mercure , & 


CR DINR CRUE Fa nie PRES LES D de 
éia. 
Vive de Noée ef la ville de Cyrhere ; c'eft une 
qui de ce côré-1à et fort proche du Continent , & à lhaë 
teur d'un promontoire appellé le Plaranifte , qui par mer 
éloigne Ho ET tades du promontaire dont j 

gl 


lé & qu'ils vomment machoîre d'âne, La rade de 

Æ nomme Scandée & de cetre rade à la ville il ny a gun 
que dix ftades. On vait 4 Cyrhere un de Venus Uranin 
qui pale pour le plas ancien & le plus 

ples que Venus afe dans la Grece, la ftaruë de la décfeliu 
repré armée. Si vous allez par mer de Hoée au ca} 
lée vous verrez fur la côre l'étang c Jenome | 
me-c-on ; auprés eft un Ni î preds, & 
au bord de Li mer on vous fera remarq aongobibre 
ane foneaine d'eau douce ; ce lieu eft très-Fréqueuté, Cenitités 
des ao-deffos de Malée vous erouvez for lesconfns des Hoës 

ces am Heu qui eft cunfacré à Apollon& qu'ili noniment, 
délinins, cE nudsvignr de cé que’la ftarué qui sy voik, 

même que celle qui étoir augrefuls à Délos ; par 


remicres Ont Eu fondateur Enée [es obli. 
fes derciceci te baye lorfqul vosioie en les 
k 


l'aracle pour feavoir où ils s'établiruienc ; ils eurent ré. 
ponié que Diane le leur montrerair. En effet lorfqu'ilseurent 


le d'Apollon, & dans un autre quartier un remple d'Efcu- 
Le À fepe où huit ffades de La +ille on. voir les ruines d'un 
remple de Sécapis & d'Hfis; fur le chemin à gauche on tros. 


ve une ftarsé de marbre qui repréfenre Lots ivre) 


cloigné que de quarante ftades du promoncoire 
ire machoïre d'âne. La rade de 
PRE SN EE CEE DS AR PRE EST Eee 
que dix ftades. On vair à Cythere un de Venus Uranie 
le plus ancien & le plus célèbre de sous les rem. 
TEL ns Ca ere igom d- 
réprel armée. Si vous allez par mer de Boée au cap Ma- 
léc vous werrex für la côte l'érang de N inf le nom. 
me-r.0n LE Ste roit fur fes picds , & 
au hocd de mer on vous fera remarquer un anrre où il ya 
une fonraine d'eau douce ce lien eft rrés-fréquenré. Cenr 
des "3 MRC vOu$ trouvez 4 Es des Boés. 
tes un ai eft cunfaeré à Apollon, s nomment 
delians ie à à DRM TES 
même que celle noi étoir autrefis à Délas ; voici par quelle 
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di M où dem À 


Voxsar Dr La Lacowtr. us 
avancure, Dans le Fay: que Délos écoit la ville la plus 


marchande deroure la Grece & que le culte d'Apullon. 
bloic la mercre à couverc de cour infulte | Ménophane undes 
Généraux de Mirhridare, foie de fon propremouvement, 
pente de fon maître , car cour homme qui cit poffédé de 
l'amour des richefles compre la religion ( rien; Ménopha- 
ne, dis-je, s'avifa de venir inveitir Délos avec hu floue , & 
l'ayanc trouvée fans fortificacions, ni murailles , & les habi- 
trans fins armes il n'eut pas de peine à s'en rendre maîcre ; il 
paf au fil de l'épée rour ce qu'il y avoicd'hommescapables 
de réfifter, écrangers & cicoyens, s'em de leurs efecs, 
pillale remgle , rafa la ville & fic vendre les femmes & les 
£afans conne aurant d'efclaves, Durant le fac de la ville on 
barbare eut l'impieré d'enlever la flaruë du dieu, 8e la jocca 
dans la mer ; le Aor l'ayancportée jufques vers les confins des 
Boéares , les gens du pays là prirent ; fe l'appropnérent ; & 
en mémoire de cer evenement le lieu où ils la dépoférenr 
fut nommé Epidélium. Mais ni Ménophane , ni Michridare 
lui-même ne purenr échapper à la vengeance du dieu ; car 
pe ceere expédition Menophanc étant déja en pleine mer, 
jans qui s'éroienc fauvez du maflacre crouvérenc le 
moyen de joindre fon vaileau , d'encrer fur fon bord & de 
le ruer, Pour Michridate , la colere d'Apollon le pourfuivit 
juiqu'à l'ubliger desourner fes mains contre lui.mème , a 
avoir perde fes Etats & s'être vû chailé de ville en ville pe 
les Romains. D'aurres difent qu'il demanda en grace à un de 
ces foblars mercenaires qu'il avoie dans les troupes. de fui 
fon épée au cravers du corps, quoiqu'il en for, l'impieréde 
l'un & de l'auere ne demeura pas impunie, 

Sur la Fronriere des Boëares iquelques deux cenc fiades 
d'Epidélium où crouve la ville d'Epidaure, autrement appel. 
re dr ee ire fe difenc + pe Rae 

le ces # ;& ils 
racontent que nr pa rare A ee ee vers Efca. 
Tape dans l'ile de Cos, ayant abordé en cette contrée de la 
Laconie avaient éré avertis en fonge de #y établir ; que mê- 
me un ferpene qu'ils menoient avec eux fortic du vaiffeau & 
alla fe cacher dans une caverne pds 2 1284 


”_ dige qui joinc aux apparitions qu'ils avoïenr euës €n 
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ls érerins pos ville 4 pres il etre - 

moe rar i 'endroir où le ferpénc fe enclin 
élevérene à Efculape deux autels, qui one aujourd'hui eue 
vèrts d'alivicrs fauvages que la rcre à prudirs à l'encour, 

Deux ftades plus loin fur la droire vous verreé ce qu'ils 
pellent le marais d'Ino ; £'eft un marais de peu d'érénduë, 
mais fort profond. Tous les ans à la fèce d'Ino ils jercent 
dans cemarais dés morceaux de pâte, fceree va au fond , 
ils en cirene un bon augure, & un mauvais fi elle revienciur 
l'eau, On dir que les bouches du mont Ecna donnent lieu à 
de femblables pronoftiques. Les gens des environs y jettent 
de pécires fipures d'or & d'argent , quelques-uns méme rouce 
farte de viétimes ; fe courbillun de flammes les cnglourie, 
c'eit pour eux un béureux prélage j au contraire s'il les réjer- 
te, ilsfecroyenr menaces de quelque malheur. Sur Je chemin 
ue ir de Boée à Epidaure & dans le crriroire même 
ï vous crouvez un rémple de Diane fürnom. 
à Lima Îa ille.d'Epidanre-eit bârie fur une hauceur 
Ke forr peu éloignée de la mer, Tour ce que j'y ai vü de beau 
c'eft un cemple de Venus, un le d'Éfculape où le dieu 
eften marbre & débour, & dans la citadelle un remple de 
Mioerve, Vers le pure il y a un temple de Jupiter Sauveur, 
&e au bas de la ville un promontoire qui avance darts la rwer 
Sc qu'ils nomment Minosx. Le bafin auquel il fere d'abri n'a 
rien de parrieutier & n'eft différence des aurres qui fe 
voyene le long des ae a RES ; j'ai mp re. 
marqué le rivage certe ke plein petits 
= Fr beaute finguliere foie CN 2 
les couleurs, 


D'Epidaure à Zaras on compte environ cent ftades ; certe 
sille a un part rres-commode | (4e de roures les villes des 
déft celle qui a éréexpafée aux plus grands 

malheurs , car elle fut autrefois décruite par Cénnyme fils 
de Clcomene & pericfils d'Agelipolis ; j'ai parléailleurs de 
Cléonyme: 11 n'y a rien de remarquable à Zarax , on voit 
feulement à l'excrémiré du porr un cemple d'Apollon, où le 
dieu ft reprélenté renanc une lyre, Si vous côtoyez le riva- 
ge (°Res de fix Rades & qu'enfuire vous remontiee vers la 
terre ferme, vous n'aurez pas fait dix ftadés que vous ap. 
porcevrez 
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les Mers phanre, & parmi cesrul. 
nes un cemple (1] d'Efculape 66 Le dica dk en matter LA 
fe voir aulfl une d'eau froide qui fort d'an rochers on 


dit ne revenant de la chaîle & fe trouvant fort alre. 
rée Érappa ce rocher dé fon javelor & en firfaillir cerre fource, 
Brañes elt la derniere ville des Eleuthérolacons fur cerre côte, 
de Cyphante à Brafes il peur y avoir quelques deux cenrfta- 

par mer, Les habitans de coere ville ont une tradition 
qui ft concredise par rous les autres Grecs ; ils difent que Se- 
riclé ayant eu Bachus dé Jepieer see que Cadmus s'en érane 
ee fur enfermée un coffre elle &e fon fruir , 
qu'entuire cepoffre fut abandonné 4 la merci des Alors qui 


k £ chez les Brafares j que ces a 
rouv tt yum lui firent de PRE arr 
ricent foin de l'éducation de fon fils ; ur Cette raie 
leur ville qui jufques-là s'évoic appe éace , chan. 
gear fon nom en celui de Brafies, À caufe de l'avancure du 
coffre, & parceque pour dire qu'une chofe à ére apparcée 
par le Ho, on (€ fervoit d'un mor Grec [:] qui a quelque 
ral au nom de Brafies ; & pour dire le vrai ce mor Grec 
encore en aujourd'hui dans cccte cation, Mais 
les Brafares ne sen nt pas dd ; ils ke qu'ino qui 
évoie erranre vine chez eux & qu'elle voulue être Ia nou. 
rice de Bachus, ils moncrent encore un ancre où ils 
dent qu'elle l'allairoir , & ils nomeent la plaine d' 
kj de Bachus, On voir à Beañes deux cemples , l'un 
conféré à Achille , l'aurre à Efculape , & tous les ans ils 
célébrent une fère en l'honneur d'Achille. Aubas de la ville 
eft un promonroire qui s'érend jufqu'à la mer par une pente 
fort douce ; fur ce promontaire vous trouvez de perites fi 
res de bronze , de la hauteur d'un pied, & qui onrune 
Hé creAchessienek à pas. bien ice ie 
Diofeures où rybanres que l'on à voulu repréfcacer 
hais ces (latuës (ont au duihôre de trois, & il ÿ € à une 


quatrième qui eft Minerve, 
din mi Gr eurent 
A JU temple & Pfialape. Le vèxte 2] D'un met Grer. Ce mme ft 
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la ville de Lasà dix ftades de la mer, & à quarante dé 
thion même. Cerre ville eft aujourd'hui firuée encre 
mon! , Le mont lion, le mont [1] Afs , & ke mione 
Knacadius, Anciennement elle écoie bâtie fur le fommet du 
mont Alfa; on voir encore à préfent les ruines de l'ancienne 
ville ; & dévant les murs une Ratué d'Hércule âvec un tro. 
Éd saluer imp SE Dale ae ue ,cé 
Ie ane partie ie À il Ge nacre 
tn Mn LE ce édoni dre 
du gros de l'armée ravageoient toute la côte maritime, mais 
ils furenr enveloppez & raillez en piéces. Au milieu des rui. 
ne de l'ancienne ville on +oit an temple de Minerve fur- 
nommée Afa ; ils difeor que ce farenr Calor & Pollux qui 
Je bârirenr en action de graces de ce qu'ils étoient heures: 
fement revenus de leur expédicion de la Colchide, & ih ajou- 


rene qu'il y avoir à rar fr ad ra 
fe or fort bien que les ls de Tyndare s'em 
avec Colchos ; maïs que Minerve fa 
for ce dans la hide , j'ai pei bee ne 
TEEN pa er édémoniens. A! de la 
ville neuve ra ee ml tontaine 
Knaco à caufe de [1 couleur de fon eau ; à pas de-là 
eft us Jicu d'exercice où l’on voie une de Mercure 
fort ancienne. Sur le moor lion vous trouverez us temple 
de Bachus , & roue au have an temple d'Efculape , & fur le 
mont Knacadius un remple dédié à Carnets, 
RE CE Pb pale r gr 
dépendance de Sparte, nommé Hypfos ; on ÿ volt 
; l'un d'Efculape, l'autre de Diane Daphoes ; ducô- 


de Diane [3] furnommée Diéynas en l'honneur de 
ilf célébre un ÿ DA Ra ee Sn ce 
promontoire le Sménus va romber dans mer, & je 


[1] Le mins Le verte dix le frais conte fonesine étuis aisfi 
Meur Alma, Erais ‘donne à 00 IT 
nofrrequ'à fane lee, Aj£e , avec Paul 
LoPres 

La fonassr Knare, W y 3 dns + voytz lechup. 30 de Co 
Élus Cine tone dues tatips Fr 
vis Knaéé du LEuE atteis ; Rates à 5er 


Quant à Achille il ne fur de ce nombre ; le catalogue 
des fermes illuftres n'en faie aucune mention ,& & l'on n'olt 
pas content de ceme forte de preuve , da moins faut-il fe 
rendre à l'aurorité d'Homére qui dit an cormmencemenr de 
l'Iliade qu'Achille étoit venu au SE Troye {3} par pure 
être engage par ai. 
cun ferment envers Tyndare, Le même poëce au livre vi 
moifiéme de l'Iliade fair dire à Antiloque qu'Ulyfé éroic 


Car 
XX. 
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barqué 4 Scyros pour venir époufer Hermione, Aur «le-ll de 
cerrc riviere elk un vieux remple & à quelque diflance de 
be un aurel dé Jupiter. En remoncant vers la cerre fer: 
me à quarante ftades de l'embouchure de Scyras on trouve 
Ja ville dé Pyrrhique , qui à pris (on nom où de Pyrebus fils 
d'Achille , ou de Pycchichus fun des Curéres. D'autres di 
fear que Silene Malée pour venir demeurer en cetre 
ville, à la veriré Pindare cémoigne [1] dans une de fès odés 
ue Silenc avoir éré élevé à Malée ; maïs qu'il fe foir jamais 
appellé Pyrrhichus , c'eft ce que l'on ne trouvera poine dans 
Pindure, il n'y a que les habicans de Male qui l'ayenc rêvé: 
Quoiqu'il en foie ; dans le marché de Pyrrhique il y a un 
puits dont les habirans eroyent être redevables au Silene ; fi 


Les Pyrrhiquiens ont chez eux un cemple de Diane Aftra- 
rée , nom qui à été donné à la déeilé | parceque fuivanr Lx 
tradition du pays l'armée des Amazones demeura en déça 
de ce lien ”& n'avança pas ee loin ; Apollon à auifi un rem. 
plé fous le nom d'Amafonius& par la Même raifon ; les fa. 
ie de ces deux divinirez fonc de bois; & l'on croit qu'el. 
les furent confacrées par ces femmes qui écolent venuès des 
rives du Thermodon. Si vous defcendez de Pyrrhique vers 
la mer, vous crouverez fur votre chemin Teuchrone , ville 
ui a été bâvie, à ce que difenx les habirans , par Teucheas 
thénien ces peuples honarenr particulièrement Diane 1di. 
pi Pr Naïs ef rour ce que j'ai vé de curieme dans 
| 
À cenr cinquance flades de Teuthrone vous avez le pro. 
montoire de Ténare qui avance confdérablemenc dans la 
mer, & fous lequel il y a deux ports, l'un nommé Achil. 
lée, l'aurre Plamarhus, fuc ce promoncaire efkun temple de 
Neprune en A Tue een 
es recs dnt né que c'éroit qu 

DER En À che fe Pan, ais arre que dnd 


(31 J'indare tésolges dans nue de js dns ce page cis par Maidenb À s'ett 
ar Paufanlas eve le Lan ane far de coule, a mc De 
certe cube & en voies le Sons, Aulene se Déreet » if Cu line Maisdper, difapen 
danfeur inismpatable qu'un cipvien de di Atalée: C'it à Camérarien quel'o 
AMalie , brurran dr la balle Nuls dhait carte con 
2 te benbeur 8 nornir : Gé Midi 
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RTE silu'eft pasvrai-fembla- 
ne dieu dlénne fon empire fous verre , ni qoé nas ames 
Lea mn autre mort, Hécarée de Miler aeuune 


pu re un LE 
Pour revenir à mon fujet on voit au promontoire de 
monumens entr'autres Arion 
Hrcemmrunets 
des Lies mare ce qu'il avoit appris d'Arion & de 


<e dauphin, pou: ici comme remain oculaire ; 
Pi vi à Porslene [Jen danplun Ag er 
des pêcheurs, & dont un jeune foin ; œ 


qui 
véritablement n'a rien de farprenant aujourd'hui, mais dont 
on raconroit aurrefois des merveilles ; car f l'on en croit les 


du lieu , ceux qui doient dedans , y voyoienr des 
aney des valleaux je dienr qu'elles co 


le bord de La mer un de Venus où La déetfe eft Jebour 
&en marbre, Trente plus loin c'eft un lieu appellé [4] 


À Créer wa ville 

TR TRE Re pol Er mere 
vocnt Prrtofrionr à a coeene çe 100€ 

ET Den Birs qu à Dee Le dhmere,  TEnfeone une | 
CT rsnmeraire, FOIE ONE US Alma 
sa 
ereréeft dlécinse pr dans La) pretté sde Vies jaies, 
ée l'iliade, Rrilj 


Pausantas, Livas WU, 
ridès, & qui efk cout au haur de la core ; près desil 
font les ruines de La ville Hippola au milieu defquelles fube 
fifte encore une chapelle de Minerve Hippolaïris, À une trèni 
(Re EEE cree le EN PERTE 
la ville d'elle je compre cent cinquante ftades; le heros 
a dre ERA Dentle évale Arpien de aiDeee 
d'Amphiansx & peric-fils d'Ancimaque ; ce que j'ai 

dans cerre ville de plus digne de curio té , d'éft un tomplé 
de Sérapis, & une : d'Apollan Léa dent 
, 


D'Œryle à Thalana il ya Der FA re 
Poe fer AS » d'Ino célèbre par les oras 
cles qui #ÿ rendent ; car ceux qui 'endorment dans ce rem: 
ple reçoivenr des lümieres fur les chofes qui leur doivent airs 
river, & la deelle par le moyen des fonges leur apprend ce 

ils one envie de fçavoir. Devant le portail je r 

fatuës de bronze l'une de Pafi [1] , l'aucre du Sos 

leil, I y en a une croifiéme dans le temple même, maiselle 
et G En épars Ré éren éON  ATN 
soit bien dillinguer ; on la die de bronze ; ane fontaine don. 
ne à cœ lieu de rrès-bonne eau enabandance ; cerre fonraine 
cit à l'égard des habitans un génie étranger. V: ad 
de-hi de Thalama vous trouvez Péphnes « - une ville 
move 

de qu'un gros rocher, & qu'ils nomment aulli Péphnos, Les 
T difenc que Caftor & Pollux one saidince 
cbufe daos une de fes odes ; mais felon eux les Diofcures 
furenc à Pellane par Mercure & n'ont paint été ele 
Le ox, de ce qu'ils ont raifoa, cell que l'animeuit tra. 
Cons ET me Su Pain mas def ous« mure 
Fe pe à génie étranger sde dnqén® ds, 


ch confacrée à la lune & en porte même le nom. Pañphaé 

maritime , forc peu diftance d'une île qui ni 

dans certe île , & je fçai que le poëre Alcman a dir la même 

vez à Péphnos ; dans cette petire île ces jumeaux font repré 
Pis Ÿputo de Cage Lébre Panne 


sit 


one de il 
Thure cf dj loin, Fur appelée de ce no Li root. 
Paalemées au lice de Tondyes fi Platerque dans La vie d'Agis die 
mn, de mont Talqite. certe cent ue des 
LJL'onrde em © ou titan Alle de Peas 
\à mal ‘ » Svk évoiemente once biens & que l'on, 


LL 21 \ / a , 
Dep AO TE AT = 


Pom, mais de Leucippe fils de Périérès, comme le veu. 


Cardamyle ft à (oixanre ftades de la mer & à füixanre de 
nee à le ent MU, 
\gamemnon promer pr " 

certe ville obéit préfentemenr à 5 , depuis qu'Augufte l'a 
deuremisiée de Le Meifecie. On retour un tem 
pe qui eft confier aux filles de Nerce , car on LES 
Moreirenr de Ja mer &e le placerene là pour voir Pyr. 


À D 2 dhhon tre cfa ch aire, dl'Tliase , L 9. 


sa Pausawias, Liv. TI. Voracs pe La Lacow:t. 

rhus qui alloïe À Sparce ilans le déilein d' Herinione. 
Dans la ville mème il ÿ à un rémple de .& une ftas 
tuë d'Apollon Carnéÿs, door le culte cf commun à çous les 
Duiens. La ville qu'Homere appelle Enope éroir auili autre. 
fois aux Metfeniens ‘ mais aujourd'hüi clle eft dela dépen- 


dance des Eleuthérolacons & fe nomme Gérenie, Quelques 
uns difeue que Neftor y fur élevé, & d'aurres qu'il s'y retira 
feulement , aprés que l'ylos eut été prife par Hercule, Vous. 
verrez à Gé: éruntiur dé Maclioë Lit FÉCslane at 
un cemple fore célébre qui lui eft dédié ; car les habirang 
ir les maladies ; 


gue naturelle nomment Ciphes. L'auteur de La ges Lliade 
rap que Machaon fut tué par Eurypile fils de Téléphe; 
pe dep mt pren 
le on 
px l'honneur de Téléphe , Enâle Lans FÉES qui fair 
4 la lotiange d'Eurypile , & il {2] n'eft pas même is de 
prononcer fon nom dans ce remple , parcequ'il cit regardé 
comme le meurtrier de Machaon. Au refte les habirans de 
Gérénie difenc que les os de Machaon furent recueillis par 
Neftor ; & à l'égard de Podalire, ils tiennenr qu'au recour 
de Troye ayanr été jetté par La rempêre avec les surres Grecs 
À Syros [3] ville de Carie, il y 5xa fe demeure. Dans le pays 
des Gereniens il y a la monragne de Calathion ,& far ceste 
montagne un le dédiéà [4] Calathée, auprèscitunegror- 
re does l'ennécr£ extrèmement étroite, mA le sn 
fort orné & mérice d'êcre vd, Si de Gérénie vous remontez 
vers les terres, vous n'aurez pas fair trenre ftides que vous 
trouverez la petite ville d'Alagocie qui appartient auf aux 
Eleurbérolscons ; il n'y à rien À y voir qu'un cemple de Ba- 
<hus & un remple de Diane. 
’ a Es don. A Srorvtls de Carr. Evence de 
Rae NN RUES phone pr 
de votiers, car sn fgraiée ane role. a cu Fe eee SU EE 
LU at ramteurermi. CLS Podalire, : 
ITénédotans le temple de Tonès [4] A Calaibér: Le vente dit Ciéaumais 
ne dé oe  P ke CES 
memes he em d'Achalée » A, abfcrment que Calathoa 
dallearou que Tenès » Pecbe. SA poux 8 copifle Cire. 
Lin da trésfles Livre. PAUSANIAS, 


LIVRE QUATRIEME- 
VOYAGE DE LA MESSENIE. 


g MES Mefféniens, fuivanc qu'ila plu Ac; deles — 

|" CA borner du côté de la A ve gra Le 
D OPA d'hui avec les Gereniens par un bois limitrophe 
au Æ nomme le bois Chœrius, On dit que la 
Metflénie qui éroitaurrefois [1 ] inculte & inhabi. 
tee commença à fe peupler de la maniere que je vais racon- 
ter. Lélex qui régnoir dans cerre partie de la Grece que l'on 
appelle aujourd'hui la Laconie ,& qui du nom de fon fou. 
verain s'appelloit alors la Lélégie ,écanr mort, Mylés fon fils 
aîné lui fuccéda. Polycaon le cader mena une vie privée juf- 
là ce qu'il eût fé Meflène narive d'Argos , fille de 
riopas & perire-fille de Phorbas, Certe princelle, Bere de 
li grandeur de fon pere , qui en puiflaace & en auvorité l'em. 
ât fur vous les Grecs , ne pur foufrir de fe voir déchu de 
& mariée à un le particulier ; elle perfuade à 
fon mani de fé faire roi quelque prix que ce foie: il leve des 
troupes À Argos & à Lacédémont, entre à malnarmée daas 
la cmrrée dunt jé parle, s'en empare, &en confideration de 
Avrrfos ieralre € tuhatinle, pamer técele stcarim alafr pri 

HT RNEREe à te dé Peu ficenl pes le y Nate 
Tera J 


CE Pavsanutas, Livez IV. 
mme donne le nom Boum de Méfénée à our pays. Auf-cde » 


ph so aphe 28 4 mére de les Than calé 
Aie lo Lacédé ones FE y ils eufene 


be Gus Trhome laville de Mellène qui encore à 
fenc, je ne crois pas Drm ms 


rer FÉCERSRE faifane Re 


les villes pu mis snrope du Sn eo Ps Pyles, cour : ris 
fieurs autres , & ne fair parc mendus de Méllene , 
l'Odyfée RS D Las à Le ele Mcffeniens compol 
alors non une ville | maïs une nation , quand il UE 
alla en Meffénie redemander crois cent moutons 


cu pis avoienc enlevez dans HE . Mais ET a 
ne , lorfc s'en parlanc de l'arc donx 1ph3- 
Spb s UN UT cher ee es il dir que ces 
E béro s' e renconerez dans la En effc 


Orfiloque demeuroie à Phéres ville it Men & le 
pose nou l'apprend lui-même en racontant le voyage de 
ifitrace & de Télémaque à la cour de Ménélas,, 


ne, 2 do EE da 


Fe ep 
donc qu ne dans cette contrée, ce fonc 
Palm 8 PRE 3&M mt g ES 


ue Cet Chou 
Cham de au co e ee 
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Lycus fils de Pandiun rendir le culee des grandes déeiles 
beaucoup plus augufte ; encore aujourd'hui les Mefléniens 
ont un qu'ils nomméne Je buis de Lycus ,& où l'on pré 
rend qu'il | 1 } puriffia rous ceux qui écoienr initier à ces mylé. 
res, Que cé bois Hbffteencore dansia Meffénie | Rhianus dé 
Crére nous le témoigne par ce vers , 

Auprès de l'âpre Elée eft le bols de Lycus. 


Ec ee Lycus füc fils dé Pandian, nous le voyans artefté 
r des vers qui font au bas de la ftaruë de Méchapus ; car 
éxhapus arrangea rour cé qui concernoir les cérémonies du 

Fus e Cerès sui éroit LE e re Em 

ticement aux régarden la réligion, Ce 

Se enr mette 

0] hi CFA tuë{:]dans 
vo lieu afeété à la A ae LE cd 
prion qui renferme bien dés parcicularicez,, & qui ef Forc pro. 
pei Éd le minnque je nee pen nv rere porte es 

e Méthäpus & rapportoir fon 

Sie à Mere ave 1 Ni chu le Grecs de ile 

de la fille aînée de Cerès , c'ell.à.dire , de Proferpine ; fecon- 

demenc Meflène avoit inibicué des féces en | r des 
pus léeffés fuivane le rie & les cérémonies qu'elle renoic 
Caucon, petit-fils de Phlyus ; troifiémement que Mérha- 
étant venu À Andanie avoic ré furpris de voir que 
yous fils du vieux Pandion eûr cranfporté ces myltéres d'A. 
thénes en cerre ville de la Meffénie ; d'où il réfulre que Cau: 
con petit-fils de Phlyus érair venu voir Mefléne, que Lycus 
vint énfuite à Andanie, & que cette ville fur dans ce pays le 
ques fiège des myltéres de Cerès & de Proferpine, En effèc 
me paroîc bien raifonnable que Polycaon & Metlene ; qui 


Le] Tower gui étuient inivies, Le dé que le verte cl défeétuenx. 
parler isa ed OEIL tord 
Lu anvifhrer sayfeneren. Lt 
per en fx vers hésarettes, Mais ai 
Jour doane ; 8 que Kuhnims auifi leur ment mime de Panier ces vers 


LI Q 

2} Dansun lies sfrêté à La di pofible che les entendre le 
Où nus Las sc ©: LS fentes AE M RES 
deu, & certe rémi «out cet condemté d'entirer craie alpes & je 
dog for cbéur, Je fus, peus farliédäver la 


st Pausantas, Livar IV: d 
avojene choifi cerce ville la capicale de leur royaume ÿ 
en fiflent audi le cenvre de la réligion du pays. 


ACER l'ai fair ce que j'ai découvrir quetlé a éré la poitéz 
nel Sp Poème, fat rs 


de Polyeaun & de eté le poëme des 

femmes illufbres, les poëfes de Naupaéte {1} & roue ce 

Cinéchon & ARS cES (ut HA fur les gen jes des 
ciens , je n' trouvé rapport À ce fujer ; car le 
pes des frs ilufres. ke pars ds d'un Polycson 
ls de Burës qui époufa Evechmé fille d'Hyllas & perire-fille 
d'Hereule ; mais il n'y eft fair aucune de Meflène, nf 
de fon mari, Si l'on s'en rap, aux Melféniens , la poftéricé 
dé Polycaon ne dura pas Fr de RE ef enfüuice 
ils déférérent la couranne à Péciéres fils d'Evle [178 l'invité. 
rent à en venir prendre palléfinn, Durant fon Méla- 
néts viac à fa cour, il troie f bien de l'arc qu'à caufe dé fon 
adreffe on le difoie fl d'Apollon. Périérés en Gr vint de cas 
qu'il lui donna ce petit canton qui fe nomme aujourd'hui Car. 
safion , & que l'on sppelloiralors l'Œchalie du nom dela fem. 
me de Mélanéiis. Coïnme l'hiftoire Grecque a fes poines con. 
teftez, les T'heffaliens & lés Eubixens ne s'accordent pas fur 
celui donc il s'agie ; car les premiers prétendent qu'Euryrium, 
ui ef préfénrement un mauvais village écoir autrefois la ville 
Éuahale Créophiledans fon Héclée s'accorde avec les 
s, D'un autre côté Hécatée de Milet dans fon hiftoi. 


fe ffoient une anti fobsleufe l'on ne amas 

<hmécique ; cat À fil d'Ecle  Paulasier, 

ed té À Léles dde fix pêi OO Er rl pers 
qui + avoir koi un voiles 


ration, 1 s'enfaiemon que ce Liélex bien Ê 
1 Laconie coût lus aneiet que une lsune. Une faux que lirearenth, 
FRS Re. a es JR ARS Ge PE 
(a péniratsumé remontent hiôqu'à Je PauGiar rapportoit fe féneinent 
RS TT ner 


Vovasr DT LA Messe A4$ 
re de Scio die qu'ŒÆchalie faifair portion du territaire d'Eré, 
trie, Mais le fencimenr des Melféniens me paroic plas 
ble pour plufeurs raifons, & für.cour à caufe d'une particu. 
tre raconerai dans la faire vouchanc les cendres 
Iryrus. 
Pétièrés Lie Gorgophone fille de Perfce , de laquelle 
5, 


il eur deux ts, Apharéis & Leucippe ; qui aprés la mort de 
leur Fa régnérenc l'un & l'autre en Mi ; mais Apha- 
réûs fe rendit le pe puilfant: durane fon règne il bâti la 
ville d'Arene qu'il appela ainf du nom de la fille d'Œbalus 
fil avoit époulée & qui évoit (a fœur urérine ; car fa mere 
otgaphone s'écoir remariée à Œbalus ; j'ai déja parlé deux 
fois de cette pri dans l'hiftoire d' & dans célle de 
la Laconie. Apharéus birie donc comme j'ai dit la ville d'A. 
réne, & reçue chez lui Nelée fon coufin. germain , fils de Cré. 
thés. Se petit-fils d'Eolé que l'on fürnommoir Neptune. Ne: 
18e chaife d'iolcos [1] par Pélias s'étoir réfugié auprès d'A. 
baseüs, qui non-feulement lui donna une retraite dans fer 
La . mais lui en 2bandonna toute la côte maritime, où il y, 
avoir PRIERE villes & enrr'autres Pylos , que Nelée choïfic 
pour Je lieu de & réfidence. Lycus fils de Pandion chaffé d'A. 
théoes par fon frere Egée vint audi à Arene , & 5l apprir à 
Apharëüs, à fa femme, & à fes enfans les céremomes des 
grandes déeffes, comme Caucon avoir autrefois initié Melle... 
ne aux mêmes myltéres dans la même ville d'Andanie. A! 
rélis eur deux fils, Idas & Lyncée ; Idas l'aîné fürrenomme 
r on courage; Lyncée, fi l'onen croic Pindare Fes 
» yeux fi perçans que de For loin il voyoi jufques le 
teunc d'un ad n'ai pu ire s'il avoic lailfé quelque 
évité, Pour das , il eue à une fille nommée 
éopatre,qui fut femme de Méléagre, L'auteur {3 ] des poëfies 


{ d'Helihor. C'évait une vil Qncroir ces poëties phas ancieres 
1e mens Greresnanmne SE trs 


pe famille d 
fe crouva éveinre de mäle, Alors l'empire des 
icons pails à Neftor fils de Nelée , qui réunicen f per- 
fonne le royaume d'Idas & rout ce qui en avoir été démem. 
bré, à la réfèrve de certe pardie qui reconsoiffuit La domi 


Bas A9 de Dakine: Ur ereclient : comme le lin de (à 
maiffance un village de la Meflenie qui fe nomme encure {4] 
Trices, quoiqu' d'huï déferc ,& ils cipent des vers d 
Nes: cunfole Machsoa danperenlescor 
be nt de dde Entre à attendriffoie 
ain6 Neftor , le roi Machaon éroie fon voifin & de 
be de el . On voir à ST de 
Machaon hérès um .æ 
CET CE TE 
après la guerre de Troyé Neflor de reroar à Pylos éraor ve. 
pu À mourir , les Héraclides foarenus des Dorienschadèrecr 


Arme tend fort enal F1 lue de La fondre. 
que 6e pourras aucune 'E 223 CRE 


Votsor na LA MEStENur sa? 


fénie , alléguane il écoic l'aîné , & qu'il devoir 
Red aux etéemsd'Adlfuième , car Ad 
deme d Srallarad pofeere as ip er et 4 
fé oRprirment ER LE 


11] 4 Meflènie , après s'être de la bonne volonté de 
Teménus , fr fémblanr dé canfentir que le fore ca décidir. 
Téménus prend une bouteille , l'empl gts y jecte deux 
Es kate l'une pour Chrefphonre l'aurée les en. 

d'Ariflodeme , & Péciare ue celui dont la vien. 
Sr ea rés ie &leroyaume de La. 


de forte que l'une fe délaya incontinent dans que 
bas Eh EEE ES & de confiltence fortit la 54 
miere ; c'eft ainl Sphere) pr 


phoore. Au refté les ançiéns habirans du po 
chaîfez par les Doriens, parcequ'ils | 
4 Chrefphonte , & qu'il partagérent leurs Bah à 
Doriens joe qu'ils fcue d'aurant plus volontiers qu'ils 
ù [EE derniers rois camme des avanturiers venus 


Fr qu père spa AUS 


La Atifésie, Lererte dir ser partie Oaides qu ef 
Druide 208 Morin 4 
mu ne pie eh y 4 

Mefoue qu'il r'act € non “Sorabom, û 
parue , cuensnér Kyahyneur l'a pad prie Line) 


prose 
NT Thin ALT IAE 


PEL Pausamias, LivenIv, 
éaiie, Il en eut plufeurs enfans , dont a pos es 
de Les He met pe 


par les autres Es 00 Dora, de 
les fils d'Ariftodeme, & par Cifus [ EF Femens de 
monta fur le erône, ae 


covers le public & 4 le fi tes 
culre & les cérémonies des au 


ll Pr RD l'honneur Denpe ES cteses RUFPE 
à fl Dotadas, ui aux autres ports de RE 
nee mille À Morhone. Son fils Syboeas lui 
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ééda ; celui-ci erdunna qu'à l'avenir des rois de Meflénie fi 

roient cos les ass des facrifices au fleuve Pamifus ,&qu'im 

médiaremenr avaor la celébration des myfteres de Cérès & 

de Proferpine, dont la ville d'Andanic éroir le ficge encore 

(rROVe) Éeroir à Œchalie l'annivertaire d'Euryrus fils de 
clanée. 


Sous le régne de Phintas fils & fuccefleur de Syboras les ©,77 


Meifèniens envoyerent pour la premiere fois des vidimes à 
Delos avec ane woupe d'hommes choifs qui avoienr ordre 
de facrifier à Apollon. Eumélus compola l'hymne qu'ils de- 
voient chanter en l'honneur du dieu, & ce font les feuls vers 
que l'on fores juftement attribuer à Eumélus, Ce fne du 
temps de Phinras qu'arriva la premiere broilillerie enereiles 
Mefléniens & les Lacédémoniens ,pour un éaic qui n'a je 

été bien éclairei, & que je vais rapporter , comme il & die 
de part & d'autre, Sur les confins de li Meflenie il y avoir 
wa temple de Diane Limnatis, où les Lacédéimoniens & les 
Mefléniens éroient les feuls des Doriens qui eulfent droie de 


Gls d'A péfilas & qui defcendoit d'Agis én droite ligoe , vous 


& que ces 
La Aimérent mieux mourir que de furvivre à joue 
Voilà ce que difenr les Lacédémoniens. Mais les Mellersens 
ailürent que les plus confidérables d'encr'eux s'éranc rendus 


Mellcuie 
depuis senviée des Lacédémonien» y quepour 
peer gr de jeunes garçons en filles, & leur 
avoit rs: î x ùe fous leurs Len À certe 
troupe avoit atraque eniens, luiqu 
Fr Fe Top 4 Ame À HA 2 ed 
repouffe la fofce par la farce. & fair main Bale fur les, 
gran ar Le rai même; a vi 
Téléclus avoir été concertée d , & que les 
tôniens fenroiens G bien leureore, qu'ils n'avaient pas mè- 
demanslé faifon de Ja more de leur roi. (C'eft inf que 
ue, Sr ons. une façon par lesuns, & d'uneautre £açun 
AN Tor Te 


y. 


yo PausantrAs, Livan IV. 
me les ep ee au ldtur de Sms ce qu'il voudra, 
flo qu'il pan ‘une où l'autre nation. 
Ale eee da, ra} pe Alcarens 6lsde Ravel ed 
de Sparce avec Thé s de Ni 
& de l'autre maifon le, lequel bn vla 
riéme { 1} defcendant d'Eu 
ges & d'A Mrs ils de Phiness, 
de l'un & dé l'autre éclara enfin parune guers® 
ouverte, Le füjec éroie nou-féulement fufffant ; mais encore 
peus pour des gens qui ne cherchaient qu'une occafon 
lever le mafque ; mais d'aurres d'un efpri plus paci 
auroient aifément terminé un pareil différend par les voyes 
dela juftice, Quoiqu'il en fait, voici ce qui alluma terre guerre. 
Polycharès étoir un Meflénien diftingué par plus d'une forte 
de mérite, mais a pour ne été couronné aux. jeux 
Olympiques: car en la ympiade chez les Eléens 
où il n'y avoir que le À prix Bu de à cferer, il fur dé- 
claré vainqueur, Cet homme avoir une fi quantité de 
vaches, que ne pouvant les De cute für Carre fond , il 
les | envoya dans La prairie d' puis ; 


y confentir à condition pan sue ue 
Eu étoie de in qi urgent ri 

beaucoup plas en recommandation que la bonne foi , si 

leurs homme infinuant & adroit. De muchétéus el 

commercer dans la Laconie, il leur vendie & les vaches &les 

Et en avoient foin ; enfuire il alla chez Polycharès 

dir que des Corfaires avoient enlevé fes troupeaux avec 

de ed Comme il déploroïe fon malheur de 

Honters Dpk us perfuañive, are ne Lol 

qui s'étoir Core re Enéphnos chez fos maître 

Char 


le convainquit de A rond gr ie dé- 
couverce me qu faire aotre chuié que lürer la clémence 
de Pol! & celle de fou fils, s' far l'avidiré du 


naturelle à la l'an refte il 
Re qui Mure Et que f Polye voaloit 


permettre on fils vin avec lui , fl lui donneroit le 
de fes vachose Pol Polycharès ordonne À fon fil de fuivre 


da FA pr mn te Arms. pompe de ne Fm n'y cnopuit 
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VOYAGE DE LA MESsRNIT. sir 
aus, qui fe mec aulli-côc en chemin, Quand ils furent 
terres de Lacédémonc , Enepbnus ajourant à l'infidéliré 


ua crime encore plus atroce, mér. d fous La gorge au 
fil de Polycharés & le tue. Poly 4 informe de la mort 
de fon fils ie rend à Sparte en diligence , parte fes plaintes aux 
deux rois & aux NE or CE larmes aux yeux 
l'hofpitalicé violée, le meurere de fon fils ,entin cous les torts 
qu'il a fouffères ; on l'écoute mais on ne lui eng Par 
ce, il réïtere fes plainces & roujours inurilement, APE 


adrellé à ous les eribunaux fans en crouver un favo- 


milepar Téméousen faveur de Chrefphonte& au préjudice 
des blu d'Aritodee. s Cu 


nl a ET 

Téléclus ce que j'ai ral Quane ff on 

fair sdifclen fes D fon a E yrus fur remis fur le erôné 
propres ass d'Ariécdene me, € qui ne feroir 


gard de Polychares, le livrérions-nousaux Lacédé. 
refte ils 


F 


eux ils rétufent de nous livrer Encphnus. Au 
qu'il ne tenait De à eux que ve diffé. 
Juitice ; fuir au Con- 


Tri 


her PAusAMIANS Livau IV, 
ce roi des Lydiens loir à fon empire , &c les Grécs 
Afiatiques, & tous 


les - 
fes le le de lé par les Généraus 
Fe je vo [ET done per md sens avoient 


rte & Les con! 


ne différérenr qu'en 
Fe rs p_plus longue & plus opiniätre, car 
refte & les habirans de ,& les iens Éproil- 
vérent les mêmes calamirez. 

Vi pe me mr an 
donnent guèrre qui -HEmps ENtr'EUx. 
Lacéemeniemenvoqéren de Ambaicur aux Molciers 
pour demander qu'oû leur livrät Polycharès; lesrois de Melfe- 
mie ren qu'ils en délibereroient avec AL A 4 


partagées ; car Androcles vogloir qu'on liveät 
Eve rt da 23 des plus fureurs, & An. 
mem a kde 
blé du ” 
fopplice à la ve d'En A El pe 
mens PURE 0 2 fume mr me 
pk a peuple. où 
Pénare role l'éfrablée ft Life en deux Fadions qui 


fférenr au en vinrenr aux maas ; 
für bieneôr finie ;-car le parti d'Anriochus #é- 
sant trouvé beaucou en nombre , Androcles & les 


rincipaux de {2 faétion périrent dans le combar ; de forte 
Veaériachas suit Gui fer Je tboEMAuE- ciel, écri MS 


reg. Sin ee va 2 Ma qu aéré Si 


VorAce os La Mraunn re. 34: 

Spartiares & leur mande qu'il fouhaite que l'affaire ir ren- 
Voyée aux juges dont il à éré parlé x à quoi l'on dit que los 
ne rent rien. Quelques mois après , Antio. 

Lacéds- 


Jeurs troupes cn cam « & marchent droit à Amphée fous 
Je commavdemenr d'Aleamene fils de Téléclus. Amphée 
éco une place frontiere de la Mellénie du côté de la La- 
conie ; allez petite , mais fîruée fur le haut d'un rocher, & qui 
voir de l'eau abondamment, Les Lacédémoniens jugerent 


les Melléniens furenr pailezs au fil 
fit. les aürres dans les temples au pied auels ; for peu 
En EN A DÈRE 
les Lacédémoniens donnérent le fi de la guerre , la 
le année de la neuviéme Oiympiade , en laquelle Xé- 
nôdocus Meflénien remporta le prix du fade, 11 n'y avoir 
poiur encore alow d'Archontes annuels à Athénes + car les 
defcendans [1] de Mélanthus , que l'on les Médon- 
tides ; aufi-côt après la mort de Codrus , dépoüillez 
, leur 


5 
x 
& 
ë 


ps mi bre 
füe le temps de leur adminiftyation fur limité à 


à 
$ 


PE 


re 


334 ARRRLELE Lives LV: ol 
inf Amphi d cinquiéme annéc de l'archontat 
ur Rat nine rare 
ais avant entrer {1 
Te le démon de dicoode 6 fe douffi 
aux uns & aux autres , je veux faire recherches touchant 


re; chacun d'eux à feulement choifi le morceau qui lei plai. 
Soit dav: Ainfi Myron a conmuencé fon hiftoire à 

par a compris rot ce qui s'efl pailé depuis cette 
ÿ ï Rhianusau 


Votacs Dr La Messewis. 33f 
valas contiennent donc fi peu enfemble que je Gis obligé 
von de les abandonner rous deux , mais de rejerrer l'auco. 
aire de l'un où de l'aurre, Oril me paroîr que Khianus a du 
moins mieux.connw lé remps auquel Ariftamene a vécu, Car 
pour Myron, il ne s'eft pas toujours mis en peine de dire des 
Chofes vrai-femblables ; ni de s'accorder avec lui-même, 
commeon en peur juger par fes autres écries, mais füur-rour par 
fon hiltoire de la guerre de Mellène. Témain-ce qu'il dir de 
Théopompe roi de Sparte qu'il fur tué par Ariftomene, peur 


de cemps avant qu'Ariflodeme mourur. nc ileft cer. 
rain que Théopompe ne fur point cué dans un combar , & 
qu'ilne mourut qu'après la guerre de Meiléne , puif- 


que cé fur lui qui y mit fin ; nous en avonsune preuve dans 
ces vers de Tyrrée, 


Toi fix Thédpompus , héros chéri des Dieux, 

Dont l'heareufe valeur criompha de Mefène, 
Autanc done que j'en puis juger , Ariftomene vivoic au tem) 
dé la Fetes Feéaqes je raconrerai {es sd 
aéboas lorfque la faire de l'hiftoire m'aura conduic là. Dès 
que les Melféaiens fcurent la prife d'Amphée de là bouche 
même de ceux quiavoienr ppé à la cruauté de l'enne- 
mi , aufMi-côt ils accoururent de toutes parts au Stényclere où 
le peuple ayant été convoque , les ipaux de la nacion 
parlérenr tour à tour far là conjon: préfeure ; enfüice le 
roi prit la parole & rafura les is en difanc qu'il ne Fal. 
loir pas juger des fuites de la guerre par ce malheureux com. 
mencement , que les préparacits des Lacédémoniens n'avoient 
rien qui l'éronnaffent , qu'à la veriré ces peuples étoient plus 


que les Meflèniens, mais que les Meféniens ferrou. 


voient dans la nécellité indifpenfable de payer de leurs per. 
fonnes , & de faire preuve de leur courage, Dos leursar. 
mes feraient plus favorifées des dieux , puilqu'ils n'écoienc 
poinc les aggrellèurs , qu'ils ne Faifoienc que fe défendre , & 
qu'on ne pouvoit leur reprocher ni violence , ni injuftice. 
Euphaës après avoir parlé de la force congédia l'aflemblée, 
& fans perdre temps fit prendre les armes à rous, les. Meile- 
niens ; 1 exerçuir continuellement les nouvelles milices , ee 
noic les vieux foldars en haleine, & leur faifoit obferver une 
diféipline beancoup plus exate qué de coutume, Cependant 


Cuur. 


16 PausAnNtASs, Livaz IV, 
R Lacédémoniens ne cellbient de faire des courfes dans 14 
Mellenie ; mais regardant déja ce pays comme leur, ils lé 
pargooient ,n'abbacroienc ni arbres , ni imaifons, &fe cours. 
toienc de faire quelque burin ff l'occafion s'en préfenvoie , ils 
coupoient Les bled , ils enlevoient les fruirs, en un moc ils 
téch oient de fublüfter aux dépens de leurs ennemis. {ls affié- 
gercnt reg , mais ils n'en prirent aucune, 4 
qu'elles étaient bien fortifiees &abondunmenr pou de 
toure forte de munitions : fi bien qu'ils fe retirérent avec pertes 
& qu'ils réfolurent de ne faire à l'avenir aucun fiége. Les 
Mefléniens de leur côté râvageoienr roures les côtes maritis 
Lars , & même les rérres re à 
rons du mont Taïgere. Quarre ans [1] depuis ife d’, 
hée s'étaient an pe en hottes de AE d'aurre , 
orfqu'Euphaës croyant avoir (ufffamment exercé fes 
& voulant profiter de la bonne difpofñirion des Mefféniens qui 
Hoïent s'animer rous les jours de plus en plus conrre 
cédémoniens , déclara enfin qu'il vouloit renir la cam. 
& marcher en corps d'armée. En même cemps il or- 
re que les cfclaves fuivenr, & qu'ils ayenr à fe muoir 
d'outils propres à remuer la serre, & de tout ce qui étuie 
néceffäire pour faire de bans rétranchemens. Les Lacédémo- 
miens avertis par la garnifon d'Amphée fe metrenr en muar- 
che auff-rôr. VAL avoir fur les ape Lr Fa pe Loc 
nde plaine à donner , 
elle éroir Rosé torrent fort profond. Ce net 
néanmoins qu'Euphaës rangea fon armécen baraille ;ilnom. 
ma pour fon Lieutenant Général Cléonnis & donna le com- 
mandément de la cavalerie , tant pefante pe légere à Py- 
tharare & à Antander ; cer cavalerie ne faifoir pas en cour 
plus de cinq cens hommes, Quand les deux armées furénren 
“elles marchérent l'une contre laure de bonne grace 
avec ss tr invérérée Fo PP DeRNE Mais Lapse 
SRE la plaine les en (e joindre & venie 
& mains. Dé eur que Dan de part & d'autre qûi 
combarriepar-deffus Ja ravine ; comme le nombre & le cobra. 
ge n'éroienr pas diférenr de pare& d'autre, l'avanrage für aflez 
égal. Durant ce combat Euphaës commanda aux efclaves 


11] Quarre avr. Messie dx gharre mers quartet ja mrenfi. Fee 
qu 


OBSERVATIONS 


DE M. LE CHEVALIER FOLLART, 
Sur la Baraïlle de Meffenie, Liv. IV.'page 137. 


N n'accofera pas Paufanias d'imicec les Voyageurs pi 


dam Les Au de a ité , qui oùt € à la barbarie 
Sr aie, excel rage , il l'avoüer. Et 


er de bronze, des médailles , & des courmef 


vre. Je ne vois riéa de plüs curienx ni de mieux écric Paul 
nas n'en demeure parh, & ne fe bomie pas à fon feul (jet : 


Üsen détache pélquefoi, & A nous le lors de vüé , on 
d'a pas "force lorfqu'i PTE E 
coutre Une infinité ee és, donr nous ne favions 
que rica, & d'aurres nous ions abfolument. 11 rap- 
toute la guerre des comre les Melfeniens 
bout à l'autre , aufli-bien que les Re Fe cngagerént 

les premiets à le foumetrre les autres. Îls n'écolent 


pis 
Bien fondez , au ment dé nôtre sac mais 
Licédänions os des 


wY eût ra ge a nier d'où maitre le lose, à 
bonne FRE mes ls inconnus 
à Spane. X roue ce 4 à Er de ec de SE 2 ny en- 
à ira) ÿe connoillbtent pe d ent que les ver- 


füs ulirañes , CERF 3-due qu'is RoEl En, Vous gens de bien 
.: 


Tes 1 


ñ 
comme ile ne faifoient d'autre métier que celui de la guerre, 
il éaloic bien qu'ils Le fillent . de que l'oifiveté ne vint À 
leurs mœurs. Sur ce Ag vpn 
Vorfqu'lle étoir nécelläire. Elle ne pouvoir l'être davantage + 
du dcponete, un, cn de ontoe 
fe, 1 fongerenr mettre un au large, 
& trouvant la cfa à leur bien Corse 8! Tigre a lis 
rendre les maîtres, 
Céne e leur coûta bon , & bien des difgraces } main 
comme ils écoient (verm toujours des 


L'Aureur Grec décrit admirablement les adtions qui { 
dans ceue guerre ; j'en juge par la traduétion de M. 

‘Abbé Gedoyn , dont le file eft ke, La j 
de certe bataille eft fort ét Je som 
Aui donner , car ilne dir pas l'endroit où seit ation qu'il 
Je dirai que la fene eit dans la Meifénie , je ne me 


Cette baraïlle fur fi long-temps & G opiniètrement 
per te Me 1h l'ontombe 


en admirarion en lifänt cela. Les deux or) debut 'AUreue, 
cmbatirent «vec mn DORE eee sanduise de Cleonis , l'a 


L nt Lee ds cd A 
dat dans l'une dy dans l'amtre 


EE sr de; var les du 'elponmefe ne fçavient port 
eniare l'art de manier vu chbetil. 

On n'eft pas éronné que la cavalerie ne fit rien, il y en avoit 
fort peu en ce temps-là, comme aprés: on la à toujours 
chez les Grecs & chez les Romains, parce Qu'on augmentoit 
tous les jours en cunnoiffances à l'égard de la force de l'infan- 
teric. D'ailleurs il étoit trèt-rare que la cavalerie décidis du 
gain d'une bataille : elle pouvoit s’en aller (ns qu'on sen mie 


î 


El 


dernes. Elle ef innombrable aujourd'hui à décide-t-elle pour 
SE RL DRE EN EN RICE fore rarement : elle 
n'a augmenté qu'avec la barbarie, & elle 


y 

Je ne comprens. guéres ce veut dire Paufanias dans ce 

li die: Car Lau et Lee LS Rs nee 

2 Cretais des Laredememens , 1ls ne farentque [petlatewrs, parie 
Loivant l'afage ir fon pe de corps de reférve, qui ne 
ma pou, 1 vieux de dire plus qu'elle ne ft rien que merite 
qu'en en fente cela voudroit dire qu'elle ne fe diftimgua pas trop, 
& qu'elle ne donna que quelque figne de vie. Il devais s'en re- 
aie à ce qu'il avoit dit d'abord, ou à ce qu'il dit après , qui 
RO ner EMgEnE ACIDE srpaER et de fa place scar on 
croirok par ce qu'il avance ici , qu'il y avoit de la cavalerie 
par tour; ce qu'onne remarque point. - 

Il paroi de tour cela, qu'en ces temps éloi la cavalerie 
néok éres à la mode, ni d'une grande urilité , Mque 
être He fur les fuyards : après la victoire faire des courfes £ 
des incurlions dans le pays ennemi. On voit allez par ce 
nous apprend l'Auteur de FA Ra n'yavoir pas 
long-t que les Grecs intraduifirent cette arme dans leurs 
armées. Elle commença-bien rard d'y paroitre , quoique ceute 
nation fût toute guerriere; au lieu qu'en Afe plus de cent 
ans avant Cyrus ; la cavalerie combartoir en ligne, parragée 
für aie SR ce 2 Ex 

Hérodote prétend que fe fut le premier qui le fervit 
de red a pourtant encore bien tard. Cette arme eût 
dû, ce me femble, venir plutôt & plus naturellement à l'efprir 
que les chariots ; qui commencérent plus de mille ans avant la 
cavalerie. [| y avoit un fi grand nombre de ces chariots à un, 
deux où quatre chevaux, que cela eft à peine concevable, J'ai 
de la peine à me le perfuader. L'Ecriture en fait mention. Il 
y en avoir quelquefois jufqu'à trente mille dans ne armée de 
jus mubonnee fur fe le front Sens x il falloit 

ju'ils K rangez für trois ou quatre lignes. Je pourrois 
OR che cela eft impoñfble. e 

Les Grecs qui avoient peu de cavalerie pour être trop pau- 
vres, la metroient en réferve pre s'en fecvir felon les occa- 
fions pendant le cours du combat ; & cependant ils manquoient 
aux occafons , & les laifoient échaper plus d'une fois , ranr ils 
connoiffbient peu l'ufage de cerce arme , comme nous , celui 
de nos dragons. Dans cette bataille de Meñénie , elle eûr D 
faire pancher la balance en faveur de l'un des partis, fi € 
er donné. 1 falloir qu'elle für bien miferable , & valôt bien 


peu, puifqu'elle ne fut que pedkatrice de FERA d'un 
3 
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Vovacrpe LA Mesure. ‘5 
Al avoit amencz à [a fuire, de fortifier fes dernieres & lex 


bien qu'il n'y avoit pas moyen dé combattre des gens qui de 
L " il 


Prien ignorer qua dre Joue ut Lifsiet 
uyoient j ï sil ifoient vais 

R leurs femmes & leurs.enfans réduits à la condition d'ef. 

claves ; vous les autres crop heureux s'ils en éuienr 


bien tard , lorque découragez par leurs ils voudroient 
éme Lies dErere clouer le nil) de DER à 


ceft ce SE para ire 
5 Dis que le Gi fur donné , les Mefléniens non.feulemenr 


comptoient la mort pour rien , & qui tous cherchoieor à 


leurs rangs & à ne f poine lailler rompre. Quand ils furent 


les - & les ns re = pentes 
e menacer du & , même de paroles 
Dbostis Et 2 iles Te leurs cfclaves 


&ne faire plus qu'an corps avec ces miférables Hilores ; les 
autres reproc aux Lacédémoniens leur infaciable envie 


etaient par leur âla » par la de 
de an ner: pa kres de 
la plû, der ile Nue etlonc:cpstesiitne LOS 
querelle ; d'ailleurs les Afaéens &eules Dryopes-chaîlez de 
leurs villésdepuis environ trente ans par DA aan à 
venus implorer l'affiftance de Sparte , & Sparre avoir habile. 
ment profité de Lx conjoncture pour les enrdler fous Les en 


VOYAGE NE LA MESEENIM 59 
4 3 enfin à la cavalerie Iegerédes Mefléniens ils oppo- 
te dés archers Crérois qu'ils avoient exprès foñdoyez. 
Les au contraire n'avoienc pour ux que le me- 
Fu def La mort & que lesir di ir ; ilss'écoient bien per- 
dez que la mort étoic moins dure queglorieufe à des 
qui ecoient pour leur patrie ,& que plus ils auroi 
courage, plus ils donneroient de peine aux Lacédémoniens, 
Aulfi en voyoie- on plufieurs fortir de leurs rangs & affron. 
bed a fe fignaler à quelque prix que ce flic ; cou 
verts de blelfüres & prêts à expirer ils avoient encore un air 
menaçane, & cerre ficreé qui vienr d'une volonté décerminée 
à mourir ; onn'entendoit qu'exhortations mutuelles qu'ils fe 
faifoïenc les uns aux autres. Ceux que le fort avoit é 
encourageoienr les bleffez à faire encore quelque nouvelex- 
ploir avaur que de roucher à leur derniere heure, afin de 
Quiceer Ja viedu moins avec quelque farisfaétion , & lesmou. 
rans conjuraient à leur rour leurs camarades de les imirer , 
& de ne pas fouffrir que leur valeur , que leur more même 
füc inutile "à la parie: 

Pour les Lacédémoniens , ils ne s'exciroïenc pas de même 
les uns les autres ; nine faifoienr paroîere aurant d'ardeur que 
les Melléniens ; mais en gens plus entendus au mérier de La 
guerre , & à qui les armes éroient familieres dès leur enfan. 
ce, fs rénaienr leur halange ferrée ; fe moneroienr fermes, 
& efpéroïenr que les Mefléniens ne foutiendroient pas long- 
emps le choc du combar , ni les coups mortels qu'ils leur 
fra fans ceffe, Voilà ce que chacune des deux armées 

LI 


maniere de fe bacrre, mais ce qui étroit commun à tous, 
c'elt à ra ne ee eg ier à fon ennemi , ni ne 
ir fe racheter à prix ,% 
Fe ln babe éne f gd caoeer qu pra 
toit pas certe efpérancé ; mais encore plus parcequ'ils ne 
Te fire quipücrernir là gloire de leurs 
belles aétions, Ceux qui avoient tué un pe s'en glo- 
rifiofent point infolemmenc, ni n'infülcoienc à fon malheur ; 
pee les uns & les autres éroiene encore incerraïns de 
Fiduë du combae. Mais la more qui leur faifoir le plusd'hon. 
CPE que Malaie, ét. Ua ee, Bone dit point 6e 
RU Age ACT veut dure. ds “lim 
12 


lo DE rom A 
peur, c'écair colle à à s'expofuienr rem, 
les dépouilles des res 5 s où des sci Ella 
cuuric ui od «i car avoir ces dépotilles 
fouvent Dosfiane de coadr leurs boucliers , &alors 
Fe gris on leur tiroit se un Fa EC ,.08 de prèn on 

porcoie un lé lorfqu'ucc de toute autre 
chofeils nee je Le dei as Aie Le mé, 
Em pre en mp qui per 

A MEET pe : cs : 
ver fes pt rois mÊÈmes PS <OE vous 
lurenc en venir aux we l'un contre IE T 
n'ecoutant plus courage s'avince y 
Fan que ge prémier 


pour 
haes , qui le voyane venir ne pot s' 
de dima Avander rm Reed TS (il Lam 5 


Voracs De La Mrssrwre. 42 
les poufér davantage ;car pour de l'avis de fes Licu. 


Après avoir murement déliberé fur l'etat de leurs affaires , 

ils refolurene d'abandonner la pläpare des villes qu'ils avoñenit 

enrtêrre ferme, & de fe réeirer fur le mou Ithome dans la 

ville mêne qui porte ce nom, &doncils Car Dual 
vi 


yat Pausawias, Liver IV. 

mére s voolu parlec , lorfqu'il a dit dans le dénombrement 
des vailèsux , 

Hibawe l'efrorpée& la riche Oxchalie, 

Us ca iréar l'enceinte afin qu'elle pür lervir d'afyle à 

la é de nouveaux habitans qu'elle devoir contenir ; 

C'éroie üné place très-forre d'aflierre, étant ftuée fur uné 

auifi haure qu'il ÿ en eûr dans l'ifthme du Pelo. 

sainf des bes en éroient-fart difficiles. Lorf. 


u'ils s'y furenc ils jugérent à propos d'envoyer con. 
l'éacie de es 4 ils donnérent certe commiffion à 
Tifis fils d'Alcis , bomme diftingué parmi fes & 


fur.rour habilcen l'art de la divination, Tifis alla à Delphes ; 
mais en revenant il fur attaqué par des Lacédémoniens de 
la garnifon d'Amphée, qui seraient embufquez fur fon 


ge; comme il fe défendoir avec de réfolurion ils 
ne ceflérenc nn nt tra ils encendirentune 
d'où , & qui difoir, Laure par 


voix qui venoit on ne fcait 
de meffager de l'eracle. à la faveur de ce fecours d'en haut 
ayant Ichome ra l'oracle au roi, & peu de jours 
après mourue de fes bl . Euphaës convoqua le 64 
auffi-rôr pour lui faire part de l'oracle, done le fens 4 
peu prés tel, 

Do jus [1] Gang d'Epyrus une vierge éplorte, 

Dans un noir Berifice à l'aurel égorgée , 

Appaifait de Platon l'implacable courroux , 

Vourra faover Ithome & vous garantir tous. 


Ces paroles n'enrenr pas plutôt éré enrenduës l'on fie 

tres Er 0er ce Qu avoir de files de l'aire mation 

des Epyrides. Le fort für Ja fille de Lycifeus , maîs 

Kéets lus oppols À ce que fr sé, dits 
ycffous n , A femme 

Rene avoir Apple ce file à fn tua, penEe qu 


w ” Cetora- rte, cionr ke mmtris n'énoir 
MD TEs master 
Les deus dlérmiers re foot pasaifes den. mai je me Anis contencé de rendre la 


: VovAcnoe1ia Mhssonir. 343 
débite ce conce dans le public, Lycifcus prend fa fille avec 
lui & s'enfuie à Sparte, Son évafion conftérna fort les Melle. 
miens; Ariflodeme les raflüra ; il étoit aufi de la race des 
Epyddes & beaucoup plus illuftre que Lycifeus en cour 
re , mais füræout à Ja guerre; il offrir volontairement {a fille. 
Le deltin obfeurcit sourd-coup la vertu des hommes, comme an 
fleuve rérnic de fon limon l'éclar de ces belles coquilles qui font 
fur fes rives. Ariftodeme prêt à dévoüer fa fille pur le {alur de 
fa parie romba dans le malheur que je vais dire, Un Meifé- 
nien, donc on nedie pas le nom éroiramoureux de cetre jeu. 
ne perfonne & prérendoit l'époufer ; voyanr le péril qui la 
mepaçoit., il fourine à À: quenfa fille étuir fancée, 
qu'il Rp de droit fur elle, que lui 4 qui elle érnit 
accordée en étoir plus lemaître. que fonpere , & que l'on 
n'en pouvoir difpofer fans fon PAS mn a Camme_on ne 
L'écoutoie poine, il poudfa l'efronceric jufqu'à dire qu'il avoir 
abufé de cetre fille-& qu'elle écoit groffe. Ariftodeme ne fe 
poflédanr plus de voir une selle méchanceté , & tranfporté 
de colere enfonce un poignard dans le fein de & fille, la jette 
maps lui ouvre pre sq em. 

ee qu'elle n'écoir paine grofié. Aufi.côc le devin raie 
s'écria qu'il A RUE et ide qui voulür bien 
livrer {a fille ; qu'Ariftodeme. en esane {a fienne n'avoir rien 
fair qui pâr (ervir aux Meléniens, qu'il l'avoit facrifiée à fa 
Fureur , & non aux dieux dont parloit la Pythie, Le peuple 
ayanr enrendu ce difcours , peu s’en fallue qu'il ne mir en 
piéces l'impolteur, qui avoit fair commettre un parricide à 
Ariltodeme , & rendu l'efpérance publique f doureufe. Mais 
beuréufemenc ee homme éroic aimé du roi. 
prie HSE LA PAG De Pas Au em cie cleur 
refker aucun férupule , & que l'oracle éroir rene CET 
avoi 


compli ; puifqu' ès cour le fang d'une vi éré ré. 
En ou es Ep Pa lie 2 âce pres & il 
ne fic charmé de n'avoir plus rien à 
craindre fes filles, Le s'érant lailfé perfuader au 
difcaurs du roi , on co! 'afemblée rpoi ve 
fr des rifies 8 on celébra do jour de fête en ! 
les dieux, 
Lés Lacédémoniens ayantappris l'oracle qui avoirétésen. 
du aux Mefféniens parurent for allarmez, :&e les deux rois 


Car, 
X. 
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eux-mêmes ne furent plus f prefléz de recommencer la 

re, Enfin la fixième {r] annee pr me la fuice de Ly . 
les Lacédémoniens après avoir dümenc facrifié aux dieux, 
fe mirent en campagne & marchérent droit à Ichome, Leurs 


côm 

de l'ai aux autres les du Peloponnefe, far.couraux 
Arcadiens & aux Sigles: Cnts-d comme à la dérobée & 
fans aucune réfolurion publique devoient aider les Mefë. 
niens; pour les Arcadiens , ils ne s'en cachoient poine & ar. 
Moient tout ouverrement ; mais ni lesuns, ni les autres n'é- 
toienc arrivez. Les Mefleniens pleins de confiance en ‘leur 


y car ni lés uns ; oi les autres ne érent leurs 
ri plus dérerminez qüittanc leur formérenr ur 
de & d'autre, & combarrirent avec fürie, 
bide 


Ep ero or erq 
mais il ke pla bleifüres & bleffüres mortelles. Cafoe 
alors que le combat devint fanglant ; car les Lacédémoniens 
Wé h prpee cie êt à expirer, firenc les derniers 


de mourte roi que de lui farvivre co l'ahandonnant. 
Ainñ lemalheur d'Euphaës opiniâtra le aunbar | & donna 
aux uns & aux antres occafon de faire des prodiges de va- 
leur. Enfin ce fut rapporté au , oûileur ls con: 
folarion de fes trou, Re A veonh ir Vu € 
n'avoiens painr été bartues. Au bour de quelques jours ilmou: 


2] Lafésiémee auméc. Arte dit brage. Armalte die tout le conraiee fe 
da bünéme ; aune oïtave ; vepentant  E mampeatfirémeens. 1 n'eff pas phèt 
Le verte dit La ffavloar, beurcus dans LA phrafe Éarvase. 

(21 Cronietçuient à donner de lots _ 


Euphaës mourant 
de fe choifir un maîcre. Cléonnis & Damis 
concurrence avec Ariftodeme & précendoient l'emporter , 


en cemps de paix; car ilavoit été mé dans 
le combar ent aéfendanr Gn roi, Les deu devins Epébalds 
& Ophionée écoient contraires À Ariftodeme ; ils difoienc 


mal 
de lêue Ce iondedone iens de éroit 
nes viens aveu- 
RE pe 
ner ; il démandoit À ceux qui venoientie confulter de quelle 


jour marqué le fecours dont ils éroient convenus, De rous 

les Na du Peloponnefe il p'ycar.queles fuls Corinchiens 

qui n'abandonnérent point Sparte ,au coneraire PR ARR 
Tor 1. x 


Cuar. 
Xx1 


ë Die tam E À a f me 
enluire À fon cour & fe moncra plus ; 

Ean ete el bed LR ms pre dr 
2 Negra ps 

de bonnes 


mauvailés ; aulfil'emporra 
de l'art iniliraire, D'ailleurs cerec cavalerie légère qui s'écoie 
cachée , venant à fortir au premier # encore 
besucoug les sans ; exe les prenne en: fav elle ciroic 


Nemo LEONE DINTIETEIEN à 
OBSERVATIONS | 


DE M. LE CHEVALIER FOLLART, 
Sur Ja baraille du Mont Ithomie,Liv. IV.pag. 346. 
que Pavfanias fût perftadé de l'excellence 


si 

La baraille Es D Rp à a ie VU Er 
f la phalange n'évoir parfaire en ce temps-là que celle 
de Pipe ai de ï sd Leifen Hnofeaire cho 
fe que de l'amer d'une autre façon : mais il n'en fur pas l'in- 
venteur, car du de cette guerre de Mellene , & deux 
ou trois. fiécles peut-être avant , Les Grecs combatroïent en pha= 


fi ces différentes fortes d'armes étoient difiribuées avec ar. 
Le liea d'en dourer, & je crois que chacun #'armoit à (a fantaifie, 
Cela fe remarque dans certe bataille & dans coures celles des 
anciens temps ; feulement à l'égard des Grecs, & avant que 
D À 4 
corps d'infanterie, qu'il divifa en plufieurs regimens 
de Ge Due Lee e T7. 2. Da ae plier 1e 
de feire Tuus piquiers , Où quatre 
mille pi x Mais l'on fe CEE l'on ateribué à 
hilippe l'invention de fe ranger & de combattre fur une feule 
ligne iuppreffée, les cangs & les fes ferrées Éns aucuns in- 
tervalles entre les corps. La phalange ( rrouve toute entiere 
dans Homere, & long-remps avant que ce grand l'oëre chan- 
tr le fege de Troye. Il eft même vifible que les Grecs ont 
pris des peuples de l'Afe leur maniere de combattre, de s'ar. 
meér& de fe ranger 4 car pour les pi » je crois que les Egyp- 
mens s'en font fervis avanc les ne Tour ce qu'on peut at- 
téibuer à Philippe; eft d'y avoir beaucoup changé, perfection- 
néla guerre , & la ifcpine mileohe, & compolé une armée 
de foldars qu'il prie à fa folde en temps de paix commeentemps 
de guerre , au contraire des autres peuples de la Gréce, qui 
n'écoienr pas en État d'entretenir un corps de troupes réglées. 


Leurs armées érant fées de foldats levez à la hâte , qui 
fe laïlfoient pas d'êrre très-aguerris & difciplinez à la manicro 
de léur pays. 


Tour ce que fit Philippe, comme je l'ai dir plus haut ; füt 
de difcipliner fes foldms, de les dreifer à des évolutions nou- 
velles, & dé les amer uniformément , fans prendregarde que 
C'évoir un mès-grand défaur que cette uniformité d'armes de 
to ,conune il y parut ,au malheur & à la hontedes Grecs, 
torts eurent À contre les Romains, au lieu qu'on 
eût dû y en méler des courtes, afin que chacune fe foutinr ré 
CPLOQUERER 

Fhe-Live s'eù donc trompé de dire que Phülppe tue lig= 
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continuellement fur eux, D ns 
dieile de juindee l'ennemi & de combare de pred ferme, 
de forre que les Lacédémaniens s Ataquez de rous corez por- 
dose pe pme vaincre ; cependant ils fe: 
toujours ferrez re ; de temps en temps ils rour- 


La de cerce bataille & de ant de braves gens 
Seulement abacrit le pe 4 AT 


nins , mais leur ôra tout efpotr de 
be est Dans la perpléxiré races 
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à Delphes Dee & voici la ré 
parte à se , ponte qu'ils 
A pr A , ceue fertile terre , 
Le lujet étetnel d'une cruelle guerre, 
Damme en de forage Lilas, 
La vof peut encor Étvoniéer vos vœux, 
Sur la foi de cer oracle les deux rois de Sparte &c les Ephares 
de na nu va des an cle dom Lee que 


Per Faye 
iron D EP le RS aleues 
A pendant de biemoblerrer le defins és démarches dei 
même afin que leur défertion ne parûe pas doureufe, 
sur rip À Spa Led exécutérent Icurs 


= md il renvoya fur 
le champ ces traître en d me de lès des Ltée 


moniens érüiene auf ufées injuftice était récente. 
Certe tentative n'ayant Era) ils Anse 
cher les Alliez des M es por s ne réuilirenr 


es Ariftodeme ayant orme 


DER A 
LeCiel l'ondonne sinfi ; mais d'uu fecret affrone 
Tüche dete défendre , & crain que l'artibce 
Ne creule fous ces pas un affreux précipice. 
Quasid deux veux s'ourniront à la clarté du jour : 
:.. Ecfe refermeront par un trie secour , 
ï dépeef lle esrest. 2 one ve 
J CR nn De ds ca hésame. AÊbe (ae Foie sp 
CE RE De les AD D en Sn pompe de dr 4 + 
Evagclique : lv. ç. ch, 27 » les rage vouloir Le ivorer, 
Foro un peu autrement 4 


— 0 


Vovace pe La Musset 43 
Alors c'eft fair d'Tchome , &e fon heure farale 
L'abandonne aux fureurs de (a fiere rivale, 
& ruus les interpreres d'oracles ne purent com 
prendre celui-ci, mais dans la faire il devint plus clair & fur 


treffe en à place , & l'on renvoya RER Es Iyavoie 


vinge ans que 

feroit l'ile, & cela 4 
Ses ace 4 conte pr tale à 

De ceut trépiols oferes au puafant dico d'iibome 


Filstrfri does L » Gt. Je mme fois moins axcaché À là lenre 
Le rente dit, arrive fer le théatre + 
mais comme À 


dinaire î 
1 répondit par cer vers. Cec vers de forme qui leur arriva à La ba 
RUE Le pntptss cullede Loudises; car c'efl ce que vous 
: dernier Mers 


— 
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Dépend , n'en doutez point , le lat du royaume, 
Celui qoi le premier éncenlanx on aurel 
Y pourra confacrer ce préfentimenorsel , 
Vainquenr comblé de gloire aura l'heureule terre 
Qui depuis G long-temps caole entre vous la guerre, 
Le defin à ou gré difpenfe Les faveurs, 
Et chacun tour à rour éprouve fes rigucurs, 
Les Melléniens ne dourérenc pas un momenc que La victoire 
ne leur für promife par cer oracle , & ils fe fondoient fur ce 
que Jupicer Irhomace ayant fon cemple renfermé dans leurs 
rurs, il n'écoie pas poilible que les Lacédémoniens fuffent 
les, premiers À lui confacrer lescent rrépicds. Comme ils n'é. 
voient pas aflez riches ta avoir de bronze, ils en firent 
faire de bois le plus dili enE qu'ils pe dant 
Fe homme de Le or) Te sen re mort Sparce. 
uff-cêt on on chercha des expédiens. 
free prévenir les Meléniens & l'on n'en trouva avi 
n Sparciace nommé Œbalus, homme aflez obfcur , mais de 
bon en: , comme on le va voir, s'avifa de faire lui- 
mËme cent crépicds de cerre ; il les mic dans un fac, pricun 
filer für fon épaule & habillé en chaleur s'en alla à Ichome, 
Fort EL A EN 2 
de l'être dans un pays érranger. Arrivé aux pores il fe mêle 
parmi dés payfans qui alloient cous les marins à la ville ,en. 
me avec eux , ne fe montre point, & le foir für la brune s'en 
va au cemple de Jupiter , pofe les crépieds fur fon autel, & 
s'éa retourne à Sparte, Le lendemain que l'on eur connoïffan- 
ce de ce qui s'était pallé , les Mellémens fc voyant crampez 
& prévenus ; furenr forr allarmez ; Ariftodeme harangue La 
multirude , la confole da mieux qu'il peur ; & pour raBürer 
les efprixs fait appendre 4 l'autel de Jupiter les cent trépieds 
de bois que l'on avoir commandez & a pour lors trou. 
vérenr achevez, Dans le même remps il arrivaqu'Ophionce, 
<e devin qui étoir aveagle de naïllance , recouvra la vüë d'une 
maniere forc extraordinaire | car il € plaïgait durant Na 
ues jours de violens maux de rère, & au moment qu'il en 
ur délivré , il vir,clair, . 
Les dieux ne ceñoient d'avercir les Mefléniens de leur ui. 
ne prochaine par des prodiges qui n'étoienc pas équivoques 


fur 
di, vine fui annoncer qu Ophimndr écrous 
coinme auparavant. comprit 
Se le fens de ces vers, æ-#éels 
Quand deux yeus s'ouvritônt à La clarté de jous, 
Ex & yyfermecont parus vrifle retour , 


HT für d'aucune 
aie STE En le ln moines 


D re larar 
& expira fur le tombeau de fa fille. Ce grand homme 


avt At four ce qui fe uit faire pour 

fallut des , mais il ne put vaincre la rigueur du deftin , 

ni la mal dela pee fcconda entre. 
qelquer 


Cuaps 
XIV. 
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Après ce catsltrophe ep musmere De 
au point qu'ils furent tentez je 

rer la clémence des Lacedemoniens éme 

nez de la mort d'Ariftodeme ; mais leur 


plus fre que l'amour de la in Smeg TS 
mentir jufques.là. S'erant donc ils créérént n0û 


Ciéonnis pond ra re, x Cnfuire s'arrangeaut felon l'écat pré. 


pen da de us en Fe les com. 


2. 


nq mois ; mais enfin ils forene contraints d'abandonner 
Ichome après avoir faic la guerre durant vingr ans , fuivane 
ce témoignage de Tyrtée, 

Apcès vingt ans de guerre Ichome abandonnée, 

Recevant fon rainqeeur céde à fa deltinée. 


cennaux à Athénes duroit encore , & Hippomene etoït dans 
la watriéme année de fon Archontat. h 


Var mem garden ne des miniftres de Cerès, 
&quieserçoient 


lEpeu ENT pe 
(Ad à bou de Lx avant ke de Tyrcée vos 
dot sir fon derines e crovercz qu' a Pers de 
ce ee fre le D rem tin 
COMMON ET LALLILS 
us as LT 


Vovacre De æa Maserhit. mt 

à Andanié sllerenr chercher une recraiee à Eleafis. La mu 

drude fe difperfa de côté & d'autre dans les villes & les hour- 

ARS ur Ducs richaee pures Er 2e 
babiratius. aux Lacédémoniens 


«ils commen. 
<érent par dérruire Îehome aux fondemens , enfuire ils 
fe maîtres dé toutes les villes du pays. Des dé- 
svoient fer les ennemis , ils con- 

à Apollon Am truis trépieds de e 

aus éroir repréfentée fur Je » Disse fur le fecond , 


trous h 

ient fur. , troïfiémement ils exigérent d'eux 
qu'à l'avenir & à té les maris & les 
roienr en aux funérailles des rois de Sparte , 


Ha phatis Lane Le GE d'en pos qui les sccable , 

On les voit gémifans apporter fur leur dos 

Jafqu'aur pieds dir vainqueur Le frust de leurs eravaur. 

Voici d'autres vers du même poëre qui marquent l'obligation 


Müton Frbt fvr. Amafe dit en la moltlé de Lau Hécolté ,. qui 
PL Lee Lg beat à Sir neue hs cicnte VE ae 


Tam À. Y}y 
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u! ces malheureux étoient d'afilker en detiil à L pompe fus 
nebre des rois de Lacédémonc : 


Ec Forces de Haifér la main quai les chätle; 
A la mor de nu ais ,en langs habits de dedit, 
Us sonc lervilemenc pleucec fier leur cercueil, 


; particulierement ‘ 
elle étoic encore plus belle & plus nombreufe qu'ailleurs, Pare 
mi certe jeunèffe brilloir fur.rour Ariftomene , queles Melle: 
niens K encore aujourd'hui comme ain , dont 
ils RE es ve ere A LL op ru 
En eflér ils difent qu'un génie où un dieu (ous la forme d'un 

eur commerce avec {a mere Nicotelée,& que de ce 
commerce naquit Fe PAP me 7 
en ont dir autant d'Olympias, & les Sicyoniens aurant d' 
Er Mmes mou gd 
pieni ne croyenr pas qu'Ariftomene für fils Ï 
Per g g  Pinmgmes 4, 
lexandre étoir fils d'Ammon , & \ 'Aratus 
CREER mn L'émse 
Ariftomenc fils de Pyerhus, 
des libations ne le qualifienr inc autrement que l'iluliré 
fils de Nicomede ; c'eft un fair donc je fais certain. Quoi 
qu'il en foir , Ariflomene jeune 8e de courage , & tour 

la Meflèni 


ce qu'ily avoir de jeunes pers di dans 

eéituien RE: ) Ans celle leurs compatriotes 4 préndre lesarnies 
Ée) Kevteent fans code leur coiharrte. Aus écarte ler de fa de 

Canson à allé 5 yélstge Lartil noyé. 


1ls eroavérent leurs Alliez micux none Ca 
of | ere dar 
À leur 


leürs préparatifs ils foulevenc 
ans aprés la prife & le Ge d'Ithome , Lg anne 
ire moreregt ler » quifus 6 
à la courfe ds La ré- 
Roue d'Anne ce Po rm 
GORE Te 
pas auff ailé de dire qui pour lors ré 


car Tyrtée ne nous l'apprend pas. Rb! nus dans fon hiftoire 
Ep En perd trs ide ; mais c'eft une faible au. 


Après s/Éle Lo cgaGe 
Avoir prefque pouffé nos ennemis à bour, 

+ Ses boaves défenfours les peres de non peres 
Ne nous Éervor.ils poinr rougis de nos miferes 3 


Par ces mots fes freres de mes pores, marque affez que 
ce fur à la rroïfiéme générai rl yum Voh 
+ requete ver pi a re 
re d'Eury duvet e pesb de Pélydos L & de l'aorre 


N'étoir pas emceer gouvermér par maës fax Théfes ke deuvième des Ar. 
PA rm ago de chootes annuels, cars à fe eruvmpe @oÉ 


“ra DETTE nr 5 tu fe voip en Baie où MU 
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branche smmgerr re Le a % ae ne AE 
me & ae i s} ens jufqu'au 
quatrième degré ; RATER ES nl fon 
pere , la couronne Fes À Zeuxidame perit-fils de Théupom. 

Pour Léorychide ,on fçait affez qu'il ne régna qu'après 
Maur entr ue " ke CL} apr le me se 

fcendant de Théopompe, donc fous ces regnes 
les Meféniens un an mea leur revolet livrérene basaille ce 
Lacédémoniens à Derts qui cit un village de la Metfénies 
Ni les uns , ni les autres ne furent fecourus de leurs Alliez, 
&l'on ne fçait pas bien de quel côré fur l'avantage, Mais on 
dit qu'Adifhomene en cette occafion fit plus qu'on ne pou, 
voit attendre d'un homme ; c'eftpourquui apres le combae 
les Melléniens l'élurenr doi car il és. de Gog dn 
LU ppp lé cet honneur il fut déclare Gé» 

ral avec une autorité abfoluë. Ariltomene avoit pour ma 
xime que couc homme de guerre, en même temps (1) qu'il 
fair de grandes chofes , duic féavoir fouffrir & ne s'étonner 
ni des revers, ni dé la 5 rech er gra 
commencer par un coup d'éclar le rendie toujours 
formidable = her he 7 cac réiees il 
s'achemine vées Sparte , y entre de nuit, & tronve le moyen 
d'appendre fon bouclier dans le cemple de Minerve Chal. 
ciœcon ; l'infeription portoit que ce bouclier avoir été con 
facré à la di par Ariftomene , des dépouilles remportées 
fur Lacédémone, 

Environ ce temps.li les Lacédémoniens, ayane confulcé l'as 
race de Delphes , eurent pour Ro marre 4 fecon- 
duire par les confeils d'un Athénien. 

à Athénes pour informer la république de la sépante dé 


contrée du Peloponnefe , telle qu'eft la LP audi 
de l'oracle , furent affez embaraflez à 

voici donc l'expédient dont ils s'avifèrent, Il y avoir Athé, 
nes un mabrre d'école nomme Tyrtée, boiteux d'un pieds 
& qui ne palloit pas pour un gi efprit , ce fe là l'homme 
4] En mobare renmpé qu it de gran moi qu'Armañle 'étoircromp fée 


Voyacs pe LA Massentr. 317 
x donnérenr aux Lacedémoniens. Arrivé à Sparte il ar. 


ié: ces familles qui s'étoienc 
retirées à Eleufs, & qui étoienc en poifefion du 
des grandes les ‘Androclés étaient 


venus en rs a ar les Eléens que 
; 


4 domrnert neuve: panäc Sur lex entrailles de La 

PAU ie gd me à PORTE 2 
Palin , & por ces jet Arme bot par céha de sf eat db 

deme. Car an verraquehes Mefeasans té col Qu'encs à le du 
TT LES : 
A | Paul codé eux, / Yy4 
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étoient aurour de {a perfonne bnüloienr d'impatience d'en ve 
mir aux mains, Du côré des Mefléniens Androclés & Phin: 
tax petit.filsdu premier Androclks , &rous ceux qui obeifaient 
à leurs ordres ne cherchoienr auffi qu'àfe diftinguer, Ni Tyr. 
tée,niles prècres des grandes Déeiles n'eurenc sucuse fondion 
miliraire ; ils éroient à la quese où ils encouragesient les 


accom) é de vin, Mefleniens , qui renoieng 
was à pad hecueur avais due jupe digues de combatti® 
fous fes yeux ; leur petir nombre qu'ils écoienr plus 


artenrifs 4 fe -fecourir les uns les aurres, & qu'il leur éroir 
lus aifé d'obferver le moindre figne de leur Général. Ce 
à la cêre de corre troupe d'élite qu'if chargea la troupe 
d'Anaxandre compoléede cour ce ge avoid phanbraves 
Lacédémoniens, Le petit peloton du Général Mefénien , 
après avoir efluyé une infiniré de avec un courage in 
trépidé , commençait à défefpérer de la viétoire ; cependant 
plas acharné à melure qu'il diminuoie , à force de cemps & 
deperfévérance il 6rplier le bataillon d'Anaxandre ; en mè- 
mie remps Aniftomene commande à de nouvelles eroupes de 
Ca dt raté rombe fur un aurre corps 
faifoir encore ferme , le poule ; le culbure ; rombe en- 

re ur un sucre avec le même facces , &encore fur un av- 
me ;jufqu'à ce que s'écanr porté de rous côtez & ayant com 
baccu roue où il y avoir des ennemis , il eur mis roure 
l'armée. des Lacédémoniens en déronre. Alors les voyant 
prendre honreufement la faire fans fe donner même le remps 
de fe rallier ; il les pourfuic l'épée dans les reins & leur im 


iris car re de ; 
[es défendir de pallèr outre, difant que les Diofcures s'énsient 
aucrefois fous cer arbre & 2 bloic le refpeéter j 


Fe. auf luiarrivs-til en cer endroit faral de perdre 

der ; pendanrqu'il le cherche les Lacédémoniens qui Füyoienr 
toujours lui échapérenr. Mais certe-défaire les dés ñ 
fort qu'ils vor abfolument faire la paix, Tyrrée les en 
difasda eo leur reciranr des élégies propres À eur relever le 


Vormor DELA MessewiE. 14 
courage, S& il remplaca les foldaes 


L'heureux Aniftomene a par vaur & par monts A 
De noi fiers ennemis poulfé les bartillons. d 


cette FD ar or DATE AREAS 
D er ie 


Pe chantent  C'étisie à dorer 
DT oies DRE an 
vel ls ne dcman dent de besix | Îe 

pes bien Pa cote iadlemene 


séo Paunawras lives HV, 


wient'pour célébre une fête de Diane ; illes pric courew& 
Poe re Dr parrenoient à des gen riébes 
où puiflans , iles condui faRaun vil de la Meffénie, 
Après les avoir mifes fous la garde de Mefléniens 
de fa troupe il alla fe cepoler ; durane qu rmwit des fol. 
dars À demi yvres, comme je erois, voulürenr violer ces Ce 
ryavides ,& Ariftomene qui en futaverti, cut bien de la peine 
dés en empêcher ; il eut beau leur repréfenter qu'une action 
fibrotale n'éroit pas permife à des Grées , de forre fur 
obligé de fâïré M creple de fverisé iffane de more 
Uetsins des plus coupables esta case @ 
rançon il rendic ces filles à leurs parent , fans avôié 
à aucune füt deshonorée, 
Car, 1 à dans La Lagon ne nommé El qu fat 
XVIL À caufe d'un cemple de Cerès qui ef en gas 
don. Ariftomene & {3 troupe furent les 
fémmes des environs éroient affemblées en ce Heu à l'oc- 
re AE 
ces Femmes infpirées & prorcgées apparemment 
décife fe pre rie Es Li 


fieurs & fur fair Ô la our 

Pre à Nha æ gagna 'MeRn OécerqueE ne 

trefle de Cerès qui fe nommoïe Archidimée avoir clle-mê. 
me favorifé fon : non qu'elle f Fur laiffée 


pet ee pe cehes tEMPS AUparavaNE 
Fe av pris de l'amour pour lui. es “il en foie ,elle en 
fut quitte pour dire qu'il avoit rompu fes chaînes & qu'il ve 


toit enfui. 
k ET ET ed nd à a à 
entre les deux armées lieu qu'ils appellent la 


grande foie, Toures les d'Arcadie avoienr envoyé du 


É n 
; 4 por nage _ texte à je pe Ga pus pour 
fecours 


VovactptLra Massrwte: Le 
fccours aux Metfénions ; Arifiocrare fils d'Hicécus, natif { 1} 
de Trapézunre & roi des Arcadièas cumduifuir hi.même ces 


SEE 
fe 
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l 
ji 
il 
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k 
Le 
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méls loclqu'il vit les deux armées en préfence , il incimhdà 
les Gens , eur die qu'ils allaient combartee darts un lieu fore. 
défivarirageux, qu'escas de malheur la receaire feroie diffis 
cile , & qu'après cour les entrailles des vidlimes ne lui pros 
mérroient rien de bon ; enfinil ordonna qu'au pcerier Gignal 
Ps donneroit, opt pre Des qe le come 

t fut engagé, pendant eflénicns ne longeui 

qui rh Yemen ; vaill Ariltocrare ui Ste retire 
avec fes Arcadiens , 6 qui par à défeétion laide l'aile gauche 
êc le centre de l'armée des Mefléniens cout dégarnis ; car les 
Arcadiens vecu l'un & l'autre pofte , parceque ni les 
Eléens ; ni les à nd a n'éroienr 44 come 


toienc devenir bien-côt Éd med ne confér.. 


v'éroie fore diftingué dans le ,& qui dés auparavant 
étoile célébre “pour avoir doublé la carriere aux jeux Olyme 

recueilli ce qu'il pur du débris de fon aomées 
raBembla quelques prog da ner aux Meileniens d'a 
bandonper Andanie avec routes les villes de terre fermer, pour 
Ce récirer fur Le monr ra où ereffér ilallérencfe 


En op rtf qu deb E a os dj 
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Auñi-xôt ils y furenc afliegez. par les Lacédémoniens qui 


<royoienr emporter ce D 0 A D dm 
ma x combar de la grande foilé les Melfeniens tiarent 
onxe ans entiers dans certe place comme Rhianus nous l'ap- 
prend par ces vers : 

Dés Etes, des Hyvers la diverfe inclémence 

Onze fois des deux camps éprouva Ls patience, 


Ce poëre compte les Années par les faifons ; mais roujours 
EU ET durent re prete Qi 


Tan que les Mellémens occuperent le mont Lex, com. —— 


mie ils éroient exclus dé cout autre lieu ,4 la réferve de ce 
les Pylivns & les Mochonééns leur avoiénc confervé fur 
REX mer , ils faifoient fouvenr des courfes für les 
terres des Lacédémoniéns & fur les leurs pus ne mét- 
tant de diférence entre les unes & les autres. Parra. 
get dunc en plufeurs bandes ils fe jettoienr de côté & d'au- 
tres, & ravageoienc cour le plar-pays. Ariffomene avoit for- 
mé un corps de crois cons hommes bien choifis ; avec cerre 
troupe il fe rendoic formidable , & faifoir rous les jours quel. 
que prife, enlevanr bled, vin, bécail , meubles & efclaves ; 
mais les meubles & les cfclaves il les rendoir à leurs maîtres 
pour une fomme d'argent fuivanr I" tion. Ce pillage con. 
tinuel obligea les Laccdémoniens # faire une ordonnance par 
laquelle il évoic die que les verres limirrophes de la Laconie , 
& de la Melénie étant trop expolées aux courfes des énne- 
mis, on edût À ne les plus enfémencer ranr que la guerre due 
reroït ; mais le fur le nl | RE out 
mance caufa une difette dé grains , & la diferte caitla une fe- 
didun , os qui éroienc riches en terres ne pouvant 
fouffrir qu'elles ne leur rapporraflénc rien. Tyrrée appallà 
cree émeuce & calma les feditieux par fes vers. Sur ces en. 
trefaires Ariflomene accompagné de (à troupe favorite pare 
tir Je (oir 3 nant Dre to PE 
pence inçro: . trouvant aux portes d'Aryel F1 
pa ous prie la ville, la pilla & eur plurôt rejoint les 
s que Sparte n'eûe eu nouvelles de ce qui s'évoir pailé, 
Reyenu au camp il recommença fes courfes ordinairés , juf. 
qu çe que été furpris par un détachement des ennemis 
plis nombreux cu IE ANR ea PS 
Le] 


PausANriaAs, Livux EV: 

408 rois, après s'être défendu comme un lion , fl 
pluteurs Herr NET et rte à Le rère, 
il diflänce & tomba comme s'il eûr été mürts 
Auli-côr le L Liéédéaniens acéourans en fvule le prirent & 
avec lui Dot my hommes de fa eroupe, rous forent jercet 
dans on gr qu'ils nomment Céada $ c'eft un lieu où ils 
ont cootume de précipiter les eriminels qui font condamne 
dperdre la vie. Ain pécdirent les cinquante Metfeniens de 
la troupe d'Ariflomenc, pour luf le m Line dev qui l'avoie 
fauvé rant de fois, le fauva encore celle-ci, 

Ceux qui veulene dannèr un air de merveilleux à fes avast 
eures difene qu'au moment “A LS dans ce précipice, 
un aigle vola à fon fecours ailes éployées le fou- 
den de forte ge cape ali e _— 

car cet a Tps ne fur , sim 
me Cle ce q “a certain , c'eft Rae 
rer de cer ab: fe lans nie fpéce Me este. 7 
jours , étendu par terre , le vilige coûvérr de 
comme un bonne qui Æ rénoie für de mourir & ad 
doit fa fin, Au cruifiéme jour il enrendit du broir , & déco: 
vraut fon vilage il encrevie un renard qui mangeoit un ca 
de gr mc va y es Le mél ane fote 
jour. 11 com, one 2 ue foupicail, 

ques krou 8  renré laut ficulré était 

le trouver. Téolue d'arcade que l'animal fur plus près 


& de laure RP le renard fe rournoir de fon 
lui réfoneoit lon hdble que cer animal ne 

pas Em te & de virer avec id dents. Alors faivanr 

mal & le laïlfane conduire à lui il faifoir quel mes pas ART 


vers Les picrres & les immondices , us ae re 
ass oaverturé qui dunnofe un pou de & par où 
a nr à j es cha le renard GE fe 
A rar & (6 lauver par ce trou. Ariltomenc profis 
eniple élargit ce trou avec les mains non Gas 
Te M , € Guva & alla rejoindre les 
fers: "IA Far avotier que La fortune en le fan tomber tre 
lés-mains de {es ennemis le eraita Bien indig pret 
Courage & dén-réfülucton done enies il te 
ne au monde qui pür c{pérer de le prendre ü 


Stern RP ei ru à À Mal 
rai nheur avec lequel il fe cira du 

ce où on pireiba fur po ee 4 erè-fin, ère” SErèe 
24 dv sé que quelque diviniré veillole à fs confer- 
var! 


Ariftomene ne fur pas plurôr reneré dans des , que des Ti 
tea enallérenc porter lxnouvelle aux Lacédémoniens, xX13 
s ne fe laïéreac pas plus perfuader , que ff on leur avait 

qu'un more joe réluleiré ; mais luf,mêoc leur appric 
bien-rôr ce qui en écoir, car ayant ET coureurs que 
les Cosinbiens venaient au fécours des Afiepeans, & que 
ces troupes DOPEDE aucune gare dans leur re 
ni le, ni fatinelles , il 

DS Ge Doulo Le er don le eu 
duranr la oui , lorfque le fuldsr éroic 3 


mene qui avoir fait cerce expédidon & non un autre, À fon 
4 l'ordinaire , mais fil vel demie 
g ce qu'ils ent une | 1] Hé: 
Se TOM ire te Leo a éré en de cour 
temps chez les Melféniens, & qui n'& lieu que lorfqu'un Gé: 
neral seu le bonheur de ruer de fa main cent ennemis dans 
un combar, Arifkomene (acrifix ainf rois fois en {a wie, la 
de giron ve pamtoaNr — | : vd 
errant qe AA don done 
je viens de parler , & la croiééme pour un pareil fuccès dans 
quelqu'une de fes excurfons. Cependanr là fêre H 
approchoir ; les Lacédémoniens qui vouloicor allet la cele. 
brer chez eux firenc une rréve dequaranre jours avec les Meilé. 
niens, Pendant ceremps.là des archers Crérois qu'ils avoient 
faic venir de Lyâe & de quelques aurres villes de Crére ne 
cfloient de ravager les environs du mont tra. Arifomenc 
fur la fui d'une crève jurée de part & d'autre croyoie 
n'avoir den 4 craindre , s'écoir malheureufément-écarté ; 
fepr Crérois lui drefférenc une embufcade: où il donna y dc 
on TR LE a nuit, vour ce 
qu'ils purenc falré ce fur de lui lier Les pieds & les mains aveë 
ANA CN OST IDE MER 
l'A N n 
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ds cuuroyes donc ils fe fervoient à arrachee leurs carquolts 
Merad murale prié J'ilanene. annoncer 
gd 2 nat Pr ja 


les ongles ; que 
lion elle avoir eu le re L 
pe eu le courage pr 


sp x certe penereule 
Res pe dede wi donnait le plus profon. 
me) qu av eme vs den voie pr 
orge 4 qui avec le même 

sa apr masquer à ace, 14 énisiees 
Lo om soc péter qu 4 


Cha adrien mt CRE NE ES 
XX.  écoir arrive. Jra fur done contrainte de céder 4 fon deftin , 
& les Melleniens fe pue qe de leur vil. 


À Guen un. boue altété Bates l'es ds Nolls, 
C'eft vous d'y veiller , een eft foie de Mellene , 
- Japuer l'ahandonne ; & pere eff servaine, 
NY Êr de ls véduaner dns onglet, lle dec de 
| PE dr Mg er 


tidioule, 
(3) Dei ave tr obfaue demand, Se. DénSer Se 
don AmaRe lintrrpeere | LOTUS 


ete. 


Vovacs pe ta Mañsewir, 7 


Meflenie , & fere 
2 2 de md mer entre RS an 
es Mefléniens crompez l'ambiguiré l'orac! 
Crurenr que tout ce ls aent à cralodre c'étuit que les 
boucs ne ballene de eau du fleuve Nedës | mais le dicu ea. 
tendoir rouré sucre chofe, 1} faut done favoir que le même 


1] bouc , fignifie auf chez ‘les 
Mann Bt g, Où 7 Em en ue 
cs & renverfé du 


À l'esv. race * dd ds 


ble. Cependant il tine fa con ch er & ne s'en où. 
vrit feul Ariftomene ; il le mena an pied du fguier , lui 
le Rns de l'oracle ne n'y avoit plus 
rien à po AA Se be se pre D 
a nt_de tem) 
CPRCT D rer “#3 ob prie 
“Dane Euro gai 2 ]un monument qui éroie 
comme un gage ficré po par ns 
filès Méféniens le laiffoienc De rs Mt 
reflourcé, & qu'au contraire s'ils le confervoient, 
fe relever an & reflcurir plus que j ee 
un 


ne 


Fa) nee : Se 


564 . passes: Misan It 
nüument , le porc l'en ere & Le plie cars 
té du mont Ihome, le cacha ah te , puis daredanel 
Ju al pe ve ävous ee re eg er me, ls 
DE pas pOrmettre ce lacré dépôr à 
1} des Meiféniens, jamais entre les pa lun 
ennemis, Enfin il étoic arréce que les Metféniens , comme au 
trefois Les Troyes , pé un adulrere, Ls 
non-feulement la vil d'Ira, rai auffi {1} cous les environs M 
la citadelle 


ucun transfuge n'étoit encore venu à eux du des Le 
cédémoniens, à La référve d'un efchase qui Lo 
d'Empéeamus , homme diftngoé parmi 

clave s'érant enfui de chez maitre , avoit pailé avec (és 
vaches du côré de ces Meflèniens qui avaient leur habicaride | 


qui 
loir chercher de l'eau , & qu'il en devinr amoureux, d'abord 
À lui tine quelques propos , enfume il lui fr de peties préfens, 


enfin il gagna fe bonnes & lia un commerce aver elle, 
Pour La voir il it lomcn le rep qu Lo ar ta 
: k 


PRE ee ra plus de confiance, qu'il n'y avoit pas 
l'apparence que lés Lacédémoniens Era 
dre par une nuic 6 noire & fi pluvieufe. D'ailleurs le à 
ess LA 24 Diese ‘ 
DE EE ver ei Le le texte , lai oral moer 

sahive, 1] fut Une vire, nv Lüm de Kauliaais mi défaes 
LOU" cri pu core. : 
p'aveit 
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n'avol craindre n Jours supara- 
vant Sparciace à La tête dune croupe de Laccde- 
moniens &c de quelques archers die la ville { 1 ] d'A, avaient 
enlevé un marchand de ï 


<e qui lui apparcenoit il 
PAT dans le combat ; ainf il n'étoit pas en état de faire 


savoir tous obligez à pen aller, Le qui ee tout 

apprenant diradelle n'erair goes dérôbe 

er & va rater is Lachdénles. ti las, ni l'aucre 
: 


Caar 


yo Pausawias, Livae IV. 
Foemi dans la citadelle & par conféquent leur perce af 


avec Ha ra lœur d' -uns d'eux 
quoique Re nr 
n'avoient pas encore perdu tour efpoir. Mais Ariftomene & 
Théoclus qui avoient l'oracle a ter pes à l'efprit 4 
qui n'éroienr pas rompez iguitc termes ; 
RE Kris n'y avoit que de remede. 
pe pas allarmer les auvres , ils lear.en firene un fecrec, 
raus cous deux la ville, 4 mefure qu'ils crouvoient des 
Mefféniens , ils les exhortoient à faire leur devoir en braves 
gens, & par leurs cris ils câchoiene de réveiller ceux qui 
étoient renfermez dans les maifons. La nuir fe paffa ainfi fans 
‘il fe Fit rien de confdérable de part , ni d'autre ; car Les 
édémoniens qui ne connoilloient les lieux & 


,levenr& 
la pluye l'éceignoient auilixôr, Lorfque le j & 
re nn Te 
rent rien pour irriter le defefpoir.des. iens | mais fur 
rout ils les animérenr par l'exemple des { 1] Smyrnéens , peu. 
Er 2 api Den en Le fils de miens 
de fade déja mañees de Su ile, ne ldérne Re 

en chalérpar courage & leur réfolution. a fi puifant 
ever vus fn que ce Générales and LE 
Melléniens fe jeccent en defefpérez au cravers des ennemis, 
réfolos faire jour ou de vendre cherement leur vie, (Les 
femmes de leut côté ne celloienc de lancer des piecres ; des 
UT APE RRple 27 Sayrafre. Voyeé Hésadoes » Liv. 2. 


000 


chées de ce que l' à concinaun ruujours,les empéchoir 
de monter fur les pour les renverfer fur les Laccdémo- 
viéns, comme elles en avoiene envie ;. enfin elles eurent le 
courage de prendre les armes &. de fondre auf fur l'enne 
mi ; nouvel éguillon pour des Mefléniens de voie que leurs 
femmes aimoient PSS MERE RQ ram de leur 


dans ce malheureux dévoit le fuaftraire à 

a moe AA pa dela , le bruit 

Sn Étuiroc cons 

, furenc un obftacle. ne ns 

Lugecis ce RE gs Te rs 

ces menaces croyant 

fe ae es cp Jos 

leur devin À ce Route 

ER ap Ve 

cet a L rhone 

mais comme ils ne ni donner tous n° 

femble, & etnient obligez de combatrre en plufeurs 

quartiers de la ville, il ceux qui éroient aux der- 

miers £n renvoya une pat- 
& 


niere aifément 
Ja fatigue ducombar ; au lieu que roue conrribuoit 4 aceabler 
les Mefléniens. 11 y avoir crois jours & crois nuits qu'ils cam 
Zn oO a ms CAEN EN l'ennemi ; 
il leur falloir encore REA = ae 


“que nous voyons arrivé , & ce faral Dons l'a auf 
d fauvez vos citoyens, + SOus-MêÈ. 
. Je ne puis furvivre 4 ma patrie, les dicux veulenc 


u rilions d 
LT TL 


n 


? 
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foienc pas roujours victorieux, ni les Metléniens leûrs efcla. 
ves ; furieux-comme un lion il abbar, il caë tour cé quilui 
refilte , il fe faoule de fang & de camage ; mais enfin mor. 
œllement bleflé il tombe & rend le dernier foupir, Arilto. 
re) ge 3 mes raflembla vous fes Meifeniens à 
l'exception de quelques-uns qui n'écourant que leur 
rene eme encore quelques rare, - 
5 au centre de leurs ba. 
taillons , & de le fuivre par le chemia qu'il alloit leur frayerz 
il donna la conduire de l'arriere-gardeà Gorgus & à Mani. 
clos ; pour lai fe mettant à l'avant-garde, la pique la main, 
parun figne de rêre &opar É mine il fe comprendre qu'il 
voaloir pire er Eh 73 Empéramux 
& fes Spartiares ne jugeanc l'irricer davantage 
des forcenez dont Le deciprie énde ï craindre , s'ouvrirent 
d'eux-mêmes & les lailérenc palier , en quoi ils ne firencque 
(ivre l'avis de leur devin Hécarus, | 
Les Arcadiens ne furenr pas plutôe informez de La prife 
d'fra, qu'ils déclarérenr à leur roi Arifbocrate La vouloient 
marcher au fecours des Melléniens, réfolus deles fauvér où 
de périr avec eux. Mais Ariftocrate qui Vert cn modes 
préfens des Lacédémoniens, refufa aux Arcadiens de les me. 
ner, difans qu'il n'y avoir plus au monde de Metféniens qui 
eudent befoin de leur fecours. cux qui fçavoiene 
qu'à la verité les-Mefféniensavoient éré abligez d'abandon 
nerbra, mais que du moinsilsavoienr pour la plûpare écha. 
à l'ennemi , ils allérenc à leur rencontre jufqu'aumonr 


envayérene plus loin Jes4 de chaque villepour fer: 
Vie de galdes dure Aller & pour Les confbler 
Meféaiens furens arrivez au mont Ly- 
cée Al n'y eur de bonsrrairemens queles Arcadiennae 
ent, à vouloir & les rerenié dans & 
avec eux, Mais Arifinmenc avait hien 
ün autte deffein ; inconfolable du de 


où décerminez & qui comproient leur vie pour uièn jet 
PE Lodess d'Arillocene, car il 0e le 


Voyace De La Mrssenmre, #73 
connoiffhit pas encore pour an traître, & il l'exculfit dé s'être 
enfui du combat en imputanr cerce action à une terreur pan 

plorôe qu'à nédeabecés de , disje, d'A 

il demande à fesbraves , s'ils feroient concens. de 
mourir avec lui cn vengeanr leur pacrié, Tous l'en ayant affis. 
ré, il leur déclare que » dès le foir même il les mene À 


Sparte, & j'eff ajouraril , Que nous en aurons bon 
«marché, peau a plüpare de fes habirans fonr oceu. 


come c, 
blée du lc. Lé en préfence d'un grand monde Für lué La 
Anasandre mandoic au roi d'A 


vèce prireoc des pierres & en afommérenc 
Ariftocrare , exhortant les Melléniens à en faire aurant. Mais 

ceux-ci ubiervoient la convenance d'Ariftomene, qui les yeux 
2 à LAN Stein Pa LEE Jan récupefh, Ant tend cb Mr 
À Aaalij 


Cuar. 


fuice [r} ils éleverenr une colonne devance lx porte du cemple 


Tout Ft de Mefféniens 4 Ira,& ceux 
férent en di endroirs de la Meflénie, furent mis 


dition. Tous fothaitoïenr RAS ROMERE folle Etre le 
ef de la colonie ; mais il les aMfurx que enr qu'il vivroir 
Îl combattroit contre lès Lacédémoniens , 


qui ne equ'à la ville ;it co fit um 
& cl eur en finérailles 
de fa ce il accumplit & deftinée & mourut 


. Voxaans pe La Messewir. 75 
voudroient aller chercher farrun ailleurs s'en 


blalfént à Cyllene pour s* tous s'ÿ trouvérenr 
la refervé de pv Villards Ke dé quelques 

n° pas Jemoyen de faire les frais du vor 

Ja guerredes Meiféniensavecles 

Authofthene écoir pour lors Archonte à Achénes , & c'éroit 


ux Olym 

SE CE el 10e en 

A re apr antmnd pr 8 D 

Fngene, Aux approche Dale Lion DE qd 
a 

de Ravoie où ds enr. Gorgus écoir, d'avis qu'ils 


roit préfene, Les Mefféniens acceprérent L tion , & 
auff.rôc Anaxilas les mena en Sicile. Zancle [r] n'éroir du 
commencement qu'une de Corfäires , qui [1]enrou. 


réreoe d'un mue un lieu deferc , mais proche d'une 
dE &e Us y bécirontun fort vais pomeien comir les sers 


] Zancles apjound'hui Metfinc en: de 4 La. 6 » dit de Come à & leon 
13] Crarémenés de Lomes, Thucy in Ep à V4 7 


376 Pausamias, Livae IV. 


mandlérenr grâce pour ces malheureux , & priérent Anaxilas 
dene pas les obliger à traiter des Grecs, comme les Lacé- 
demoniens les a rraicez 


Voracr Dr LA Messewtr. 177 
Ariltomenc ayant refufé, comme j'ai dir, d'être chef de La 


P lée 4 il avoit deux il établir aufG , mariant 
: Mel ÿ qu 


Ll 

à Théopompe d'Herée , enfaire il alla à pour con: 

deu dre ils où ie poise le reponie il en eur. 

Damagere Rhodien qui éroie roi [1] de Jalyfe & crouva à 
hes en même remps qu'Aniftomenc , & confulra auf l'a 
de fon côté pour fcavoir quelle femme il épouferoëc. La 


SR fur Hagnagoraenfecomiesnôcesà Tharyz xx. 


7 Pautanras, Lives IV. 
; mais je paille routes ces chofes fous fiicnce pour ne 


D 2 pre) or pt 
Chez de l'aurel, &e fr 


-ofanation commifée dans fon temple, punic les 


guérenr avec les Argienr; & royant les Mefféniens obligez de 


pe de temps après 
apprehendant 
tremandérenr. Sr 
Ex) Porta 79 Olpepiadr. Le texe 
parce, vers ls 29" they mais 
C'eftune Énede das 
mobroe ass fécoet Livre des QT 
= DA cos 
RORT ES EP TS 


fbe, dé Scoblle de Prnctarc ; rat 
n'en fier pus dos que celle de 


‘ol méme, 
IT Er qu Ant bsila. Cet cad 


Fu lire, GC moe ge Archemedes 
commence dl fe lir dans le serre. [ay à 
ts d'Atchimede Archoess 3 


é leur 
éprouv me 


fiance qu'ils livrérent bataille à leurs ennemis ÿ. & wuïei 

comme on die que l'affaire fe paffa. Les Acarnäniens qui enwienc 

forc fu en nombre, s'etemdirenc beaucoup plus que 
comme 

dé rouscütez, exc les derricres i 

avec la ville, SN me 2 

les habitaos. Prenanc donc les ennemis de front & en flanc 


eux a males ont er Pre mn 
jamais rompre ni mecrre en il ER ro V8 2 


ma era eme phare Dog 

où ils € virent bicn.tôr Ce qu'ils craignoient, 

n'étoir ni que le foldar La pole, d qe true 
À l'afbue, ou les dans leurs 

mais la famine, & en efer en moins de huit mois 

tous leurs vivres furent confumez, 

aux de.deffüs les murs, & leur difoienc qu'ils 


avoienc ions pour plus de dix ans; mais ces 
nee Lie RES du- 


rant le fence de La nuit , non t fans êcre 2 
des ennemiss sin Eurcoe obligra de Souvenir “ne 
combat, où Il perdirenc quelque crois cens hommes mal. 


Voñacre px La Mussunie LL 
ile en ruérenc un plus grand SR DUER “mobi 
travers Jes Acarnaniens , ils prirene le chewmin ys 
qui neleur étoit pain es de Dante Nate 


ce cemps. là ils ne pme rs de s'abandonner à la 
haine qu'ils avoienc contre les Lacédémaniens, &c certe ani. 
mofité parue fur-rour la les Athéniens 
eurenc avec les peuples du Péloponnele, Athenes fr de 
Naupaéte une de boullevart & d'arfenal qui lui éxoie 
forc commode, les Lacédémoniens fe laifferent fur. 
agree lle rie, ce furenc des frondeurs 


b Common, là qui 

la principale parr à l'expédicon de ll Sp aétérie. Ste 
pm la difpes fon ee age RAR qRE 
boire que les Thébaïns remportérenc à Leuêtres 


niens eurent divers de leur rerour, dur 
nefe; car on dir DEEE fur le 
décroic & done j'ai parlé, un prêtre d'Hercule vic la nair en 


dre un hofpice aa mont Ithome, esp: x Co- 
mon eut auf un fonge furt extraordinaire; il lui fembla qu'il 
éco couché gr nent qui pourtant n'étoit plus au mon. 
aval png de vi; où à 


pag av pourroiént revenir 
pRnMe PA fecours des Athéniens qui alors étaient forr pull. 
Ie mer en un mot, pluficurs fonges fembloient an. 


C1] Hertute Mancittes. Armafèe dans la narration de Pautinias eoème 
Gé ver bon latine faÿe d'Hetatke Mans. : 


— 
Cuar. 


XXVL 


malheur dooe ils den res 
étoient fnenacez - ar 
Foracle qui fe ronde à Aifoseme Malle bar où à 


vers, 


La forme à fon gré difpenie fes faveurs, 


Tantäé lun, tentée l'actre éprouve fes 
La Pythie vouloir dire qu'Ariftodeme & les Meiléniens f- 
d'arme, LE Three pme de me 
tour. ayant une 
mémorable il les Lacédémoniens à Leuétres, ils 
auf. côte en Italie, én Sicile, chez les 
tes, & par-rour où il y avoir des Mefléniens , les 
ter à revenir loponnefe, Il n'eft pas croyable avec 
Fogitifs accoururent 


s'arrêter à l'endroic où il un liere & un myrche, & 


de creufer la terre entre ces deux arbrifleaux ; 
veroie usé vieille enfermée dans une prifon 


là à trous 


,&plar 


4 


Hit 


da 
‘il auf - tôt 
de lepria de découvre ui-même cette urne,& de 
voir ce qu'elle concenvit, à Pépepd rès avoir fair des 
Gcrifices & des au dieu qui étoit l'aureur de l'un & 
l'autre , oovrit l'une, & y trouva des lames de 
ces qui formaient une efpetr de rouleau, &c 
tour ce qui concernuir le culte & 


de 
è 


Comon ; qui wine 


thenes & qui apporta le culre des grandes déef- 
Les à Melfène fille de 


Ca 


Quanraureffenriment dés Diofcures, ilavoit commencé dés ——— 


leur camp, & qu'après le repas du Gcrifice ils étaient 
D 5 UE PAR 

manñtéau ur l'épaule | monrez luperbémenr,, 
un bonnec for y Le ünc pique à la main, fe montrérent 
rout-d.coup en cer équipage le camp des Lacédémo 
niens ; eux ler voyant ainf paroïrre à l'improvifte ne douré- 
rent pas que ce ne füffénr les Diofcures eux-mêmes qui ve. 


noïent prendre aux réjoliffances que l'on faifoir en leur 
Loir (tie Tote varie dur treit, 0 E plie 


Mefféniens fes ayanc lailfé approclier ; rent auffi-côt main. 
Bale für cux , en cuérénc un bon nombre, & après avoirainf 
infulré à Ja religion de ces peuples, s'en rerournérenr à An. 
danie, De-là ,aurant que A et 7 lacolere des Diofeu- 
res, qui fur fi furale aux Mellèniens.-Quoiqu'iten foie, pa. 
titaondas préfunia de fon rêve que ces né s'oppofoienr 


di bte # EE CA na re 
où & ce fur [a 

les airs dé Pronomus & FA ein De 
autres, Îls donnérent le nom de Mefléne à la nouvelle ville, 
& dans la foie ils rebâvirenc les autres villes de la Meflénie. 
Les Naupliens ne furenc point chafléz de Morhone , & on 
laifla les Afinéens ve Pres du pays qu'ils occu- 
poienr. Les favorab] ceux -ci, 
parceque ae de pre p contr'eux, ils ne l'a 
voièpe pas voulu: , il écoient venus 
au. rte am Em implorane leurelemence, 


ils avoient ronjours fair des vœux pour leur retour, 
reine rain es revinrent dans le P: 
nefe, &qu'ils rentrérenr dans ic desx-cent quarré. 


FR les Déliens, qui chafféz de leur ville par les Athé- 
miens, LE die ture Peu après la ba- 
maille de Leuêres; les Minyens Orchoméniens, parcillement 
challez d'Orchomene Thebains, furenr errans juf. 


Er RE 
encore ne ti L 
ns Ados Rime 


an en Au ter ge Rp 


AC 


La de qe mére Se in a ame 
Loeb en La prémaiete anse le Li 28e ÆK Paherthér dr dansres di Drcsa 
ane duo de cpl - 


Fm e Onoue Üy 
Tume 1, Cce 


RE dote 


386 Pausanins; Liver TV: 
Après leur rerour ils quelque temps d'ane affez gran. 


EXVur. dé cranquilliré, Les Lace éroient contenus par ls 


crainte des Thébains, & voyante d'un côté Mellene bâtie & 
bien peuplée , de laure les Acadiens raffemblez en corps 
dans une ville, ils n’ofoienr branler. Mais Grûr que ls guerre 
de la Phocide, aucremenc dite la Sacre£, eur attiré 
Jes Thébains hors du À reprit lon ancienne 
aüdace & 0€ de faire la guerre aux Me. 
niens. Ceux-ci fourenus des Arcadiens & des Argiens frene 


ere les rar rene x à 
L mais 
‘ 
rs arc en De rad ee furles cer. 
res des Mefénicns , ils f déclareroient contr'eux. Enfinies 
Médléniens frenc alliance avec Philippe Els d'Armyoeas ; & 
avec les Macédoniens, ce fur même la raifon de 
tous les peuples de la Gréceils forent les feuls qui ne trou 
verent point À la bataille de Chéronée; mais du moins je 
dais dire à leur honneur que jamais ils ne portérent les ar. 
mes conere les intérêts communs des Grecs. Et aprés 
la mort d'Aléxandre les Grecs firent une fcconde fois 
re aux ARR 109 furent de HE & 
érenc fort perfonoes, comme j racon. 
1e hs ion prends dre Le males de sl d'Athé. 
nes. Maïs ils ne combartirenr pd dan maenn 
conrre les Gaulois, &les Spartiares qui 
leur éroienr DES tee Debien ré Jen dot le cemps 
de refpirer, ni de faire leurs conditions avanr que d'entrer 
dans 1x ligue. 


force, ph np dura: long- 
cemps avoienr fe cous les du Péloponsefe en 
j &en modération, Mais outre les aotres maux que Phi. 
fils d'Amynragicaula au refte de La Grece; & J'ai 
parlé, il corrompit auffi les Eléens en fémant l'or & 


l'argenr eux, ce qui ft naître la fois 
des difidont entre Leurs priscipses cloyeus, De Cat qu 


Ur] Mau fr ne combatsirens pas cre- n'ont par éeé pis been 
ue Lee Canin. Amdfèe ve tend post Ken le Lei oui 
ee xs de l'acveur, Klerauees in Lieu de Fañdens, D Éalleux ler T4 


A 


comme déferteur , mais en effet pour oblerver les def 
feins des ennemis, & en avertir À| Dans un autre 


ce grand pote mêle 
dE Re Le Eu a Ra 
après l ion dont je viens de par- 
ler, us roi de Macedoine , fils de P. & petic- 
Ps r= mer Grrx qui rad 3 
La lerure invriale dis noter de ls manon focal recue 


la) Fostans paÿer ta fous Les 
Ti Ceci 


# 


LE Pausamias, Livaz IV. 


troupes Enfuire il f mer à 
la rêre de ce qu'il avoit de troupes armées à la légere; & 
comme il fçavoit fort bien les chemins , il arriva de nur à 
Ithome, & avant qu'il fuc jour il eue efcaladé le mur qui eft 
eurre la ville & la citadelle, Le jour venanc à paroïere, les 
Mefléniens commencérenc à s'appercevoir que l'ennemi étroit 


CS 
rent conns aux armes É au des ennemis, que c'enoit 
des Macédoniens & Démétrius lui-même, ils eurent encore 


À Le 

vation fort belliqueufe, & à des eroupes qui éroienr accon: 

tumées à vaincre, la 

échauffa leur , & leur fic center ain6 dire l'im. 

pole, or qui ne croyaient ir défefpérer du 
5, quand ils confidéroient 

mavoient dev von pre fans une affiftance par. 


riguez par une 
& qu'ils fe vo: argus no dsiéot tour ce qu'il 
SES efféniens eg A pen 
A canfe de L da qui dt en pr 
(114 canfe avantage da tem ce grand avantage 


pes, Cour qui étions dans Li cite Rey dit 
Méle rdrembent Mun Lieu deté 


que-uns pérent en jétrant leurs arimes. 
are ver rabqe rm tes 
A rem , & voici je crois en fur la rai. 


air Dandemnm qu ain e SE 


d'cdas, & par ce ges Ee avoient Mar de ces 
peuples. a donc l'apparence ne voulurent 
Les Moules ioascicue nhercber orei 


animofité | 
25 uma acc er Achées qui émier ennemis dcarez 
PUS pour be ess que lu im. 
te; car cæ que moi. 
ER nee 


Po on Fr 

} eux-mêmes 

Cléomene fils de & fils de Cléonyme prit Mé. 
galopolis en durant [r} une tréve dont on 

Le Pr ee SD fur 

au fl de l'epée, les aucres ie les deux 


node mt RRRQU Le Reset di Andes E 

<e qui eft encore plus éronnaot , e'eft-que La orrune {3 les 
(9 Doranr une treve. Amañe dix ed gd! 

LL 
mean sure VU res 3 
famen dit oettcmene à era due ve ge a Ra 
en 
= Ceci 


peu de de 

des 3 & à afféemir fon autorité. Ce Nabsis 

de 4 mais la noir même qui fuivic cerre 

Philo) & les C 

rent<e tyran à fortir de Ia ville fous de certaines conditions. 
Dans là fuire les Achéens fous 


niens, & ravagérene-ane partie de leur pays mème 
le ip de À moin approcher € à faire 
une irrupouns dans La Mais Dimucrace qui gouver- 
noit alors la république ; & à qui le peuple avoit donné le 
commandement des eroupes, ayant occupé les deflez par 
où il falloir déboucher dans la Arrêts tout court 
Lycoress Général des Achéens, & rendir ls inuriles 
enfuire marchant à l'ennemi avec fes ce quil 
D PS 
fans peine. Même il arriva que Philopæmen qui n'avoir rien 
fçà de la malbeurenfe renrative de Lycoreis, & qui venait 
par on aurre chemin avec re 7 cr om SE 
gé de combartre dans un li vantageux , fut defair, & 
tomba vif entre les mains des Mefléniens. Comment il fue 
nid mon he arms De 
raconterai dans rtie de cer ouvrage déftinée 
l'hioire des Arcadlens. md 


les 
avoir éprouvez par toure forte de difgraces, les cha 
Dé FE rene crie Ge mp dafs 
des verres + es ramena enfin dans le ein de leur pa- 


Vowaor nr LA Messenre. [LI 
ke, Maiacenancil eft cemps de palfer à la delcription de leurs 
villés & de leur pays. 
ed éncore de sas jours dans la Meñénie une ville 
pommes Abia , fur Le dé la mer, à vingt Îtades du 
bois de Cherius, On die qu'elle s'appelloie aurrefois Iré, & 

c'étoie uoc des A non ir de 
Tr me 
ajoute qu’ 1 es Doriens eurent 
Fcipes ler AchLene A li nourrice d'y vie en cette 
ville, qu'elle y éeablie demeure, & y bâcie un cempleà 
Hercule ; qu'enfuice Crefphonce entre autres rs qu'il 
rendit à la mémoire de cerre femme, voulu que La ville d'Iré 
& 


à Phares, qui 
en it éloignée de foixanre &e dix flades, & fur le chemin on 
cromve dné fource d'eau qui eit-falée comme l'eau de mer. 
Les Mefleniens sr habirene Phares, fonr aujourd'hui foumiis 

Sparre, & c'eit Auguite qui a fair ce dé- 
On rien que le fondaceur de cetre ville a êré 


Honmnce An 
fils d'Efculape , done elle eue 


TA qé' Hpllur ée lei Deviens, Derionc, Hylhis évoit file d'Hercule, 
Le voue shit 2pelé que Glrmus © De Coins d'a dis ges d'une 
eme C'efl une enogme faute de ce fitleé àl furuéait pas tes Acbiens aie 
piss dan Le vorban Lariné de F'illune de Cottmthe , 8 mad 
#! Ebues, 


(el 
Cl 


- 


39: push let Livan IV 
on falgneux de leur faire des offrandes , & d'envoyer deswis 


Tuché, Melobofs, & la bsile Hadhé, . 
RE ar man le mot donc fe fervence les 
Grecs pour fgniñer la . Homere n'en dir rien davan. 


fon 
DR RÉ Craie Raman nan es 
éfident combats, Vénus aux 
op aq cu 
il ne lui donne aucune autorité ; aucune ion. Mais Bu- 


Loto rruy vas Enfuire vine Pindare qui célébra certe 
ivinité dans fs vers, & lui donna le nom de Phérépolis, 
Pin Sphere er 

Près de Phares il y à un bois facré d'A Carnèus, 
& dans ce bons une fontaine, Phares n'eft qu'à fix flades de 
Ja mer: 6 de là vous remoncez vers la terre ferme, vous tron- 


poeme pe peur ee À À 
quoi Augufte a avoir remporté la v ,4 les 
DRE à sourate lee eme D SRE 
(11 Tousét de Le msn gauche ex, de l' Ge rquosqu' él ce fes 
LL qe un Em # 
» 


Voraos pe LA Mestewie 194 
alor que les Thuriates furent afupeccis à la domination de 
Sparte, Ces habiturnc autrefois la ville qui eft fur 
la hauteur, ils habicent La ville bade, Gin 
pourtane avoit rour à fait abandonne l'autre, où l'on voie 
encore quelques reftes de roues, & un dedié à la dée£ 
fe [1] de Syrie ; le cuve Aris paife au milieu de la ville baite. 
Pour peu iez dans 


chantes, difeneils, Bachus & les femmes de & 
Buse in louis vinsnc pour Le première fon 
dansce Toute la cf fermée par un bon mur de 
pierres. de taille, & défendué par des & des redoures 
que l'on à bâties en efpace. Je ai jamais rà les 


gens qui fes ayent vüs, Les villes les mieux donc 

Connoiffance par moi-même, fonc {4} À: yfe dans 
la Phocide,B EX 8 Rhodes mais PEL Fa 5e ne 
valent ehome. Dans La place publique de cerre 


rs 
È 


É£ L CHGE différent ; ce me Rmble , de cekit ghe 
Met ÉEU rer ET À de 

PAR DCE 
fon To agree ir en don Aire, 


Tom JL. Ddd 


belle (armé dé marbre de Pros, 'eft un où 
mophon,/qui a laillé auffi des marques de fon leré à 
Olympic, en raccommodant parfaicement bien la ftacuë de 
Jupicer qui eft d'yvaire, & done les parties ne juignoicne plus y 
creftpourquoi les Eléens lui one rendu de grande honneurs 
avee jufbice, ot mu . en gran _. mr. A 
cncure un ouvrage de Dai on : je vais en ne d' 
leur-efk venu lé culee de cer dei Les Calyäniers, = 
ples d'Erolie, honorent particulierement Diane, & ils l'ho 
Droles le nom de : phria. Series à 
blis à Nau 1 la conceifion éniens, fe roue 
vérenr de sp Lt Lai & le voi fie qu'ils reçurenc 
le culre &cles cérémonies de la déeile, à la Diane d'E- 
phefe, routes les villes Grecques en ont embraflé le culre, 
& fur-rour les hommes; ce quesj'ateribué premierement à lt 
réputation des Arafones ; qui ont bâti, à ce que l'on croit; le 
Fu Ven me & sr fa Re Ar caro | 

antiquiré de ce monument. Pour ce qui cit difremple mê- 
me, crois choles concourent à retire céibet fa grandeur, 
car c'elt en ce genre le plus grand & le plus édifices 

ue les hommes ayent jamais élevé; la r de la ville 

rent &enfn la divinité même que l'on fenr {2} plus 
pré en ce lieu qu'en aucun autre, 

La décffé Lucine à auffi fon cemple chez les Meffeniens 
avec une ftarud de marbre ; auprès eft le remple des Cureres, 
où l'on facrifie route forre.d'animauxe caraprés lé beuf & 
laehévre onrvient aux oifeanx que l'on dans les Ram 
mes. Cerës cit auf honarée de ces avec heancoug: 
de religion : vous dans fon rem) nr 
calevent les filles de Leucippe. J'ai déja dir que les À 
niens difpurent ces fils de Tyndare aux Lacédemaniens , pré. 
rendans que c'eft dans la Meflenie qu'ils oge pris RrBi à 
Mais le — le plus rempli de belles ftarués, c'eft 
d'Étulape, Vous y voyez d'un côté le dieu & fes enfans , de 

3) À Nampaste. Céroic la pis [a plus préfinié | 
BUT Ra à tp lies Pod ee Up 


de l'acte , & fe nünene CRU fgoibe Cola; 79 pont ie DO) 
Lépamr, dE LS pr y 


: 


Vovace Dr LA Mpssanim 
Vauere les Mules, Apollon & Hercule, dans un autre 
4 E las fils de 1 


Aniloque, cienaenc le prermi 

&parcequ'ils-onc eu l'honneur de per devane Troye. 
Après cs héros fuivent Leucippe-frece.d'Apharéus, Hilat. 
re, Phœbé, Arfinoë , enfin pe fes deux fils Machaon 
& Podalire, qui fe font rendus célébres duranc la de 


pafionnémenc aim : : 
1ls onr encore üh rem a L'on garde Les vidimes defti- 
nées aux facrifres. Ce lieu. elt orné de roures les fharuës dés 


‘des, 
tre autres un Mercure, un Hercule K un Thélee, divinicez 
qui non-feulement chez les Grecs, maix e chez plufieurs 
rations barbares ë 


particülie. 
rement honorées dans les | :] | . Parmi ces Maruës 
j'en ai rematqué une d'un cereai AONDE sise 
de xev 


notre temps, & que les Meféniens E comme un 

AUS Dome So eue le main 
c'endit LE “ 

n ane re à “qui vient de vw, end, 


u LUS 
palefires l'on fe ment pexfque 
pins ere MERE 


Car. 
XXXIL 


qui Démérrius fils de Plaiji 
entra de nuit avec fes rroupes , # mr à la tête 
Chafla les ennemis. 


fi 


méne ; ils prétendent que c'eft ua vrai combeau, non an ce. 
nota re ue Metnislii Caticaiec-otlarde pourais RÉ) 


des à Mefese. ils me conrérent particule. 
rivez dû fcrifice qu'ils fonc fr fon rombeau. 11 y 4 auprès 
une colonne à laquelle ils actachenc fe raureau qui doic fer. 
vir de victime: cet animal auffi.côc qu'il fe fenc lié , riche de 
s'écha) Si à force de fe rourmenter il déplace la colon. 
ne, une marque que la vidime eit agreable, & ils en 


AriRomene ben Rte D 
fe trouver à la baraîlle de Leuâres , & que 
du parti des Thébains, 4 far caufe de La vitoire qu'ils res. 
pas parce: Rae 
les Mages dans les Indes ont dir les 


rt eq certe opinion , & entre aurres PI ét 
d'Arifton. Si cour le monde en veur convenir, je ne vois plus 
do difiiculeé à croire qu'Ariftomene ait pi mème après fa 
Re ee rt À lil avoir convre les La. 
cédémoniens. Er ce l'ai al , quoiqu'un 

différent de ce que he ali ax 
le rendre allez probable", car des Thébaine m'onr dis qu'a. 


fülrer plofeurs oracles, à Delphes, à(rj Abes , au mont 
Pooûs, à Lmene, & fur-rout celui de Trophonius à Lebadée 


(3)4 Abes , au avons Pradi, à 1f. doce nom. Pris ésoir are 
ment. Abec mur mne ville de la Pho- de Béotic , célébue par un otaste d'An 
cique. mens évotcran bourg deda pollony de Là lei « 
Béoue, où di y avoit audi une uivige femmes, & d'Apoilos Prod. — 


C2) Duet le mom fait entré fonte. pan De 


+ COTE DU 
repas vla l rite Clone 
mal CS dub. Cè grée GE CR 


« 


Car. 
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39 Pausawtas, Livas LV, 

pirer, cet ce qu'ils appellent des Zrbomers, Même autrefois 
on ofoi on prix de mulique, & parmi les muficiens, 
c'était à qui rempocteroit ce prix, J'en donner 
fieurs prêuves, mais je me contente de cicer deux vers d 
soélus, qui font tirez d'une hymne qu'il envoyaie Délos, 


De nni éhunfons la fage libercé 
Aû dieu d'lrhoune eut vowpuurs l'heur dE plaire. 


le crois que ces vers fonc encore d'Eumélus, & je fuis per= 
dé aulli que ces combats de mufique ont dure un remps 
chez les Metléniens, Sur la porte par où l'an fort aller à 
Mégalopolls, ville d'Arcadie, 00 voicune flame de Mercure, 
qui eft dans Îe goûr Arriques car les Arhéniens ont faic les 
Hermes de figure quarrée, & à leur imitation les autres peu. 
les. de la Grece ont donné cette forme à roures les ftaruës 


eft Leucalie, l'aurre Amphife, Quand vous les avezpallèes, 
vous entrez daos la plaine de Stenyclere, ain dice du nom 
d'un de leurs héros, Visd-vis éroir autrefois Œchalie : qe 
fencement c'eft un bois de cyprès, qu'ils nomment Le 

Carnalius , & qui eft fort épais. FE. voir trois flacués, 
l'une d'Apollon Carniéus ; l'autre de Mercure qui, porte-un 
bélier; la croifième qu'ils appellent Le che file, n'eit an. 
tre que Cerès. Près de cectc derniére elt une fource, donc 
l'eau eff jailliänte. Dans ce bois ils ane de wmps en temps 


des ces aux es Décllés. Je pe int 

les cérémonies qu'ils y obfervenc, parceque ce ah 

pee Seulement qu'il n'y (Nr pr 
fs qui foient plus auguftes & plus vénérables que ceux-là. 

Mais rien ne m'empêche de dire que dans l'urne de 

qui fn crouvéé par le Commandant dés Argiens , on, 

auf les os d'Euryre fils de Melanée. Auprès du même bols 


. 
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pañé un rôrrent ; & hui ftades plus loin fur 11 gauche où 
voie les rules d'Andame, que l'on convient avoir été ainfi 
appellée di nom d'une femme, mais je n'ai pi avoir ni de « 

cetre femme éruir fille, ni qui elle avoir époufé. En al. 
lant d'Andanié vers Cyparillie, on trouve une perice ville 
nommée Eleéère, au travers de la: pañlent deux Acuves, 
l'un de mEme nan que la ville, l'autre qu'ils nommenr le 
Cœus. Ces nôms peuvent fe ra à fille d'Arlas, 
& à Cœus le pere de Larane, fr l'on n'aime micux dire que 
c'éroienc les nomx de quelques héros du pays. Au de-là d'E- 
lcétre eft la fontaine Achéa, & l'on apperçoit quelques re. 
fes de l'ancienne ville de Dorium, où Homere nous apprend 
que Thamyris perdie la vüe s'être glorifié de chanter 
suieux les Mules, Mais sic le Phocéen dans les 
vers qu'il à faits contre la Myniade, f ces vers fonc de lui, 
die que Thamyris efképuni de fon orguril dans les enfers. 
Pour moi je crois que yris devine aveugle par maladie, 
comme il arriva depuis à Homere , avec certe différence 
qu'Homere ne fuccomba point à fon malheur, &-quil achie- 
vi l'ouvrage qu'il avoit commencé, au lien que Thamyris 
après avoir perdu la vüé ne fic plus de vers. 

11 y à environ quatre.vinge th 


les depuis Mellène julqu 


Cuar 


l'embouchure du Pamife, qui coule à cravers Les verres LE XIV. 
1 


Revanr coujours fes eaux claires & pures, & à dix ftades de 
la mer il/porre des vaiflèaux, Les poiffons de Ja mer fe plaï 
feor à remonter ce Beuve particulierement au prirensps, 1 
eneft de même du Rhin, du Méandre, & encore plus de 
l'Achelois ; qui eft plein de paiflons de mer à la baureur des. 
Ales {1} Echinades où eft fon embouchure. Mais comme les 
caux du Pamife fonc roujours claires & nerres, les poiffüns 
oeq ee de ceux qui pañlenr ee ° 
autres fleuves donc j'ai parlé ; car [:1)e Mulec , par exem- 
ple, quiaime La boërbe, les eaux où il y a le plus 
de limon. Il eft certain Que les fleuves de là Gréce ne pro. 
LOC rR Es Dons paid, mmagits 
en le 


cs frites vers l'Etolie one été mulet, dut ruans Le D. 


Pausawras, Livre [. 
dire poine de bêtes dangereufes comme l'inde ; le Nily 


Thefprotie , ils viennenc de la mer même, & ne fonc pot 
drez des come. Ven lfate ee du Pro M 
Coroné, ville maritime, fituée aa bas da mont Témarhis: 
en y allant on renconere an village que l'on dit être con. 
Geré à Ino, parceque ce fur là que fortie de la mer elle 
commença à être rdée comme une divinité , & à s' 
ra n peu plus loin c'eft l'embouchure 

Bis, que l'on croit avoir pris fon nom de Bis fils 
d'Amythaon. 


À vingt ftades du chemin on voit la fontaine du Platane, 
ainfi nommée parcequ'en effr elle forr d'un plarane aflez 
touffu, d'une groffeur médiocre, & creux en dedans comme 
fi c'éroir une caverne, l'eau en eft fort bonne à boire , & 
coule jufqu'à la ville de Corone. Cerre ville s'appellois an. 
trefoisE pca ; mais 1 des Thébains eurent fair rentrer les 
Metléniens dans le Pélopannefe , Epimelide 2; cu ordre 
de repeupler Epea, il lui donna le nom de à 
amour pour Coronée ville de Béotie d'où il éroir. Les 
re j AE regie rest à 
ifé cerce maniere de prononcer, D'avcres cred= 
Rae la ferré: pour AL 1es TE nAM UNS discute cou Trot 
une corneille de bronze, d'où la ville a pris fon nom. Quoi. 
qu'il en foie, certe ville's plubeursgeroples, l'un chnfscré à 
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Diane furnommeée [1 ).1a Nourrice, l'autre à Hachas, & un 
Autre À à ces dlivinirez ont chacune une mas 
marbre, Jupiter Sauveur cit en A tp 4 ik 
que, &e Minerve dans la citadelle, cenant une corneille À La 
pers Date tintin ESA Le porc lt ap. 


€ fhades au delà de Coroné , en ciranc vers la mer, vous 


des en retournent 
D nr 7 re 
4 une 
1e Foond une fau de ss A ia été confacrée ; dit-on, 
ces héros navire Argo, { 
Dar pre s'étend. jufqu'à celui de Colonis, 


obéifane à unoracle, & par le vol d'un. oifesa, vint 
s'écablis dans le lieu où ils fonc: qu'enfuite ils prirent infen. 
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PAUSANIAS, Livas IV, 

2 leçon Les Afinéens conviennent qu'ils furent défis 
Hercule, & que leur ancienne ville du mont Parnaile 
+ fe à mais ils mien qu'ils ayent été crainez captifs au 
d'Apollon. Ils foâtiennent au contraire que voyant Her- 
cule maïtre dé leurs remparts Res haut du 
Lam RARES RER au Pelopannefe, 
f'etvienc jerrez entre LE dE at, baise 
Hercule les See eds AE = der 

états d' les des 
du Fa bone de leur aan ee Lans dE 
rens des habirans de dans l'Eubée : car ceux . ci, quai: 


& du de ceux qui, lils avoient 

Fe Sat bors des murs, ne e AL 2 
Ein po on api som Cat à ceux 

de Del paflèr pour Phocéens. Les À finéens 


6 hottes & ouviennenc avec plaifir qu'ils ont Dryopes; 
& ce qui en eft une preuve bien convaincante, <’eft que leurs 
cemples les plus faints fonc faits comme ceux qu'ils avoienc 
aurrefoisau Parnafle, entre autres denx , dont l'an #ft dedié 


À Apollon, l'autre à Sd der bare 
Tous les ans ils font la croyenr qu'il éroie 
fe d'A La vie qu Sr r ef ère 


MR gérer mt 
& ca À quarance Æudes de Colon. D'Aûne en Mc 
DST ARE ATR en file ne MÉRrERES 
efpece de promonroire qui avance dans la mer, vis-à-vis de 
RTE RE fe] ] Théganufe: 


és de ce ie Des Phæœnique 
a}les iles Œaufles, qu qui n'en font rl 2m 
“htc var a de Troye, & même durant cette 


nommoit Les Mothoneens difent qu'en 
RSR res 
avec Diomede après 


d'une dr lent Morbon 
pi CEE 2h à Car GNT 10) 


MEL mg D «= ah LR pete 


ë HAE Leveate porte, dr des los , au péuriel. 


< 
© 
+ 
> 
° 
… 
o 
“ 
Lal 
> 
F4 
es 
- 
Li 
2 
= 
5 


ed = avoir or ru encre les mains 
L <toit fils {2] de 
Mers 
pres étoit, comme am fçair, ls d'Eacidas ; j'en 
fair ane ample mention dans mon premier livre, en 


plus gouvernez par-des rois, le peuple devenoir tous les 


Jonas a E 

plus & la: des magiftrae, 

Érpans habicenr F- de la mer Lonicnne au. def 
le Hope kanc de la conjonéture, firent une irnaps 

tion dans le dar mg 2e 

canal que es Athens qui à Democrne ac reul 


sn LA le fout rendus fore puilans D pe 
op eq 1} aux 

Er mt tra pen 

de commander aux autres, ne fongérent tre 

leur dominarion. Ils firene provifion de i 

courir les mers, drag are com. 

voir leur. , ils allérent mouiller au port dé 


D'abord, fs ombre d'amitié , ils envoyercor dire aux ha. 
birans Ml vencieur pour achéser leurs vin. Quelques gens 
de la ville & preffèrent de leur en porter, en regiürent le 
paix qu'ils demandoienr & acherérene à leur cour quelques 
fa 


wes «Les Mothoncens prirent rellement À ce comunerce 

1e Le Nate pr hommes & es, les uns pour 

vendre , les autres pour acheter. Alors les Tlyriens voyane 

la proyé dans leurs filets, æalevérens toure cette mulrirude, 
les femmes, & faifane voile en Hlyrie, 
le en un: delert. 


x la vill 
Lo rrerchets a un remple de Minerve [{ : ] Anémotis, avec 
une ftaeuë de lx * On dit que la (taruë à éré fous 
ce_nom par Diomede , ar mare I accome 


plidfüie ; car le pays éraie É.r a à de à de quads vents, & 
ray! 


ue continuels, qui faifoient n'es 
Co vœu de Diomede ces mg m3 

eo y voir audi un de Diane, PE fn en 
pairs dont l'eau mèlec’ d'une eipece de réfine 
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reffemble aflez {1 }-pour La couleur & l'odeur an baume 
de Cylique, L'eau la plus blete que j'ai vûe cft celle des Ther- 
mopyles ; mais elle ne paroïr bien que dans des bai. 


de Lesbos, près d'un b ue l'on-nomme Ararné, 
jui wa à de Pete aux habitans de Chis 


de 
" de ce qu'ils lui avoient livre un Lydien 
Ernie qui s'éroit réfugié chez cux, Enfin PE 


Eredr {41 on fent aurant de chaleur que & l'on croir 
de l'eau qui eut été fur le feu. J'ai vi roures ces mer. 


villes de la nature, coures ces différences eaux, He 
tant font x ar je ne parle point des 
coup d'autres + ep effRe qu'il y aie des 


on pe s'en étonne poinr , ue cela n'eft pas -raré. Mais 
je ne dois Momgdst Sep ne PV ec 
Lraires , & dans des lieux très. x l'une eft celle que 


1] Rolemble allez pour La cnéleur. ne Éed pas dans une traduétion fran 
pu Een mi nee PTE ha ci veux, 
tes charte PUIE 7e 


aoé Pausanias, Livnm IV, 
l'on trouve dans {x} une plaine de Ja Carie, nommée ls 
ne blanche, près de yum, & donc l'éau et & 
plus douce que du laie : l'autre eft une fontaine qui fe jerce 
dans le Aeuve Hypanis, & dont parle Hérodoce ; fes ext 
foat ameres , ce qui n'eit pas plus difficile à croire que ce que 
nous voyons À Peuzolle auprès de la mer Thyrrenienne, car 
D re er pme Er peu d'an: 
les vu per ne 
De Mo au ice Coryphafium on compce en. 


._viron cent (haies, ce ontoire même cit la ville dé 


Pylos, que [1] Pylas fils de Cléfon bâcir autrefois, & qu'il 
poupla de Léléges, qu'il avoit amenez de Mégare. Mais il 
nejoüit pas long-cemps de cerce fouveraineté ; car il en, ft 
chaffé par Neléc & par des Pélalges venus Re tor Com 
traine de céder fa ville à ces étrangers, il ne s' 

le moins qu'il put, & alla occuper une autre Pylos en Elie 
de. La premiere devine fi fo fous le de Nelée, 
qu'Homére l'appelle par excellence Lewille de Nelér. On 
voir 4 Pylos un remple de Minerve , furnommée Corypha- 
fa. Une autre curiolñté c'eft la maifon de Neftor,, où l'on voir 
encore fon portrair, Le rombeau de ce prince ft dans la vil. 
Le remet © eft hors des murs, on prétend que c'efk le 
tombeau de Thrafymede. On vous montrera auf dans Ja 
ville un lieu fourerrain que l'on dir avoir été l'étable à 
beufs de Neftor,&avanr lui de Nelée. Ces beufs, à ce que 
l'on prérend, étoienc de Thefilie, & du eroupeau d'Iphi. 
clus, pere de Protéfilas. Nelée exigea ce de ceux 
qui recherchoienc fa fille en mariage : Or M: ee voue 
loic faire plailir à fon frere Bias, éranr venu en Thefälic à 
deflein d'enlever ces beufs , fur pris lui-même par les pâ- 
tres d'Iphiclus, & jerté dans une prilon; mais comme c'était 
un devin, parles fes qu'il rendir à Iphiclus far les cho: 
fes 4 venir, il d'avoir ces excellens beufs ré- 
compenie; enfüire il les donha à Bias, & Bias à Nelée. LE 


C1} Une plaine de la Carie, Leezre free cette obfervation de Patlmiers 
dit; dé Candie, & Armafe l'a foivi, (2) Pplac C'eft sin qu'ul fasse lives 
Hour dlcus En Men tue d'Ayolodenr Ver le de 
A duc lire de da Cane hu LS 
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me de Dyde, ps Dafoytiom, cum. 
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md 4 na 7 une grande quantire 
beufs & de chevaux, Aulli voyons-nous nonféulemenc 
eus Apt les beufs: D mais qu'Eury. 


n avoit troupeais 
de Fous 6 és ct var 1 guliere SA ce ave à Hercule 
de les lui amener, Ce même erago [e [rose dryrtés 
fic rant d'envie à Eryx qui regnoic en qu'il voulu 
do le prix de la luere avec Hercule, & que le prix fie 
d'un ri royaume d'Exyx, & de l'autre ce trou de 
Homére nous apprend audi dans l'Hiade qu'{phida. 
mas fils d'Ancenor donna entr'aures chofés cent beufs à 
ae en époufanr fà fille, can il eft vrai que dans 
temps, dés troupeaux nombreux éroienr ce 
fon cfbimoir le plus, Mais Æ Moine felun coures 
apparences, ne ent pas dans ru, car cette con. 
rs rs FRS Pr eftync pouvait pas produire 
beaucoup de p , cet ce loméère témoigne en 
parlant de Neftor, ge life coujours roi de Pylos, qui 


Te 
du P cime vis- 
docs TNT Tel alle er diaue 


É us par es, devicn 
célébres, pour avoir fervi de chéatre aux 
jus de f qu lon are événement confidérable, 
C'eft ainfi que & den Grecs qui 
venoient Le 1 Pre rendu fameux 
le promontoire sons Euboée, c'eft encore ainfi 
Enel FD , dit au 


Etre quatre cent Perfes 
rer ru IL éncf de même des mes 
Es defaire des Lacédemoniens a tiré certe Île de 


tué de la Vitoire + que les Athéniens ont mo. 
nument de l'avancage qu qu'ils rem alors fur Lacédé- 
mone, En allant de Pylos à C on trouve au fortir de 


Ja ville & près de la mer une fontaine, que Bachus, dir.on, 
fit lortie.eo frappant de fon Thyrfe contre terre; s'eftpour- 


Fenant à  C'ésoit l'île de Géryon dans l'Oxeant elle fut ain 
UE Rx s 


PCL PATES Vorace pr La Mrsstwte. 

uoi certe fontaine elt appellée Le fontaine de Bachus. À Oys 
paie il y a deux cuple, l'un dédié à Apollon: laut 
* Minerve Cyparifia. De là on va à Aulon, où l'on voie en 
temple & une ftarue d' furnomme Aulonius. Enfuire 
on trouve le fleuve Nces, qui borne la Meflenie de ce côre. 
là, & la fépare de l'Elide. . 


Fin du quarriéme Livre. 
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PRE U X qui divifene le Péloponnefe en a 
} [ties Mn entiRe: font HS de som qe op 
l'une de ces parties eit commune aux Ep 
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ane dr nr ons à s red 
ton que nommoit aucréfois a & qui depuis a éré 
somméhrel l'Achaïe, du nom de fes mom re Pour 
léF A rcadigns ; 116 ont b oujours EN leur premiere 0 
tidiôn, Tous lés aurres fox étrangers: car 


Corineluens fout tout nouveaux-venus.dans le P: . 
Tome 1. Ff 


die PAUSANIAS, Livar V. 

Ïls ne comprent pas plas [r] de deux cent dix-fept ani d'in"? 
riquité ; PE ser envoya le fe. Co. 
rinche pour la repeupler. En fecond lieu an fçsic auf que les 


Péon, Epéus, & fille nommée. de, End 
pion A dans prix aux ex 
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& lui promir une partie de l'Elide, où relle autre 

penfe qu'il lui plaira, s'd en venioit À boue, Hercule trouva 
à Ci) datope Dre, Pindere le fais auf Lydien, d'aurres le font Paphls- 
Gauco, & qulquerum Achèen Fffi 


pe pm foi aota. 
emo Fa ge enr or & fes la 
qui étaient originaires du pays ; car Actor éroit fils de Phor- 
bas & d'Hyrmine fille d'Epéus, & peric - fils de zil 
avoit même bâti en Elide la ville d'Hyrminé ,aink appellée 
da nom de fa mére, 
orne xp Are rage. sr exécute. 
‘rer aucine cosfdérable , parceque les hls d'A&or 


Mmyée, Svdhon ie RATES 
«en pc += ce Serabon does dei ect A 
ve avait-il dur mauve. L pouvons être mpére ET ETES D 08 


Mtinyée des rà PE pites à ouf  lcupeÿ car pour root 
AL Ttoer qu Re cabs Bae fe ls 1e LE, en 
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de (a malédiétion tous ceux de fescicoyens qui à l'avenir ufe. 
roient alfifter aux jeux HMthmiques , & la crainte d'encourie 
cette malédiétton eut tant d'empire fur l'efprit dés Eléens 
qu'encore à préfent ceux dort qui s'exéréent dif, 
purer le prix aux jeux de la Grece, s'abitiennent des jeux [tb 
aiques. kon areribuë cegre cfpece d'inrerdie à deux 
aurres caufes ; car félon quelques auteurs , Cypfelu ryran de 
Corinche ayant dédié une ftatuë d'or à Jupiter dans la ville 
d'Olympie , &éraot more avant que d'y mertre fon noms, les 
Corintluens priérent les Eléens de trouver bon que la dédi 
cacefé Fit aù pom de la ville dé Corinthe; les Éléens ne le 
vouluren pas fouffrir, & les Corinthiens leur en (çurear f 
mauvais gré, quepour fe venger ils les exclurenr à 
des jeux .; mais inc parie pas le que 
les Corinchiens eufène été admis aux jeux Olympiques, s'ila 
avoienr les premiers incerdie les jeux lthimiques aux Eléens, 
C'eftpourquoi d'autres auteurs conrent le fai auerement, {ls 
difene que Peolaüs éroie un Eléca rrès-diftingaé , qui avait eu 
de {a femme L deux fils, Philanrus & Lampus ; que ces 
jeunes enfans allez aux jeux Lithmiques pour difpurer 
11le prix du pancrace & de la lurre avec d'aurres enfans de 
âge, ils avuient été écranglez ou tuez d'une autre façon 
DEN EEN ES FREE dun de A AN EU URRE 
mere en avoir eu un rel déplaifir que fur le cl 
avoir donné {a malédiétion aux Eléens, f jamais él leur ar. 
sivoic d'affifter à ces jeux. Mais nous avons une preuve de Ja 
faulleré de ceree opinion, car l'on voie à Olympie la ftaené 
d'un Eléen nommé Timon, qui avoit remporte le prix du 
Penrarhle prefque à cous les jeux de la Grece. Au-deilbus 
pt pe D RL mare 
ARANIERNT re ee achlere, & qui die que les jeux 


parceque {2} les Manes vengeurs des Malioni pe permet. 
Er Eléens de | part à ces fpedtacles. Voild 
pal critique fi difenré ; révenons à Her- 


Ca] Poûr difpater de du pas der Afelionides, Levérsgres dit, Parcee 

1e de de ladtuite. C'eft le fennque LT eg dv pepe 

sonne à ce codtoë du tes, siens Ce Les Elécur an fajer de La eert 

Qi el cerrauement ahéré. der Ménbensbes Gé We ii FEVER a 
da) Pancrgur der Atanes emçran FFE 


Cnar, 
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ie ES Penn 0 à 
Il ane armée de ée d'A ee, 

Thébains & d'Arcadiens, vine cris pi 
cages. Les Eléens avoient pour Alliez ceux de P'ife & ces 
de P ylos en Elide. Hercule châtia ces derniers, & fe prepa. 
roit à faire le même traicemenc à ceux de Pife, mais il en fur 


détourné par un oracle qui l'avercifloir sc ee pu 


Dole de Ge Du lea Tic après avoir oun. 


toure l'Elide, la donna à Phyleüs , moins portant 
Len rot delete up ment ane» 2 
ol Pme manques 
en Augée, Les 5 tot 
stp pete Drome: Seven re peS 
one dors or reine nee ee. 
fois qu'elles auraient commerce avec leurs maris, furene 
exaucées, & bâtirent un temple qui fut dédié par cette rai. 
fon à Minerve mere des bammet. Enfoire les bommes & les fers. 
mes, pour conférver la mémoire d'un évenement fheureux, 
donnerent le nom de Zéde, non-feulement au lieu où 114 sé: 
RS er 
car [1 un mot F1 
Pr armee deg Ann 

Phylets après avoir mis ordre aux aBaires de l'érar, alle 
s'établir à [+] Dulichium; & Augée étant mort de vieilleflé, 


A (on cond fils, poffefon du con- 
86 me Amph Lip, Thalpius : car les deux fils 
d'Ador ne les files de Dexamene roi {1} 

, fun avoit eu éronice, 


d'Olene Amphimaque de {a femme Th: À 
& laure de DE a eu Thalphius. Mais ni Am 
ryncée ni'fon fils ne menolent pas pour Cela ané vie 


ée, Homere le cémaïgne aifez dans le dénombrement des 
léens, quand il die que toute leur ocre étoir de quarante 


navires, étaient conmmandez par Amphit & 
par Thalphics ; par Diorts Es d'A natale; & les GIE 


AOL Le A faivanc  Patrs ; au Levant de lle de Céphuihe 
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autres par Polyxenus tils d'A, » Polyxenus à fon ré. 
cour de Troye eue un fils qu'il nomma auffi Amphimaque, à 
MN ENR th. 4h initio lil avoit que avec an 
5 de Créatus, qui avoir péri devant Troye, 

je ma ve D enus fut. pere d'Eleus, Ce fur fous 
le régne d que les avec les fils d'Ariftomaque 
J de revenir au Pélopon. 


, fentérent 
nee, Les de la flotte furent avertis par un 
oracle de prendre os Jeu pour puide Lu expédin, 


la 
mere de Thoas fils d'Andrémon, & la mere d'Hyllus fils 


Thermius fon 
docus fils de Scop 


Quelques-uns one dir qu'Oxylus apprébenda que les ls — 


» “x aux Héractides de 
es RL Me nt 


Un orsce æpposté pur En sa 
de oui L, 4 de da poigusation Evan _…. .. 


nan 
iv. 


Fe RE donnee fab LR quiet sx 
maque, x'ils v wne fois l'E en 
D D gr à 
3 fe, non par l'Elide, mais 
par l'Arcadie, u'il'en foie, ps érut s'en réndre 


picer le culte par les loix, même à cour les hérus du 

pays, de qui là memoire éroit en vénération \ 
à Lugis en lhoomer denses tieine. 

nies-qui fe encore aujourd'hui, On dic qu'ayant 


donna de choifir 

l'empire, Oxylus après y avoir bien le, jecra les yeux fur 
Agorius fils ke Damofus, peric-fils de Penchile, & arrière 
peuc-fils d'Oreite : il le fe venir d'Helice , ville d'Achaie, 


DS a ere dan 1 x RSR, RAS 
préfee ena CRANE MONTE, 
D a pal à Do Al Lan Pa A m0 vo Pas 


[1] Le préfer du tou, Le vexse dis, le Gymmafsique à mais où n'emvendiout 
que 
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Vovacr be 1'Etipt. 1 
que fes enfin lu ayenc fuccédé ain je Les pau fous Gletce, 
cet LE ao a ve regarde pas encore 


CÜE Olympic, Ipbieus éraic fils d'Hémon ; mais la Qué 
des Grecs l'onr cru fils de Proxonidas, à la referve des E À 


invañon dans la Grece, Je ne point ici toures les 
guerre ur Accakens & avec Pile ,au Ci 

mpiques ils vouloienc toujours avoir {1 
la Me la Lulement qu'obliges. de fivre le perd 
des Lacédémoniens , ils frent avec eux une irruption dans 
l'Arcique; mais de temps après s'étane Ji avec les 
Athéniens, les Argiens & ceux de Manrinée, ils fe déclaré. 
rent conrre Sparre ; & Agis érane entré avec une armée dans 
l'Elide par La erahifon de Xénias , ils È fur Jui 
une grande viétoire ho A ere rent fon ar- 

'enceince du temple 


mée, & chaffèrene de bon nombre de 
lémoniens qui s'y éroient senfuire ils firent la 

Aux conditions que j'ai dites j'ai crairé des af- 
res de Lacédémonc, Duranr/les que Philippe ne 


C1] La divers. Amafte confort tallidfement , mais de la célébration & 
les en fact , dent Ladui Cilye= du droit de poéfiler, 

Or tan: me COQ Ft do 7 
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418 PausAwias, Livar V 
celà de caufer à la 2 es ha 0 pour 
de Crete Me divifus, ne parent s'empêcher 
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la mort d'Alexandre [x mors mg re de 20 
tre Anriparer & contre les Macédoniens. 


AE Mie Te couts lai v 3 & réagi à 
'aurel de Jupiter Sauveur ; he as 
r Voili ane légere mention 


RTS me ram pi 
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relie de Grece, Une autre Ep ape 
É ee par des poine 
en be rein here voifins, ce 
que l'on Fe À qe Le le LS pour ce me 
lange de deux efpéres. D nes MES pau tu 


fine que celle dre n mais elle eft moins jaune. 
Les les confins de l'Elide vers mer, on EURE 
“ r RÉ eve crre llt GE 413 A yum 
res fe difenc aujourd'hui Arcadiens pis CRM 
trefois ils ben Mean de a ct ceux d'entr'eux qui 
remportaient La v mpiques, croienc 
mere de à Pet D de Laplee 
ne igne une 
SEE Où 4 dates à LUS ca laidant Le êcues 


NA pt € ba dress 
ot mod ra dus Rides ; 203 

par DEC 

wir Log g 24 C'ef ais qu'il roi ur TRÈS 


acte. pl lang nf que d'une jotrode..On dl 

ce 1 Us n l'une ÿ nm 

Ace Ve à pu lotion à coran Lors qui 

lea été bâric ; red amer te On conte de lui qu'un 
e 


joue il voulue parier convre lil mangeroie autant 
que Jui ; prpnl & l'autre ayant De un Har.ce même 
témps, ls fe mirent à le manger. Lépreos après fètre mom. 
tréauii grand mangeur qu'Hercale, eut la hardieGe de le 
es me fm gra a 
tool K F = 
ÉD RE 
res P. joe les originé, 
& éme bit 2.2 Pa M gs as 
Gin écodtne for Ten à Le Lépie. Sél'ag:En les ba 
bicans ; ils avoienc anciennement un remple de Jupirer Leu. 
ceus, le rombeau de Lycurgue fils d'Aleus, & autres 
a re sc be dh celle SRE te Te une 
Égure d'homme qui renoir une : mais au au l'on ne 
soit 4 Li mors ms he Elle enr gi même av. 
cun remple, é celui de Cérès; encore eft-il d'une bri. 
ue qui n'a poine s au four, & l'on n'y voir aucune ftaruë, 
fontaine Arêné n'éft pas loin de la ville: on die que certe 
ne ee ainf nee du nom d'une princeffe qui écuit 
Si vous revenez rour droir à Samicon, vous erouverez bien. 
tr l'embouchure dù fleuve Anlgrus: fon cours ef fouvent re: 
tardé par la violence des vents ; outre qu'à l'éndroir où il fe 
jesce dans la mer , il s'amalle du fable, qui arrêce fes eaux; 
& ce fable continuellement humede d'un eôré par l'eau de 
dla mer ,& de l'aurre par l'eau du fleuve, devient un fable mou- 
van qui eft x non-fealement pour les chevaux, 
mais même [1] pour de pied. Ce ficuve for du mont 
ner .& mp mire Lertpeent vert 
tes » on point ion, jufqu'à ce que la si. 
re mêle fes eaux avec celles du Bcuve, & mê- 
me le poiflon que etre riviere y , de bon qu'il éroir, 
devient mauvais, J'ai oùi dire à un à que l'A. 
ciilas & nommoit anciennement Je Jardan, mais je n'en ai 
pi-crouver aucune preuve. Pour la miauvaife odeur de l'Ani- 
En] Arai mbmr pour ler g res dé pred, La vetfion latine d'Asnalte eft fnatité dcte 
comme Kohrius l'a remarque. 


Gssi 


nor, ayant été bleilé par les fléches d' le, l'on oo l'an. 
tre Cencaure lava {à playe dans l'es da Aeuve Anigrus , &e 


ue Mélampus fils d'Amithaon , après avoir guéri les 
Prétus du violent cranfport qui les agitoie , jerea dans l'A 

pu die pr nier s'évoir fervi, &que c'eft ce 
ä l'eau de ce fleuve G infecte. À Samicon pres da 


Tyrpi 
faire leurs prieres à ces N eur on facri. 
fie, & A er vd peurs ex Qui fe Portée &à 
pañler être non-feulémenr fains de 
+ mis necs de route tache, 

‘Hd delà du fleuve, fur le chemin d'Olympie, on trouve à 
droite une hauteur qui fe pomme le mont Simique. Sur fon 
fomimer eft La ville de Samia, qu'on dir avoir auerefois fervi 
de forrereñlé à l'Etolien Polyfperchon, pour défendre l'entrée 
du pays aux Arcadiens. Mais aucun ni Meflénien n'a 
feu me dire où éroir Aréne. Il ÿ a plañenrs conjs@ures rou. 

e la firuation de cerce ville: ceux qui difenrque dés avant 
les remps heroïques le monc er br arr Arène, me 
paroiffénr les mieux fondez. Auifi Le se re NA 
rt ere dit que le fleuve Minyéris fe jecroir dans 
mer auprès d' Meet RER vec ee Le 
fonc fort près du fleuve Anigrus ; & les Arcadiens croyenr 
que l'Anigras étair le Minyétis des anciens , quoiqu'ils ne con. 
DCR A ATRES ique fût Aréne. Du refte il eft- 
aife de voir qu'au remps que les Héraclides revinrent dans le 
Péloponnete, le flenve Nedès vers fon embouchure ferrait 
de our aux Eléens & rer 7 - 

on a côtoyé quelque remps l'Anigrus, & l'on 
a pallérdes fabler, o on ne roue que QE Ps 
vages, on voir fur Ja gauche les ruines de Sci C'étoir 

LriLesemagnage d'heure , dans Vliade lès: 43. 


Vowace pe L'ELipx #1 
uoc ville de la Triphylie que les Eléens dérruifirenc, parce 
que durant les guerres qu'ils eurent contre les Piféens, elle 
2 écoit déclarée ouvertement pour cux.ci & les avoit aidé de 
routes fes forces, Enfuire Jes Lacédémoniens la prirent fur les 
Eléens, & la donnérent à Xénophon fils de Geyllus, quialors 
écoie banni d'Athenes pour avoir fervi fous Cyrus ennemi 

uré des Athéniens, contre le roi de Perfe leur Al 
lé : car Cyrus érant à Sardes avoie donné de l'angenr à Ly- 
fander fils d'Ariflocrite ; pour équipper une otre contre les 
Axhéniens. Par cerre railon ceux-ci Exilérent Xénophon, qui 
durant fou fejour à Scillunte confacra un remple (1}.& vne 
pee de cerres à Diane l'Ephéfienne. Les environs de Seil. 
te font forg poue la chaîle, on ÿ rroave des fan- 
iers & des €n quantité. Le pays elt arrofé par lé fleuve 
linus, Les Elécns les plus verfez dans leur hiftoire m'aifis. 
rerenc que Scillunre avoir éré reprife, & l'on avoit fair 
un crime à Xénophon de l'avoir acceptée des Lacédémo- 
miens 4; mais qu'ayant été abfous dans le Sénac d'Olympie, il 
eur la PET Done à Scillunse rant qu'il voudrwic, En 
effec pres du temple de Dianc on voie un rombeau , & für ce 
tombeau une ftaruë de très-bean marbre, & les gens du pays 
difenc que c'eft la fépulrure de Xénophon. 

Es de certe ville à Olympie, avant que d'arriver au 
fleuve Alpbée, onmerouve ua rocher fort efcarpe & fort haut 
qu'ils appellent le monc Typée. Les Eléens ont ane loi 
laquelle il eft.ordonné de préc du haut de ce (4 
rouce femme qui féroit farprife ailifter aux jeux Olympiques, 
eu qui même aurai pres les jours defendus se — 
n'eft jamais asrivé, difepe.ils, qu'à une feule femme que 
uns nomment Callipatire, & lesautres Phérenice, Cerre fem. 
me crane deveneveuve s'habilla à la façon des maîtres d'exer- 
dice, & conduifir lle.même fon fils PiGdore à Olympie, I 
arriva que le jeune homme fur déclaré ape tn 4 
D joye jetce fon habic d'homme & faure 
par-delfus la barriere qui la renoit renfermée avec les autres 
maîtres, Elle fur connue pour <é qu'elle écoic, mais on ne 

11€ vu temples Une faut me : 
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El ua peu alecré le kmque j'enai tedesits iles ras. 
vue, elbparfisteuent condamne à ce Ge ti 
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danger, & veut pas fe montrer =. 
be de caux qui ai ur covers, En loi à Fe 
un feave connu mème fingularité : 
phée, car “a mose Myeale Ke ji ne de = 
E rime uns RE eme sers le port 
'ANOrINE. 


jocs m'ont géné 12 

'aotiquice. AP nr peemier qui ai 

Fe sen ar ag dès l'age d'or = ur (9) xl 
ympie. éeane venu au monde, Rhea G Ÿ 

confia l'e aux Dadyles du monr Ida, 

pelléz Cureres, Ces Daët leériarenc enfoircyle Cru en EL 
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les H étoient une nation qui habicair le Ne, 
& le écoit venu de là à & en Achaie. Aprés 
Olen, Mélanopus de Cumela faie un en l'honneur 
d'Opis & d'Hecaergé , où il die que ces étoient auffi 


Pour Ai Le Procon sd ds pente de 
legere mention y , quoiqu'il eût pu nous en 
prendre di latte aotre, ayant voyagé 
LE let dns. comic A MIE den 60 LUS 
C'et ge de 5 viral Farine - 

, oqui les a nommez piques. Et parcequ'ils écoiene 
Es fetên, A puise Des Ma cle ent 

ans, ju & Saturne 
PR ET 
monde fur le prix de la viétuire: d'autres pré que Je- 
pirer ayanr miomphé des Tirans, inftirua lui-même ces jeux, 
où Apollon entre autres figaala fon adrefle en 
le 


LE ne RATE qu él ie 
veilles Le chauds , 
voient les RS verre, M non Éx nur 


wine quelque rrenre ans après End , fit repréfenter Ces 
Eee age iCer avec FEAR E 
‘appareil qu'aucun LES 

fe mainrenir il'en Elide 1 & vécue sépsdn cn divers Bou da 


Er 7 ée les Le: Br re 
Hercule fils d' A eue pris l'Elide, 
premier qu'il re > Era pars le 


de la du char, avoir les cave. 
d'Hereule: car en ces cemps.là on cmprdoe Bs çon 
les chevaux qui éroienc en répuration de Nous voyons 
dans Homere qu'aux jeux de Parrocle, Ménélas 


avoir acrelé avec un de fes chevaux [2] une cavale d'Aga- 
‘ailleurs lolas écoir l'écuyer d'Hereule. Il rem 
RACE Re RENE 
de la courfe 


des chevaux de felle: Les fils de 
furent auf victorieux ; Caftor à la courte, & Pollux 
combat [3] SORTE PERS 
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mé le Me renf d'un cuir plas der. Les coembuss 
LT Per ep ace = mr 
D an Vars à mas Less paiqu'an come par le rooven 
DCE gere re de el 8 TS 

4 Ajentnsss pOrtuienr des okips Lex « 
Dur 1 sceque je rbles. _ 
ai pas cru dort digne d'êsre exprisriés sé} séde Pevecr. Le Fescrnce 
pa ne 2: pere RCE 
cuier cle brestf. Dans les prrttuers coups 


© ya HALLE Lrvar V. 6 
DLL LI Li 
tacles, les jeus Où " pq EE 


re SE qe AT: a 4 LS AE 9 
moire ; car [1 Se ke où propoft ün 
gs del ,&ec Corbis es qu se renparee 
1 n'a pourtant poinr de ftamé à Olympie, mais on vait fon 
tombeau fur les confins de l'Elide, En la quacorziéme Olym. 


éetre 
itade doublé. Hypenus de Pife vainqueur eur uné couron- 
ne d'olivier, & ronde fuivanre (11 Acanthur Lacedé 
mônien fur couronné, En la dixhuitième Olÿmpisde on fe 
DRE du ee FA EUR Lil da Nas 

ls furent rennavellez | Lantpis & vous Lacé. 
dit eus Falesbie LEE AL: Di coude de 
Celte fur remis en ufage En la"vingt-croifiéme Olympixde, 


Onômaltus de en orta le prix , Smyrne éroie 
déja cenfée ville d'la: La tinge-cioquline Oiyripoute fr 
+ la tu En 

tn 


Lu 2 
aqhée dans des des Eléens ; Ke LE due ee se 
étoir compoié des clsq Rux 0e 


pes RE rs ag roles a nl 
Eee mr Si lon voue avcër one cmsoitane 


chrérienmé. Les Ru fees dpt d'anrapuint à 0 Gaue Lie Let * 

wbhélerricon vers! Ed (avan difirranoos Que M, Barette 

Roderec cise jénien , depuis Scies dr La Gymeuliqur dt Aoe 

Je one de a lube fuqu's quinre. étions pRe qui fine impripsées der ile 
A propre peyr cer Acte 

don éroër, Mais c'e Lercret Yy LL 

pile t eonime ls remarqué 


Voxact pe L'ELipe, 


La cavale de Crauxidas natif de 4 pañà roues les au. 


ns les S: le difenr ai 
LE ie st ne 


ENT 
te décleh rap Par 
te pe Log A TR &. Piles Side 
rent admis au ce 
ous les autres. La fuixante &. cinquiérie Olympi 
inrroduifit cpcore pe nouveauté: dos gens-de RE er 4 a, 
mez. difputérent Doha ni pars dans lacar. 
riere avec leurs boucliers ,.& Démarar d'Hérée remporta Li 
victoire, Cet exercice fur jugé HI cosrEna À à des peuples 


Elcea fue vainqueur, En la la quatre-vinge-di ix. nenviéme on at 
cela a parc PE ua char, & ce nouveau 
valar une couronne À Sybariade Lacédémonien. ce 


em mg ed HONOR ete 

le 

côtes de MudoLe re rix ; À la feconde Tlépo 
leme Lycien fur cou etes Aa centerenré& uniémé 

Olym, Rey elle en La cous 

Me fans furentaufé admis au come 


car cn Ph e Eolien d'ane ville de là Troaie» 


Comme les Eléens [1] insroduiféient de nouveaux com. 
bats, auf les à er ep 
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Vovacz pe L'Ertpe. #19 
pied vient après, puis la courfe de chevaux: cela Fucainf.re- 
ge en la foixante & dix-fepriéme Olympiade , auparavant les 

ormmes & les chevaux combattoient le même jour ; d'oil 
axrivoie que le rang du Pancrace ne veénoie que fur le fuir, 
pue rour le jour fe pafloir 4 voirles courles de chevaux, 
lur-cout le Penrathle. En cerre Olympiade Callias Aché= 
nien eut le prix du Pancrace, Mais depuis on changea l'or- 
dre de ces jeux, & l'on en rejerta une, d'un ausre jour, 
afin d'empêcher que les uns ne nuififlenc aux autres, La di. 
rection du fj {:1& le nombre des {2} juges onc auf 
variés car fphieus qui fut le reftaurateur des jeux Olympi. 
ques, y préfida feul. Oxylus & fes fucceleurs confervérenc 


lon eye mg pur CI ré 

l'à la cent me F j 

e trois Pr per dr la ser des chevaux, rrois 
du Pentachle , & les crois aucres des autres fortes de combars. 
Deux CHERS après on ajouta un dixième juge. En la 
cene troïfiéme Olymplade les Eléens furent d en 
douze rrlbus, & chaque eribu nomma un juge. Mais enfuice 
la narion ayant eu du deffous dans La contre les Arcæ 
diens , & plufeurs eribus écane en la puilfance des 
ennemis, de doure il n'en refta plus que huit, & par là en 
la cent troifiéme Olympiade les directeurs pa pr eceene 
Lol furent réduies à pareil nombre de huir, Enfin en 
la cent huitième me me ir 


& c'eit celui qui fubfifte À préfenr. 
La Grece eft certainement pleine de merveilles, qui cau. 
fenc de l'admiration À ceux qui les voyent ou qui en encen. 
La divédtion du La copiflescsrs'il ses Het 
DE aie ef ul nn ui Los ave Dingue où 
RE cf le 1eme où l'on conunença à en 

more 3 dire, il ne pouvoir 

a me à ste dau Qu 
pouvait de leut  1o$t, avec Mouriuns. qui cite pour 
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l'honneur de cette fameufe courfe de che. 


DE héros foiene rour prêts à entrer dans La lice 
vaux. Jupirer le milieu du fronton ; à Ha droite du dieu 


vous vi le feave , qui après l'Alphec eft celui 
SE ‘tiennen AE re A » 
e 

eft auprès de fes « Ÿ ai de deux pali 

En vet endroit le fronton fe , Se c'eit là que l'on a 

placé le fleuve Alphée, L'écuyer de Pélops, & l'on ea croit 

Mibr eh Lrensiss 

Aibéairun, C'efl im cootrefens inen- Paie y ch mamgéien des, es 

cafe, comme Kidhetes l'a cermarqué. aps Lacnmantbns x € 1 à Éait La 
vlaon ln vie de Poniclès &c  mérise cheurs lignes plus bas s era 


Vowacr ne WELiInr. . 4)» 
Dans ie temple il y à deux rangs de colonnes qui fouciennenc 
des Galeries fore exaucees, fous lefquelles où pale pour al. 
ler au trône de eee Onua auf praciqué un efcalier en 
EE l'an peur monter juiqu'ais toire, 

dieu eft repréfenté aflis far un crônes ileft d'or & d'y: Cuir 
voire, 8 ia fur la cêce une couronne qui imirelu fouille d'oli. XI 
vier, De la main drofee il tienr une Viéboire , qui ft elle-mê: 
ime d'or & d'yvoire, arnde de bandeletres & couronnée; de 
la gauche un fceprré d'une extrême délicateife, & où relui- 
fenr touces fortes de métaux. L'oifeau qui répoic für le bout 
de fon féepere Ce La chandure & le manreau di 
dieu foncauffi d'or : fur le maureau fonc gravez toute 
d'animaux, coute free de fleurs, & paricalierement der ya 
Le trone du dieu elt cour brillanr d'or & de pierres précieu 
des : l'yvoire & l'ébone y font par leur mélange une agréable 
varieré ; la peineure y a mêlé auf divers animaux, & d'au. 
tés wrnemens,, Aux quatre coins il.y a quatre Vidoires qui 
es fe pee hs main EE SRT SRE 
pieds de Jupiter, Les pieds du devant fonc ornez 
RS aa de br citer du Lio 2 Thé, 
baines ; &au-delfous des Sphinx c'eit Apollon &Diane qui 
tueur À coups de éches les enfans de Niobé, Entre les pieds 
da erône il y à quatre craverfes qui vont d'un bout à l'avrre, 
L & celle que l'on voir en encrane , efk à 
de fépr figures : il y en avoïe une buiriéme, mais on ne 
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pipes une des Graces{s elle c'eit Mercure, & 

enfuire, Venus paroit forcir dufein de la mer , elle cf 

reçue par l'Amour, crnalets) la déefle Pirho, 
| ur çé bas 


Apollon & Diane n'unt pas été cé bas relief, non 
plus que Minerve & Hercule, Au bas du dans ua 
<oin on voit Amphicrire & Ni + dans un auere la Lune 


ke galoper à cheval, les Les Élécpudliène, fur un mulec, à 
Etes ire Ga quelle fable d'un malec | qui 4 cours par. 


Je fçai que ae tp pot a on 


op x. Pour moi, je 
_. ir Re Frs ne eue a 


la ftacuë le nee re Des 
de marbre dé Pros, Qui faie un cercle tour alentour, Ce 


le pave du auprès de la fharnë , Éendre l'y 
conere l' tt lis & leremple de 
Jupir à Olymple font dans dm Heu Fore 1 A 
is la citadelle d'Arhenes la fruit dé L 
MORTE ER GET 
L'OELSS de le LE FA An ml, 
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WVowAcr pR1'ErrDr. 417 
œuvre jau contraire la corne [1] foir de beuf, foit d'éléphan 
amollie par le feu, obéir à l'ouvrier, qui la rourne comme i 
lu plait, 11 eft vrai que les défenfes des fangliers & les dens 
des [2 }hippoporames fortent de leur [; }machoire d'en bas, & 
nous [4] ne voyons poire que les cornes d'aucun animal nailfènt 
de la machoire, Mais auf je ne précens pas que les comes rrre 
éléphans pouffenr de leur machoire, elles prennene naiflan 

. plus haue, defcendenr le long des ie & cran qu 

là machoire {e eo déliurs, Ce 


fondé (ar Eee à 7 mais fur | ee qu d'un crane 
d'éléphane que j'ai va dans la Campanie en un Hp de 
Diane qui mur qu'à cronce fradese de Capobe, ca; de certe 
pat ca Les cornes oë paullént done poine 4 l'éléphant de 
maniere qu'aux nya t ee animal eft fin. 

er Mrs a male énorme de fon corps & 
ue. Au ree rion à mun avis ne marque micus La pleré 
rec & leur profufon, où il s'agie de décorer les rer. 
6 que la prodigieufe [5] quantité d'yvoire qu'ils ont tirée 
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donne ta defigmpcion , &e der que s'eit SES LRO EEE Ms 

ee ge ne rer à leur fecret ; qui fier 
pe Bee 3 A midi ax dons Ronaaies ; 
Ve Et Yypatin He enfin era brrvies 

Agff rmnalacte « abs qu'il fe Len crop 1 

plie Sur une bal de Phi 8e Comment magna. 

LLENT 
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Er dre A mp À fon non. 
L'ambre {1} ferrouve parmi le fable que roule l'pjslan ; mais 
il ef rrèserare ,& 4 caufe de cela fvre eftime: au 
selle que l'ambre (1) n'eft autre chofe qu'un mélange de l'or 
& de l'as . On vous montrera encore dans le cemple de 
upiter plufieurs couronnes qui ont été données æe éron: 
y à für-cour la croifiéme & la quatrième qui à parfai 
sement, l'une la feuille d'olivier, l'autre la feuille de chêne, 
Au même endroit vous verrez cinq boneliers d'airain 
ceux qui courent tout arrnez la carriere. Je ne parle 
poine d'un grand nombre de colonnes qui font däns ce tem. 
3 mais il y en a fur-cout une où et gravé le ferment 
les s confirmérenr le traité Eiléance qu'ilsavolenr 
fait avec les Athéniens , les Argiens, & ceux de Mantinée pour 


en ans. 
Dans l'Alris il ÿ a auf un temple & un efpace de verre con 


fus des autres héros, qu'ils merrent Jupiter au. des au. 
tres dieux, Ce temple eft au Nord à droite du de Ju- 


le milicu du grand j porte de der. 
riere. Un mur de pi rm pr mg terrein, qui 
eft planré d'arbres & orné de ftatués ; l'entrée eft au couchant. 
On die que c'eft Hercule fils d' qui à confacré 


DS ae gl D 
CCR ESS RE RER CON ae Lee 
, que l'on ne fair aucune pare de là viétime au devin: 


à) L'ambre fe rroave. Chok re raeure. Les Nassraliftes menternes di. 

des anciens, reaais aminés Sent que l'aunbee fl use cfjnece die prix 

On ne prouve point l'embre For, ou de binume » trouve 

dans l'Eridian, autour Tai die le Na Mer les boite de baser de fase 

Ci) Naf mure dboft qu'un mélan- 11e difet qu'en Sisale comme en 

. Autre ervesit. La ses on. Prodfé a en trouve dans des chdreits 
font Ekaigoez de Le sur. 


facre à Pélops ; car les Eléens mertene auranr Pélops au-del Cu à 
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démeuré Î nous il y En a vEs En. 
ere LElaes j À écls qué fone[»] porc Tan. 
Elu lacimbens de ce héron qu ch GE cop CARE 
ae de D ape [3] dedtéeà Lure des dis À 


quil AT AT 

L'aurel de Jupiter Olympien eft à une égale diftance 
nel LE er de 1, En face de l'an & 
de l'arc Len von pets quil 6 ére pr Hionée Lis, 
les-autres par des héros ÿ4, environ deux génératfons 
après Hercule. Quoiqu'il en loir , cer aurel eft fait de La cn. 


Tantale 24 ville Grecque de l'AS ns 
pq dû mere Site. Où l'1o: 
À der Enigmes ne 
Lo éie dur dote, Lei mater de come ne 
127 MEN PSN» E2E QUE VEUT Ainé Jooden d'une il- 
ibire à S) pas ces mes 24 dur « de l'Afe nolnenre à four ben pu dre 
ani » 8 er fatal fa Gros, que Tanule & Pétogn qui fe 
Ed rate D es Fr 
comme où le verra cnurque 
fereance. SU que la # pourene Les condéentins Qué CA 
© da Lydie fus le pays de Tantale, 1 te Cat ce que les tort 
EX que Paie -enrbme peerrs n'onr nullement , 4 
déroie de ce pays-li A à dire le veus, réfrve de Paslisles qui à enerevu lé 
cn de pm ph # & de Mésime qua La le 
RS UE Dlac À EeCAS 
<e posts LUS 
Er rh 
ai rsone “ne mire asçun 
fçusrois prouver qe ce hécon fut ven logue ve pucle de corse divisé, À ÿ a 
cn Grece; cat le éroit cn Leu de croue que Plafme cf} Li mn 
Voici le de Gi LE ST 
we 1Tanrale &e étaient enlme qu'il Cat leremadre aus ice dde 
Lyilicas , 8 ragnoéent dans un Cuion min. 8c que P'andanaas LL 
Le Phrygte s ce qui oxcabon. LR LS “che 
ma ur guerre coce Tanzale &e Piuéros Cohline , &e que sf décris dam Ke 
de Troyes ais fier de leurs Laininens éhsja 25. muarer de tome 
J'asises alien , mu. Gap de l'encre 
nent de Ganynieie. À V'egard de Pau 4 Cène ere ville 
M, if éait ga à u Has. 
ag Le dix l'uloliease, ou M de = 


VMoyacs DE L'Ertbt, 
que l'on raconte de l'aeteh dé Jayiser 


SC 


les mouches s'envoler au l'A 


+ Depuis ce remps. là les Eléens ont coutume de Faire 


parl 
l'autel dé Jupiter Olympien : tour auprès cet l'aurel des 
dieux És8ce On eonre culs l'ntel de ju upirer(1] Ca 
charfus, & celui de la Vidoire : l'autel de Jupirer furnommé 
Cibumus ou le terre : un autre conacré tous les dieux: 
ee AN ympienne, fair dé la cen. 
dre des viétimes , & élevé Ces à alqu lacs 
Suir l'aurel autel d'Apollon & Mercure: il ft commun à J'an 
& à l'autre, parceque les Grecs regardenr Mercure comme 
l'inventeur de la Lyre, & Apollon comme l'inventeur de ta 
À a gr M Sara td , puis cebui de 
& celui de la mere des dieux, Auprès du fade on 
Le SUR ,l'au. 
connais une hymne 
ru où éie de der }  Éls de Sararae 8 der. 
sier de fes Éls, Près du des Sicyoniens on voir l'autel 
d'Hercule, foir que cer Hercale für tn des Curetes, comme 
: veulent quelquesuns , ne ner AIee, Tres 
me d'autres prérendenr. confacrée À 
Éo 4Vame pe ba cr der ne 
times, Les sout temps la déeffe à rend 
pre Le en tue de 


upicer fursommé [4] Catehaté if coriromoé sr 0 dv 

fort pou diflant {5} du pre seen ll Re 

jeiartd sata al res a LR nier A 

non de leur fsuation, mais des facrifices les Eléens on 

accourumé d'y faire. À côté du remple de on voir en. 
aurel confacré 


c'eft l'aurel des Mufes, & celui des Nymphes enfaite. 


RE ET 


% Fr eg C4 Ur al du 
RTE due ER ame 


élue pad dc ur apple Le] Epéruny nf 
ï ce qu'ils appellent [1] n 
à Mierteun des à agro enr 
deuraurel; l'un d'un côté, l'aurre de l'avrre, As-dedans pres 
del'eperon c'eit l'aurel de la bonne Forsune ; enfüite celui de 
Pan & celui de Venus, Plus loin c'elt l'aucel de ces Nymphes 
qu'ilsnomment euéncibles. En revenant du portique d'Agaprus, 
sioû Ra RER AV PE votré 
droite l'aucel de Diane, & en renvranr dans le bois fâcré 
le chemin que l'on tient aux jours folennels , vous voyez der- 
riere le temple de Junon deux aurels , dédiez l'un au fleuve 
Cladée, l'ancre à Un peu as delà il yen a crois au. 
tres, donr le premier eft confacré à Apollon, le fecond à 
Diane fumommée Coccôca, & le À Apollon dic 
Thermius, furnom que l'on entend aifèment, fa figaification 
étaor la même chez les Éleens que chez lés A! Pour 
cclüi de Coccôca qu'ils donnent à Diane, je n'en ai pu fa- 
voir la raifon. Devant [1] le Théccoléon, comme ils l'ap- 
pellenr, il ya un édifice, & dans un coin de cec édificeum 
aurel de Pan: le Pryrauée eft dans le bois facré de Jupiter 
auprès du Gymnafe, où l'on s'exerce à la courfe & à la lucre: 
Devant la porre du Pryranée on voit an aurel de Diane chal 
ferefle ; & dans le Pryranée même du lieu où eft le 
foyer ct y a encore un al à Pan. Ce foyer fa 
ci fair dercendres, & l'on y entrerienr foi, du 

Feu jour & nuit route l'année. On en prénd la cendre, qui ferc 
plus que soure aurre à faire certe efpece de mortier dant on 
répare , ou l'on entretient l'aurel de Jupiter, ainfi que je l'ai 
raconté, 

Chaque mois les Eléens. facrifiene fur rous les aurels done 

ai Caire mention. 1ls couvrent l'aurel de feuilles d'olivier, br 

de l'encens & de la farine de frumenr pérrie avec du miel, 

&c ufent de vin danx leurs libations, excepré loriqu'ils facri. 
fiene aux Nymphes, ou à certe divinité qu'ils 5omment Le 
RRQ GR me ee 
faniss dre dar ivre décne La Pan su ms De IS 


Re" 
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confiftent à voir les filles difpuer le prix de la conrfé envre. 
Éd cela on eee routes o crois Preut la 
premiere eft compolée des plus jeunes, la fcande de celles 
d'un âge au delus, La rroffime LE plus âgées; & il yaun 
prix pour chaque claffe, Quand elles courenr, elles ane les 
Cheveux oreans, La runique abbaïlfèe jufqu'au-deffous da 
gro l'épaule droite route nuë & débarrife jafqu'au fein. 

les fonc auf preuve de leur légéreré dans le itade d'O= 
à féulement on la carriere de la fixiéme partie 
pour l'amour d'elles. Les vi fes remportent une couron- 
ne d'olivier ,& reçoiveneune porcionde La geniflé qui aété im. 
molée À Junon; même il ef permis d'appendre leurs portrairs 
pour érérnifer leur nom & leur gloire, Les feize marrones préff: 
dent ces jeux avec un pareil nombre d'aflèciées ; qui pipene 
avecelles, Les Eléens précendenc que cecre infbeurion efk 
ancienne ; ils l'attribuentà mp qui voulant remercier 
unon du bonheur qu'elle avoic eu d'époufer Pélops ,choifir 
ue de fes compagnes, & de concert avec elles inftitux ces 
jeux eo l'honneur de la déefe: Ils difene que Chloris fur la 
Le eg Fra ae ue cette Chloris Alle d'Am- 


freres, J'ai rapporté dans mon voyage d'Argos tout ce 
je & da cette teens pur Niobe, cn 
aux foire rire a muse prix de la courfe, 
on en raconte encore uncaurre origine, On dir que Démo. 
phon, eyran de Pife, fc des maux infinis aux Eléens, & qu'a 
près fa morr, comme les Piféens n'avaient point été com. 
Foster order nr re ab 
deux ju avoit 
alors feize villes dans coute V'lides Les deux peuples Le rer. 
a RM EP NS dé € rs 
aque une me réfpoétal Âge ,par à 
ot phare dome fee rates Mao. 
ses;qui par leur e réglérent les précentions des El 
Re btirenr phess loulirence carre les deux are) 
Dans la faire on leur confia la diredtion des jeux qui fe célé. 
brencen l'honneur de Junon, & le foin de faire le voile de 
la déelle. Elles fon auffi Re Cote Le td 
de mufique,, donc l'un eft nommé le chœur ns AT At act 
Tome I. 


— 


L'on atribue! ù Jà Boëthus de Carthage. Poar les flatuës | + 
gg von k D'Eurydice que l'on voie enfüice, & qui 
& 


d'or dire, elles ont dé tramiferées de la Roronde de 


Phi de 
te confidérables da remple, c'eft 
coffre de huis de cedre, dont le deflus elt orné de 
Sr d'animarx, Le nes dr, les surres d'yvoire, & les 
fur le codre même. On dit que la mere de 


Crau s accouché de lui, & fc 3 2 2 
le pen of. Cat Le même pe pe ai she 
cac cæ c 

fut le ryran de Corinthe, Les Cypiclides Réteodas ce 


facrérent ce coffre À Junon Ol en aétion de 
Cri mg ei it ui 27-08 
vé. Le nom mème de Cypfélus vient d'un moc [4] donc 
les Corinchiens f férvoiene an che 


l'on a gravées P en bas fer le 
pe RTS RE fuyanc avec 
EE 4 Pvtts dé Canberra on dt Tate. 


erceilent graveur , 4] De mnt grét dut Let Core 
prete abreee fr feromrsr, Ce eux grex tit 
4 Par ru él hier arià à en 


47 Pur ln Tag 7° ar 4 ce que les Grecs appellotenr Æoumags. 
Er é doit Femme Pas & Che L aoiere d'énés 2 

nu Aer Fébeeux : les hotx de Sokon dvdetit 
(: Tai wader, Hes a écé écuites 


la voyage de Coruehs. -trogradant 6 counume pa Silk. 


k j AR Es eu nique, à 
omme qui jerte fon E + , 
ms nee ee one mon, 

; Phalarée, Argins & ion les cinq qui paroif. 
fenr avoir difpuré le fx de con pets: THIAIS nn, 
2 Fe den lui mec une couronne fur la rêre, Cer 

hiclus éxoir le pere de Proréfilas qui alla au fiège de T: 
Go. vie dam Le mème bleus paca icds pour 
vail rs. Les filles de Pélias À ces jeux ; l'une d'el 
les el nommée dans l'infeription, c'eft Alceite. lolas le com: 
pagnon volonraire des travaux d'Hercule remporte le prix 
de la coure du char à quatre chevaux, & c'ell par là que 
finifleuc les jeux funébres de Pélias. On voir encore Hércalé 
qui tuë à K' Le de Aéches l'hydre [ r] de la fontaine d'Ainy. 
monc, & Minerve auprès de lui saucune inferiprion n'indique 


ni Je béros , ni | parceque l'on ne s'y mé. 
prendre. La dernière pei : de ce tableau éteas PIE 
née roi de Thrace & les fils de Borde qui w les Har- 


blanc, l'aurre noir; J'unqui dort, l'autre qui fesmble dormir, 
rous.les deux ont les pieds contrefaits, ne inleription les 
fair connoltre: mais indépendamment de toute i « 
qui peut douter que l'un de ces enfans ne foie le fommeil, 
l'aucre la more, & que la femme qui les viéne ne foie ka mir, 
ï cit comme la nourrice de l'un & de l'autre: Une ancre 
de ADO CR (né RE le col, & 
de La main leve le bäron fur elle : c'eft la juitice qui 
CPAS ae Deux autres femmes r quel. 
< mMortiers ; qu'elles étuienr 
te dans la ras cui one ce mi EM dire 
faure d'infeription. Mais on nefçauroft être rrompé 4 la fi. 
Lalres Le griveur a eu foin de per que c'Eft 
E"bei Marpelle qu'Apollon avoic ravie à Îdas , & qui 
d'elle - vicor recrouver fon mari. Vous suyez en 
: la 4 derrmour. pat Paalonéay appelé remis. J' re- 
niet CUS Lune gs sean fre 
LUS de Lernic = être «etre Matane quebquefois un 
rl ap hehiotue rotin ed 


Cu, 


fi bien {a cour à Aletès qu'après beaucoup d'importunirez il 
i res CA je crois, 
cet evenement que l'on a voalu À 
Il me refe à décrire l'autre côté du coffre, cet, 4-dire Cuir 
. Vous voyez premié. X1x 


rement Borée 
pri ns . Geryons. dans un même corps. Théféc qui fair, 

Buife A / ae 
fémble jouer delà Iyre, Arladne cf À côcé de al écrire os 
couronne. Vous avez enfuire le combard'Achille& de Mems 


Voracr pe r'Error. 
Patroclez car je cruirois que ces femimes fone des N: 


prend que a nn On : ner SA 
ic éroic un bijoux d'Hippodamie. À l'égard 
paler . les Elcens s'en fervent pour les 
rs avec Le remps de rréve & les iles dont 

font roujours accompagnées. Ces loix font écrires für le 


defcendace 
l'origine des fameux ouvricres font celui-ci natif de Pros, &c 
difciple [2] de Pañrele. On voir auif plufieurs ftaruës de di- 
visitez ; a Jupiter ,une Junon, une mere des dieux ; un Apol. 


pp gr re autfi de api Pafecie aroët été es 
de ce non, l'an difaple de emais il y à quelques mers d' 


Voyscn DE L'ELtmE 4» 
Dans le cemps Rd en rm ge dr 
ayant aux , voulue placer 
À Hatué ave oo crime, poar Lee un 


san A son DRE 
que C'eft un cemple de 
la mere des dicux , quoique l'on n'y voye aucune ftacue de 
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OfAGE DE L'ELipt. 46: 
fraude & la mauvaile foi des Penrarhlés. La fecon.. 

& la woifième: icar un éloge de la févérité des 
Eléens. La quatriéme DE ARS CÉRRERE-E sR te 
par les richedes qu'il falloit difputer le prix des jeux Olym- 


tel 
RES ileft faie mençion d'une amen- 


SATA NN le prix du paler, en corrom. 
verfaires ; & par la feconde, que la ftaruë avoir été 


éte 
j de, à l'occafon d'Eudelus, qui avoir 
de l'argent Hadotbate lui laide rer le É 
pur & de a ane Ron eu ce F : Et de 
Mais [1 ne s'accorde pas avec les regifires 
Bbeux sa A on lin de marquer spas de cs 
ceux qui ont aux mplques: car fui. 
nn gr ns 
en cetre eut crace 
dans un même j * ones ef de vi bise Ale. 
xandre fils de Philippe aupres de cecre bouche du Nil qui eft 
près de Canope ; mais avant Alexandre les E pe 
dans le même lieu une petie ville qu'ils echo 
tis, Avane{ x} Straron vrais Achleres avaient été victorieux au 
1 ee ape ne 


votten effer. 
remanque for bien pue ccla ua St, Ti rendront 
Saone tes Le res ds Et, PR 7 ef y ot 


pis red 5 re cée dans Le lieu 


d'exercice des Eléens, ne dus Ales un 


lils nomment encore le l'écile , à cause des quiy 
jen auerefois ; Vs de l'écho, 
ÿ + un écho fois. 

en la deux cent: o! d'A. 


Vovxacr pu L'Ecipe 
aneaigle d'üne main 8e un foudre de l'aurre, C'étune D 
En rer Méraponrins, on UT façon d'A 


debile d'Egine: jene fçai mi qui a été le maitre de 
ceitanaaire, ni même en quel remps il a vécu. Les l'hliañens 
ont auf confacré pluficurs flâtuës qui repréfentent Jupiter, 
les filles d'Afopus 6e Alopus lüismème, Voici l'ordre dans le. 
Frs ar nges La ées. La premiere ft Nemée , l'ainée 
filles on re Egine, ne auprès d ie Jupiter qi 

la careile , fic Harpine-qui, & l'anen éroit les 
Phliafens , füc aimée du dica Mars &eur delui Œnomaits 


regua à Pife. Après Harpine ns re qui cit fuivie 
TEE ae dr a que Nepaue 
devint amoureux de eS 
as rar ve r, Des Leontins 


Rruë à Jupiter OU mpien ; NON a nom 
pre 8 mb nus Propre, Ji De aie con. 
dées tient uotsigle de La main gauche, & un javeloc de Ja droi. 
ere 2 ces des poëres; ces Léontins furent Hippagu. 
non; &-Enélidemez mais je croi que cet Enélideme 
diféene dé celui «celui qui devine le Fra de Léontiun, 
on a paie le chemin ment au Sénar, On LOUE Er 


un qui eft fans aucune i . Si vous tournez en. XXE 
faire do sers + vous verrez cneore un. Jupicer 
Épae levanr. Cerre ftarue fut dédice par tons 
ford et qui avoient conbartu à Plaréc con 
Marais G énéral a ï pHRAS Perles. Les noms de 
res & de routes les qui eurent lo. 
Fran An , fon grave fur la face du node qu à 
PONS net nets premiers, coluire Jes 

Corinthiens& Yoniens, en cin 

Do md les! Tr pe ie Eginéces viennent Les Me 
réens & les rer ae 48 d'Arcadie an nom. 
me les Ten eC les rhone Less. ,enfuice les Phliafens, 


ceux de Treleoe & ceux d'Hermioné, Des KE ob 4e 
DRE AN EE] ST MERS comme de mous les 
la vs he ceux de Plarée: Parmi les 

ceux de en audi les feuls, Enrre les Lnfulai. 


Une fcamde des Atie sl moe de Mtése 

é Eten ve a at Eye 
d'abont eue men unie y Be fun cidre 

Tome 1. Nan 
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afé Pausanras, Livar V. 
res on nomme ceux de Chio & ceux de Miler. Les Ambras 
ciotes évoiene venus de la Thefprurie d'Epire + on nomme 


auf ceux de Ténos ; les, Le fonc les feuls de ln Tri. 
phylie. Mais des Les habirenc rip cn, de las 
mer Egée & les Cyclades, ceux deTenowne fonc pas les feuls: 


car on homme encore ceux de Naxi,& ceux de Cyrhnos. 1 

ef même faie mention des Styréens, peuples de l'Eubec. En 
faire on vient aux Eléens, à ceux de Potidéc, aux AnaGoriensg 
ceux de Chalcis fur l'Eueipe fonc les derniers, Da nombre des: 
villes re ônr place dans cette infcriprion, plafiears fon au 
jourd'hoi détraites: car Pepe rite Mycenes Ge Les 


colonies de Cürinthiens , furenc cransfcrez à icopolis fur le. 


mé fur donc faite & ie dans 1 bob Acné 40 Jap à 
un 


ouvrage d'Anaxigore d'E; donc ant ceux qui ont 
FR PER ESA, 
(3 dune 
fur ul rave tra liance etre es Athena 
& les Lacédémoniens pour l'efpace de crence ans, Les Aché- 
miens firent ce rrairé aprèav sure pue la fecunde fois 
année. 


route l'Eubée, la {+1 rroifième r + pe: ren s 
fon d'Himéra re le prix du ftade. Lé rraîcé que 
la ville d'Argos n° nr comprile dans les mais 
que les Achéniens & les A. auronc la liber. 
té de fre alliance entr'eux , s'ils le À propos. Pres 
du char de Cléoithenc donril fera parlé la fuire où voir 
Dre 7 : CAULEE D, Gr ne 
fase Le purge nul Li 


derpere Frais 

CEE Étiurtie dx di eyes, first le de Déodone de 
de) envie! de la rer Agér. Sa a me Ps 
que y amuie de da n'eft paraifés 


etais uit AY Kallbn que le 


cétre Marne faire par Téléras & par Avifton qui éruient fre 
# 


res. Je crois que {») ces deux ftatuaires , Spartiaces de nation, 
mn € pas fort célébres en Grece car les Elcens m'en au. 
compatriotes. 

On eroure enfüiee anaucel confacréà Jupiter &à Neprune, rs 
l'un & l'auere (ormommez (3 rt po 4 ETS 
Prés de cer autel eft un de’bronre fur un 
de méme madiere ; c'eftune offrande du de Corimtbe, 

Sartimrmlt Gatbas. La verton larme d'Amette eff ir 
MO AE ré à Dep red 
orpile cross Ya 


Dochats l'a rponarqie à 
dates Bin Phslen. Cerrsvdle desc mini L'an d l'a, e- 
die du moe des potes ou dev en Si Le furnons grec ft Andres pire 
Ctfieen que Donenuneais Gaforee. deu, pablusule , amis da peuple. 

L2},%e aveu gue lé témx Spartieres. L 


